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Au Nom d’Allah, Clement et Misericordieux 


NOTE DE PRESENTATION 


Le Coran Sacre est le seul livre au monde, totalement d’origine 
divine a n’avoir jamais ete altere, ni par les hommes, ni pas les 
evenements, ni par le temps. II ne convient pas, qu’un ouvrage aussi 
sublime que prestigieux, qui emane d’Allah, le Createur et le Seigneur de 
l’univers, puisse subir la moindre atteinte. Quand, toutes les forces 
auraient a se liguer contre lui, et ce n’est pas faute d’avoir essaye, sa 
destinee etait de demeurer inalterable dans son authenticite. 
Contrairement aux croyances repandues ga et la pour lui porter atteinte, 
le Livre Sacre des musulmans n’a pas ete redige par le Prophete 
Mohammed, que le Salut et la Benediction d’Allah, soient sur lui, 
puisque celui-ci etait illettre, comme tant d’hommes de son temps. 

Un tel chef d’oeuvre, dans tout le sens du terme, ne pouvait emaner 
d’un etre humain, car la science qui y est contenue transcende le savoir 
de l’humanite. Le Coran est en effet, un concentre de verite contre lequel 
viennent buter toutes les fausses certitudes du monde. II a ete 
communique par l’Archange Djibril au Prophete Mohammed, pour etre 
revele a l’ensemble de l’humanite, contrairement a tous les livres sacres 
apparus avant lui, qui etaient destines a des communautes bien distinctes. 
Les livres bibliques apparus avant lui ont tous ete oublies ou alteres, 
puis recomposes a partir de manuscrits de seconde ou de troisieme main, 
avec les deperditions et les deformations que cela induit, a V image du 
Pentateuque, de la Torah et de l’Evangile entre autres. Sans parler des 
livres sacres qui les precederent. 

Le recensement et le developpement des dizaines de sujets 
scientifiques que comporte cet ouvrage, qui ont ete confrontes aux 
donnees coraniques, ont necessite l'exploitation et la synthese de milliers 
d'articles et d’ouvrages a caractere scientifique. Un tel travail n'a pas 
pour vocation de detruire une tradition seculaire qui attribue a la societe 
occidentale la maitrise scientifique. II s'arroge seulement le droit de 
retablir des realites longtemps occultees, en restituant au Coran Sacre une 
verite meconnue : celle de la primaute absolue de son enseignement sur 
toutes les connaissances humaines. 
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Les preuves evidentes presentees dans cet ouvrage, ne constituent 
qu’une infime partie des donnees coraniques a caractere scientifique ; 
pourtant elles demontrent, sans contestation possible, que des 
connaissances aussi eminentes, ne pouvaient emaner d’un etre humain. 
Fut-ce du Prophete Mohammed, que le Salut et la Benediction d’Allah, 
soient sur lui. Et, qu’il s’agit bien de revelations divines dans toute leur 
authenticite. Les connaissances de l’epoque, etaient en effet, loin 
d’apprehender l’existence de phenomenes physiques aussi elabores, 
quand bien meme 1’ensemble du genre humain, aurait ete mis a 
contribution. Ce qui constitue une marque eclatante de l’origine divine 
absolue du Coran Sacre, et une preuve de son inestimable valeur pour 
1’humanite. 


Mohammed Yacine KASSAB 
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INTRODUCTION 


La necessite d'explorer le tresor scientifique que renferme le Coran, 
repond a un besoin de plus en plus pressant, exprime par les generations 
nouvelles. L'histoire des religions demontre que les anciens peuples 
exigeaient de leurs Prophetes d’accomplir des miracles et des prodiges 
pour emporter leur adhesion. Les deux demieres religions precedant 
l'lslam, le Judaisme et le Christianisme, ont recouru abondamment aux 
manifestations extraordinaires afm de gagner des adeptes. 

En l'absence d'arguments plus probants, la methode avait l'avantage 
de demontrer que les predicateurs etaient dotes de pouvoirs tellement 
etonnants qu'ils ne pouvaient emaner que d'une divinite. Manies avec 
dexterite, des dons aussi precieux contribuerent a convertir des foules qui 
cherchaient de leur cote des signes manifestes pour se rallier. Moise et 
Jesus, a l'instar d'autres Prophetes, furent de grands faiseurs de miracles. 
Cela est atteste aussi bien par l'Ancien Testament que par les Evangiles 
et confirme par le Coran. 

II serait pourtant faux de croire que l'engouement des fideles doive 
etre attribue aux seules qualites des thaumaturges inspires, quels que 
soient les dons qu’ils s’attribuent. Car la communication du Message 
divin authentique a permis de fa?on decisive a gagner les hommes et les 
femmes aux religions monotheistes, qui pronent l'existence d’un Dieu 
Unique et Tout-puissant. Le Coran Sacre n’a ete revele que lorsque le 
Message divin, fut oublie, perdu ou altere par le temps et les hommes. Le 
Prophete Mohammed, l’ultime Messager de Dieu, que le Salut et la 
Benediction d’Allah soient sur lui, avait pour mission de retablir la 
purete originelle de la Parole divine et de lui assurer le triple sceau de 
Lauthenticity, de l'inalterabilite et de la perennite. 

Ce but a ete parfaitement atteint. Quatorze siecles plus tard, le 
Texte du Coran Sacre, est demeure inchange, tel qu’il a ete revele a 
l’origine, rigoureusement et a jamais immuable. II ne sied pas en effet, 
que les Commandements ultimes d’Allah, le Seigneur de l’univers, a 
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destination de l’humanite qui ont ete reveles au dernier des Messagers, 
puissent etre corrompus ou egares. Dans Son immense Misericorde, 
Allah a tenu a faire parvenir aux generations futures l'integralite du Texte 
Sacre, dans toute sa verite, meme si nombre d’hommes emportes par leur 
passion, s'ingenient a lui denier son authenticite. A la difference de la 
Bible, tant juive que chretienne, dont le contenu a ete largement modifie 
ou egare, le Coran Sacre est demeure identique a lui-meme, sans 
alteration. II reste le seul texte d'origine divine a avoir ete reproduit 
integralement sur des supports divers au moment meme de sa Revelation, 
au Prophete Mohammed, echappant ainsi aux alterations subies par les 
autres religions, tant durant leur transmission que pendant leur 
expansion. La fixation par ecrit du Coran Sacre, immediatement apres sa 
communication, constitue un exemple sans pareil de transmission 
spirituelle et constitue une preuve manifeste de son authenticity absolue. 

Le Livre Sacre des Musulmans allait se demarquer des prodiges et 
des miracles extraordinaires qui etaient accomplis par les Prophetes 
anterieurs, pour convaincre leurs communautes du bien-fonde de leurs 
sources et de leurs origines. II allait prendre en compte la tendance a 
revolution de l'humanite, et son scepticisme de plus en plus marque a 
l’egard des manifestations inexpliquees, qui laissaient les gens meduses 
certes, mais aussi insatisfaits interieurement. II introduisit a un degre 
inegale, la rationality, la logique, la raison et le savoir, dans un 
environnement qui s'avera des plus feconds, puisqu’il propulsa les 
Musulmans au zenith de la civilisation mondiale, alors que l’Europe 
sombrait dans un moyen age, marque par les tenebres et la barbarie. II 
exalta les merites de la science et de la connaissance, les hissant au 
niveau des vertus morales les plus nobles. Et par dessus tout, il proclama 
l'Unicite et fOmnipotence d’Allah, le Seigneur de l’univers, qui a cree et 
regit l'ensemble de la creation selon des Lois rigoureuses. 

Le Coran se presente ainsi comme un ouvrage d'une densite et 
d'une richesse remarquables. II codifie les obligations de l'homme vis-a- 
vis de son Createur, et aussi, relativement a son entourage. II determine 
le cadre de vie qui permet au croyant de s'epanouir dans la piete et la 
dignite. II donne un sens profond a la vie a travers les marques de gravite 
et de majeste entourant l'acte solennel de creation. II instruit egalement 
sur la realite intangible de la vie future, retribuee selon le cas, par la 
magnificence et la splendeur ou le malheur et la detresse. 

Ce sont la, les traits marquants du Livre Sacre des Musulmans, qui 
ont ete le plus souvent portes a la connaissance des gens. II existe 



pourtant un autre domaine, longtemps reste en friche. II s’agit de son 
contenu scientifique. L'etude approfondie du Coran a en effet permis de 
reveler que de nombreux versets qui traitent de phenomenes 
scientifiques, avaient ete negliges, car les orientaliste ne possedaient pas 
le niveau de connaissance exige pour en saisir le sens. La science 
humaine etait dans 1’incapacity de decrire correctement les phenomenes 
coraniques qui ont longtemps echappe a la comprehension humaine. 

Avec l’eclairage scientifique modeme qui lui convient, le Coran 
Sacre acquiert une dimension nouvelle et extraordinaire qui ne manquera 
pas d'etonner ceux qui prenaient cet ouvrage pour un recit forge par le 
Prophete Mohammed, ou pour des contes anciens ressasses par des 
illumines ou des devins. Des sujets aussi divers que l'atome primitif, le 
Big bang, l'expansion de l'univers, la vitesse de la lumiere, la 
hierarchisation du cosmos, la formation de la terre, le cycle de l'eau, la 
reproduction humaine, et tant d'autres encore, ont ete exposes, repertories 
et explicites par le Coran, quatorze siecles avant que les savants 
occidentaux ne les inventent ou ne les decouvrent, a leur tour. 

D'autres domaines font encore l'objet de recherches poussees en 
laboratoire ou sur le terrain, alors que les donnees existent dans le Coran 
et qu’ils repondent aux interrogations et meme aux angoisses des 
scientifiques. Les dizaines d'articles regroupes dans ce livre touchent les 
sujets les plus divers. Ils demontrent que 1'Auteur du Coran Sacre, ne 
peut etre qu’Allah, le Seigneur et le Createur de l'univers, Tout-puissant, 
Unique dans Sa Gloire et Son Regne. Car aucun etre humain, quel que 
soit son savoir ou ses competences, n’etait en mesure de rediger une 
oeuvre aussi monumentale, dont le contenu devalorise les livres Sacres 
des autres religions qui ont ete alteres, perdant de leur authenticity. 
Ainsi, se trouve confirme le verset coranique qui dit: « Nous leur ferons 
si bien apparaitre Nos Signes (Nos Preuves), dans l'univers et en eux- 
memes, qu'il leur sera demontre que ceci (le Coran) est la Verite. » 
(Coran 41. 53). 



LES ATTRIBUTS DIVINS 


« Dis : Allah est Unique ! Allah VAbsolu ! II n'engendrepas et 
n'apas ete engendre. Nul n'est egal a Lui. » (Coran 112) 

De tous les livres reveles, le Coran possede la particularite d'etre le 
seul ouvrage sacre a reproduire exclusivement la Parole de Dieu. A 
l'inverse de la Bible dont les auteurs sont innombrables, et qui donne 
l'occasion aux prophetes, aux rois, aux pretres, aux juges, aux apotres et a 
d'autres personnes souvent inconnues, le soin de s'exprimer a cote de 
Dieu, le Livre Sacre des Musulmans n'accorde ce privilege a aucun etre 
humain, qu'il soit Prophete ou Roi. Meme Mohammed, le Prophete de 
l’lslam, que le Salut et la Benediction d’Allah soient sur lui, n'interfere 
pas dans ce domaine. Ainsi, le Seigneur de l’univers s’exprime et se 
manifeste en toute souverainete et sans aucune entrave. On ne trouve pas, 
a l'image de l'Ancien Testament, Dieu engage dans des dialogues 
interminables avec les hommes car Son Verbe est transcendant. 

Durant sa mission, le Prophete de lTslam a ete charge de recueillir 
et de divulguer les Revelations divines sans chercher a changer ou a 
modifier quoi que ce soit de leur contenu. Aussi, le Coran Sacre est-il 
reste inchange, depuis sa revelation. Aucun mot n’a ete ajoute, retranche 
ou deplace de son contexte. Une telle difference trouve son origine dans 
la conception que chacune des religions se faisait de Dieu. 

Pour les Juifs, Dieu etait avant tout le Dieu d'Israel charge de 
proteger la communaute, de la diriger, de satisfaire ses desirs. II se 
manifestait continuellement a ses nombreux representants, sous les 
formes les plus diverses. II pouvait etre vu et entendu. II accompagnait 
les Israelites dans leurs deplacements, avait une apparence humaine et ne 
dedaignait pas se preter a des arrangements lorsque les circonstances 
l'exigeaient. On le considerait aussi comme le Dieu de l'univers, mais cet 
univers etait minuscule, reduit a la planete Terre et a son environnement, 
sans commune mesure avec la realite. En depit de ses attaches celestes, 
Dieu semblait surtout preoccupe par les affaires terrestres. II s'employait 
a utiliser son temps pour la convenance exclusive des Israelites, 
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negligeant ou reniant le reste de l'humanite. 

Apres la venue de Jesus, les Chretiens accorderent une place plus 
importante au ciel. Le Pater debute ainsi : « Notre Pere (Dieu) qui etes 
aux cieux... ». Dieu commence a acquerir des dimensions et des pouvoirs 
nouveaux. II devient le Dieu de tous les hommes, qui acceptent le 
Nouveau message, et non plus celui des seuls Israelites. Cependant, II 
garde toujours son cote terrestre. II delegue son Fils unique Jesus, afm de 
sauver l'humanite au prix d'une crucifixion purificatrice, pour les 
Chretiens, mais qui n’apparait pas moins comme infamante pour les 
Musulmans. L’idee meme de l’existence d’un suppose Fils de Dieu 
bouleverse les croyances du monde entier; sa crucifixion pour racheter 
les fautes d’une humanite pecheresse, est intolerable. Aucun Dieu ne 
saurait se sacrifier pour des causes perdues. Puisque depuis, l’humanite 
s’est engagee dans les voies de la perversion et du reniement, plus 
intensement qu’elle ne l’a jamais fait auparavant. Le Fils de Dieu aurait- 
il fait don de sa vie, pour racheter des crapules, alors que precisement, la 
tendance actuelle de l’humanite va vers l’irreligiosite et l’abandon des 
pratiques sacrees ? Les Chretiens sont seuls a parler du mystere de Dieu 
Unique en trois personnes (le Pere, le Fils et le Saint-Esprit). Les autres 
religions monotheistes, le Judai'sme et l’Islam, rejette egalement la 
notion de Trinite qui s’apparente a une famille dominee par un Pere, 
fut-ce divin, dont les membres partagent d'une certaine fa?on son regne 
et ses prerogatives. 

Dans tous les cas, chez les Israelites ainsi que chez les Chretiens, 
Dieu apparait sous les exterieurs d'un superman, un homme superieur 
dont la force essentielle reside dans l'accomplissement des miracles les 
plus surprenants. Ce rapprochement entre Dieu et l'homme peut etre 
parfaitement per?u a travers la Bible tant juive que chretienne : « Dieu 
dit enfin : Faisons des etres humains, qu'ils nous ressemblent vraiment.... 
Dieu crea les etres humains a sa propre image, il les crea homme et 
femme. ». (Genese 1. 26-27) 

Avec des traits humains, Dieu se devait d'avoir un comportement 
qui concordait avec ce qu'on etait en droit d'attendre d'une telle entite 
meme douee de pouvoirs superieurs. L’univers cree etait forcement en 
rapport et en harmonie avec son Createur, minuscule et limite. Le monde 
avait la forme d'un disque plat, avec pour centre geographique et 
spirituel, la ville de Jerusalem. A l’emplacement du Pole Nord actuel, 
ses concepteurs y avaient implante le Paradis. D’autre fois, le Paradis 
etait situe a l’est de Jerusalem. Sa superficie etait a quelque chose pres, 
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identique a la commune de Jerusalem, qui comportait selon les 
historiens, une population de quelque 17 000 ames a l’epoque. C’est dire 
que la creation universelle, telle qu’imaginee alors, ne necessitait qu’une 
puissance toute relative, tant pour la creer que pour la diriger. Quelques 
territoires existaient et etaient affectes aux regions connues a l'epoque 
(Europe-Moyen Orient-Afrique du Nord). Le ciel formait une coupole 
qui venait se poser sur cet univers miniaturise, fixe et stable, autour 
duquel, venaient toumer le soleil, la lune, les planetes et les etoiles. Le 
fonctionnement d'un si petit univers se contentait de l'action d'un dieu a 
son echelle. En l'affectant d'une apparence humaine, et d'un 
comportement en consequence, ses adeptes n’avaient plus de difficultes a 
imaginer une divinite bien proche des preoccupations quotidiennes, 
toujours prete a intervenir pour mettre de l'ordre dans la creation. La 
Bible decrit un Dieu qui etait sollicite de jour comme de nuit et qui 
repondait a cela par une grande disponibilite. 

Le Coran est venu bouleverser cette vision etriquee de la creation, 
que les Juifs et les Chretiens, tenaient pour correspondre a la realite et 
pour etre immuable. Au niveau de l'univers d'abord, qui n'etait plus 
cantonne aux limites du globe et qui voyait son horizon s'elargir d’une 
fag on extraordinaire en devenant incommensurable, insondable, peuple 
de myriades d’etoiles et de planetes habitees et non habitees. La Terre, 
aussi importante par elle-meme pour ses occupants, ne devenait plus 
qu’une simple planete, negligeable, perdue dans les immensites 
cosmiques : L’homme qui s'etait assimile a l'image de Dieu, par une sorte 
d’autopromotion gratifiante pour lui, mais pour le moins deplacee pour 
la raison, perdait son aureole prestigieuse, destinee a revigorer les chefs 
et attirer les foules credules. La creation divine devenait une (Euvre 
extraordinairement grandiose et complexe, regie par des Lois 
universelles, qui devaient lui assurer son developpement dans un cadre 
harmonieux, maitrise et equilibre. « La creation des cieux et de la terre 
est quelque chose de plus grand que la creation des hommes. Mais la 
plupart d’entre eux ne saventpas. » (Coran 40. 57) 

Le Livre Sacre des Musulmans, introduisit une veritable revolution 
spirituelle et scientifique qui devait fagonner les consciences a un niveau 
superieur et inconnu. Pour la premiere fois de son histoire, l’homme 
apprenait avec stupefaction, qu'il n'etait pas le seul etre humain cree a 
travers l’univers, que d’autres formes de vie, parfois plus eminentes, 
existaient ailleurs dans le cosmos. II ne beneficiait plus de cette attention 
exclusive et egoi'ste, qui faisait de lui, le sosie d’un Dieu, que jamais nul 
n’est en mesure de percer le mystere. D'autres planetes habitees 
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gravitaient loin de lui, peuplees de creatures inconnues. Le Dieu du 
Coran, Allah le Seigneur et Createur de l'univers, prenait une 
dimension exceptionnelle, prodigieuse, inimaginable, qu’aucune norme 
ne pouvait concevoir et que les Judeo-chretiens, etaient loin de Lui 
reconnaitre. II redevint le Dieu qu’Il n'a jamais cesse d'etre, Unique, 
Glorieux, Tout-puissant, Incree et Etemel, en dehors de qui, aucune 
divinite, ni aucune entite ne saurait prevaloir autrement que par son 
insignifiance. « Votre Dieu est un Dieu Unique. II n'y a d’Allah que Lui. 
Le Clement, le Misericordieux. » (Coran 2.163). « 11 n’engendre pas et 
n'a pas ete engendre. » (Coran 112.3). II n’a pas de Fils: «Ils (les 
Chretiens) disent: Dieu s'est donne un Fils: Gloire a Lui. Tout ce qui est 
dans les cieux et sur terre Lui appartient et s ’incline devant Sa Toute- 
puissance. » (Coran 2. 116) II n’a pas de filles : «Ils (les idolatres), 
attribuent des filles a Dieu. Gloire a Lui! Alors qu ’ils n ’en veulent pas 
pour eux-memes !» (Coran 16. 57). II n ’a pas de compagne : « Createur 
des cieux et de la terre, comment aurait-Il un enfant alors qu ’ll n 'a pas 
de compagne ? » (Coran 6. 101). 

II n ’a pas d'associe : « Dis : Louange a Allah...II n ’a pas d'associe 
au Royaume. II n’a pas besoin deprotecteur contre 1’offense. Proclame 
hautement Sa Grandeur. » (Coran 17. 111). II ne participe pas a une 
Trinite qui ne saurait exister car c ’est une atteinte a Sa Toute-puissance 
que de I’inserer dans un contexte et des limites restreintes, car II est 
Infini, Incommensurable, Insondable : « O gens du Livre (Chretiens) ! 
Ne soyez pas excessifs dans votre religion. Ne dites que la verite a 
propos de Dieu. Le Messie, Jesus, fils de Marie n ’est que le Messager 
d Allah, Sa Parole qu ’ll envoya a Marie et un souffle de vie emanant de 
Lui. Croyez en Dieu et en ses Prophetes. Ne parlez pas de Trinite. Cessez 
de le faire. Cela vaut mieux pour vous. Dieu est Unique. Gloire a Lui!» 
(Coran 4. 171). « Ceux qui disent : Dieu est le Messie, fils de Marie, 
sont des impies. Dis-leur: « Qui aurait pu empecher Dieu s ’ll avait 
voulu aneantir le Messie, fils de Marie, sa mere et I’humanite toute 
entiere ? » (Coran 5. 17). « Rien ne lui est egal. » (Coran 112.4). 

« Contrairement a ce que pensent les Israelites et les Chretiens, 
rien ne saurait Lui ressembler (Coran 42. 11). II est Indescriptible, 
Sublime et Absolu. Rien n ’a de prise sur Lui; ni les speculations, ni la 
pensee ni la raison. II est hors norme. «II est le Createur Universel par 
excellence » (Coran 7.185). II n ’existe aucun autre createur en dehors de 
Lui. «II a cree les cieux et la terre. » (Coran 55.22), « la vie et la mort» 
(Coran 67.2). «// a cree I'homme » (Coran 6.2) « et tous les hommes » 
(Coran 7. 21), « les dotant de facultes appropriees » (Coran 23. 78). « A 
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partir de I’eau, II a congu tout ce qui vit (dans l’univers)» (Coran 21. 
30). «II est Illimite, II cree ce qu ’ll veut. II est Puissant sur toute 
chose. » (Coran 5. 17). 

Sa Puissance est infinie, incomparablement superieure a tout ce 
que rhomme ne saurait jamais imaginer : « Les hommes n ’ontpas estime 
Dieu a Sa vraie Puissance. La Terre entiere tiendra dans Sa Main au 
Jour du Jugement et Vensemble de Tunivers sera ploye dans Sa Droite. 
Gloire a Lui, comme II est eleve au-dessus de tout ce qu’on Lui 
associe !» (Coran 39. 67). «L ’univers a ete cree par un Acte de Sa 
Toute-puissance, a partir d'un noyau initial: « Les infideles ne voient-ils 
pas que les cieux et la terre formaient a Torigine une masse compacte 
que Nous avons fait rompre ? (pour donner naissance a Vunivers). Et 
qu ’au moyen de Teau, Nous creons tout ce qui vit ? Ne croient-ils pas ? » 
(Coran 21.30). 

L’expansion de l'univers est un autre Acte de Sa Toute-puissance 
illimitee : « Nous avons congu le del par I’effet de Notre Puissance et 
Nous I’etendons dans Tespace. » (Coran 51. 47). C'est grace a Son 
Omniscience et a Sa Toute-puissance que Tunivers, evolue dans un ordre 
parfait : « C’est Dieu qui maintient en equilibre les cieux et la terre 
(l’univers) pour qu’ils ne s’effondrent pas (sur eux-memes). (Ce qui ne 
manquera de se produire a la fin des temps, lorsque l’univers cessera 
d’exister). « Si un tel evenement devait se produire, qui done pourrait 
I’empecher ? » (Coran 35.41). 

Dieu est Omniscient; Sa Science s'etend a tous les domaines et qui 
connait tous les secrets, memes ceux qui sont absolument inconnus de 
l’etre humain : « Ce qui est dans les cieux et ce qui est sur Terre 
appartient a Dieu. La Science de Dieu s ’etend a toute chose. » (Coran 
4.126). « Lepoids d’un atome ne saurait echapper a ton Seigneur, ni sur 
terre ni dans les cieux. II n’y a rien de plus petit (que Vatome) ni rien de 
plus grand, qui ne soit porte dans le Livre de TEvidence. » (Coran 10. 
61). «II connait les pensees intimes de Thomme. » (Coran 5.7) « Ses 
actes caches » (Coran 10.37). De meme que les secrets insondables tels 
que le terme de la vie : »... «II a decrete un terme a chaque vie et un 
autre terme connu de Lui Seul, qui est celui de la Resurrection... » 
(Coran 6. 2). 

«II est le Tres-Grand, le Plus Grand (Coran 69. 34). Le Maitre 
absolu. « Dis: Je ne suis qu ’un avertisseur. II n’y a pas de divinites en 
dehors de Dieu, VUnique, le Dominateur Supreme... » (Coran 38. 65). II 
est le Seigneur de toute chose, le Seigneur de Tunivers : « C’est Dieu qui 
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a etabli pour vous la terre comme une demeure stable et le ciel comme 
un immense edifice. II vous a modeles en vous donnant des formes 
harmonieuses. II vous a accorde des nourritures excellentes. Tel est 
Dieu, Votre Seigneur. Beni soit Allah, le Seigneur de Tunivers. II est le 
Vivant, II n’y a de Dieu que Lui. Vouez-Lui un culte exclusif. Louange a 
Dieu le Seigneur de Tunivers. » (Coran 40. 64-65) 

«II est Le Clement, le Misericordieux. Ces deux mots sont 
employes plus de trois cents fois dans le Coran. « Ton Seigneur est Celui 
qui pardonne. II est le detenteur de la Misericorde. » (Coran 18.58). « 
Dis : A qui appartient ce que renferment les cieux et la terre ? Reponds : 
A Allah. Dieu s'estpresent a Lui-meme la Misericorde. » (Coran 6. 12). 
« Cependant II ne pardonne pas le polytheisme qui est le crime le plus 
grave qui puisse etre commis : « Dieu ne saurait pardonner qu ’on Lui 
associe d'autres divinites. Hormis cela, II pardonne a qui II veut. Celui 
qui donne des associes a Dieu commet un crime immense. » (Coran 
4.48). Mais, II peut agreer la contrition des gens sinceres : « C’est Lui 
qui accepte le repentir de ses serviteurs. II efface les mauvaises 
actions. » (Coran 42. 25). 

« Dieu est Celui qui peut se passer de I’univers. II existe par Lui- 
meme. II n’y a de Dieu que Lui, Le Vivant, Celui qui subsistepar Lui- 
meme. » (Coran 2. 255). II est Eternel : « Tout ce qui est sur terre 
disparaitra. Seule demeurera la Face de ton Seigneur aureolee de Gloire 
et de Majeste. » (Coran 55. 27). II est le Seul digne de Louanges : « Les 
sept cieux et la terre et tout ce qu'ils renferment (Vensemble de I’univers) 
glorifient Son Nom. II n'existe rien qui ne celebre Sa Gloire, mais vous 
ne comprenez pas leur faqon de Le glorifier. Dieu est plein de 
mansuetude et Indulgent. » (Coran 17.44). II est glorifie par les anges : 
« Tu verras les anges se presser autour du Trone en celebrant la Gloire 
du Seigneur. Un arret universel sera rendu en toute equite et Von 
s'ecriera : Louanges a Dieu, Souverain de Tunivers. » (Coran 39. 75). II 
est aussi glorifie par les croyants. » (Coran 52. 49). 

«II est tres eloigne de toutes les descriptions qu ’on se fait de Lui » 
(Coran 43. 82). «// est le Vivant, sur Lequel ni Vassoupissement ni le 
sommeil n ’ont de prise. » (Coran 2. 255). «II n ’a pas ete fatigue par la 
creation, mais les gens (ignorants) sont dans la confusion d’une creation 
nouvelle. » (Coran 50. 15). « La science des hommes ne peut Tatteindre » 
(Coran 20. 110). De meme que leur vision (ou leur perception) : « Les 
regards des hommes ne peuvent Tatteindre, alors que leur vue ne Lui 
echappe pas. II est le Subtil; II est parfaitement informe. » (Coran 6. 
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103). «// est present en tous lieux de I’univers et plus proche des 
hommes qu ’ils ne le sont de leur propre personne : « Nous avons cree 
I'homme et Nous savons ce que son time lui suggere. Nous sommes plus 
pres de lui que sa veine jugulaire. » (Coran 50.16). II est le Protecteur 
absolu en dehors de qui il n’y a pas de defenseur : «La Royaute des 
cieux et de la terre appartient a Dieu. II fait vivre et II fait mourir. Vous 
n”avez en dehors de Lui, ni maitre ni defenseur. » (Coran 9. 116). C'est 
Lui qui dispose de la vie, de la mort, de la resurrection et du Jugement 
Dernier : « Comment pouvez-vous renier Allah, alors qu ’ll vous a tire du 
neant, qu 'll vous a donne la vie, ensuite II vous fera mourir, puis II vous 
ressuscitera et pres Duquel vous retournerez un jour ? » (Coran 2. 29) 

«II est le Roi, detenteur de la Souverainete absolue, Roi des 
hommes. » (Coran 114.2), «Roi de Vunivers. » (Coran 2.107). « Roi au 
Jour du Jugement Dernier » (Coran 1.4). «II est Celui qui possede la 
Sagesse Supreme. » (Coran 24. 58). «// est le Sublime, VAuguste, le 
Maitre souverain des cieux et de la terre. » (Coran 42.4). «II est 
Omnipotent, Sa Puissance n'a pas de limite. » (Coran 10.65). «Dieu est 
Veridique et confirme la veritepar Sa Parole. » (Coran 10. 82). «II est le 
Bienfaiteur et comble de Ses Bienfaits. » (Coran 55.12). II est le Juste 
qui ne lese personne : « Quiconque fait le bien le fait pour soi, quiconque 
agit mal le fait a son propre detriment. Ton Seigneur n'est pas injuste 
envers Ses Serviteurs. » (Coran 41.46). « II est le Meilleur des juges : 
« Conforme-toi a ce qui t’est revele; sois patient jusqu’a ce que Dieu 
juge. II est le Meilleur des juges. » (Coran 21. 109). 

«II est le Legislateur qui regit par Ses Lois et Ses Ordonnances 
Varchitecture et le fonctionnement de I’univers. » (Coran 13.2). « Rien 
n ’est cache a Ses Yeux, II est le Clairvoyant Supreme : II possede les cles 
du mystere que Lui Seul connait parfaitement. II sait ce qui est sur terre 
et dans la mer. Nulle feuille ne tombe sans qu ’ll le sache. II n ’existe pas 
un grain dans les profondeurs de la terre ni de brindille verte ou 
dessechee qui ne soient denombres dans le Livre de l’Evidence. » (Coran 
6.59). « II fixe d'une maniere irrevocable le destin des hommes que nul 
ne saurait jamais reculer. » (Coran 6.2). « ll est 1’Auteur de la Revelation 
coranique (Coran 2.99) qui confirme les autres Livres Sacres divulgues 
auparavant (Thora (Pentateuque) Psaumes-Evangile) (Coran 2. 41) et 
retablit la verite apres que ceux-ci aient ete alteres. » (Coran 2. 75). 

«II est l ’Innovateur, Celui qui cree sans se referer a quoi que ce 
soit, II cree sans modele preetabli. » (Coran 6. 102). «Dieu est la 
Lumiere de Vunivers. II est Lumiere sur Lumiere. II guide vers Sa 


16 




Lumiere qui II veut. » (Coran 24.35). «II est Dieu, 11 n'y a d’autre Dieu 
que Lui. II est Celui qui connait ce qui est cache et ce qui est apparent. II 
est le Clement, le Misericordieux. II est Dieu en dehors de qui II n’y a 
pas d’autre Dieu. II est le Souverain, I’Apaisant, le Rassurant, le 
Predominant le Temoin Integre qui temoigne de Sa propre Veridicite, le 
Vigilant, le Tout-Puissant, le Tres-Fort, le Tres-Grand, Gloire a Dieu. II 
transcende tout ce qu'ils Lui associent. II est Dieu, le Createur, Celui qui 
donne un commencement a toute chose, le Formateur. A Lui les plus 
beaux Noms. Tout ce qui est dans les cieux et la Terre, le glorifie. II est le 
Tout-Puissant, le Sage. » (Coran 59.22-24) 

Ce sont quelques-uns des Noms et des Attributs de Gloire et de 
Majeste, d’Allah, le Seigneur et le Createur de l’univers, Tout-puissant et 
Unique dans Son Regne. Ils sont loin d’epuiser les sublimes qualificatifs 
propres a decrire Dieu, qui est tres eloigne de tout ce que les hommes 
peuvent imaginer (Coran 43.83). L’erudit Dhou Noun al Masri a dit: 
« Quoi que tu puisses imaginer dans ton esprit, Dieu est different de 
cela. » Le Seigneur de l’univers est Inexprimable, hors de toute 
representation et de toute figuration. II ne peut etre apprehende par 
aucune des facultes humaines, ni par d’autres moyens scientifiques, aussi 
sophistiques soient-ils. 

II reste hors des limites intellectuelles de toutes les especes creees, 
et en premier lieu de l’homme qui s’attribue le pouvoir de tout connaitre, 
alors qu’il est dans une ignorance profonde, qui l’avilit, mais dont il ne se 
rend pas compte. De par Son Essence, le Createur de l’univers est 
Indefmissable, Indescriptible et Ineffable. Cependant, comme les 
citations precedentes ont ete puisees dans le Coran et qu'elles emanent 
par consequent du Seigneur de l’univers, Lui-meme, elles refletent 
reellement, mais sans aucunement etre limitatives, la Toute-puissance, la 
Magnificence et la Gloire d’Allah, le Seigneur de l'univers. 

Cela permet de mesurer tout l’abime separant les conceptions 
musulmanes des conceptions judeo-chretiennes qui decrivent un Dieu, 
dont fhomme serait une sorte de clone terrestre, lui-meme partageant en 
commun 99 pour cent des genes du chimpanze ! Un Dieu qui descend sur 
terre, se promene et entreprend des actions diverses, parfois loufoques et 
dignes de figurer dans un pantheon dedie aux elucubrations spirituelles 
les plus derisoires, ne peut etre le Seigneur de l’univers. Si le Dieu 
biblique presente des similitudes physiques, dont l’homme pourrait 
s’identifier et se reconnaitre comme dans un miroir, il pourrait etre tout 
ce que ses fideles en feront dans leur esprit, mais ne saurait jamais etre 
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Allah le Dieu createur, Unique dans Sa Gloire et Son Regne. 

Cependant, malgre les differences depreciation, il ne convient 
pas de penser que le Dieu des Israelites et des Chretiens puisse etre 
diminue en quoi que ce soit par rapport a Celui des Musulmans ou 
1’inverse, car les parties en cause adorent un Seul et meme Dieu 
createur. Le monotheisme, en effet, se fonde sur l’existence d’un Dieu 
Unique et Tout-puissant. Neanmoins, le jugement emis a son encontre, 
par les ecrits bibliques et par l’ensemble des clerges de ces religions, 
notamment les pretres, les scribes et des docteurs de la Loi, qui n’avaient 
aucune connaissance de la realite, et qui versaient souvent dans 
l’imaginaire et le fabuleux, a fait basculer la raison dans le gouffre des 
speculations tortueuses et sans fondement. 

Les tendances naturelles amplifiees des trois grandes religions 
monotheistes, font ressortir que les Israelites s'accommodent volontiers 
d'un Dieu partisan qui ne dedaigne nullement se meler avec 
condescendance au peuple elu, dont II etait le porte-parole, jusqu’a finir 
par devenir leur affilie et leur oblige. Les Chretiens voyaient en Lui, un 
Etre, tout aussi limite, dans tous les domaines, mais dont l'influence 
s'etendait dorenavant a l’ensemble de rhumanite...chretienne. Situation 
renforcee par la divinisation de Son Fils unique, le Christ Jesus, qui avait 
toume le dos a un Judaisme, qui ne voulait ni s’amender ni se reformer. 

La filiation divine du Christ est rejetee par les Israelites et les 
Musulmans. Hormis le Christianisme, aucune autre religion ou croyance 
au monde n’a pris le risque de diviniser le Christ ou de l’apparenter a un 
Fils de Dieu, car il s’agit d’un blaspheme enorme, dont la conception 
meme releve du sacrilege et le Tirreverence. Que le Seigneur et le 
Createur de l’univers, soit compare a un mammifere qui engendre une 
descendance, depasse tout entendement. De fait, selon l’Eglise 
chretienne, le Christ est bien engendre et non cree ; celui qui professe le 
contraire est declare comme heretique. Une telle forme de reproduction 
divine, quand bien meme, elle serait presentee comme un cas unique et 
exceptionnel, dans l’univers, est non seulement inimaginable, mais 
egalement avilissante pour ceux qui l’enseignent. 

En depit de T aversion des Juifs pour la divinisation du Christ, ils 
se retrouvent au meme diapason avec les Chretiens pour voir en Dieu, un 
Etre limite dans tous les domaines, dont le pouvoir est restreint, 
ridiculement faible. Des exemples edifiants sont donnes plus loin, qui ne 
correspondent nullement a ce qu’une conscience humaine, dans son 
discemement et sa ferveur, est en droit d’attendre d’un Createur 
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Universel, dont le Pouvoir est en realite illimite et dont les Attributs ne 
peuvent etre apprehendes, par aucune creature. Ce serait reduire le 
Seigneur de l’univers a peu de choses, que de le rendre accessible aux 
speculations humaines et a leurs deviations. C'est aussi faire peu de cas 
d'une frontiere absolument infranchissable qui existe entre le Createur et 
sa creature, qui incite les Musulmans a penser que tout en etant proche 
de Sa creation et notamment des croyants, Dieu reste simultanement 
inaccessible a toute forme de supputations. 

Les Bibles juive et chretienne, n’ont pu entretenir une telle 
confusion, qu’en raison de leur eloignement de la verite. Les scribes, les 
pretres et les docteurs de la Loi, qui etaient en charge simultanement de 
recuperer les textes anciens, souvent de seconde ou de troisieme main, de 
revivifier des memoires defaillantes et de faire l’apologie de leurs clans 
et de leurs tribus, devaient infailliblement deboucher sur ce genre de 
resultats lamentables. La confusion engendree etait telle, qu’il n’etait 
plus possible de prendre pour argent comptant les recits, les chroniques 
et les temoignages qui ont ete reconstitues sans nuire gravement a la 
verite. Quand le Dieu biblique est deprecie jusqu’a affronter Tepee a la 
main, les poils de la barbe d’Ezekiel en plein centre de Jerusalem, 
l’indignation eprouvee est a la mesure de 1’affront commis. De pseudo 
revelations, qui confondent des acteurs pitoyables avec le Seigneur de 
l’univers, ne sont pas pour rassurer les fideles ou pour les conforter dans 
leur foi. Un tel niveau de corruption textuelle, rarement atteint ailleurs, 
meme dans les recits mythologiques, ne peut etre que le produit d’une 
psychologie gravement affectee par le syndrome de la deraison. Les 
Prophetes authentiques de l’Ancien Testament qui vouent aux gemonies, 
les scribes et les pretres faussaires qui tordent le sens des mots, ne sont 
que des rappels salutaires, qui denotent la corruption des textes bibliques, 
et en premier l’Ancien Testament. 

Malgre tout, les Gens du Livre, les Juifs et les Chretiens, selon 
l'appellation consacree par le Coran, de par leur croyance en un Dieu 
Unique Createur, sont relativement plus proches de la realite absolue que 
les athees, les pai'ens et les idolatres. Fourvoyes dans un materialisme 
d'apparat, qui constitue leur source nourriciere, et revetus de dialectisme 
et d'historisme qui leur tiennent lieu de philosophic et de psychologie, 
ceux-ci vouent un veritable culte a la nature, a la pensee, au temps, a 
T evolution - et meme au chaos - toutes choses creees par Dieu, et qui ne 
sont que les instruments de Sa Toute-puissance, pour regir la Creation, a 
travers les Lois Universelles. De sorte et plutot que de s'elever au niveau 
spirituel requis pour adorer le Seigneur et le Createur de l'Univers, en 
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celebrant Sa Gloire et Sa Grandeur, ils se sont appliques a idealiser leurs 
fantasmes et a diviniser des concepts forges de toutes pieces et a en faire 
l'apologie d'une fagon inconsideree. II s’agit d’une variation d'un theme 
bien connu chez les peuplades primitives, que la superstition pousse a 
venerer l’objet de leur peur et de leur angoisse, tels les animaux, les 
monstres, le soleil, la lune, les orages, les eclipses, les idoles, plutot que 
le Createur de ces phenomenes. Ils adorent les effets visibles qui 
impregnent leur conscience et non la cause des causes, qui leur est 
cachee et de qui tout decoule. 

Cette forme de pensee rabaisse ses partisans et porte atteinte a la 
conscience humaine, car elle ravale l'homme, creature privilegiee de 
Dieu sur terre, au profit d’une pensee deletere et perverse. Alors que 
precisement le Coran Sacre proclame le contraire : « Ne voyez-vous pas 
que Dieu vous a soumis tout ce qui est dans les cieux et sur terre ? II 
vous a prodigue Ses bienfaits apparents et caches. Certains hommes 
cependant discutent au sujet de Dieu sans aucune science, ni direction, 
ni Livre lumineux. » (Coran 31. 20) « Gloire a Celui qui a revele la 
Distinction a son serviteur (le Prophete Mohammed) afin qu ’il avertisse 
Thumanite. Lui (Allah, le Seigneur de I’univers) qui detient la Royaute 
des cieux et de la terre, qui n'a pas de fils et qui ne partage Son Pouvoir 
avec personne. II a cree toute chose en lui fixant son destin d’une faqon 
immuable. Certains, cependant lui preferent d’autres divinites qui n’ont 
rien cree, qui ne peuvent rien pour elles-memes, ni en mal ni en bien et 
n’ont aucun pouvoir de faire vivre, d’empecher la mort ou la 
resurrection... Le jour oil II les reunira avec ceux qu’ils adoraient en 
dehors de Dieu, II leur dira : Est-ce vous qui avez egare mes serviteurs 
ou bien, sont-ils egares eux-memes ? Gloire a Toi! repondront-ils, 
comment pourrions-nous pretendre etre adores, quand Toi Seul est digne 
de l ’etre ? Mais Tu leur as accorde des jouissances ephemeres a eux et a 
leurs peres, si bien qu ’ils ont oublie Tes Enseignements, ils ne sont plus 
qu'unpeupleperdu.» (Coran 25. 1- 3 et 17-18). 

Ainsi va vers le neant, la croyance, de ceux qui pensaient etre bien 
diriges, qui se sont appropries indument la planete et qui imposent leur 
diktat au reste du monde en essayant de moraliser des discours deleteres 
et d’idealiser des pratiques reprouvables. Mais le monde ne saurait trop 
marcher sur la tete, sans qu’a la fin la Verite retablisse ses droits. 
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LES PROPHETES A TRAVERS LE CORAN 


« Nous n ’avons envoye les Prophetes que comme annonciateurs de 
la bonne nouvelle et comme avertisseurs. Ceux qui croient et qui 
s ’amendent n ’eprouveront plus aucune crainte, ils ne seront pas affliges. 
Le chatiment atteindra ceux qui traitent Nos Signes de mensonges, a 
cause de leurperversite.» (Coran 6. 48-49). 

Pour saisir la portee du Message coranique, il est indispensable de 
le situer par rapport aux revelations anterieures. Si le Livre Sacre des 
Musulmans est l'heritier des religions monotheistes, il est avant tout, le 
prototype, le modele primordial de la Parole divine destinee aux etres 
humains crees dans l’ensemble de l’univers. Le Coran n’est propre ni a 
un peuple, ni a une region, ni a une culture, ni aux seuls habitants de la 
terre. Il est la source de la Foi et de la Purete et le dogme fondamental 
de vie de 1’ensemble des creatures douees de raison, qui peuplent tant le 
monde connu, que les milliards d’autres civilisations eparpillees dans les 
immensites cosmiques. 

Il est le seul ouvrage sacre a enseigner que l’univers ne se cantonne 
pas a la planete terre mais qu’il est peuple de myriades d’autres 
humanites qui sont inconnues. Allah, le Dieu de l’lslam, ne saurait etre a 
F image erronee du Dieu biblique, un etre minuscule, soumis aux aleas de 
la nature et peinant pour se faire respecter par ses sujets, allant jusqu’a 
combattre corps a corps avec ses representants. La mission de reformuler 
le Message divin dans son authenticity est intervenue apres 1’alteration 
des textes sacres qui sont apparus avant lui. Le Coran reste ainsi le seul 
ouvrage d’origine divine a n’avoir jamais ete falsifie, remanie ou oublie 
et il gardera ces eminentes et precieuses qualites, jusqu’a la fin des 
temps. Au Jour du Jugement Dernier, le Coran Sacre sera compare a son 
prototype divin garde, dans le Royaume celeste par les anges, afm de 
corroborer son origine primordiale et de temoigner que nul etre humain, 
ni nul genie n’a ete en mesure de le deprecier. La Parole de Dieu doit 
rester immuable et etemelle; il est malvenu que quiconque puisse la 
detoumer de la voie de la Verite, car elle est elle-meme Verite. 
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Si le Coran Sacre est universel par vocation et par definition, il n’en 
demeure pas moins qu’il doit etre adapte a son contexte geographique et 
historique. En effet, bien que le dogme, l’ideologie et la philosophie, 
restent communs a l’ensemble des creatures de Dieu, ou qu’elles soient 
dans l’univers l’integration particuliere de l’Enseignement divin, dans un 
contexte donne, doit tenir compte de specificites propres de chaque 
environnement local et du groupement humain conceme. Le Coran ne 
saurait etre decale relativement a son milieu ni par rapport au temps. 
Ainsi, quand l’Enseignement revele par le Prophete Mohammed, que le 
Salut et la Benediction d’Allah soient sur lui, evoque des evenements 
celestes, qui concement l’univers en general, il n’en consacre pas moins 
l’essentiel du Message aux problemes qui se posent a l’humanite 
terrienne, se referant meme aux donnees regionales, car il ne saurait 
separer le fond spirituel du contexte historique. 

Cela est particulierement vrai pour la longue lignee des 
Annonciateurs et des Messagers, qui se sont succede sur terre, pour faire 
parvenir aux hommes la Parole Divine authentique, et dont le dernier 
d'entre eux, precisement le Prophete Mohammed, que le Salut et la 
Benediction d’Allah, soient sur lui, paracheve le cycle des Envoyes de 
Dieu, jusqu’a extinction de l’humanite. Si, avant lui, de nombreux 
Prophetes furent delegues a leurs peuples respectifs, par contre, le 
Prophete Mohammed, reste l’unique Messager a avoir ete delegue a 
l’ensemble de l’humanite et pour les temps des temps. Au Jour du 
Jugement Dernier, c’est le Coran Sacre qui servira de reference et 
prononcera entre les hommes. Il ne sera tenu compte ni de la Bible juive, 
ni de la Bible chretienne, ni d’autres ouvrages sacres, qui ont tous ete 
alteres par des mains corruptrices ou degrades par le temps. 

S’il est important de faire le recensement des Prophetes 
nommement cites par le Coran, il s’avere encore plus important de 
mettre en parallele leur comportement a travers les ecrits bibliques. En 
depit de nombreuses similitudes entre les Livres Sacres, il existe 
neanmoins des differences etonnantes qu’il est indispensable de mettre 
en relief pour marquer l'ecart pouvant exister entre deux ou plusieurs 
recits d'un meme evenement. 

ADAM ET EVE : (ADEM ET HAOUA) 

Le Coran possede cette particularite d'etre le seul Livre Sacre, a 
remonter le temps jusqu'a la creation de l'univers, qu’il ne faut pas 
confondre avec la Genese biblique, consacree essentiellement a la 
formation de la Terre et de son ciel. Il decrit les phenomenes grandioses, 
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qui ont preside a la creation de cet univers illimite, que les savants 
commencent a peine a decouvrir, eprouvant d’immenses difficultes a en 
comprendre aussi bien la genese que le fonctionnement. La creation de 
l’univers et de la terre est rapportee avec precision par le Coran; 
l’amenagement de la planete Terre et son habitabilite precederent 
l'apparition de la vie, et notamment celle de Thomme, ce qui est 
conforme a la logique. Nombre d’autres phenomenes sont traites dans la 
seconde partie de cet ouvrage reservee a ce sujet. La creation du premier 
homme Adam, puis de sa femme Eve, constitue l’acte fondamental a 
partir duquel l’humanite allait voir le jour. Apres une periode de vie 
indeterminee, Adam et Eve succomberent conjointement a la tentation 
incamee par Satan (Iblis). 

Le Coran s'ecarte ici de la Bible qui accuse Eve d'avoir ete tentee 
par le serpent avant d’entrainer Adam a manger le fruit defendu. En 
consequence, il ne culpabilise pas outre mesure la compagne d’Adam et 
reconnait en elle, un etre soumis aux memes penchants que les autres 
humains dans leur essence primordiale. En outre, le Livre Sacre des 
Musulmans ne considere pas le « peche originel » comme un crime dont 
l’ensemble de l’humanite aurait a en assumer la charge indigne. La faute 
incombe personnellement a Adam et Eve, qui sont tenus d’en supporter 
les consequences sans aucune repercussion sur leurs descendants. Dieu 
agrea le repentir d’Adam et d’Eve, ainsi qu’il est precise dans la sourate 
suivante : «Ils dirent (Adam et Eve) : Seigneur, nous nous sommes leses 
nous-memes; si Tu ne nous pardonnes pas et si Tu ne nous fais pas 
misericorde, nous serons au nombre des perdants. » (Coran 7. 23). 
« Nous leur dimes : Descendez de ces lieux, ennemis les uns des autres 
(Satan et l’homme). Vous trouverez sur terre un lieu de sejour et de 
jouissance ephemere. Adam accueillit les Paroles de Son Seigneur et 
revint a Lui repentant. Dieu est en verite, celui qui revient sans cesse 
vers lepecheur repentant. II est Misericordieux. » (Coran 2. 36. 37). 

Ainsi, point de peche originel en Islam. Le Seigneur de l’univers 
n’allait pas entacher Son (Euvre creatrice, par une fausse disposition, 
aussi malencontreuse que mal venue et deplacee. Un Dieu de Justice 
allait-il deja faire endosser a une humanite qui n’avait meme pas ete 
creee, une transgression commise par d’autres ? Allah est un Dieu de 
Justice et non un Dieu d’iniquite. Ceux qui ne font pas compris, ont 
surcharge la descendance d’Adam et d’Eve, d’un poids avilissant qu’elle 
n’avait pas a supporter. L’lslam ne culpabilise pas les gens avant leur 
naissance, comme s’ils avaient ete maudits d’avance par Dieu. C’est 
meconnaitre La Misericorde, 1’Indulgence, la et Mansuetude du Seigneur 


23 



de l’univers que de croire qu’Il puisse damner les gens sans raison et 
avant meme leur creation. 

Si le cas etait avere, II n’avait pas besoin d’invoquer le peche 
originel, II aurait agi librement, sans contrainte et sans motif. Aussi, les 
Musulmans n’ont pas a assumer la responsabilite du peche originel, ils 
en laissent la charge a ceux qui ont ete « choyes » par leurs propres 
religions. Si la Bible cautionne un tel comportement, elle le fait a ses 
risques et perils et dans le cas ou les fideles juifs et chretiens sont 
enchantes d’avoir ete condamnes retroactivement par le Dieu biblique, 
alors qu’ils sont innocents, grand bien leur fasse. II est vrai cependant, 
que les Chretiens ont ete rachetes par le « sacrifice du Christ», mais tout 
cela s’est fait verbalement et sans l’accord de l’interesse, puisqu’une fois 
sur la croix, il s’ecria : « Eli, Eli, lema sabachtani ? (« Mon Dieu, mon 
Dieu, pourquoi m ’as-tu abandonne ? L’Evangile selon Matthieu. 27. 46). 
Aussi, il ne reste plus que les Juifs pour se faire du mauvais sang sur le 
sort qui les attend. A moins qu’eux aussi, ne disposent d’une botte 
secrete qu’ils sortiraient au dernier moment, pour tout remettre en cause. 

Adam avait ete dote de facultes appropriees, comme l'intelligence, 
la raison, la ferveur. Dieu lui inculqua la comprehension des secrets'de 
la creation qu’Il lui plut de porter a sa connaissance, et en fit un etre 
superieur a l’ensemble des autres creatures vivant sur Terre. Le Coran 
dit: « Nous (Allah) avons honore les fils d'Adam, Nous les avons portes 
sur la terre ferme et sur la mer; Nous leur avons accorde d'excellentes 
nourritures et leur avons donne la preference sur un grand nombre 
(d’etres) que Nous avons crees. » (Coran 17. 20). Relativement a ce 
sujet, il faut souligner la difference effectuee par le Coran, entre les 
creatures terrestres (animales et vegetales), qui ont ete soumises en 
totalite et sans exception a l’homme, et les creatures extraterrestres ou 
cosmiques, sur lesquelles, les fils d’Adam ne disposent que d’une 
ascendance relative, signifiant par la, que d’autres etres crees dans 
l’univers sont plus eminents que l’etre humains. Ainsi, l’homme n’est 
plus la seule creature de l’univers, selon les croyances judeo-chretiennes 
et d’autres religions, mais bien un etre perdu, dans les immenses espaces 
intersideraux qui comportent d’autres creations parfois superieures a 
l’homme. C’est le sens de cette sourate, qui sera explicitee plus loin et 
qui porte en elle, les germes d’une remise en cause d’un Fils unique de 
Dieu, envoye a une humanite unique existant de par l’univers ! 

En parlant de secrets de la creation, il s’agit de toute evidence, des 
phenomenes dont Dieu a bien voulu instruire Adam, et non des mysteres 
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de la Creation qui relevent de la seule Omniscience divine. De meme 
qu’un animal ou un vegetal possede son propre capital genetique, qui le 
fait agir de telle ou telle fa?on, en general dans le sens de la preservation 
et meme de 1’evolution de l’espece consideree, sans jamais faillir a son 
programme, l’etre humain a ete dote des connaissances necessaires, 
infmiment plus vastes et plus complexes, qui lui permettent d’evoluer 
dans la vie, dans le sens qui lui est profitable et ce, conformement a la 
predetermination divine. Quand Dieu chassa Adam et Eve, II ne voulut 
pas les laisser errer dans le desespoir, et c’est la une nouvelle preuve de 
Sa Mansuetude infinie : « Nous leur dimes : - Descendez, d’ici. Toutes 
les fois que Je vous enverrais un guide (un Prophete ou un 
Enseignement) ceux qui le suivront seront exempts de toute crainte et 
n'aurontpoint a s'affliger. Quant aux incredules qui traitent Nos Signes 
de mensonges, ils auront Venfer pour sejour etemel. » (Coran 2. 39-40). 
Ainsi l’homme aura ete averti a l’avance des consequences de ses actes ; 
celui qui est raisonnable s’activera a les embellir, conformement aux 
prescriptions divines. Tandis les criminels et les gens negligents et 
irreflechis, se laisseront entrainer par les mondanites de la vie et 
oublieront ou renieront volontairement, jusqu’a leur comparution devant 
le Tribunal divin. 

Adam et Eve eurent des enfants. Leurs noms ne sont pas 
mentionnes par le Coran. Selon la Bible, l'aine s'appelait Cain (Qabil en 
arabe) et le deuxieme fils Abel (Babil). Ils offrirent des sacrifices au 
Seigneur. Celui de Babil fut agree, alors que celui de Qabil fiat rejete. 
Qabil tua son frere, par jalousie et devint le premier meurtrier parmi la 
descendance dAdam. 

Le Seigneur reprocha son crime a Cain. II lui dit selon l’Ancien 
Testament : « Desormais, le sol te maudit, lui qui s'est ouvert pour 
recueillir le sang de ton frere, ta victime. C’est pourquoi tu auras beau le 
cultiver, il ne te donnera plus ses fruits. Tu seras un deracine, toujours 
vagabond sur la terre. Cain se plaignit au Seigneur Seigneur, Ma 
peine est trop lourde a porter. Tu me chasses aujourd’hui du sol 
cultivable et je vais devoir me cacher loin de Toi. Je serai un deracine 
toujours vagabond sur terre. Quiconque me trouvera pourra me tuer. » 
(Genese 4. 10 a 14). Les apprehensions de Cain, ne sont pas justifies, 
puisqu'en dehors de ses parents, il etait le seul etre existant sur une terre 
vide et le Coran ne reprend pas a son compte l'inquietude infondee du 
meurtrier. Ce genre de meprise et courant dans la Bible, demontrant son 
alteration, car si Dieu en avait ete vraiment 1’Auteur, une telle bevue 
n’aurait pu trouver un terrain favorable pour germer. Le Livre Sacre est 
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exemplaire a ce sujet, il est depourvu de contradiction, car il emane 
veritablement et entierement d’Allah, le Seigneur et Createur de 
l’univers. D’autres aberrations bibliques seront relevees, sans qu’il 
s’agisse d’etablir un acte d’accusation a l’egard de ce Livre Sacre, car 
une grande partie de son contenu est veritablement d’origine divine. De 
nombreuses generations se succederent par la suite jusqu'a Noe (Nouh). 

NOE (NOUH) 

Le temps ecoule entre Adam et Noe reste un mystere. La Bible 
mentionne une genealogie de dix generations s'etendant sur 1056 ans. 
Toutefois, ces donnees sont a prendre non seulement avec precaution, 
mais aussi avec circonspection. Parce que d’autres sources religieuses ne 
donnent pas la meme liste genealogique. Ainsi, Luc l’evangeliste, qui 
confirme les 10 generations, en ajoute une onzieme de son era et qui 
n’est pas du gout des Juifs, puisqu’il fait descendre Adam, du Fils de 
Dieu! (Luc. 3. 38) Cependant, il est avere que 1’authenticity des 
filiations, reste une gageure, car du point de vue historique, aucune 
information exacte n’existe, e’est la bouteille a encre. D’ailleurs, e’est a 
partir de ce decompte biblique, que les religieux ont etabli l’age de la 
terre, aurait ete creee, il y a un peu plus de 6 700 ans ! Seulement a cette 
epoque, la civilisation egyptienne existait deja et ce pays etait partage en 
deux royaumes, celui de Bouto au nord et celui de Nekhen, au sud ! 

Le Coran ne fait pas cas de ces estimations, pour le moins 
fantaisistes, qui ne reposent sur aucune source fiable. Tout n’est que 
speculation et supputation. Toutefois, comme les fideles avaient besoin 
de reperes pour se situer, les specialistes en la matiere leur ont donne 
tellement de preuves contradictoires, qu’ils sont maintenant plus 
desorientes qu’auparavant. Ainsi, selon la Bible, la duree moyenne des 
generations etait de 105 ans, tandis qu’elle n’est plus que de 30 ans 
actuellement. Cette evaluation est remise en cause par les scientifiques, 
qui ont entrepris des recherches sur le terrain et professent exactement la 
tendance inverse; les generations actuelles seraient moins rapprochees 
que celles du passe. 

Noe fut envoye comme avertisseur aupres de son peuple qui adorait 
des divinites nominees : Wadd, Souwa, Yaghout, Ya'ouq etNasr. (Coran 
71. 23-24). Seules, quelques personnes de condition modeste preterent 
attention a ses paroles. Les notables eux, furent exasperes et se 
rebellerent contre lui. II lui demanderent de chasser les croyants et le 
defierent de faire tomber sur eux le chatiment dont il les menagait. En 
desespoir de cause et apres avoir vainement essaye de les amener a 
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resipiscence, Noe implora Dieu de l'assister dans son destin. Sous son 
inspiration, il construisit une embarcation, pour echapper au deluge que 
le Seigneur allait provoquer et l’exhorta d'embarquer sa famille, les 
croyants et un couple de chaque espece (animale). 

Le deluge eut lieu conformement au Decret divin, noyant le peuple 
idolatre, tandis que Noe et les siens survecurent a la catastrophe. Le 
Coran s'ecarte de la Bible sur plusieurs points. Dans le recit de la Genese 
biblique, Noe construit un immense bateau, sur les indications tres 
detaillees, du Seigneur. Ainsi, II lui ordonna de construire une arche, un 
grand bateau en bois de cypres, dont les dimensions sont les suivantes 
d’apres la Genese : «Elle (Varche) aura cent cinquante metres de long, 
vingt-cinq de large et quinze metres de haut; elle comportera trois 
etages et sera enduite depoix a I’exterieur et I’interieur. » (Genese - 6. 
14 a 16). A titre de comparaison, un bateau de cette taille, jaugerait au 
mo ins 20 000 tonnes et necessiterait le concours de 250 ouvriers durant 
deux ans en moyenne. Mais, Noe reussit le tour de force de tout bacler en 
un tour de main. 

Le Seigneur ordonna a Noe d’embarquer sa famille, ainsi que des 
animaux parmi lesquels sept couples de chaque sorte d'animaux purs et 
un couple seulement de chaque sorte d'animaux impurs. Tous les 
animaux existant sur terre, ce qui represente plusieurs millions d’especes 
differentes, avaient ete reunis a bord de l'arche et le deluge se serait 
etendu a l'ensemble du globe. Le Seigneur en effet etait attriste par le 
comportement malfaisant des hommes ; il regretta de les avoir crees (!) et 
dit: « Il faut que je balaye la terre les hommes que j ’ai crees et meme les 
animaux grands et petits. Je regrette vivement de les avoir faits. Mais 
Noe beneficiait de la bienveillance du Seigneur. » (Genese 6. 5 a 8) 

Le Coran ne confirme pas cette version, qui est d’ailleurs aussi 
refutee par les sources historiques et geologiques. Il est invraisemblable 
de penser que de tous les habitants du monde, seuls Noe et sa famille 
avaient ete fideles a Dieu. Il est vrai que la Bible precise que ces hommes 
etaient nes de l’union des habitants du ciel avec les filles des hommes. 
Aussi, forcement les enfants qui naissaient de ces unions, n’etaient pas 
conformes au catalogue ; ils echappaient a tout controle et etaient portes 
a faire le mal. Alors Dieu decida de les eliminer. Puis c’est a partir des 
enfants Noe, que l’espece humaine fiat reconstitute. La precedente qui, 
compte tenu de sa longevity, ne devait pas comprendre plus d’un millier 
de membres aurait ete defmitivement balayee de la scene terrestre. 
Contrairement a la Bible, le Coran ne precise pas que l’ensemble de 
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l’humanite fut aneantie, ni que tout le regne animal fut embarque pour 
echapper au desastre, pas plus que celui-ci n’avait une portee planetaire. 
Car ce serait contrevenir aux lois de la creation initiale, que d’y ajouter 
une creation de substitution, comme si le modele initial avait echoue. 
Depuis son origine l'humanite n'a jamais ete decimee par un cataclysme 
quelconque, au point de se reconstituer, a partir d’un nouveau couple 
unique. Ces contradictions ont fait l'objet de recherches scientifiques qui 
sont venues conforter les donnees coraniques et sont developpees dans 
1’article consacre au deluge. 

ABRAHAM (IBRAHIM), ISMAEL ET ISAAC 

Abraham etait un patriarche biblique. Son nom Abram, fut change 
par Iahve, et depuis il s’appelle Abraham. (Genese 16. 5). Originaire 
d’Ur, en Chaldee (Irak), il decide de s’installer au pays de Canaan, 
(Palestine) et re?oit la benediction divine. Il est le pere d’Ismael, qu’il a 
eu d’Agar (Hadjer) et d’Isaac, que lui donnera Sara. Ils seront les 
ancetres fondateurs successivement des Arabes et des Juifs. Le signe de 
l’Alliance entre Dieu et Abraham est constitue par la circoncision, qui 
sera perpetuee par les Israelites et les Musulmans. Quant aux Chretiens, 
ils abandonnerent cette pratique non pour des raisons religieuses, 
puisqu’elle constituait un rituel sacre, mais pour se conformer a certaines 
tendances deviatrices qui s’exercerent, notamment sous l’influence de 
l’apotre Saint Paul, en eloignant le Christianisme de ses origines juives et 
en le professant aux Gentils (aux Pai'ens) alors le Christ s’adressait a ses 
compatriotes israelites et visait surtout a amender et a restaurer le 
Judai'sme, qui avait ete altere. 

Les Arabes connaissent Abraham, sous le nom d’lbrahim et en 
font non seulement un Prophete, mais aussi le premier Messager de Dieu, 
porteur d’un Enseignement Sacre. Apres Noe, il fut le Prophete le plus 
marquant. Son pere s’appelait Azar (Tera pour la Bible) et vivait au 
milieu d’un peuple qui venerait des idoles. Lui-meme n’etait pas attire 
par ces croyances et se mit a chercher une forme d'adoration superieure. 
Il prit respectivement une etoile, puis la lune et ensuite le soleil comme 
objet de son culte, mais lorsque ces astres disparurent, il se rendit compte 
qu’il s'etait attache a venerer des objets soumis aux Lois d’un Etre 
infmiment superieur a toute la creation. Il se touma alors vers l'adoration 
du Dieu Unique et precha aupres de son peuple, le monotheisme, selon 
les revelations qu’il recevait, puisqu’il avait dote du don de prophetie. 

Les gens de son peuple tenterent de le dissuader de se soumettre a 
un Dieu Unique, en magnifiant le role de leurs idoles. Il leur repondit 
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selon le Coran Sacre : « Vous disputerez- vous avec moi au sujet de Dieu, 
alors qu ’ll m ’a dirige ? leur repondit-il, je ne crains rien de ce que vous 
lui associez, a moins qu ’Allah ne le veuille. La Science de Mon Seigneur 
s'etend a toute chose. Ne reflechissez-vous pas ? Comment pourrais-je 
redouter ce que vous Lui associez alors que vous ne craignez pas de Lui 
adjoindre ce qu'aucune revelation n’est venue accrediter ? Quel est des 
deux partis, celui qui est le plus sur ? Si vous compreniez ! Ceux qui 
croient et n ’alterent point leur foi d'injustice, se trouvent en securite, car 
ils sont bien diriges. Tel est Vargument decisif que Nous avons donne a 
Abraham contre son peuple. C’est ainsi que Nous elevons le rang de 
celui qu’Il Nous plait d'elire. Ton Seigneur est le Detenteur de toute 
sagesse, Sa Science est infinie. » (Coran 6. 80 a 83) 

Abraham dut faire face a l’hostilite des siens qui persistaient dans 
l'idolatrie. Ils deciderent de le jeter dans un brasier, mais il fut preserve 
des flammes par la Toute-puissance Divine : « Nous dimes O feu, sois 
fraicheur et paix pour Abraham. » (Coran 21. 69). 

Abraham avait brise les idoles qui etaient venerees par son peuple, 
pour demontrer leur inanite, aussi il dut s'expatrier pour echapper a la 
vindicte de sa communaute encore subjuguee par le polytheisme et 
l’idolatrie. Il etait accompagne de sa femme, de son neveu Loth et 
d'autres personnages qui avaient era en son message. Sa femme, Sarah, 
etant sterile, Abraham eut un enfant d'une seconde epouse, Hagar 
(Hadjer) d'origine egyptienne. Ce fils s'appelait Ismael; il est considere 
comme l'ancetre des Arabes. Abraham installa la mere et le fils dans une 
vallee, pres de la Maison Sacree de la Kaaba (La Mecque), qu’il devait 
edifier plus tard, avec l’aide de son fils. «Rappelle-toi quand Nous 
etablimes Abraham sur l ’emplacement du Sanctuaire, precise le Coran, 
Nous lui prescrivimes : Ne me donne point d’associes, et veille a purifier 
Ma Maison pour ceux qui viennent effectuer des circuits rituels ou 
s’acquitter des exercices pieux, debout, agenouilles ou prosternes. » 
(Coran 22. 26). 

Par la suite, sa premiere femme Sarah devait donner naissance, 
d’une fa?on miraculeuse a un fils, qui fut nomme Isaac. Pour eprouver 
Abraham, Dieu le soumit a une epreuve penible et cet episode est reste 
celebre tant chez les Musulmans que dans la tradition judeo-chretienne. 
Selon les Israelites, Dieu demanda a Moi'se, le sacrifice de son fils unique 
et ce fils, ne pouvait etre qu’Isaac, leur ancetre. Ils s'appuient sur la 
Genese biblique pour fonder leur opinion et confirmer leurs croyances. 
Voici ce que dit la Bible a ce sujet: « Quand Isaac eut grandi, Dieu mit 
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Abraham a Vepreuve. II I’appela et Abraham repondit:- Oui, je t’ecoute. 
Dieu reprit: - Prends ton fils Isaac, ton fils unique que tu aimes tant, va 
dans le pays de Moria, sur une montagne que Je t’indiquerai et la, offre- 
le-moi en sacrifice. Le lendemain, Abraham se leva tot. II fendit le bois 
pour le sacrifice, equipa son ane et se mit en route vers le lieu indique. II 
emmenait avec lui deux serviteurs ainsi que son fils Isaac. Arrive sur les 
lieux, il dit aux serviteurs :- Restez ici avec Pane; l’enfant et moi irons 
la-haut pour adorer Dieu, puis nous reviendrons ici. » 

«Abraham chargea sur son fils le bois du sacrifice. Lui-meme 
portait des braises pour le feu et un couteau. Tandis qu ’ils marchaient 
tous deux ensemble, Isaac s’adressa a son pere, Abraham. Celui-ci 
reponditOui, je t’ecoute mon fils.- Nous avons le feu et le bois, mais 
ou est I’agneau pour le sacrifice ? Abraham repondit:- Mon fils, Dieu 
veillera Lui-meme a procurer I’agneau. Ils continuerent d’avancer 
ensemble. Quand ils arriverent au lieu indique, Abraham construisit un 
autel ety deposa le bois. II lia son fils Isaac et le plaqa sur I’autel, par- 
dessus le bois. II saisit alors le couteau pour egorger son fils, mais 
I’ange du Seigneur I’appela du del. — Abraham ! Abraham ! - Oui, 
repondit Abraham, je t’ecoute. Le Seigneur reprit:- Epargne l'enfant, ne 
lui fait aucun mal. Je sais maintenant que tu respectes mon autorite; tu 
ne m’as pas refuse ton fils unique. Abraham aperqut alors un belier 
retenu par les comes dans un buisson. II alia le prendre et I’offrit en 
sacrifice a la place de son fills...» (Genese 22. 1 a 13) 

La premiere remarque porte sur la discontinuity du discours 
biblique ; ainsi c’est l’Ange qui appelle Abraham et lorsque celui-ci lui 
repondit: «- Oui, je t’ecoute. », le Seigneur se substitua a lui, pour 
poursuivre : « Epargne Venfant, ne lui fait aucun mal. Je sais 
maintenant que tu respectes mon autorite. » Nul doute ici comme de 
nombreuses fois ailleurs, que le texte a ete travaille et cette manipulation 
est la cause de l’incomprehension qui en resulte. De plus, et 
contrairement a ce qu’exige l’ethique, Abraham a menti une premiere 
fois a ses serviteurs, puisqu’il promit de revenir vers eux avec son fils, 
alors qu’il savait pertinemment qu’il allait retoumer tout seul. II manqua 
a sa parole et a l’honneur, une deuxieme fois, quand il dissimula a son 
fils, qu’il se preparait a l’immoler, pour faire plaisir a Dieu. 

Nonobstant ces impostures qui sont indignes d’un personnage 
distingue par Dieu, les Musulmans sont convaincus, et bien que le Coran 
ne le precise pas explicitement, que le gargon en question ne pouvait etre 
qu’Ismael, l’ancetre des Arabes, et non Isaac qui a ete ajoute par la suite. 
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Leurs arguments sont nombreux et bien etayes. Ils citent volontiers le 
passage suivant du Coran, apres le supplice du feu ou Abraham cherche 
refuge aupres de Dieu en disant : « - Je vais aller aupres de Mon 
Seigneur. II me guidera dans Sa Voie : - Seigneur, accorde-moi un fils 
qui soit juste. Nous lui avons alors annonce la bonne nouvelle, la 
naissance d’un fils doue de sagesse (Ismael). » 

« Lorsque Venfant fut en age d’accompagner son pere, celui-ci lui 
dit : - O mon fils, je me suis vu en songe en train de t’immoler (en 
sacrifice a Dieu), vois ce que tu en penses ?- O Pere, lui repondit son 
fils, fais ce qui t'est ordonne, tu me trouveras patient si Dieu le veut. Le 
pere et le fils etaient soumis a la Volonte de Dieu. Abraham tenait son 
fils, front contre terre pret a I’immoler. Nous l ’appelames O Abraham, 
tu as cru en ta vision et tu l’as realisee. C'est ainsi que Nous 
recompensons ceux qui font le bien. » Ce fut une bien rude epreuve. Nous 
avons rachete son fils par un sacrifice solennel et Nous perpetuames son 
souvenir dans la posterite. Paix sur Abraham. Ainsi, Nous 
recompensons les vertueux. II etait du nombre de nos fideles serviteurs et 
Nous lui annonqames une bonne nouvelle, la naissance d’Isaac, un 
Propheteparmi les justes. » (Coran 37.99 a 112). 

Ainsi, selon le Coran, c'est pour recompenser la soumission 
d’Abraham et sa determination a immoler son fils unique Ismael, que 
Dieu lui annonga la naissance d’un second fils, Isaac. On trouve en effet 
dans la Bible une tradition coutumiere, qui consistait a consacrer au 
Seigneur les premiers-nes humains ainsi que les premiers-nes des 
animaux purs, ce qui tend a conforter la position du Coran. 
Puisqu’Ismael etait le premier fils d’Abraham. Voici quelques exemples 
de ces pratiques rituelles puises dans l'Ancien Testament: 

« Le Seigneur adressa la parole a Moise et lui ditConsacre-Moi 
tout premier-ne en Israel, car le premier garqon dune femme et le 
premier petit d’un animal m'appartiennent. » (Exode 13.1-2). Et encore : 
« Tout premier-ne M’appartient, y compris ceux de vos betes. » 

Meme les premices des vegetaux (les premieres productions), 
etaient consacrees au Seigneur. «La premiere gerbe recoltee etait 
presentee solennellement le lendemain du Sabbat, puis au cours des 
moissons on offrait deux pains prepares avec la farine des premieres 
cereales recoltees. » (Levitique 23. 9-17) 

C'est done traditionnellement que les pretres et les fideles, 
consacraient au Seigneur les premiers-nes humains et Ismael a ete le 
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premier enfant d’Abraham, il etait destine a servir d’offfande spirituelle. 
Cette consecration n’implique pas un sacrifice humain ou l’inimolation, 
mais peut etre seulement symbolique et allegorique, une offrande votive 
pour commemorer faction d’un voeu qui a ete exauce par la divinite. 
Ceux qui tentent de substituer les personnages et d’inverser les roles, afm 
de tirer profit de la situation, en niant qu’Ismael a ete un veritable fils 
pour Abraham seraient bien inspires de consulter minutieusement la 
Bible qui donne des precisions bien utiles sur l'authenticite de cette 
filiation et la predestination d’Ismael, pour le sacrifice. Notamment les 
citations suivantes : « Agar mit au monde un fils que son pere Abram 
(Abraham) nomma Ismael. » (Genese 16. 15) Egalement: « Quand Dieu 
eut fini de parler avec Abraham, II le quitta. Abraham prit alors son fils 
Ismael ...Abraham avait quatre-vingt-dix-neuf ans et son fils Ismael 
treize, quand ils furent circoncis le meme jour comme Dieu L'avait 
ordonne (alors qu'Isaac n'etait pas encore ne » (Genese 17. 18 a 26). Et 
aussi: « Lorsqu ’il mourut a I'age de 175 ans, ses fils Isaac et Ismael 
I'enterrerent dans la grotte de Makepa. » (Genese 25. 9) 

La Bible reconnait qu’Isaac est ne lorsque Ismael avait quatorze 
ans, aussi il y a de quoi etre legitimement etonne de lire ce 
commandement: « Prends ton fils Isaac, ton fils unique que tu aimes 
tant... et la, offre-le Moi en sacrifice. » (Genese 22. 2). 

La contradiction est manifeste entre les trois citations bibliques qui 
sont en harmonie entre elles et la quatrieme, qui vient deranger 
fordonnancement et perturber l’harmonie. L’analyse de la phrase 
contestee, fait apparaitre que le nom d'Isaac a ete sciemment ajoute pour 
modifier le sens de la revelation. En effet, la Bible n’a pas ete transcrite 
sur des supports au moment de sa revelation, a 1’image du Coran et fut 
recomposee, des siecles plus tard, par des scribes, des pretres et des 
docteurs de la Loi Israelites qui avaient tendance a lui donner un contenu 
apologetique, qui faisait la part belle a leur communaute. Ainsi, 
l'expression « Ton fils unique », est incompatible avec le nom d’Isaac, 
du moment qu’il n'etait pas unique, puisqu’Ismael l'avait precede de 
quatorze ans. Par ailleurs, meme dans le cas ou l'injonction visait Ismael, 
en occultant le nom d’Isaac, il aurait ete mal venu de preciser qu’il etait 
unique, puisque les deux parties (l’orateur et le sujet) etaient conscientes 
de cela. Il ne viendrait a l’idee de personne de dire : «Prends ton 
vehicule unique », a quelqu'un qui ne dispose que d'une seule voiture. Le 
mot « unique » a ete lui aussi introduit apres coup, pour introduite Isaac, 
dans une scene ou il ne figurait pas et tirer profit de cette situation qui 
valorise l’ancetre des Juifs au detriment de l’ancetre des Arabes. 
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L'ann ulation des deux mots litigieux permettra de remodeler la 
phrase, en lui donnant un sens plus conforme aux exigences et de la 
libeller ainsi: «Prends ton fils, ton fils que tu aimes tant. » En 
supprimant les repetitions (« Ton fils » est mentionne deux fois), qui ne 
se justifiaient que dans le cas d’une lecture « officielle et sacree» 
incluant Isaac au detriment d’lsmael, l’expression devient: « Prends ton 
fils que tu aimes tant», qui correspond parfaitement a la realite. Ainsi se 
confirme 1’evidence que la formule « Le fils unique », est une addition 
ulterieure au Texte d'origine, et que le nom d’Isaac n’est apparu que pour 
eliminer l’allusion faite a Ismael. II ne convenait pas, en effet, aux 
docteurs et aux pretres juifs, qui ont eu a reconstituer les textes sacres, 
qu’Ismael, l’ancetre des Arabes, qui pratiquaient l’idolatrie a l’epoque, 
et qui etaient consideres comme un peuple barbare, beneficie d’une telle 
consideration divine, alors qu’Isaac, leur propre ascendant soit ecarte, 
d’une distinction aussi prestigieuse. II fallait retravailler le texte et 
inverser les donnees pour tirer profit d’une situation, qui devait, dans 
tous les cas, etre eminemment favorable a ses auteurs. 

Le passage relatif au sacrifice, qui etait cense refleter la minutie et 
la concision a l’origine : « Prends ton fils que tu aimes tant», est devenu 
par suite de ces manipulations, verbeux et diffus : « Prends ton fils Isaac, 
ton fils unique que tu aimes tant... » Les ajouts destines a inverser les 
roles et a glorifier Isaac, sont venus au contraire confirmer la realite de 
l’eminence d’Ismael. Car malgre l’addition «fils unique », qui ressemble 
plus a une cautere sur une jambe de bois, qu’a la realite historique, Isaac 
n'a jamais ete le premier-ne ni le fils unique dAbraham, alors qu'Ismael 
au contraire, a ete le premier-ne et le fils unique durant une grande partie 
de sa jeunesse. Les docteurs juifs et les scribes ont manque de subtilite. 
Ils ont eu la main lourde dans leur tentative de recomposition, si bien 
qu'a force de trop vouloir prouver, ils sont arrives a intervertir la realite, 
et a rendre le texte sujet a caution. Trop c'est trop, dit un dicton. II 
s'applique bien a cet exemple, qui de toute fa$on est loin d'etre isole. 

Pour justifier cette pratique, certains exegetes ont pretendu que le 
sacrifice des premiers-nes etait une coutume imposee par Moi'se, six 
siecles apres Abraham. Par consequent, a l'epoque de ce dernier, les 
interesses n’etaient pas tenus d'observer une tradition qui n'existait pas. 
Seul le sort pouvait designer la victime de l'offrande et Isaac a ete choisi 
par le destin. Des arguments qui sont contredits par le texte biblique lui- 
meme puisque la coutume du premier-ne remontait non pas a Moi'se 
mais selon la Bible, a Adam, le pere de l’humanite. L'Ancien Testament 
enseigne en effet, que parmi les fils d'Adam, Cain etait cultivateur et 
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Abel, berger. Le premier offrit au Seigneur les produits de la terre (sans 
preciser qu’il s’agissait des premiers produits), Dieu refusa l'offrande. 
Lorsqu’Abel a son tour, apporta en sacrifice des agneaux premiers-nes de 
son troupeau, son present fut accepte. (Genese 4. 3-4). Cain en congut du 
depit et assassina son frere. La tradition de l’offrande des premiers-nes 
remonterait en consequence a Adam et non a Moise. Abraham devait s'en 
inspirer fidelement et ne pas transgresser une pratique consacree. 

Mais, la Bible renferme une autre argumentation de choix en 
faveur de la these du sacrifice d’Ismael! II s’agit toujours du fameux 
Commandement «Prends ton fils ... que tu aimes tant.» Ce fils 
quAbraham cherissait n'etait autre qu’Ismael. Lorsque Dieu Lui annonga 
la venue d’Isaac, il repondit, selon la Bible : « Pourvu qu ’Ismael vive et 
que Tu t’interesses a lui, je n'en demande pas plus. » (Genese 17.18). II 
ne fut pas enchante outre mesure par l'annonce de la naissance d’Isaac. II 
montra son amour et son affection pour Ismael et pria pour que Dieu le 
benisse. II ajouta qu’il ne demandait rien de plus et ne desirait pas un 
autre enfant, puisque Ismael avait comble ses esperances. Cette attitude 
correspond a la formule biblique « Ton fils que tu aimes tant. » Dieu 
repondit : « Je le benirais (Ismael) Je le rendrai fecond et Lui donnerai 
une nombreuse descendance. II sera le pere de douze princes et Vancetre 
d'un grandpeuple. » (Genese 17. 18 a 20). 

Le nom meme d’Ismael vient confirmer cette version, puisqu’en 
hebreu, il signifie : « Dieu a entendu. » II lui a ete donne a la suite d'une 
priere d’Abraham qui, apres s’etre expatrie de sa region corrompue par 
l'idolatrie, invoqua Dieu. Le Coran rapporte ceci: «Il dit (Abraham): Je 
vais aller vers Mon Seigneur, Il me guidera. - Seigneur accorde-moi un 
fils qui soit juste. » (Coran 37. 99-100). Dieu a entendu cette priere 
(traduit en hebreu par : Il (Dieu) a entendu. » Le Coran precise : « Nous 
(Dieu) lui avons annonce une bonne nouvelle, la naissance d’un gargon, 
doux de caractere. Lorsqu ’Ismael grandit, son pere lui dit O mon fils 
je me suis vu moi-meme en songe en train de t ’immoler, qu ’en penses- 
tu ? » (Coran 37. 101-102). Aucun doute n'est done permis sur l'identite 
d’Ismael. Le Coran le confirme clairement et la Bible implicitement, en 
essayant d’inverser les donnees pour faire croire qu’il s’agissait d’Isaac. 
Mais l’operation n’etait pas simple, trop de preuves contraires se 
trouvaient sur le chemin des manipulateurs, pour leur permettre de faire 
avaler la pilule aux gens doues d’un minimum d’exigence. 

Pourquoi Ismael etait-il tellement cher a Abraham ? Le Coran lui 
attribue un caractere doux et il etait juste. La Bible en echo en fait un fils 
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aime de son pere. En outre et, en dehors de son caractere agreable, 
Ismael avait ete ardemment souhaite par Abraham. Selon le Coran, ce 
dernier adressa des prieres a Dieu pour avoir un fils et ses suppliques 
furent entendues. La Bible abonde egalement en ce sens, mais reconnait 
en plus qu'Abraham ne s'unit a Agar, (Hadjer), que dans le but d'avoir un 
fils. Lorsque Ismael naquit, c'etait un voeu, combien cher qui etait exauce. 

Quant a Isaac, Dieu en fit l'annonce a Abraham sans que celui-ci ne 
lui demande rien et ne l’invoque en quoi que ce soit. La reaction de ce 
dernier se fit du reste durement ressentir, et elle n’avait rien d’une 
manifestation de joie debordante, puisqu’il dit en substance, selon la 
Bible : «Ismael me suffit, je n ’ai pas besoin d'un autre enfant. » Ainsi se 
trouve confirme le choix d’Ismael pour la consecration rituelle. Car, non 
seulement il avait ete le premier fils et le fils unique d’Abraham, mais 
egalement tres cher a son pere et Dieu voulait eprouver celui-ci en lui 
demandant de lui offrir en sacrifice ce qu'il avait de plus precieux. C'etait 
evidemment Ismael, qui a ete sans aucun doute choisi par le Seigneur, 
offert par Abraham et rachete par une offrande. Une noble distinction 
pour un non moins noble Prophete. 

Ceci dit, il ne saurait etre question de reduire en quoi que ce soit 
1’importance de la mission d’Isaac qui a ete un Prophete de Dieu, parmi 
les justes. Le Coran refuse d'accorder une distinction quelconque a un 
Prophete au detriment d'un autre, conformement au verset suivant: 
(C’est Dieu qui parle): « Dites : Nous croyons en Dieu, a ce qui nous a 
ete revele, a Abraham, a Ismael, a Isaac, a Jacob et aux Tribus, a ce qui 
a ete donne a Moise et a Jesus ; a ce qui a ete donne aux Prophetes de 
la part de leur Seigneur. Nous n'avons de preference pour aucun d'entre 
eux, nous sommes soumis a Dieu. » (Coran 2. 136) 

Abraham est designe dans le Coran comme l'Ami de Dieu : Khalil, 
selon le verset suivant : « Qui done professe une meilleure religion, que 
celui qui se soumet a Allah, tout en se conformant a la Loi revelee, en 
suivant la religion d’Abraham, qui est un vrai croyant ? Allah a pris 
Abraham pour amiprivilegie. » (Coran 4. 125). Abraham est un exemple 
pour les croyants en raison de la purete de sa foi. Il pratiquait un 
monotheisme authentique, il a ete le fondateur de la Maison Sacree de La 
Mecque (la Kaaba), le plus ancien temple sur terre consacre a Allah, le 
Seigneur de l’univers, bien avant celui qui a ete erige par Salomon a 
Jerusalem. Il etait un guide vertueux pour les hommes. A ceux qui se 
reclamaient spirituellement de son heritage en excluant les autres 
communautes, a l'image des Judeo-chretiens face aux Musulmans, le 
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Coran remet les pendules a l'heure et ce n'est que justice : «0 vous qui 
avez requ les Ecritures (Juifs et Chretiens), pourquoi vous disputez-vous 
au sujet d’Abraham, alors que la Torah et I’Evangile n'ont ete reveles 
qu ’apres lui ? Etes-vous depourvus de jugement ? Abraham n ’etait ni 
Juif ni Chretien, mais un vrai croyant soumis a Dieu (Musulman). II 
n’etait pas du nombre des polytheistes. » (Coran 3. 65 a 67). De fait, 
Abraham n’etait ni Juif ni Chretien, il avait vecu avant la fondation du 
Judaisme et du Christianisme et a ete le Messager de la religion 
abrahamique qui est la source d’inspiration du Judeo-christianisme et 
dont l’lslam revendique l’authenticite ! Aussi toute tentative de 
recuperation par les factions qui se revendiquent de lui, en alterant son 
enseignement, est vouee a l’echec. D’autant qu’il a ete le fondateur du 
Temple de la Kaaba, a La Mecque, l’oratoire sacre (la Qibla) vers lequel 
s’orientent les Musulmans du monde entier, pour leurs prieres 
quotidiennes. Et, ce n’est pas peu que d’etre le centre de la terre pour les 
dizaines de milliards de Musulmans qui se sont succede jusqu’a ce jour. 

D’autres contradictions existent entre la Bible et le Coran 
relativement au recit d’Abraham. Ainsi dans la Bible, ce dernier ne 
revele pas a son fils, l’objet de leur deplacement, il le laisse moisir dans 
un secret teinte d’hypocrisie. Une fois arrive sur les lieux du sacrifice, il 
le ligote, le place sur le bucher et s’apprete a l’egorger avant d’allumer le 
feu et le bruler en sacrifice consume. Une demarche effroyable, pour un 
pere qui cherissait son enfant, meme si les injonctions divines, devaient 
etre executees dans toute leur rigueur, car sous les apparences visibles se 
cachent les mysteres qui ne sont pas accessibles a la raison. 

Le Coran professe un humanisme, qui est absent dans la Bible. 
Abraham n’a ete destinataire d’aucune prescription relative au sacrifice 
de son fils, cette scene lui est seulement apparue en songe. Il en avait fait 
Tinterpretation en concluant que Dieu lui demandait d’immoler Ismael, 
pensant ainsi accomplir une oeuvre sacrificielle, qui serait une preuve de 
sa ferveur et de sa soumission. Il en informa son fils, et celui etait 
consentant, comme cela a ete rappele plus haut. Cependant, au moment 
de concretiser son reve, Dieu dans Son immense mansuetude, suggera a 
Abraham d’immoler un belier compensatoire a la place d’lsmael. La 
Bible precise qu’Abraham s’etait muni de braises, afm de consumer la 
depouille de son fils par le feu, comme si l’immolation n’etait pas 
suffisante a elle seule pour satisfaire les exigences d’un Dieu biblique 
implacable. Cette version n’est pas corroboree par le Coran, qui ne 
souscrit pas a l’extremisme professe par l’Ancien Testament. Ce sujet 
reapparaitra plusieurs fois par la suite 
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LOT - (LOTH) 


Loth est le neveu d'Abraham. II suivit son oncle jusqu'en Palestine 
ou il s'installa a Sodome et epousa une femme du pays. II tut un Prophete 
digne de foi et desavoua les Sodomites qui vivaient dans la turpitude, se 
livrant a l'homosexualite et pratiquant d'autres actes abominables et 
contre nature. II les convia au culte de Dieu Unique mais sans resultat : 
Voici ce que rapporte le Coran : « Le peuple de Loth accusa a son tour 
les Prophetes d'imposture. Loth, leur frere, leur ditNe craindrez-vous 
pas Allah ? Je viens vers vous comme Apotre digne de foi. Craignez Dieu 
et obeissez-moi. Je ne vous demande aucun salaire pour prix de ma 
mission, ma seule retribution est a la charge de Dieu Souverain de 
I'univers. Auriez-vous commerce avec des hommes parmi toutes les 
creatures, delaissant vos femmes que Dieu a creees pour vous ? Vous 
etes assurement un peuple pervers. Lis lui repondirent Si tu ne cesses 
pas tes exhortations, nous te chasserons de la ville.- Je fuis l'abomination 
pour ce que vous faites. Seigneur, preserve-moi ainsi que les miens de 
leurs actions infames. Nous les sauvames, lui et les siens, jusqu'au 
dernier, exceptee une vieille (femme) qui etait restee en arriere, puis 
Nous exterminames les autres. » (Coran 26. 160 a 172) 

Le nom de la ville de Sodome est cite avec Gomorrhe par la Bible, 
mais le Coran ne fait pas mention de cette demiere. Les commentateurs 
musulmans precisent que cette ville se trouve sur la route qui mene de 
La Mecque vers la Syrie. Le Coran mentionne « qu'elle etait situee sur 
un chemin connu de tous. » (Coran 15. 76) Ce qui est parfaitement fonde, 
puisque la voie reliant La Mecque a la Syrie etait une route commerciale, 
tres frequentee par les caravaniers. 

La version biblique correspond avec quelques variantes au recit 
coranique, mais selon l’Ancien Testament, la femme de Loth (qui est 
considere comme un personnage biblique et non comme un Prophete, 
contrairement au Coran) fut transformee en statue de sel pour avoir 
regarde en arriere (vers Sodome et Gomorrhe. Genese 19. 23). Voici la 
version biblique : « Vers le soir, deux anges arriverent a Sodome...Lot 
les invita chez lui; il leur prepara un repas et fit cuire des galettes, puis 
ils mangerent. Ils n ’etaient pas encore couches lorsque les hommes de 
Sodome encerclerent la mais on...Lis appelaient Lot et lui direntOu 
sont les gens qui sont venus chez toi, fais-les sortir. Nous voulons 
prendre notre plaisir avec eux. Lot sortit sur le seuil de sa maison et leur 
ditNon, mes amis, ne commettez pas ce crime. J’ai deux files vierges, 
je vais vous les amener et vous les traiterez comme vous voudrez. Mais 
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ne faites rien a ces gens, ce sont mes hotes... Ils bousculerent Lot avec 
violence et s’approcherent de la porte pour Venfoncer. Alors, les deux 
anges empoignerent Lot, le ramenerent a I’interieur et refermerent la 
porte. Ils frapperent d’aveuglement tous les hommes, si bien qu’ils ne 
parent retrouver la porte.» (Genese 19. 1 a 11). Puis les anges 
presserent Lot, sa femme et ses deux filles de quitter la ville, car le 
Seigneur avait decrete sa destruction ainsi que celle de Gomorrhe. II fit 
tomber du ciel, une pluie de souffre enflamme et soumit a un total 
bouleversement les deux cites et leurs habitants, de meme que toute la 
region et sa vegetation. La femme de Lot qui regarda en arriere, fiit 
changee en statue de sel. 

Cependant, et contre toute attente, la Bible attribue un 
comportement edifiant et immoral aux deux filles de Loth qui enivrerent 
leur pere afm de passer la nuit avec lui. De ces relations incestueuses, 
seraient nes Moab, l'ancetre des Moabites et Ben Ammi, l'ancetre des 
Ammonites (Genese 19. 31 a 35). Le Coran rejette completement ce 
genre de divagations absurdes, qui font d'un Prophete de Dieu, un 
inceste maudit par les conventions et les pratiques et de ses filles des 
depravees et des debauchees. Une triste image, d’une famille distinguee 
par Dieu, qui prone precisement des vertus absolument opposees a la 
decheance dont la Bible affuble Loth et ses filles. 

JACOB (YAAQOUB) 

Jacob est un patriarche selon la Bible. II est le fils d’Isaac et de 
Rebecca et le frere d’Esaii, a qui il rachete son droit d’ainesse pour un 
plat de lentilles. La Bible developpe abondamment ce recit, qui peine 
pour s’imposer comme une chronique historique. (Genese 25. 39). 
D’apres l’Ancien Testament, alors qu’il preparait un plat de lentilles, 
Jacob regut la visite de son frere aine Esaii, qui revenait de la chasse, tres 
fatigue et lui dit: «Je n ’en peux plus, laisse-moi vite avaler ce potage 
roux. » Jacob repondit: « Cede-moi d’abord tes droits de fils aine. » 
Esaii declara : « Je vais mourir de faim. A quoi me serviront mes droits 
de fils aine ?... Alors Esaii jura qu’il lui cedait ses droits de fils aine et 
Jacob lui donna du pain et du potage aux lentilles. Esaii mangea et but, 
puis s ’en alia. II n ’accorda aucune importance a ses droits de fils aine. » 
(Genese 25. 30 a 34). A l’epoque, l’aine de la famille heritait des droits et 
des biens laisses par les parents. Ce sont precisement toutes ces 
attributions dont se dessaisit Esaii en echange d’un plat de lentilles. 
Une fois la transaction accomplie, ou plutot le piege referme, il restait a 
Jacob de convaincre son pere de lui ceder ces droits qui etaient promis a 
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Esau, car il n’etait pas au courant de ce marche et ne pouvait l’approuver 
sans contrevenir a toutes les conventions en usage a l’epoque. 

Sur les conseils de sa mere, qui imagina le stratageme, Jacob 
devait user d’artifices, pour tromper son pere et arriver a realiser son 
reve. Elle appreta deux chevreaux et en fit un de ces plats appetissants 
dont raffolait Isaac, puis recouvrit les bras et les parties lisses du cou de 
Jacob, avec les peaux de chevreaux, car Esau avait un systeme pileux 
particulierement developpe. Puis, ainsi accoutre Jacob prit le plat et du 
pain et alia trouver son pere qui etait pratiquement aveugle. « Mon pere, 
lui dit-il, je suis Esau, ton fils aine, viens done t’asseoir pour manger ce 
que je te rapporte, ensuite tu me donneras ta benediction. » « Approche, 
je veux te toucher pour m ’assurer que tu es bien mon fils Esau, repondit 
Isaac. » II le toucha au bras, mais ne s’apergut pas du stratageme, car 
Jacob etait couvert de poils, comme ceux d’Esaii. Isaac demanda : « Tu 
es bien mon fils Esau ? » « Oui, repondit Jacob. » « Sers-moi mon fils, 
pour que je mange et que je te donne ma benediction. » Isaac mangea 
puis donna sa benediction a Jacob, alors qu’elle etait destinee a Esau. 
Lorsque ce dernier revint de la chasse, il prepara un plat appetissant avec 
le gibier et le rapporta a son pere. « Qui es-tu demanda Isaac ? » « Je 
suis Esau, ton fils aine, repondit-il» «Mais alors qui est celui qui a 
chasse du gibier, me l’a apporte et m’a fait manger de tout avant ton 
arrivee ? C’est a lui que j’ai donne ma benediction, et elle lui restera 
acquise. » 

Quand Esaii entendit les paroles de son pere, son cceur deborda 
d’amertume et il se mit a pousser de grands cris. Il supplia son 
pere : « Donne-moi aussi une benediction, pere !» « Ton frere est venu 
et m’a trompe. Il a emporte la benediction qui te revenait...Je ne peux 
rien faire pour toi mon fils. » «Il porte bien son nom de Jacob (qui 
signifie celui qui dupe), repondit Esaii. Puisqu ’il m ’a dupe deux fois. Il 
s ’est empare de mes droits de fils aine et maintenant voila qu ’il s ’empare 
de la benediction qui me revenait!» (Genese. 27.1 a 40). Des lors, Esaii 
promit de tuer Jacob qui 1’avait beme aussi perfidement. Cependant, 
malgre sa determination, il n’arriva pas a ses fins et Jacob, le fourbe et 
l’hypocrite, put savourer les fruits de son escroquerie. 

Jacob etait l’epoux de Lea et de Rachel, filles de Laban, mais il est 
connu surtout pour etre le pere des douze fils, qui ont donne naissance 
aux douze tribus d’Israel. Il a ete sumomme «Israel», par les siens, 
apres son « combat contre Dieu » et de ce fait il est considere comme 
l’ancetre eponyme des Israelites qu’il fait descendre en Egypte a l’appel 


39 



de son fils Joseph (Youssef), alors intendant de Putiphar, un personnage 
egyptien, puis ministre de Pharaon. II meurt dans ce pays. Jacob n’est pas 
considere comme un Prophete par la Bible, mais seulement le dernier des 
patriarches qui vecurent avant lui, et dont la longevite etait legendaire. 

Le Coran au contraire, en fait un Prophete de Dieu, eminent. 
« Lorsque Abraham abandonna son pere et ceux qui adoraient des faux 
dieux, Nous lui donnames pour fils Isaac et Jacob et firent d'eux des 
Prophetes. » (Coran 19. 49). Jacob etait le fils d’Isaac et le petit-fils 
d’Abraham et allait fonder la lignee israelite. II est presente sous les traits 
d'un homme possedant la science (Coran 12. 68), et soumis a Dieu 
(« soumis » est la traduction de mouslim ou musulman). II recommanda a 
ses enfants la soumission au Createur de l’univers, au meme titre 
qu'Abraham l'avait preconisee avant lui. Le Coran rappelle : « Lorsque 
Dieu dit a Abraham : « Resigne-toi a Ma Volonte. » II repondit: « Je me 
soumets au Seigneur de Vunivers. » Abraham engagea ses enfants a 
suivre cette voie et Jacob en fit autant. II leur dit: « O mes enfants, Dieu 
vous a choisi une religion, ne mourrez pas sans l’avoir embrassee. 
Lorsque la mort se presenta a lui, il dit a ses enfants : « Qu ’allez-vous 
adorer apres moi ? » Ils repondirent: « Nous adorons ton Dieu, le Dieu 
de tes peres : Abraham, Ismael et Isaac, le Dieu Unique et nous nous 
soumettons a Lui. » (Coran 2. 131-133) 

Plus tard, Jacob regut le nom d’Israel apres son combat de nuit 
contre Dieu! (Genese 32). En hebreu le terme Israel evoque 
effectivement l’expression de «lutter contre Dieu ».Voici comment 
l’Ancien Testament presente cet episode capital pour les Judeo-chretiens, 
mais invraisemblable pour les Musulmans : « Au corns de la nuit, Jacob 
se leva, prit ses deux femmes, ses deux servantes et ses onze enfants et 
leur fit traverser le gue du Yabboq avec tout ce qu ’il possedait. II resta 
seul et quelqu’un lutta avec lui jusqu’a I’aurore. Quand I’adversaire vit 
qu ’il ne pouvait le vaincre dans cette lutte, il le frappa a l ’articulation de 
la hanche qui se deboita. Il dit alors : «Laisse-moi partir, car void 
I’aurore. » «Je ne te laisserai pas partir si tu ne me benis pas » 

repliqua Jacob. L’autre demanda :«Comment t’appelles-tu ?» 
« Jacob », repondit-il. L’autre reprit: « On ne t’appellera plus Jacob 
mais Israel, car tu as lutte contre Dieu et contre les hommes et tu as ete 
le plus fort! » « Jacob demanda : « Dis-moi done quel est ton nom ? » 
«Pourquoi me demandes-tu mon nom ? » repondit-il. Alors, il benit 
Jacob. Celui-ci declara : « J’ai vu Dieu face a face et je suis encore en 
vie. » C’est pourquoi il nomma cet endroit Penouel, qui signifie Face de 
Dieu. Quand le soleil se leva, Jacob avait passe le gue de Penouel. Il 
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boitait a cause de sa hanche. Aujourd’hui encore les Israelites ne 
mangentpas le muscle de la cuisse a I’articulation de la hanche, parce 
que Jacob a ete blesse (par Dieu) a ce muscle. » Genese 32. 23 a 33) 

Les Musulmans rejettent nombre de ces donnees qu'ils considered 
comme une offense a la Gloire du Seigneur de l’univers et une alteration 
flagrante du Texte biblique originel. D’apres Tabari, specialiste en 
islamologie, le nom d’lsrael serait issu de la formule « asra ila Allah », 
dont le sens est : «II s'est refugie de nuit vers Dieu », et ce, afm de fuir 
son frere Saul, qui voulait le tuer. La contraction de la phrase aurait 
forme le mot de «Asrael» (Israel). D’une fa?on generate, le Coran 
reprouve la version biblique qui presente souvent les Prophetes sous des 
apparences d'hommes perfides, trompeurs, vindicatifs et devoyes. 

Dans le cas present, qui se passe de tout commentaire, Jacob lui- 
meme, lutte corps a corps contre Dieu, et n’a pu etre vaincu par ce 
dernier apres un duel qui dura toute une nuit! Meme si les limites de la 
bienseance semblent exploser, il n’en s’est rien dans la realite, 
puisque les scribes, les pretres et les docteurs de la Loi qui ont redige ou 
approuve ce passage, avaient deja decrit le Dieu biblique, comme un etre 
imite dans tous les domaines. Aussi, le fait de lui resister dans un 
combat, n’etait pas vu comme un exploit extraordinaire. Cela se situait 
juste a la limite de Tacceptable, meme si Jacob au debut, puis les 
Israelites par la suite en retirerent une fierte deplacee. 

Cette narration biblique qui s’apparente plus a un conte fantastique, 
depourvu de realisme avait pour but de demontrer, que sous la conduite 
de Jacob leur chef, desormais, les Juifs etaient a l’abri de tout; meme 
d’un eventuel coup fourre concocte par un Dieu biblique qui n’etait plus 
en mesure de s’opposer a lui. Les peuples d’alors etaient subjugues par 
les recits mythologiques ou l’invraisemblance se mele a l’heroi'sme ; les 
pretres et les scribes, ont use de ce stratageme rode et eprouve pour 
acquerir a leurs causes des fideles, qui faute d’activites culturelles, 
avaient toujours le loisir de tomber sous le charme de legendes 
invraisemblables, qui pour etre efficaces, devaient sortir de T ordinaire 
quotidien et de la grisaille regnante. 

JOSEPH - (YOUSSEF) 

Joseph est le fils de Jacob (Ya’aqoub); A l’image de son pere, et 
contrairement au Coran, il n’est pas considere comme un Prophete par la 
Bible, mais seulement comme un personnage biblique. Joseph a fait 
l’objet d'un recit detaille dans le Coran qui lui consacre une grande partie 
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de la sourate 12. II est l'un des douze fils de Jacob et eut une vision qui le 
predestinait a etre le Prophete de Dieu. En apprenant l'interpretation du 
songe, son pere le mit en garde, contre la jalousie qui ne manquerait pas 
de s’emparer de ses freres. Effectivement, ceux-ci deciderent de 
l'eliminer en raison de la grande affection de Jacob a son egard; ils 
ruserent puis le jeterent au fond d'un puits. II fut heureusement sauve 
par des caravaniers en route pour l’Egypte qui le vendirent a Putiphar, le 
grand intendant d’Egypte. La femme de ce dernier essaya de le seduire, 
mais il resista a la tentation de tromper son maitre. II connut diverses 
peripeties dans ce pays, avant d'entrer au service du Pharaon en raison de 
ses dons particuliers a interpreter les reves (notamment celui des sept 
vaches grasses et des sept vaches maigres), et se vit confier l'intendance 
des reserves alimentaires, poste de premiere importance en raison de role 
l'alimentation dans la vie de tous les jours. Une fois etablit dans ses 
fonctions, Joseph, fit venir son pere Jacob et toute sa famille en Egypte ; 
ce fut l’embryon de la communaute juive dans ce pays, de laquelle allait 
naitre plus tard Moi'se, son frere Aaron et les autres Israelites. 

Joseph accomplit sa tache en homme avise. II est decrit par le 
Coran comme un homme juste et vertueux. « Lorsqu ’il eut atteint Tage 
adulte, Nous le pourvumes de science et de sagesse, digne recompense 
des vertueux. » (Coran 12. 22). La Bible reproduit un texte avec 
beaucoup de similitudes et quelques ecarts. Dans l’Ancien Testament, 
Joseph fait deux reves au lieu d'un seul, qu’il raconte a ses freres et a son 
pere et ceux-ci lui reprochent de vouloir s'elever au-dessus d'eux, pour 
prendre le destin de la communaute apres la mort de leur pere. 

Le Coran aborde le probleme differemment. Il voit au contraire 
dans la vision de Joseph la continuite de la Laveur Divine accordee deja 
aux ancetres : Abraham, Isaac, Jacob lui-meme et Joseph a la suite. Le 
Coran commente ainsi cet evenement : « Joseph dit a son pere : « J’ai 
vu en songe onze astres, ainsi que le soleil et la lune qui etaient 
prosternes devant moi. » «Mon cher enfant, lui dit son pere, prends 
garde de raconter ton reve a tes freres de peur qu’ils ne trament un 
complot contre toi (par jalousie). Satan est Vennemi jure de I’homme. 
Ton Seigneur te choisira. Il t’apprendra l’interpretation des songes. Il 
parachevera Sa Grace en toi, en faveur de la famille de Jacob, comme II 
l’a paracheve en faveur de tes ancetres : Abraham et Isaac. Ton 
Seigneur est Omniscient et Sage. » (Coran 12. 4 a 6) 

Cette version est plus plausible que celle qui consiste a voir en 
Jacob, un pere outre par la Grace divine accordee a son fils. 
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Neanmoins, comme ce dernier avait ete presente par la Bible sous les 
traits d’une homme ruse et d’un escroc, il etait de bon temps, pour rester 
dans le meme registre, de l’affecter de caracteres avilissants qui 
n’entachaient pas sa reputation. Dans la realite, Jacob ne pouvait prendre 
ombrage d'un privilege aussi insigne, honorant sa descendance, jusqu’a 
tramer avec l’aide de ses autres fds un complot contre son fils cadet. Ce 
ne sont guere des pratiques dont pourraient se gratifier des hommes qui 
ont ete distingues par le Seigneur de l’univers. 

Les autres divergences avec le Coran, portent sur le sort reserve a 
Joseph. La Bible admet qu'il a ete vendu par ses freres. Cependant, elle 
l'affecte d'un caractere dur et cynique. En Egypte, il aurait accuse ses 
freres d’avoir espionne les points faibles du pays (Genese 42). Il aurait 
aussi affame les paysans egyptiens (Genese 47), en les depouillant de 
leurs troupeaux et de leurs terres et en les assujettissant totalement au 
pharaon. Comme pour Jacob et d’autres Prophetes bibliques, ces traits 
d’infamie sont desavoues par le Coran qui oppose les attributs insignes 
dont sont dotes les Elus de Dieu et Joseph etait l’un deux. Il etait doux, 
juste, patient et indulgent. Il pardonna a ses freres leurs intrigues et leur 
complot et les honora outre mesure. Il hissa son pere Jacob, qu’il 
cherissait, contrairement aux assertions de la Bible, sur un piedestal pour 
lui rendre hommage. Un tel comportement sied parfaitement a un homme 
qui a ete promu par Dieu, au rang insigne de Prophete. Sans quoi, les 
generations posterieures ne se seraient pas reclamees d’une ascendance 
aussi eminente, si elle ne s’etait distinguee par ses qualites et son 
devouement a la 1’Autorite divine. 

MOISE (MOUSSA) ET AARON (HAROUN) 

Mo'ise, en frangais, Moshe en hebreu et Moussa en arabe, est un 
Juif, d’origine egyptienne, l’un des lointains descendants de Jacob, que 
Joseph avait introduit dans ce pays. Les sources historiques a son sujet ne 
sont pas etablies, aussi les judeo-chretiens s’en tiennent a la tradition 
biblique. Selon cette demiere et notamment le Pentateuque, Mo'ise serait 
ne dans la tribu des Levi, qui contrairement aux autres, ne possedait pas 
de territoire propre, mais c’est parmi ses membres que se recrutaient les 
pretres ou levites. Apres sa naissance, Mo'ise est confie au Nil, pour 
echapper a la repression des Egyptiens et est recueilli par une fille du 
Pharaon. Plus tard, ayant tue un Egyptien, il decide de fuir au pays de 
Madian ; la vision du « Buisson ardent» sur l’Horeb (Sinai), ou Dieu lui 
serait apparu sous la forme d’un feu, lui revele sa mission de sauveur des 
Israelites. Il en prend le commandement pour les faire sortir d’Egypte 
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(Exode) et les guide durant quarante ans dans le desert. II leur impose la 
Loi (Decalogue) que lui dicte Iahve (Dieu) sur le mont Sinai'. II n’atteint 
pas la Terre promise, et meurt sans y avoir penetre lui-meme. 

Dans ses grandes lignes, le Coran souscrit a la premiere partie du 
recit, notamment que Moise fut confie au Nil et qu’il fut eleve par la 
femme de Pharaon qui ignorait son identite. Devenu adulte, il prit part a 
une altercation au cours de laquelle il tua un Egyptien. Aussi, craignant 
pour sa securite, il s'enfuit en pays de Madian, en Palestine ou il epousa 
une jeune fille de la region. Le nom du pere de la jeune fille n’est pas 
devoile, mais certains commentateurs a l’image de Tabari, pensent qu’il 
s'agit de Cho’aib, Prophete des Madianites, que la Bible identifie au 
pretre de Madian, Jethro (Exode 2. 24) connu egalement sous le nom de 
Reouel, Raguel ou Hobab. 

Apres avoir accompli sa periode d'engagement au service de son 
beau-pere, Moise quitta avec sa famille et le pays de Madian pour 
retoumer en Egypte. En cours de route, il apergut un feu du cote du mont 
Sinai et voulut ramener quelques tisons ou glaner des informations utiles. 
Le Coran mentionne cet evenement capital de la fagon suivante: 
« Lorsqu’il s'approcha (du feu), il s'entendit appeler du flanc droit de la 
vallee dans le site beni de Dieu, et du sein de Varbre 6 Moise, Je suis 
Allah, le Seigneur de I'univers » ... (Coran 28. 30) Dieu le chargea de 
precher le monotheisme aupres de Pharaon et de son peuple et de delivrer 
les Israelites reduits en esclavage. Il agrea aussi sa requete d’adjoindre le 
concours de son frere Aaron (Haroun). 

La Bible relate ainsi cet evenement extraordinaire :«Moise 
s ’occupait des moutons et des chevres de Jethro, son beau-pere, le pretre 
de Madian. Un jour apres avoir conduit le troupeau au-dela du desert, il 
arriva a I’Horeb (autre nom du mont Sinai), la montagne de Dieu. C’est 
la que Lange du Seigneur lui apparut dans une flamme au milieu d’un 
buisson. Moise aperqut en effet un buisson d’ou sortaient des flammes, 
mais sans que le buisson lui-meme brule. Il decida d’aller faire un tour 
pour aller voir ce phenomene etonnant et decouvrir pourquoi le buisson 
ne brulait pas. Lorsque le Seigneur le vit faire ce detour, il Vappela du 
milieu du buisson : - Moise, Moise !» (Exode. 3. 1 a 3). Alors, Dieu se 
manifesta a Lui en l’exhortant de faire sortir d’Egypte les Juifs qui 
etaient opprimes par le Pharaon. 

Mais Pharaon s'endurcit dans son aveuglement, ne cedant ni aux 
exhortations de Moise ni aux miracles qu'il accomplit pour le convaincre. 
II resta intraitable, meme apres les fleaux qui s'abattirent sur son pays, 
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allant jusqu'a accentuer une repression deja feroce. Dieu ordonna alors a 
Moise de les ramener les Israelites, en Palestine, la Terre promise. 
Quand le depart fut donne, Pharaon se langa a leur poursuite, a la tete de 
son armee. II etait sur le point de les rejoindre, lorsque Mo'ise frappa avec 
son baton la mer qui se trouvait devant eux, ouvrant une breche par 
laquelle ils engouffrerent afm de passer de l’autre cote. Pharaon et ses 
troupes, s’engagerent a leur tour, mais les flots se rabattirent avec 
violence sur eux, aneantissant l'armee egyptienne et leur chef. 

Le Coran dit: « Nous avons fait traverser la mer aux fils d’Israel. 
Pharaon et ses armees les poursuivirent avec acharnement et hostilite, 
jusqu ’au moment ou Pharaon, sur le point d’etre englouti dit: « Je crois 
qu ’il n’y a d’autre divinite que Celui en qui ont cru les fils d’Israel et je 
suis du nombre des soumis. » Allah dit: « (Seulement) maintenant ? 
Alors qu’auparavant tu as desobei et que tu etais au nombre des 
corrupteurs. Aujourd’hui, Nous allons sauvegarder ton corps, afin de 
constituer un Signe pour ceux qui viendront apres toi; Cependant 
beaucoup de gens ne pretent aucune attention a Nos avertissements.» 
(Coran. 10. 90-92) 

La preservation du corps de Pharaon a laquelle le Coran fait 
reference, est une revelation extraordinaire. A l’epoque, au debut du 
7 ieme siecle de l’ere chretienne, les gens n’avaient aucune notion de 
l’existence de cadavres de Pharaons. Or le Coran souligne que son corps 
a ete conserve, pour etre une preuve de la veracite du recit coranique, et 
de T authenticity fondamentale de ce Livre Sacre. Comment pourrait se 
manifester cette demonstration ? Necessairement, par la decouverte du 
corps en question et son exposition publique, ce qui permettrait de 
corroborer d’une fag on magistrate, ainsi qu’il sera demontre plus loin, 
que le Coran est bien l’CEuvre de Dieu. Effectivement, ainsi qu’il sera 
demontre ci-dessous, le corps du Pharaon en question, qui s’est montre 
hostile a Moise, a bien ete retrouve et conserve pour etre une 
demonstration de la veracite du texte coranique. Comme les 
incredules, exigent des preuves irrefutables, le Coran a tenu presenter ces 
demonstrations, dans toute leur rigueur scientifique. 

Selon les sources historiques, Moise aurait vecu aux alentours du 
treizieme siecle, avant l’ere chretienne. A l’epoque, l’Egypte dominait le 
monde, par sa culture et son haut degre civilisation. Les Pharaons qui 
regnaient sur ce pays, exploitaient les Egyptiens de rang inferieur, pour la 
realisation de leurs grands travaux, mais ils exergaient surtout une 
repression feroce a l’egard des Juifs, qui depuis l’arrivee de Joseph et des 
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siens, ne cessaient de s’accroitre en nombre et en puissance, jusqu’a 
faire de 1’ombre aux institutions de ce pays. Aussi, cette communaute ne 
cessait de subir les injustices et les provocations des Pharaons, au point 
que Dieu decida de mettre un terme aux souffrances qu’elle endurait, en 
lui faisant quitter l’Egypte sous l’egide de Moise et de son frere Aaron. 
Cette decision provoqua la colere de Pharaon qui se langa avec ses 
guerriers a la poursuite des fugitifs. Mais, qui est done ce mysterieux 
Pharaon, dont le Coran, avait predit qu’il preserverait le corps afm de 
constituer un temoignage pour les hommes et une demonstration 
destinee a confirmer l’origine divine du Livre Sacre, puisque qu’aucun 
historien n’etait present pour re later le deroulement des faits ? 

Un peu d’histoire permettrait de mieux comprendre la situation. La 
periode faste de l’Egypte pharaonique, debuta 33 siecles avant l’ere 
chretienne pour se terminer en l’an 323 avant le Christ avec le debut de 
la dynastie des Ptolemee. Pendant pratiquement 3 000 ans, ce ne furent 
pas moins de 31 dynasties, qui se sont succede, durant lesquelles 232 
Pharaons, se sont relayes, sans interruption. Soit une moyenne de 13 ans 
de regne par Pharaon. Effectivement certains d’entre eux occuperent le 
trone brievement, alors que Ramses II, fils de Sethi l er dirigea l’Egypte 
durant 67 ans ! Le plus long regne connu. Precisement, Ramses II fut 
sacre au 13 eme siecle avant l’ere chretienne ; il etait done le contemporain 
de Moi'se. Ils vecurent en meme temps dans un meme pays l’Egypte. En 
raison de ces coincidences troublantes, nombre de chercheurs ont vu en 
Ramses II, le Pharaon qui se lan?a a la poursuite des Hebreux. D’autant 
que son corps a ete decouvert en 1881 par l’egyptologue Gaston Maspero 
dans la cachette de Deir el Bahri, ou il reposait dans le sarcophage de 
Ramses l er . Mais, cette hypothese doit etre ecartee, pour les raisons qui 
sont demontrees ci-dessous. 

Ramses II fut le plus imposant des Pharaons, tant par sa stature 
physique que par l’immensite de son oeuvre, qui s’etale tout au long de la 
vallee du Nil, et dont le temple le plus celebre reste celui d’Abou Simbel. 
Sumomme le roi des rois, il serait ne en 1304 avant le Christ et mourut a 
moins 1213, a l’age plus que venerable, pour l’epoque de 91 ans. Son 
grand age, fait qu’il doit etre automatiquement elimine de la liste des 
postulants, car personne ne saurait imaginer un tel vieillard, enfourcher 
ses chevaux ou monter sur son char pour se lancer a bride abattue, dans 
une course folle de plusieurs jours, pour rejoindre les Israelites dans leur 
fuite. Ramses II, elimine, une autre piste reste a explorer. C’est celle de 
son successeur, Meremptah, qui vecut lui aussi a l’epoque de Moise et 
precisement, au moment de l’exil des Juifs d’Egypte. 
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Meremptah, connu aussi sous le nom de Mineptah, etait le I3 eme 
fils de Ramses II et d’Isis Neferet. Son regne fut tres court, et ne dura 
que 9 ans, (- 1213 a - 1204 av. J.-C.). II acceda au trone faute de 
pretendants, tous ses aines avaient disparu avant lui. Apres sa mort, qui 
n’est pas rapportee par les historiens ou les egyptologues, ses successeurs 
lui eleverent une stele sur laquelle sont consignes ses faits d’armes et ses 
victoires. Et, pour la premiere fois de l’histoire, figure le nom d’Israel, 
parmi les nombreuses tribus semitiques qu’il eut a affronter. De meme 
que sont mentionnees d’autres villes et d’autres regions de Syrie et de 
Palestine. En raison de ces inscriptions, les premieres du genre, dans le 
regne pourtant si long des Pharaons, nombre d’historiens ont suggere que 
Mineptah, pouvait etre le Pharaon de l’Exode. 

Une hypothese, mieux etayee que celle de Ramses II, d’autant qu’il 
mourut jeune et son age pouvait le conduire a se lancer a la poursuite des 
Israelites, sans deroger a la credibility du recit, contrairement a celle de 
son predecesseur, qui etait devenu un fossile vivant. En outre, et si plus 
de 90 pour cent des corps des Pharaons, n’ont pas ete retrouves, celui de 
Mineptah a ete egalement decouvert en 1898, par Loret a Thebes, dans la 
Vallee des Rois en Egypte. Selon le Docteur Bucaille, auteur du livre 
«La Bible, le Coran et la science», cette momie est conservee au 
Musee du Caire. Elliot Smith qui lui enleva ses bandelettes le 8 juillet 
1907, expose dans son livre « The Royal Mummies », para en 1912, le 
protocole de cette operation et de l’examen du corps. L’etat de 
conservation de la momie etait satisfaisant, en depit des degradations sur 
plusieurs points. 

«En Juin 1975, rapporte Maurice Bucaille, les hautes autorites 
egyptiennes voulurent bien me permettre d’examiner les parties du corps 
de Pharaon et d’en prendre des photographies... Au cours de cet 
examen, des investigations particulieres furent entreprises sur mon 
initiative. Une excellente etude radiographique fut effectuee par les 
docteurs El Meligy et Ramsiys, tandis que le docteur Mustapha 
Manialawiy pratiquait par une perte de substance au niveau de la paroi 
du thorax, Vexamen de I’interieur de la cage thoracique et de l’abdomen, 
realisant la premiere endoscopie realisee sur une momie. On put ainsi 
voir etphotographier certains details tres importants de I’interieur du 
corps. Avec l’examen au microscope de certains petits fragments tombes 
spontanement du corps de la momie, examen qui sera effectue a Paris 
par le professeur Mignot et le docteur Durigon, sera completee une 
etude generale medico-legale effectuee avec le professeur Ceccaldi...Ce 
qui peut d’ores et deja etre arrete de cette etude est le constatation de 
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lesions osseuses multiples avec des pertes de substances importantes 
(dont partie aurait pu etre mortelle), sans qu’il soit encore possible 
d’affirmer si certaines se sont produites avant ou apres la mort du 
Pharaon. Celui-ci dut le plus vraisemblablement mourir ou de noyade, 
d’apres les recits des Ecritures, ou de traumatismes tres violents, ayant 
precede son engloutissement dans la mer, ou les deux simultanement. » 

«...Il est toujours souhaitable que I’homme s’applique a preserver 
des temoins de son histoire, mais il s ’agit ici de quelque chose de plus : 
c’est la materialisation dans un corps momifie, de celui qui connut 
Moise, resista a ses suppliques, se mit a sa pour suite et y laissa la vie, sa 
depouille etant, par la Volonte de Dieu, sauvee de l ’aneantissement, pour 
devenir un signe pour les hommes, comme il est ecrit dans le Coran. 
Quelle illustration magnifique des versets coraniques concernant le 
corps de Pharaon est offerte en la salle des momies royales du musee du 
Caire, pour qui recherche dans les decouvertes modernes, les preuves de 
la veracite des Ecritures saintes !» 

Toutes les raisons objectives plaident, pour voir en Mineptah, le 
Pharaon qui defia Moise et qui se langa a la poursuite des Israelites, en y 
laissant la vie. Si la Bible et le Coran se rejoignent, pour evoquer la mort 
par noyade, par contre seul le Livre Sacre des Musulmans, ajoute cette 
precision: (C’est Dieu qui parle): «Aujourd’hui, Nous allons 
sauvegarder ton corps, afin de constituer un Signe pour ceux qui 
viendront apres toi; Cependant beaucoup de gens ne pretent aucune 
attention a nos avertissements.» (Coran. 10. 92). Le Coran decrit la mort 
du Pharaon, en predisant que son corps serait retrouve plus tard. Ce 
n’etait pas une evidence a l’epoque, puisqu’ainsi qu’il a ete precise, la 
plupart des corps des Pharaons n’ont pas ete decouverts, perdus peut-etre 
a jamais. Sans compter qu’il a ete le seul des 232 autres Pharaons, a etre 
mort noye et a avoir ete repeche pour etre expose dans un musee, a la 
vue de tout le monde ! Si le Coran n’avait pas ete d’origine divine, il 
n’aurait jamais pris le risque de devoiler un secret, qui aurait pu s’averer 
etre un echec patent, ce qui aurait mis en cause sa credibility. Comme ce 
n’est pas le cas, chacun doit tirer les consequences qui s’imposent. 

Dans le desert du Sinai, les Israelites furent partages en douze 
tribus et ne cesserent d'importuner Moise par leurs exigences deplacees. 
C'est sur le mont du Sinai que Dieu Lui transmit Ses Commandements. 
Voici la version coranique : « Allah dit: O Moise, Je t’ai prefere a tous 
les hommes, pour que tu transmettes Mes Messages et Ma Parole. 
Prends done ce que Je te donne, et sois du nombre des reconnaissants. 
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Nous ecrivimes pour lui sur les tablettes, une exhortation sur tous les 
sujets et une explication de toute chose : Prends-les avec une ferme 
resolution et commande a ton peuple d'en observer ce qu ’elles ont de 
meilleur. » (Coran 7. 144-145). 

Avant son absence de trente jours, qui se prolongea dix jours de 
plus, Moi'se designa son frere Aaron pour le remplacer, en lui faisant 
cette recommandation : « Remplace-moi aupres de mon peuple, agis en 
bien et ne suis pas le chemin des pervers. » (Coran. 20.142). Durant la 
rencontre, Dieu lui communiqua les Tables de la Loi et l’informa que son 
peuple avait ete egare par le Samaritain qui avait fabrique un veau d'or 
avec les omements de ses concitoyens en disant: « Ceci est votre Dieu et 
leDieu deMoise. » (Coran 20. 88). Malgre les remontrances d’Aaron qui 
leur dit: « O mon peuple, ceci n ’est pour vous qu ’une tentation. Votre 
Seigneur est le Misericordieux. Suivez-moi et obeissez a mon ordre. Ils 
lui repondirent: « Nous ne cesserons pas de nous attacher a adorer cela 
tant que Moi'se ne sera pas revenu parmi nous. » (Coran 20. 90). A son 
retour precipite, Moi’se entra dans une violente colere. II reprocha a 
Aaron sa passivite. Celui-ci se justifia en pretextant qu'il avait en vue 
l'unite du peuple qui a failli le tuer dans son egarement. 

L'histoire des Israelites a ete mouvementee. Leurs Prophetes furent 
constamment en butte a leur desobeissance et a leur insubordination. 
Aaron a ete accuse par la Bible d’avoir precipite les Israelites dans 
l’adoration du veau d’or en leur edifiant la statue, alors que le Coran, au 
contraire met en relief ses efforts pour s’opposer au reniement du culte 
divin. En effet, la Bible dit: « Lorsque les Israelites constaterent que 
Moi'se tardait a revenir de la montagne, ils se reunirent autour d’Aaron 
et lui dirent: « Fabrique-nous un dieu.. » Aaron leur repondit: « Prenez 
les boucles d’or qui ornent les oreilles de vos femmes, de vos fils et de 
vos files et apportez-les moi. » Tous les Israelites oterent leurs boucles 
d'oreilles en or et les remirent a Aaron, qui les fit fondre, puis versa Tor 
dans un moule et fabriqua une statue de veau. Les Israelites s'ecrierent 
alors : « Ceci est notre Dieu qui nous a fait sortir d’Egypte. Aaron 
construisit un autel devant la statue et proclama : Demain, il y aura une 
fete en I’honneur du Seigneur. » (Exode 32. 1 a 5). 

Une nouvelle fois, les traces des manipulations apparaissent 
clairement, car il est tout a fait inconcevable de croire qu'un Prophete 
puisse accomplir le crime le plus monstrueux qui consiste a renier le 
Seigneur de l’univers et a adorer une idole a la place, tout en entrainant 
son peuple dans l’impiete. Le Coran est tres explicite a ce sujet : (C’est 
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Dieu qui parle): « Nous avons comble de faveurs Moise et Aaron. Nous 
les avons delivres tous deux et leur peuple dune grande detresse. Nous 
les avons secourus et ils furent vainqueurs. Nous leur avons donne le 
Livre parfaitement clair (la Torah), Nous les avons guides sur la voie 
droite et perpetue leur souvenir dans la posterite : Paix sur Moise et sur 
Aaron. C'est ainsi que Nous recompensons ceux qui font le bien, ils 
etaient tous deux du nombre de Nos Serviteurs croyants. » (Coran 17. 
114 a 122). Aaron n'etait pas un Prophete pervers, devoye ou incredule ; 
a aucun moment il n’a pu renier son Seigneur, sans quoi il aurait ete 
maudit irremediablement. Il n’est pas donne a un Elu de Dieu, de se 
rebeller contre Son Createur, il s’agit d’une ignominie inimaginable. Il 
avait ete comble de faveurs divines au meme titre que Moise et la verite 
eclatante du Coran ne saurait etre dementie, elle qui proclame : « Paix 
sur Moise, Paix sur Aaron !» Ils furent tous deux fideles a Dieu. 

SAUL (TALUT) 

Selon la Bible Saul (- 1020 a - 1000), serait chronologiquement, le 
premier roi des Israelites. Il a ete proclame par le Prophete Samuel et a 
combattu les Philistins et les Amalecites, sur lesquels il a remporte la 
victoire. Devenu vieux, il appelle David (Prophete Daoud), pour le 
distraire de sa neurasthenie avec sa musique. Mais, il devient jaloux de 
ses succes, le persecute et se donne la mort (ou se laisse mourir). 

Le Coran evoque aussi la royaute accordee a Saul (Talut). Lorsque 
les anciens du peuple israelite apres Mo'ise, demanderent a leur Prophete 
un roi afm de combattre dans le chemin de Dieu et que celui-ci leur dit: 
« Dieu vous a envoye Talut comme roi, ils furent irrites : « Comment 
aurait-il de I'autorite sur nous ? Nous avons plus de droit que lui a la 
royaute et il n’a meme pas I’avantage de la richesse. » (Coran 2. 247). 
Le nom du Prophete dont il est question n'est pas mentionne dans le 
Coran, mais la Bible l’associe a Samuel. Selon l’Ancien Testament, Saul 
serait le fils de Quich, un Benjaminite de condition aisee. Il avait belle 
allure et depassait tout le monde d’une tete. Son pere l’envoya avec 
d’autres serviteurs pour ramener des anesses egarees. Arrive dans la 
region de Souf, il apprit que Samuel, un Prophete et un voyant y residait 
et il decida de le consulter. Celui-ci lui dit: « Maintenant, il faut que tu 
saches vers qui se porte Vattente du peuple d ’Israel. Elle se porte vers 
toi, vers la famille de ton pere. - Comment, repondit Saiil, je ne suis 
qu ’un Benjaminite, un membre de la plus petite tribu d’lsrael ? Comment 
peux-tu me dire une telle chose ? » (1. Samuel. 9. 1 a 21). Samuel prit 
alors le flacon d’huile qu’il avait emporte et le versa sur la tete de Saiil. 
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Puis il l’embrassa et lui dit : « Le Seigneur Lui-meme t’a cons acre 
comme chef du peuple qui lui appartient. » (1. Samuel. 10.1) 

La Coran abonde dans le meme sens, sans divulguer la plethore de 
details qui caracterise la Bible. Selon le Livre Sacre des Musulmans, les 
Anciens du peuple d’Israel dirent a leur Prophete, de leur envoyer un roi 
pour combattre dans le chemin de Dieu. Celui-ci repondit: « S’il est vous 
est present de combattre, il se pourrait que vous refusiez. Ils 
repondirent: - Comment refuserions-nous de combattre dans le chemin 
de Dieu, alors que nous avons ete chasses de nos maisons et separes de 
nos enfants ? » Mais lorsque le combat leur fut prescrit, ils toumerent le 
dos, a l’exception d’un petit nombre. 

Leur Prophete leur dit alors : «Dieu vous a envoye Talut (Saiil), 
comme roi. Ils dirent: - Comment aurait-il de l ’autorite sur nous. Nous 
avons plus de droit que lui a la royaute et il n ’a meme pas Vavantage de 
la richesse. » Le Prophete repondit: « Dieu Va choisi de preference a 
vous, Il lui a octroye une superiority sur vous grace a la science et a la 
stature dont il a ete dote. Allah donne Sa Royaute a qui II veut. Il a la 
Grace immense et II est l’Omniscient. Leur Prophete ajouta : Le signe de 
son investiture sera que le Coffre (de l ’Alliance) va vous revenir porte 
par les anges, objet de quietude inspire par votre Seigneur et contenant 
les reliques laisses par la famille de Moise et la famille d’Aaron.» 
(Coran : 2. 246-247). 

Dieu lui donna effectivement les signes de la royaute. Lorsque 
Talut se mit en route a la tete de son armee pour combattre, le Seigneur 
les eprouva par la soif. Beaucoup parmi les Israelites succomberent a la 
tentation et seule une minorite s'en tint aux recommandations de Talut, 
de ne pas s’abreuver. Quand ils rencontrerent Jallout (Goliath) et son 
armee, c’est ce petit nombre qui marcha contre l'ennemi. «Ils dirent : - 
Seigneur, arme-nous de patience, affermis nos pas, donne-nous la 
victoire sur le peuple incredule. Ils le mirent en fuite avec la permission 
de Dieu. Daoud (David) tua Goliath. Dieu Lui accorda la royaute et la 
sagesse et lui enseigna ce qu’il voulut. » (Coran 2. 249 a 251). 
(Notamment le Zabour (Les Psaumes). (Coran 4. 163 et 17. 55) 

DAVID (DAOUD) 

David (- 1 000 a - 972), est considere par la Bible comme le roi 
d’lsrael et non comme un Prophete. Il apaise le roi Saul par sa musique et 
abat d’un coup de fronde, le geant Goliath (Jallout). Il epouse Michol, la 
fille de Saiil, puis une fois tombe en disgrace, il mene une vie errante 
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marquee par de nombreux exploits guerriers. A la mort de Saul, il est elu 
roi de la tribu de Juda, puis accepte par 1’ensemble des Israelites. A sa 
mort, son fils Salomon lui succede. Son regne fut avec celui de Salomon, 
celui de la grande puissance d’Israel. Musicien et poete, il passe pour 
etre l’initiateur des 73 Psaumes que la Bible lui attribue et est considere 
comme une figure messianique. 

L’Ancien Testament developpe en detail les peripeties de David et 
le complot trame contre lui par Saul pour le tuer. Il etait connu pour etre 
un grand guerrier, au point que lorsqu’il voulut construire le Temple, 
Dieu l’arreta et lui dit: « Ce n’est pas toi qui me construiras un temple, 
tu as fait couler trop de sang. ». Sa vie a ete tres mouvementee. Il envoya 
a la mort un de ses officiers Urie, pour s'attribuer sa femme Bethsabee. 
Sa fille Thamar est violee par son fils Amnon, qui est tue par son autre 
fils Absalon, lequel commet l'adultere avec les femmes de son pere, 
avant d'etre abattu par Joab, qui est a son tour execute par Salomon, etc. 
Les recits bibliques sont tres profus et prenants, mais souvent il n’existe 
pas de demarcation entre la legende et la realite. 

Pour les Musulmans, le Prophete Daoud (David) est Tun des cinq 
Messagers mentionnes dans le Coran a avoir communique un 
Enseignement emanant de Dieu, connu sous le nom de Zabour (Les 
Psaumes), les autres etant: Abraham (qui revela les Feuillets), Moi'se (la 
Torah), Jesus (l’Evangile) et Mohammed (le Coran). Il est important de 
signaler que le Coran n’emploie jamais le pluriel, pour designer 
l’Evangile. Car seul l’Evangile authentique communique par Jesus en 
langue hebrai'que, reste le prototype originel, reconnu par 1’Islam. Tous 
les autres Evangiles, qu’ils soient canoniques ou apocryphes, qu’ils aient 
ete rediges en grec, en latin ou en d’autres langues, ne sont que des 
reproductions alterees et deformees de l’Evangile de Jesus. ... 

Pour les Musulmans, David etait simultanement Prophete et roi. 
Dieu Lui avait accorde la sagesse et la science (Coran 21. 79). Il arbitrait 
entre les hommes apres que Dieu lui eut revele « I'art de bien juger ». Le 
Coran dit a ce sujet: « Rappelle-toi David (Daoud), Notre serviteur, 
doue de force (dans l’adoration) et plein de repentir... Nous avons 
affermi sa royaute, Nous lui avons donne la faculte de bien juger. 
L’histoire des plaideurs t’est-elle parvenue ? Ils monterent jusqu’au 
sanctuaire (ou priait Daoud) et parvinrent a lui; il en fut effraye, ils lui 
dirent: - N’aie pas peur ! Nous sommes tous deux en dispute. L ’un de 
nous a fait du tort a l ’autre. Juge entre nous en toute equite, ne sois pas 
injuste, guide-nous vers le droit chemin. Celui-ci est mon frere, il 
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possede quatre-vingt-dix-neuf brebis, tandis que je n ’en ai qu ’une seule. 
II m ’a dit: - Confie-la-moi, et dans la conversation il a fait beaucoup de 
pression sur moi. II (David) ditII t’a lese en te demandant de joindre 
ta brebis a ses brebis. Beaucoup de gens transgressent les droits de leurs 
associes, sauf qui croient et accomplissent de bonnes oeuvres. Cependant, 
ils sont bien rares. » David comprit que Nous Vavions mis a Vepreuve. II 
demanda pardon a Son Seigneur, se prosterna et se repentit. Nous lui 
pardonnames. II aura une place proche de Nous et un beau lieu de 
retour : - O David, Nous avons fait de toi, un lieutenant sur terre. Juge 
done en toute equite parmi les hommes. Ne suis pas ta passion, elle 
t’egarerait loin du chemin de Dieu. Car ceux qui s’egarent du chemin 
d’Allah, auront un dur chatiment pour avoir oublie le Jour des 
Comptes. » (Coran 38. 17 a 26). 

SALOMON (SULEYMAN) 

Salomon (Suleyman), - 972 a - 932, est le fils de David et de 
Bethsabee, selon la Bible. A l’image de son pere, il est considere comme 
le roi d’Israel, et non comme un Prophete. C’est sous son regne que 
fiirent edifies le Temple, le Palais Royal, les places fortes et que fiirent 
constitutes la flotte et l’armee. Salomon se dota aussi d’un immense 
harem compose de milles femmes, parmi lesquelles sept cents epouses de 
rang princier et trois cents de second rang. (Son pere David « possedait » 
deja cent femmes). « Beaucoup de ses epouses etaient etrangeres, des 
Moabites, des Ammonites, des Edomites, des Sidoniennes et des Hittites. 
Salomon epousa aussi la fille de Pharaon, dont le nom n’est pas 
mentionne. Pourtant le Seigneur avait mis en garde au sujet de ces 
nations paiennes. Mais par amour, Salomon s’attacha a ses femmes 
etrangeres qui toutes I’influencerent. Si bien qu’une fois devenu vieux, 
ses epouses I’entrainerent a adorer d’autres dieux, de sorte qu’il cessa 
d’aimer le Seigneur, son Dieu. Il adora Astarte, la deesse des Sidoniens 
et Milkom, Vignoble dieu des Ammonites. Il amenagea un lieu face a 
Jerusalem pour Kemoch, l’ignoble dieu des Moabites et un autre pour 
Milkom, l’ignoble dieu des Ammonites. Le Seigneur Dieu lui apparut a 
deux reprises, pour lui ordonner de ne pas adorer d’autres dieux que lui, 
mais Salomon ne l'avait pas obei et s’etait detache de lui. Alors le 
Seigneur se mit en colere contre Salomon. » (1. Rois. 11. 1 all) 

La Bible souligne la sagesse de Salomon et son Jugement qui est 
reste celebre. « Deux femmes vinrent se plaindre aupres de lui, chacune 
pretendant etre la mere d’un enfant qu’elles se disputaient. Salomon 
demanda une epee et ordonna de le couper en deux, pour satisfaire les 
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revendications de chacune. Mais la vraie mere renonce a ses exigences, 
pour eviter la mort de l’enfant alors que 1’autre femme accepte le 
jugement. Salomon ordonne alors de remettre 1’enfant a sa vraie mere, 
qui avait ete epouvantee a I’idee que son filspuisse etre tue. » (1. Rois. 
3). L’histoire de Salomon ne saurait etre complete sans 1’evocation de 
son aventure avec la Reine de Saba, qui fut eblouie par son faste et ses 
richesses, et qui avant de retoumer en son pays, que l’on situe dans le 
Yemen d’aujourd’hui, lui laisse de somptueux presents. (1. Rois. 10) 

D’apres la Bible, les richesses fabuleuses de Salomon, seraient 
dues en partie aux impots qu’il avait leves et qui grevaient lourdement la 
population entrainant le schisme des tribus du nord. Ainsi, pour 
inaugurer le Temple dedie au Seigneur, il aurait offert en sacrifice vingt- 
deux mille boeufs et cent vingt mille moutons et chevres. (1. Rois. 8. 62- 
63). Encore une fois, il y a de quoi rester reveur face a la version biblique 
qui attribue a Salomon (comme a Aaron et a d’autres Prophetes), le pire 
crime qui puisse etre commis : l'adoration de faux dieux et le rejet du 
monotheisme. Ce n'est pas la premiere accusation lancee par la Bible, 
contre un Prophete de Dieu ou un roi d’lsrael, ce ne sera pas non plus la 
demiere. Triste image que cette devalorisation des eminentes qualites des 
Elus de Dieu, au point de ne plus etre en mesure de distinguer les 
criminels et les bandits de grands chemins, des Prophetes, des rois et des 
figures messianiques ! 

Le Coran n’a pas eu a subir les alterations du temps et des 
hommes, au point d’assimiler les actes des Prophetes aux pratiques du 
grand banditisme. Ce genre de debordements est inimaginable, car les 
Elus de Dieu sont censes incamer le modele de ferveur, de justice et de 
verite. Ils se sont toujours appliques a detruire, a l'instar dAbraham, et 
du Prophete Mohammed plus tard, tout ce qui ressemblait de pres ou de 
loin, aux pratiques idolatres et au paganisme. Salomon succeda a son 
pere David. Comme lui, il fut simultanement Prophete et roi d’lsrael : 
« A David, Nous avons donne Salomon. Quel excellent serviteur, il etait 
plein de repentir. » (Coran 38. 30). Salomon etait repute pour sa sagesse 
et son sens de l'equite et gouvemait avec justice. On connait de lui 
1’episode de la reine de Saba, dont le Coran donne une version assez 
differente de celle de la Bible. Cette reine, (que les Arabes appellent 
Balqis), adorait le soleil. Salomon lui fit reconnaitre l'egarement dans 
lequel elle etait plongee. Elle se repentit et dit: « Seigneur, je me suis fait 
tort a moi-meme. Me void pleinement soumise aux cotes de Salomon, a 
Dieu, Souverain de I'univers. » (Coran 27. 44). Apres sa conversion, 
Salomon l'epousa. 
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Aaron, David, Salomon et autres Prophetes ont ete accuses 
injustement par l’Ancien Testament, de renier le Seigneur de l’univers, 
de s'etre livres au polytheisme et de s’adonner aux pratiques immorales. 
Leurs calomniateurs ont eu tendance a oublier qu'ils etaient inspires par 
Dieu et qu'en consequence, ils n'ont pu agir avec la monstruosite qu'on 
leur prete. II n’est pas dans les pratiques des Prophetes et des Elus de 
Dieu, de se livrer a la criminalite, sans quoi vers quels sinistres destins 
l’humanite n’aurait-elle pas ete propulsee ? Ni Aaron, ni David, ni 
Salomon, ni les autres Prophetes, ne se sont jamais detoumes du 
Seigneur et du Createur de l’univers. Satan lui-meme n’a pas renie son 
etat diabolique, comment les Prophetes de Dieu desavoueraient-ils 
l’Honneur la Distinction et la Grace, dont ils furent gratifies par leur 
Seigneur ? Seraient-ils plus devoyes que Lucifer en personne ? Ou bien 
ne faudrait-il pas voir plutot, dans ces accusations mensongeres, les 
graves alterations dont ont ete victimes tant les Textes de l’Ancien 
Testament que ceux du Nouveau Testament, jusqu’a reproduire des 
schemas indignes de la nature humaine et de la distinction prophetique. 

Le Coran dit: « Nous t’avons inspire (6 Prophete Mohammed !), de 
meme que Nous avons inspire Noe et les Prophetes venus apres lui. Nous 
avons inspire Abraham, Ismael, Isaac, Jacob, les Tribus, Jesus, Job, 
Jonas, Aaron, Salomon et Nous avons donne les Psaumes (Ez-Zabour) a 
David. Nous avons inspire les Prophetes dont Nous t’avons deja raconte 
Vhistoire et les Prophetes dont Nous ne t’avons pas raconte I’histoire. 
Dieu a reellement parle a Moise. Nous avons dirige les Prophetes; ils 
annoncent la bonne nouvelle et avertissent les hommes, afin qu’apres 
leur venue, ils n ’aient aucun argument a opposer a Dieu. Dieu est Tout- 
Puissant et Juste. Dieu temoigne qu ’ll a revele avec Sa Science, tout ce 
qu’Il t’a revele. Les Anges en temoignent. Et Allah suffit comme 
temoin. » (Coran. 4. 163 a 166) Ceci est plus conforme a la raison et a ce 
que la nature humaine est en droit d’attendre de ses plus prestigieux 
representants de l’humanite, qui ont ete touches par la Grace divine et qui 
ont assume leur mission avec abnegation et en toute soumission. 

ELIE (ELYAS) 

Elie (- 873 a - 853) est un Prophete biblique. Son nom en hebreu est 
«Eliyahu» signifiant «Yahweh est mon Dieu» ; il est proche de 
l’expression arabe « Houa Allah » qui veut dire « C’est Lui Dieu », car 
aussi bien l’hebreu que l’arabe sont des langues semitiques. II prophetise 
au temps du roi d’lsrael, Achab au 9 ieme siecle, contre le culte des 
divinites Baals et accomplit de nombreux miracles. Elie possedait des 
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pouvoirs face auxquels le commun des mortels restait meduse. Selon la 
Bible, II arreta la pluie durant trois ans sur le pays d’Israel et dit au roi 
Achab : « Ces prochaines annees, il n y aura ni rosee, ni pluie, sauf si je le 
demande. » Le roi etait saisi de frayeur. « Qui est done cet homme qui fait 
pleuvoir sur commande et selon sa volonte ? » (1. Rois. 17) 

Le Seigneur enjoignit alors a Elie d’aller se cacher pres du torrent 
de Kerrit, a l’est du fleuve Jourdain. La, des corbeaux lui apportaient du 
pain et de la viande matin et soir, il buvait l’eau du torrent et etait 
satisfait de son sort. Une fois le torrent asseche, le Seigneur lui ordonna 
d’aller dans la ville de Sarepta et de se restaurer chez une veuve de 
condition modeste qui avait un fils. Celui-ci tomba malade et mourut. 
Elie s’etendit sur lui par trois fois et adressa et dit : « Seigneur, mon 
Dieu, je t’en supplie, rends la vie a cet enfant!» Le voeu fut exauce, 
f enfant ressuscita ! C’etait le prelude a la resurrection des morts, une 
sorte de repetition generale, avant celle de Jesus qui allait intervenir plus 
tard et servir d’apotheose. En ces temps-la, la pratique etait a la portee de 
beaucoup de gens inspires. La femme regarda Elie et lui declara: « Je 
conviens que tu es un Prophete de Dieu!» Un certificat de 
reconnaissance en bonne et due forme. 

Durant la troisieme annee de secheresse, le Seigneur dit a Elie : 
« Va aupres du roi Achab et annonce-lui que Je vais faire tomber la 
pluie ! » Informe de cela, le roi vint de lui-meme a la rencontre d’Elie et 
lui dit: - Te voila, toi qui amenes le malheur sur le peuple d’Israel!» 
Mais ce dernier reagit vivement et accuse le roi et sa famille d’adorer les 
dieux Baals, provoquant la colere de Dieu. Il lui enjoint de reunir tous 
les Israelites sur le mont Carmel, ainsi que les quatre cent cinquante 
prophetes du dieu Baal et les quatre cents prophetes de la deesse Achera, 
proteges de la reine Jezabel. Et la, Elie soutenu par son Dieu, se 
mesurerait aux prophetes soutenus par leur dieu Baal et on verrait qui 
serait le plus fort. Achab accepta le defi, avec le secret espoir que le dieu 
Baal remporterait l’epreuve, ce qui le grandirait aux yeux de ses fideles. 

Le peuple fut convoque et Elie provoqua les prophetes du dieu 
Baal, tout en s’adressant aux Juifs : « Moi, je suis seul comme Prophete 
de Dieu, alors que de 1’autre cote se trouvent les prophetes de Baal, qui 
sont au nombre de quatre cent cinquante. Qu’on nous amene deux 
taureaux, les prophetes de Baal en choisiront un qu’ils couperont en 
morceaux et qu ’ils placeront sur du bois pour l ’offrir en sacrifice, mais 
sans allumer de feu. Moi, je ferai de mime avec mon taureau, puis 
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chaque groupe invoquera son Dieu et nous verrons lequel des deux sera 
en mesure d’allumer le feu !» 

Le public repondit: - « Nous sommes d’accord!» II y avait du 
spectacle dans l’air ! Elie s’adressa aux prophetes de Baal: « Choisissez 
le taureau qui vous convient, car vous etes les plus nombreux et invoquez 
votre dieu, mais sans allumer du feu !» Ils firent ce qui leur a ete dit; ils 
sacrifierent le taureau, deposerent les morceaux, puis supplierent Baal, 
de venir leur allumer le feu necessaire au sacrifice : «Baal! Baal! 
Reponds-nous ! Le sacrifice est pret, viens allumer le feu pour nous, et 
demontrer que tu es plus puissant que le Dieu d’Elie ! » Ils dansaient 
autour de l’autel et imploraient, mais n’eurent aucune reponse et pas plus 
d’intervention miraculeuse. Aux environs de midi, Elie vint se moquer 
d’eux : « Criez plus fort, votre dieu est tres occupe, ou alors il est en 
voyage, ou en train de dormir !» Peut-etre qu’il etait affecte d’une 
soudaine surdite ? Ils eleverent la voix; ils appelerent avec plus de 
determination, se blesserent volontairement pour attirer son attention. 
Sans resultat. Ils n’eurent ni un mot, ni un signe. Du mepris dans toute 
l’acceptation du terme. 

Voyant la deception qui se lisait sur le visage des adeptes de Baal, 
Elie invita son peuple, a s’approcher de lui, en faisant de grands gestes. II 
confectionna l’autel du sacrifice a l’aide de douze pierres correspondant 
aux douze tribus des descendants de Jacob. Puis, il creusa un fosse tout 
autour, arrangea convenablement les buches, decoupa le taureau et pla?a 
les morceaux sur le bois. Enfin, dans une sorte de supreme defi, et afm 
d’humilier ses adversaires, il ordonna : - «Remplissez quatre cruches 
d’eau et versez-les sur le sacrifice et le bois f » Pourquoi ce geste ? Pour 
prouver a l’assistance que le Dieu d’Elie etait en mesure d’allumer du 
feu, meme sur du bois mouille, car il fallait demontrer a la foule qu’il 
etait plus fort que Baal. 

Les executants firent ce qui leur avait ete prescrit. Elie 
reprit: « Arrosez le tout une deuxieme fois !» Ils jeterent encore de 
l’eau, sur l’autel, le bois, les morceaux de viande et la table de 
sacrifice ; le liquide degoulinait de partout! Mais ce n’etait pas termine. 
Elie lan?a encore : « Aspergez a nouveau le tout une troisieme fois !» Et 
l’eau coula a Hot tout autour de l’autel, remplissant le fosse et inondant 
les alentours. C’en etait trop ! Une provocation intolerable a l’adresse du 
dieu Baal et de ses quatre-cent-cinquante prophetes, qui etaient 
dubitatifs, mais assures qu’il ne s’agissait que d’une forfanterie et que le 
Dieu d’Elie ne reussirait jamais l’exploit d’allumer du feu sur du bois 
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mouille et un foyer inonde. Pourtant, Elie s’approcha de l’autel et dit: 
« Seigneur, Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob, montre aujourd’hui 
que tu es le Dieu d’Israel, que je suis ton serviteur, et que j’ai agi sur ton 
ordre !» Supreme vexation a l’adresse des prophetes de Baal, il ajouta, 
comme si Dieu ne s’etait apergu de rien : « J’ai mouille trois fois le bois, 
le mieux que j’ai pu, fais-le flamber pour moi, pour demontrer ta 
superiority !» 

Le Dieu biblique etait a l’ecoute, a la difference de Baal qui 
dormait pendant qu’on le suppliait; il fit descendre aussitot un feu 
tellement ardent, qu’il brula tout: la table de sacrifice, les buches de bois 
mouillees, les pierres dressees, la poussiere et fit evaporer l’eau du fosse. 
Seuls Elie et les spectateurs en rechapperent de justesse, par miracle. 
Lorsque les Israelites virent cela, ils s’ecrierent: « C’est le Seigneur qui 
est le vrai Dieu ! Il est le plus fort! » A croire qu’ils avaient doute jusque 
la. Pendant ce temps le dieu Baal, ayant certainement pris une trop forte 
dose de somnifere, continuait a dormir, n’ayant cure de ses sbires qui se 
faisaient occire, pour n’avoir pu faire cuire leur sacrifice ! 

Lorsqu’il rendit fame quelque temps plus tard, son disciple 
Elisee dechira ses vetements, ramassa le precieux manteau qu’Elie avait 
laisse tomber de ses epaules et qui lui permettait d’accomplir des 
miracles et d’ouvrir les eaux et s’en alia sur les rives du Jourdain. Les 
prophetes de Jericho etaient la; s’apercevant qu’ils l’observaient 
attentivement, il prit le manteau d’Elie et frappa l’eau du fleuve, comme 
l’avait fait son predecesseur et, miracle, les eaux s’ecarterent de part et 
d’autre comme ils l’avaient fait une premiere fois avec Elie. Pas de doute 
il etait bien un vrai Prophete, comme Moise et Elie. Le prodige venait 
de le confirmer dans sa distinction. Il s’engagea a pied sec entre les deux 
murailles d’eau et avanga precautionneusement. C’etait la premiere fois, 
il fallait etre sur ses gardes ! Les membres du groupe de prophetes le 
regardaient a distance, de l’autre cote du fleuve, sideres, avec beaucoup 
d’apprehension et une joie contenue. Ils attendirent qu’il eut rejoint 
l’autre bord, car ils craignaient quelque mesaventure, au milieu du gue, 
puis, soulages ils dirent: « L ’esprit du Prophete qui animait Elie, anime 
maintenant Elisee. » Ils vinrent a sa rencontre et s’inclinerent devant lui 
en signe de reconnaissance et de soumission. (1. Rois. 18 a 20) 

Le Coran reste traditionnellement moins expressif que la Bible. Les 
revelations concemant Elie, font partie des generalites : « Elyas etait du 
nombre des justes. » (Coran 6.85). Il fut un Prophete authentique : « Ne 
craignez done vous pas le Seigneur ? dit-il a son peuple : Adorez-vous 
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Baal, delaissant le Vrai Createur ? Allah votre Seigneur et le Seigneur 
de vos ancetres ? Ils le traiterent de menteur. Ils seront reprouves a 
I'exception des serviteurs sinceres de Dieu. Nous avons perpetue son 
souvenir dans la posterite. Paix sur Elyas. C’est ainsi que Nous 
recompensons ceux qui font le bien ; il etait au nombre de nos serviteurs 
croyants. » (Coran 37. 123 a 132). 

Le Coran ne souffle mot des miracles accomplis par Elyas, qui 
dans l’Ancien Testament, constituent generalement la preuve que les 
acteurs etaient inspires par le Seigneur. II ne le dote pas non plus, de la 
faculte de reapparaitre a un moment quelconque de l’histoire de 
l'humanite, comme le laisse croire la Bible. En effet, selon l’Evangile de 
Matthieu, quand Jesus se rendit dans la region proche de Cesaree de 
Philippe, il demanda a ses disciples : « Que disent les gens au sujet du 
Fils de l ’Homme ? » Ils repondirent: « Certains disent que tu es Jean- 
Baptiste (Yahia), d’autres que tu es Elie (Elyas) et d’autres encore que tu 
esJeremie ou un autre Prophete. » (Matthieu 16. 13 a 15). 

ELISEE (ALYASSA) 

Elisee (Alyassa) est lui aussi un Prophete biblique. Il a ete le 
disciple d’Elie, qui avec son manteau lui avait transmis les pouvoirs 
sumaturels. Avant de mourir Elie demanda a Elisee : « Demande-moi ce 
que tu desires que je fasse pour toi, avant que le Seigneur m’enleve 
d’aupres de toi. » Elisee ambitionnait de recevoir en heritage une double 
part de 1’esprit prophetique de son mentor. « Tu demandes la, une chose 
difficile, repondit ce dernier, cependant si tu me vois lorsque le Seigneur 
m’enlevera d’aupres de toi, c’est que ta demande a ete exaucee. » 
Pendant qu’ils marchaient et s’entretenaient, un char etincelant, tire par 
des chevaux eclatants de lumiere, les separa; et aussitot Elie tut enleve 
au ciel dans un tourbillon de vent. Des lors, Elysee se mit a produire 
nombre de prodiges : Il purifia l’eau de la source de Jericho, en y jetant 
du sel, emplit d’huile miraculeusement des recipients vides, ressuscita les 
morts, multiplia la nourriture, guerit les lepreux... Lorsque des gamins se 
moquerent de lui entre Bethel et Jericho, il les maudit au Nom du 
Seigneur. Aussitot deux ourses sortirent de la foret et mirent en pieces 
quarante-deux d’entre eux. (2. Rois. 2. 23-24). 

Le Coran ne rapporte pas ces peripeties et ne signale aucun prodige. 
Le nom d’Alyassa est mentionne a deux reprises, encore qu'il n'y ait 
aucun verset qui lui soit consacre en propre. Il fait partie d'un lot de 
Prophetes cites pour leurs qualites. Le premier verset evoque ainsi 
Alyassa : « Nous lui avons donne (a Abraham) parmi ses descendants 
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...Ismael, Alyassa, Jonas et Loth qui, tous beneficierent de Nos faveurs et 
furent eleves au rang d’elus. » (Coran 6. 86). Et aussi (Allah s’adresse au 
Prophete): « Parle aussi d’Ismael, d’Alyassa et de Dal Kifl, chacun 
d’eux se trouve parmi les meilleurs. » (Coran 38. 48). Alyassa etait un 
Prophete de Dieu authentique, cela ne fait aucun doute, puisque l’Ancien 
Testament et le Coran attestent de cette verite. Une double preuve 
destinee a conforter les fideles dans leur foi. 

JOB (AYOUB) 

La Bible consacre tout un livre a Job. II est presente comme un 
personnage de la tradition semitique et non comme un Prophete, ainsi 
que le considere lTslam. II etait comble et menait une vie irreprochable. 
Cependant, une suite de malheurs s’abat sur lui, alors il commence a 
douter de la Misericorde Divine et se plaint de Dieu, d’une fag on 
irreverencieuse et sacrilege. La Bible rapporte le recit suivant : «II y 
avait une fois au pays d’Ous, un homme du nom de Job qui etait 
irreprochable, fidele a Dieu et se tenait a I’ecart du mal. II etait lepere 
de dix enfants etpossedait sept mille moutons, trois mille chameaux, cinq 
cents paires de bceuf et cinq cents anesses, ainsi que de nombreux 
domestiques. Chaque jour, il consacrait un sacrifice complet a chacun de 
ses enfants, pour les purifier....Or un jour les anges du Seigneur vinrent 
faire leur rapport et Satan, Vaccusateur se presenta parmi eux. Le 
Seigneur lui demanda : « D ’ou viens-tu ? » « Je viens de faire un petit 
tour sur terre. » « Tu as surement vu mon serviteur Job, repondit le 
Seigneur. C’est un homme irreprochable, il se tient a I’ecart du mal. » 
« Job t’est fidele repliqua Vaccusateur, car tu l’as favorise sur terre; ses 
troupeaux sont repandus sur tout le pays. Ose toucher ce qu ’il possede et 
je parie qu ’il te maudira ouvertement. » (Job. 1. 1 a 11) 

Ainsi, peu a peu, Satan l’accusateur, sur les ordres du Seigneur (!!!) 
commence a eprouver Job par des calamites. Ses troupeaux furent voles 
ou detruits, ses enfants perirent dans l’eboulement de la maison, mais il 
ne desavoua pas son Seigneur. Alors l’accusateur frappa Job d’une 
maladie de peau depuis la plante des pieds jusqu’au sommet du crane. 
Job s’assit au milieu d’un tas de cendres et ramassa un debris de poterie 
pour se gratter. Sa femme lui dit: « - Tu persistes a rester irreprochable, 
mais tu ferais bien de maudire Dieu et d’en mourir. » Cependant, Job ne 
prononga aucun mot qui puisse offenser Dieu. Sur ce fait, trois amis, au 
courant de ses malheurs, arriverent pour le reconforter. Apres sept jours 
de silence, Job se decida a parler et a maudire le jour de sa naissance et 
s’en prend a Dieu. (Job. 1 a 3). 
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«Quand je me mets au lit, tu viens me terroriser par des 
cauchemars ; ce que tu me fais voir me jette dans Vangoisse... Quand 
done cesseras-tu de t’occuper de moi ? Quand me laisseras-tu avaler ma 
salive 7...II (Dieu) m ’ecrasepour un motif insignifiant; II m ’infligepour 
rien, blessure apres blessure. » (Job. 1)...Quand un pays tombe au 
pouvoir d’un criminel, Dieu oblige les juges a fermer lesyeux. » (Job. 9) 
« J’aurais beau me laver en usant du savon, il me replongerait aussitot 
dans la boue, au point de faire horreur a mes propres habits ...Dieu ne 
m’a fait naitre que pour me detruire. Dieu est un tyran implacable». 
(Job. 12). C'est une longue suite de complaintes et d'accusations 
impensables, incroyables emanant d’un homme cense incamer un 
personnage important de la tradition semitiques qui se succedent, sous 
forme d’un poeme. Les amis de Job refutent ce portrait. Dieu n’enverrait 
la souffrance a l’homme que pour l’avertir ; de toute fag on personne ne 
pourrait lui demander des comptes. Dieu intervient a son tour et recuse 
les reproches qui lui sont faits. Job admet alors qu’il a parle de Dieu, 
sans le connaitre vraiment. 

A l’oppose du Coran qui le montre resigne, patient et soumis, la 
Bible depeint Job, avec un caractere irascible et colereux, mais sachant 
parfois s'humilier devant la Gloire du Seigneur de l’univers. II est 
recompense a la fin de son calvaire par la Grace divine qui le comble de 
ses Benedictions et le gratifie d’abondantes richesses. (Job. 42. 12). Job 
est mentionne a quatre reprises dans le Coran. C'est l'exemple d'un 
Prophete qui a ete touche par la maladie, la souffrance mais qui est reste 
patient et resigne a la Volonte divine : 

« Souviens-toi d’Ayoub quand il cria vers son Seigneur Seigneur, 
void le mal qui m 'atteint et je souffre. Tu es le plus Misericordieux des 
misericordieux.- Nous le delivrames des maux qui Taccablaient et lui 
rendimes sa famille accrue du double par Teffet de Notre Grace et pour 
servir d'exemple a ceux qui Nous adorent. » (Coran 21. 83-84). Et aussi: 
« Mentionne notre serviteur Ayoub. Il cria vers son Seigneur : le diable 
m’a inflige detresse et souffrance...Nous lui rendimes sa famille, deux 
fois plus nombreuse, comme une Misericorde de Notre part et comme un 
Rappel pour les gens doues d’intelligence...Nous Vavons trouve 
endurant. Quel excellent serviteur qu ’Ayoub. Il aimait sans cesse revenir 
vers Dieu ! » (Coran 38. 41-44). 

Il est inconcevable qu’un Elu de Dieu, puisse se revolter contre son 
Seigneur, il s’agit d’une infamie inadmissible. De la meme fagon, qu’il 
est impensable que Satan l’accusateur puisse s’entremettre entre Dieu et 
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Job, pour tenter ce dernier ou qui que ce soit, puisqu’il avait ete deja 
maudit et banni. Des aberrations monumentales qui demontrent 
1’alteration du texte biblique. Selon le Coran, Ayoub a ete endurant et 
patient dans la maladie et l’epreuve ; ce sont ces excellentes qualites qui 
sont exigees d’un Prophete. Dieu ne saurait choisir Ses Elus, parmi les 
gens acrimonieux et rebelles qui L’accusent des qu’un revers les touche. 

L’exemple du Prophete Mohammed, que le Salut et la Benediction 
d’Allah, soient sur lui est edifiant. II a ete confronte a 23 annees de 
difficultes, de problemes, de dangers et de souffrances physiques et 
morales, qui n’ont jamais ete en mesure d’alterer sa foi et sa ferveur. 
Bien au contraire, a chaque epreuve, il puisait en lui les ressources, et sa 
foi ne cessait d’augmenter. Pour meriter l’honneur et la distinction d’etre 
eleve a la prophetie, Ayoub devait faire preuve des memes qualites. 
C’est la moindre des exigences. 

JONAS (YOUNAS) 

Jonas est considere comme un Prophete par la Bible (II Rois.14). 
Son histoire est consignee en totalite dans le Livre de Jonas. Le recit 
biblique presente beaucoup de similitudes avec le Coran. Jonas desirait 
se refugier a Tarsis pour eviter d’aller precher a Ninive, selon le Decret 
du Seigneur. Le bateau sur lequel il s’embarqua fut pris dans la tempete 
et les marins convinrent de le jeter par dessus bord, pour reduire sa 
charge. Apres avoir ete avale par un poisson, il fut rejete et echoua sur 
une cote. La, il regut pour la deuxieme fois l'ordre d'aller faire entendre le 
Message divin aux habitants de Ninive. Cependant, lorsqu'il constata que 
Dieu renongait a punir les Ninivites qui etaient pourtant repentants, il 
prit fort mal la chose et se mit en colere contre Lui. Il lui reprocha Sa 
bonte, Sa bienveillance et Sa compassion ! (Jonas 1 a 4). 

Le recit coranique est succinct et d’une ligne plus orthodoxe : 
charge de porter le Message divin aux habitants de Ninive, le Prophete 
Younas s'enfuit a bord d'une embarcation, mais le mauvais temps 
obligea les passagers a alleger le bateau et le sort le choisit pour etre 
precipite par dessus bord. «Il s ’enfuit dans un vaisseau surcharge. On 
tira au sort et il fut designe a etre jete a la mer. » (Coran 37. 141) Malgre 
sa situation, Younas ne cessa de celebrer les Louanges de Dieu et fut 
rejete sur la terre ferme. «Nous Venvoyames ensuite vers une 
communaute de cent mille ames ou davantage. Ils crurent en Dieu ; Nous 
leur fimes jouir de la vie paisible pendant un certain temps encore. » 
(Coran 37. 139 a 148). Jonas est considere comme un Prophete aussi bien 
par le Judeo-christianisme, que par 1’Islam. 
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Le nom de la ville en question n’est pas precise dans le Coran, 
cependant les commentateurs s'accordent a dire qu'il s’agit bien de 
Ninive, citee par la Bible, ancienne ville d'Assyrie sur le Tigre, situee 
pres de l’actuelle Mossoul, au nord de l’lrak. Les mines de Ninive 
existent encore a Quyundjik et Nabi Yunus (traduction litterale : 
Prophete Younas). C’etait une grande ville (cent mille habitants ou plus), 
capitale de l’empire assyrien sous Shamshi Adad ler, dont la splendeur 
etait reputee. Le Coran precise : « Ils se convertirent et Nous leur jimes 
jouir d'une vie paisible pour un certain temps encore. » 

Effectivement, ils adopterent l’enseignement professe par 
Younas et vecurent dans la quietude. La reference a la periode de temps 
limitee qui leur a ete accordee a ete confirmee par les faits, puisque la 
mission de Jonas se serait deroulee au 8 ieme siecle avant l'ere chretienne, 
avec le succes que lui reconnait le Livre Sacre des Musulmans, mais un 
siecle plus tard, la ville fut completement detmite et rasee par les Medes, 
allies aux Babyloniens (612 avant l'ere chretienne). La these coranique a 
done ete confortee par les recherches historiques effectuees treize siecles 
plus tard et qui concluent a la destmction de cette ville par ses ennemis, 
confirmant de fait que « la vie paisible accordee a ses citoyens » ne le fut 
que pour un temps limite. 

L’histoire tient le dernier roi de Ninive, Assurbanipal, pour un 
tyran effemine, plus preoccupe par les plaisirs de la vie mondaine que 
par les affaires du pays et de son peuple. II aurait combattu son frere 
Shamash Shumukin, roi de Babylone, qu'il accula au suicide. La legende 
reste cependant entouree de mystere confondant parfois les deux freres. 
Une certitude toutefois est acquise : la dissolution des moeurs fut suivie 
par la devastation de Ninive un peu plus d'un siecle apres la mission de 
Younas, conformement aux revelations coraniques. 

Contrairement a la Bible, le Coran se felicite de la foi sincere des 
Ninivites qui se mirent a adorer le Seigneur des qu'ils eurent 
communication du Message divin. Avant cela, ils rendaient un culte 
devoye aux ignobles idoles, dont les noms etaient Assur, dieu national, 
Marduk, dieu agraire babylonien dont l'influence se faisait sentir a Ninive 
et Dagan, dieu de la fertilite, herite des Semites, a travers les Philistins. 
Le Coran, precise a ce sujet: « Que ne s ’est-il trouve une cite qui ait cru 
et a qui sa foi ait servi, a I’image du peuple de Younas. Quand ils 
crurent, Nous ecartames d'eux un chatiment douloureux qui les menaqait 
et les laissames jouir de la vie pour un certain temps. » (Coran 10. 98). II 
en fut ainsi effectivement, conformement aux predictions coraniques. 
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HENOK (IDRISS) 


En evoquant le Prophete Idriss a la suite de Jonas, l’ordre 
chronologique observe jusqu’a present, se trouve quelque peu perturbe 
par cette intrusion. Selon la tradition en effet, Idriss serait pratiquement 
l’ancetre des Prophetes bibliques qui ont ete repertories, mais il demeure 
l'un des personnages antediluvien le moins connu. En consequence, il est 
fait etat de son existence et de la position de la Bible et du Coran a son 
egard, sans que le mystere qui entoure sa situation historique veritable et 
son apostolat, soit perce. 

Nombre de commentateurs musulmans assimilent Idriss a Henok, 
patriarche biblique. Le Coran le cite en compagnie d'autres Prophetes 
dont il fait l’eloge : « Mentionne Idriss ; ce fut un juste et un Prophete. 
Nous L’avons eleve a un rang sublime. » (Coran 19. 56-57). Et aussi : 
« ...Ismael, Idriss et Dal Kifl etaient des modeles de patience. Nous les 
regumes dans le sein de Notre Misericorde. Tous etaient constants. » 
(Coran 21. 85-86). Le Coran lui attribue la qualite de Prophete de Dieu, 
en fait un juste, un modele de patience qui a ete eleve a un rang sublime 
et qui a ete admis au sein de la Misericorde divine. 

La Bible le presente comme un patriarche et non comme un 
Prophete, sans plus de precisions. Il reste un des personnages les plus 
mysterieux de l'Ancien Testament. Dans la Genese biblique, il existe 
deux personnages du nom d’Henok. Le premier serait le fils de Cain, 
petit-fils d’Adam et pere d’lrad. Cain construisit meme une ville selon la 
Bible, qu’il appela Henok du nom de son fils (alors qu'il etait seul avec 
sa femme, dans un monde encore inhabite !) (Genese 4. 17-18). 

Le deuxieme Henok de la Bible serait le fils de Yered et le pere du 
patriarche Mathusalem, qui n’est pas cite par le Coran. « Lors qu’il fut 
age de 65 ans Henok eut un fils, Mathusalem. Apres cela, il vecut 300 
ans en communion avec Dieu et eu d’autres fils et filles. Sa vie dura 365 
ans. Il vecut en communion avec Dieu avant d’etre rappele par Lui. » 
(Genese 5. 18 a 24). Ce sont les seules precisions qui le concement. 
Toutefois, ce nom a ete rendu celebre par le « Livre d’Henok », ecrit 
entre le premier et le deuxieme siecle avant l'ere chretienne, dont V auteur 
est inconnu. Ce livre a ete declare comme apocryphe par les docteurs de 
la foi et les pretres et en consequence, non reconnu officiellement pas les 
institutions religieuses et retire de la circulation. D’autres recits, tant 
musulmans que chretiens existent, mais rien ne permet d’affirmer 
l’authenticite de leur contenu. 


64 



DAL KIFL (EZEKIEL ?) 

Ce Prophete est cite par le Coran a deux reprises en compagnie 
d'autres elus. «Ismael, Idriss et Dal Kifl etaient endurants. Nous les 
jimes entrer en Notre Misericorde; ils sont au nombre des justes. » 
(Coran 21. 85-86) et aussi: Mentionne Ismael, Alyassa et Dal Kifl; 
chacun d’eux etait parmi les meilleurs. » (Coran.38. 48). Les 
commentateurs n'arrivent pas a identifier formellement le Prophete Dal 
Kifl. II a ete assimile successivement a Zacharie, Elie, Josue, Ezekiel par 
les commentateurs musulmans, et meme a Bouddha par Hamidullah, 
l’erudit savant de l’Islam. La version qui le confond avec Ezekiel semble 
la plus plausible. Selon la Bible, Ezekiel (- 592 a -570), est le troisieme 
des quatre grands pretres du temple de Jerusalem. II fait partie des 
Israelites deportes a Babylone en 597 avant l’ere chretienne, suite a la 
premiere prise de Jerusalem par Nabuchodonosor. Apres quatre annees 
d’exil, Dieu l’appelle a devenir son Prophete. 

De sa terre d’exil, il adresse des paroles d’avertissement a la fois 
aux Juifs deportes en Babylonie, qu’a ceux qui sont restes a Jerusalem. 
Apres la chute de cette ville et la destruction du temple, il y ajoute des 
paroles d’esperance. Selon l’Ancien Testament, Ezekiel est inspire par de 
nombreuses visions fantastiques et apocalyptiques. S’il accorde une 
grande importance au Temple de Jerusalem, il affirme pourtant : « Que 
la presence de Dieu, n ’est pas liee au sanctuaire et qu ’elle peut s ’exercer 
meme en Babylonie. » ( !) (Ezekiel 11. 16). Il rompt avec la tradition 
israelite attachee a l’idee de la responsabilite collective, en declarant que 
chaque individu est responsable de ses propres actes, ce que confirmera 
la Coran Sacre, lors de sa revelation. 

DHOUL QARNAIN (ALEXANDRE LE GRAND) 

Le cas de Doul Qamaln est plus simple en apparence. Nombre 
d’historiens musulmans ont vu en lui, le roi Alexandre le Grand qui vecut 
entre 356 et 323 avant l'ere chretienne. Roi de Macedoine et fondateur de 
la ville d’Alexandrie en Egypte, mais aussi de dizaines d’autres villes en 
Europe et en Asie, qui portent le meme nom, Alexandre le Grand, avait 
conquis un immense empire s'etendant de Grece, jusqu’a la frontiere 
occidentale de l'lnde. Le Coran rapporte un recit de lui, ou il parcourra la 
terre et accomplit diverses actions pour combattre l’injustice, tout en 
edifiant des ouvrages de defense : « Nous avons affermi sa puissance sur 
terre et L’avons comble de toutes sortes de biens. » (Coran 18. 84). 
Lorsqu’il atteint le couchant, il rencontra pres d’une source, un peuple 
que Dieu soumit a sa volonte. Puis, quand il se dirigea vers le levant, il 
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decouvrit une peuplade primitive, qui ne connaissait pas l’usage de 
vetements. Poursuivant son chemin, il arrive en vue d’une communaute 
qui ne savait ni lire ni ecrire et qui etait persecutee par les Yadjoudj et 
Madjoudj (Gog et Magog, dans l’Ancien Testament). II edifia une digue 
que les agresseurs ne purent franchir. II dit: « C’est une Misericorde de 
la part de mon Seigneur. Mais, lorsque la Promesse de Dieu 
s ’accomplira, II detruira ce rempart et les laissera ce jour-la deferler les 
uns sur les autres, comme des flots en furie. » (Coran. 18. 90 a 99) 

Les Arabes l’auraient sumomme Dhou al Qamain (Celui qui a deux 
comes) en raison de son casque de combat qui etait ome de deux comes. 
D’autres sources pretendent que T expression des deux comes est une 
metaphore pour designer les deux extremites de la terre: de la 
Mediterranee a l’lnde, qu’il aurait conquises. En tout etat de cause, 
l’identite du personnage reste inchangee quelle que soit ['interpretation 
donnee a son nom, et la Bible ne lui accorde aucun statut particular. 

CHO’AIB (JETHRO) 

Jethro est un personnage biblique, mentionne dans I’Exode. II est le 
pere de Sephora, epouse de Moise. Quand Moise s’enfuit en pays de 
Madian, apres avoir tue un Egyptien, il epousa une des filles de Jethro, 
connu dans le Coran sous le nom de Cho’a'fb. Le Coran rapporte de lui, le 
recit suivant: Le Prophete Cho’aib a ete envoye aux habitants de Madian 
pour les exhorter a plus d'equite, a observer la juste mesure et a adorer le 
Seigneur, il leur dit: « O mon peuple, adorez Allah, vous n ’avezpoint de 
divinite en dehors de Lui. Ne diminuez pas les mesures et le poids. Je 
vous vois dans I’aisance, mais je crains pour vous le chatiment d’un 
jour qui vous recouvrira. O mon peuple, donnez en toute equite bonne 
mesure et le poids exact. Ne causez pas de tort aux hommes dans leurs 
biens et ne semez pas la corruption sur terre. Ce qui est aupres de Dieu 
est meilleur pour vous, si vous etes croyants. Quant a moi, je ne suis pas 
charge de vous proteger. » 

Ils repondirent: « O Cho’aib, ta religion t’ordonne-t-elle que nous 
abandonnions ce que nos peres adoraient ou que nous ne disposions plus 
de nos richesses, comme nous le voulons ? » Il retorqua : « O mon 
peuple, que pensez-vous ? Si je m ’appuie sur une preuve evidente 
envoyee par mon Seigneur et qu ’ll m ’attribue de Sa part, une excellente 
donation... Je ne cherche nullement faire ce que je vous interdis, je veux 
seulement vous reformer autant que je le puis. Ma reussite ne depend que 
d’Allah. Je place ma confiance en Lui et c’et vers Lui que je reviens 
repentant. » (Coran 11.88) 
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Mais les gens de Madian persisterent dans leur rebellion et furent 
decimes. L'Ancien Testament situe le pays de Madian dans le nord de 
l'Arabie entre le Golfe d'Aqaba et Medine, alors que Tabari le positionne 
en Syrie. Le pretre Jethro etait egalement connu sous le nom de Raguel et 
Hobab, mais n'etait pas doue du don de prophetie selon la Bible. 

HOUD 

Le Coran fait encore mention de quelques Prophetes inconnus des 
Juifs et des Chretiens. C'est le cas de Houd qui a ete envoye au peuple de 
Ad, dans le pays dAl Ahqaf, au sein de la Peninsule arabique. II dit a 
son peuple : «0 mon peuple ! Adorez Allah, vous n ’avez aucune divinite 
en dehors de Lui. Vous n ’etes que des forgeurs (de mensonges). O mon 
peuple, je ne vous demande pas de salaire pour cela. Mon salaire 
n ’incombe qu ’a Celui qui m ’a cree. Ne comprenez-vous pas ? 6 mon 
peuple, demandez pardon a votre Seigneur, et revenez vers Lui. II vous 
enverra du ciel, une pluie abondante et II accroitra votre force. Ne vous 
detournezpas de Lui en devenant coupable. » (Coran. 11.50a 52). 

Le peuple de ‘Ad, se detouma pourtant du message de leur 
Prophete, Houd. Ils furent emporte par un chatiment terrible et la 
malediction poursuivra les coupables, jusqu’au jour de la Resurrection. 

SALIH 

Le Prophete Salih, fut envoye aux Thamoudites qui habitaient le 
nord de l’Arabie et qui chronologiquement succederent aux ‘Adites. II 
leur dit: «- O mon peuple, adorez Allah, il n’y a de Dieu que Lui. II vous 
a crees de terre oil II vous a etablis. Demandez-Lui pardon et revenez 
vers Lui repentants. Mon Seigneur est proche et exauce les demandes de 
ceux qui I’invoquent. Ils repondirentO Salih, tu etais pour nous un 
espoir. Nous interdis-tu maintenant de venerer ce que nos peres 
adoraient ? Nous voila dans un doute troublant au sujet de ton appel. II 
dit: - 6 mon peuple, que vous en semble, si je m ’appuie sur une Preuve 
evidente emanant de mon Seigneur, qui m ’a accorde Sa Misericorde, qui 
done me secourra contre Lui, si je lui desobeis ? Vous ne faites 
qu ’ajouter (un desastre) a ma perte ! Void la chamelle de Dieu. Elle est 
un signe pour vous, laissez-la paitre sur la terre d’Allah et ne lui faites 
aucun mal, sinon un chatiment terrible s ’abattra sur vous. » (Coran 11. 
61 a 64). Les Thamoudites ne tinrent pas compte de son avertissement, 
ils couperent les j arrets de la chamelle et la tuerent par defi et un 
chatiment terrible s’abattit sur les coupables. 
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LOQMAN 

Enfin, il y a lieu de citer Loqman, dont la sourate 31 lui est 
consacree par le Coran. II apparait comme un sage prodiguant des 
conseils a son fils, sous forme d'exhortations et d'incitations a observer 
l’Enseignement de Dieu, a travers un appel en faveur du monotheisme, 
des devoirs envers les parents, de l’equite, des pratiques religieuses, de la 
modestie, etc. «Nous avons donne a Loqman la sagesse: Sois 
reconnaissant envers Allah. Celui qui est reconnaissant Vest a son 
avantage, quant a I’incredule, qu ’il sache qu ’Allah se dispense de tout; 
II est digne de louanges. Loqman dit a son fils en l ’exhortant: « O mon 
fils, ne donne pas d’associe a Allah, car le polytheisme est une injustice 
enorme. » 

« Nous avons recommande a I’homme, la bienfaisance envers ses 
parents...« Sois reconnaissant envers Moi et tes parents; s’ils te 
contraignent a M’associer ce dont tu n ’as aucune connaissance, ne leur 
obeis pas ; comporte-toi avec eux de fagon convenable et suis le sender 
de celui qui se tourne vers Moi. Vous reviendrez tous vers Moi et Je vous 
ferai connaitre ce que vous faisiez. » 

« O mon enfant, quand bien meme Vequivalent d’un grain de 
moutarde, est dissimule a I’interieur d’un rocher, dans les cieux ou a 
travers terre, Dieu le devoilera en pleine lumiere. Il est subtil et 
parfaitement informe. O mon enfant, acquitte-toi de la priere, ordonne ce 
qui est convenable, interdis ce qui est blamable; supporte patiemment ce 
qui t’arrive : tout ceci fait partie des bonnes resolutions. Ne detourne pas 
ton visage des hommes et ne marche pas sur terre avec arrogance. Allah 
n’aime pas le presomptueux, plein de gloriole. Sois modeste dans ta 
demarche; modere ta voix, car la plus detestee des voix est celle de 
Vane. » (Coran 31. 12 a 19). Loqman etait doue de patience et de 
sagesse et il est evidemment dommage que le personnage ne soit pas 
connu avec plus de precision dans l'histoire. 

ZACHARIE (ZAKARYA) 

Le Prophete Zacharie (Zakarya) etait du nombre des justes. (Coran 
6. 85). Il n'avait pas d'heritier et etait d’un age avance. Il invoqua Dieu : 
« Seigneur, mes os faiblissent et ma tete flamboie avec la canitie. Jamais 
je n'ai ete degu en T'implorant. Je crains le comportement de mes 
proches apres ma mort. Ma femme est sterile. Accorde-moi Seigneur un 
descendant... » : « O Zakarya, lui fut-il repondu, Nous t'annongons un 
fils, son nom sera Yahia. Avant lui personne n'a porte ce nom. » (Coran 
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19. 4 a 7). C'est en ces termes que le Livre Sacre evoque le Prophete 
Zakarya. II etait le pere de Yahia (Jean-Baptiste) qui allait connaitre lui 
aussi la Grace divine et annoncer la venue du Christ Jesus. 

La Bible comporte deux personnages du nom de Zacharie. Le 
premier, fils de Berekia et petit-fils d'Iddo etait pretre et Prophete juif. 
L’Ancien Testament lui consacre un livre de quatorze chapitres, dont les 
huit premiers remonteraient au Prophete lui-meme, les autres etant 
anonymes, a l’image d’une grande partie du texte biblique. II vecut au 
6 eme siecle avant l'ere chretienne et etait le contemporain de Darius le roi 
des Perses et fondateur de Persepolis, dont le 2500 eme anniversaire a ete 
fete en 1971 par l’ex-Chah d'lran avec un faste inconcevable en presence 
des souverains et chefs d’Etat du monde entier. 

Le deuxieme personnage du nom de Zacharie est mentionne dans 
l'Evangile de Luc. II est presente comme un pretre juif ayant vecu au 
temps du roi Herode 1 er (- 73 a - 4 avant l'ere chretienne). Sa femme 
s'appelait Elisabeth, et le couple n'avait pas d'enfants. Ils etaient deja ages 
tous les deux. Zacharie adressa des prieres a Dieu pour avoir une 
descendance et l’ange lui dit, selon Luc : « N’aie pas peur Zacharie, car 
Dieu a entendu ta priere. Elisabeth ta femme te donnera un fils que tu 
nommeras Jean. » (Luc 1). C'est evidemment ce pretre Zacharie que le 
Coran presente en qualite de Prophete. Les deux recits se recoupent 
parfaitement jusqu'a un certain point relatif a la divinite de Jesus, qui sera 
examine plus loin ou la rupture est consommee. Des quatre Evangelistes, 
seul Luc evoque l’histoire de Zacharie en detail. 

Le Prophete Zakarya occupe une grande place dans le Coran. C’est 
ainsi que lorsque la femme d’lmran accoucha de la Vierge Marie, elle fit 
cette invocation : « Seigneur, j’ai accouche d’une fille...Je Vai nommee 
Meriem (Marie) et je la mets sous Ta Protection, elle et sa descendance 
contre Satan, le banni. Son Seigneur I’agrea en lui faisant une belle 
reception et la fit croitre d’une belle croissance et la confia a Zakarya 
(pere de Jean-Baptiste, Prophete Yahia, pour les Musulmans). Chaque 
fois qu’il allait la voir dans le Temple, il trouvait pres d’elle de la 
nourriture et lui demandait : « 6 Marie, d’oii te vient cette 
nourriture ? » Elle repondait: « Cela me vient de Dieu ; Allah accorde 
Sa subsistance a qui II veut. » Alors Zakarya invoqua son Seigneur: 
«Seigneur, accorde-moi une excellente descendance, Tu es Celui qui 
exauce la priere. Les anges I’appelerent alors qu’il ejfectuait sa priere, 
debout dans le Sanctuaire: « Allah t’annonce la bonne nouvelle de la 
naissance de Yahia (Jean-Baptiste). II sera le temoin veridique de la 


69 




Parole d’Allah (Jesus) qui sera un chef, un chaste, un Prophete, parmi 
les justes. » Zacharie dit: « O Seigneur, comment aurais-je un gargon 
alors que la vieillesse m ’a atteint et que ma femme est sterile ? » II dit: 
«II en sera ainsi. Dieu fait ce qu ’ll veut. » (Coran 3. 37 a 41) 

JEAN BAPTISTE (YAHIA) 

Jean-Baptiste, (Yahia) fils de Zacharie, (Zakarya) a ete a son tour 
Prophete, le precurseur et l’annonciateur de Jesus (Tssa). Lorsque son 
pere implora Dieu de lui donner un descendant, il eut cette revelation : 
«Dieu t'annonce la bonne nouvelle de la naissance de Yahia (Jean- 
Baptiste), confirmant Tavenement du Verbe de Dieu qui sera un chef, un 
chaste, un Prophete parmi les justes. (II s ’agit du Messie, Jesus) » (Coran 
3.39) Cette citation est tout a fait conforme a la realite, puisque c'est bien 
Jean-Baptiste qui annonga la proche venue de Jesus dont il etait 
contemporain : « O Yahia, precise le Coran, tiens-toi fermement au 
Livre (la Torah). Nous Lui avons donne la sagesse des son plus jeune 
age, ainsi que la douceur, la bonte et la tendresse. 11 respectait ses 
parents, n ’etait enclin ni a la violence ni a I’insoumission. Que la paix 
soit sur lui le jour ou il naquit, le jour ou il mourra et le jour ou il sera 
ressuscite. » (Coran 19. 12 a 15). 

Les Evangiles eux aussi mettent l’accent sur la prediction de Jean- 
Baptiste qui annongait la proche venue du Christ. Voici comment 
l’Evangile de Marc, relate cet evenement: «Ici commence le bonne 
nouvelle qui parle de Jesus-Christ, le Fils de Dieu. (La notion de la 
filiation divine n ’existait pas dans les textes anciens, elle a ete ajoutee 
par la suite, par des auteurs qui n ’avaient jamais connu le Christ et qui 
attribuaient leurs ecrits aux evangelistes)... Ainsi parut Jean-Baptiste 
dans le desert. Il baptisait et langait cet appel:«Changez de 
comportement, faites-vous baptiser et Dieu pardonnera vos peches. » 

«Et tous les habitants de la region de Judee et de la ville de 
Jerusalem venaient a lui; ils confessaient publiquement leurs peches et 
Jean les baptisait dans la riviere le Jourdain. Jean portait un vetement 
fait de poils de chameau et une ceinture de cuir autour de la taille; il 
mangeait des sauterelles et du miel sauvage. Il declarait a la foule : 
« Celui qui va venir apres moi est plus puissant que moi; je ne suis pas 
meme assez bon pour me baisser et delier la courroie de ses sandales. 
Moi, je vous ai baptises avec de I’eau, mais lui, il vous baptisera avec le 
Saint-Esprit (« et le feu » ajoutent d’autres evangelistes). » 
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Selon le Coran, Dieu dota le Prophete Yahia d'eminentes qualites. 
II precha le strict monotheisme, se chargea d'annoncer l'apostolat de 
Jesus et fut le temoin de l'authenticite de son Message. Dans l'Evangile 
de Luc, Zacharie designe Jean-Baptiste en qualite de Prophete de Dieu, 
de meme que Jesus (Luc 7) et cela en conformite avec le Coran. II avait 
ete sumomme « le Precurseur », dans les milieux chretiens, car il avait 
predit la venue du Christ, dont il soutenait la mission. II aurait ete 
decapite sur l'ordre d’Herode Antipas, Tetrarque de Galilee et de Peree a 
la demande de sa niece Salome, princesse juive, qui aurait danse devant 
lui, demandant en recompense, sur les conseils de sa mere, la tete de 
Jean-Baptiste sur un plat d’argent. (An 28 de l’ere chretienne). C’est 
devant ce meme Herode Antipas, que le Christ aurait ete envoye par 
Ponce Pilate apres sa capture. Herode et ses soldats se moquerent de lui, 
et le traiterent avec mepris. (Evangile selon Luc. 23. 11) 

MARIE (MERIEM) et JESUS (‘ISSA) 

’Issa (Jesus) tout en etant le Prophete de Dieu, a l'image des 
Prophetes deja cites, etait simultanement Son Messager, puisqu’il a ete 
charge de transmettre les Paroles contenues dans l'Evangile, ce qu’ont 
fait avant lui, Abraham, David et Moi'se, en revelant les Leuillets, le 
Zabour et la Torah, puis le Coran Sacre a ete communique par le 
Prophete Mohammed, par la suite. Le Christ etait le continuateur d'une 
longue chaine de Prophetes, dont la mission consistait a diffuser le 
Message authentique emanant de Dieu, car tous les ecrits precedents 
avaient ete perdus, oublies ou alteres. Le Coran atteste qu'il n'est pas le 
Fils de Dieu, qu'il n'a aucunement appartenu a une Trinite dont 
l’existence n’a ete reconnue par aucune autre religion monotheiste au 
monde. Meme les Israelites, les propres membres de sa communaute, qui 
auraient ete certainement honores de compter parmi leurs semblables, un 
Fils de Dieu, Unique mais aussi illusoire n’ont pu cautionner une 
demarche aussi utopique, hors de toute raison. 

Certes dans d’autres croyances anciennes, la veneration de 
certaines Trinites particulieres etait de pratique courante, mais c’est la 
premiere fois qu’une telle notion a ete introduite dans une religion 
monotheiste, censee n’admettre que l’existence d’un Dieu Unique, Tout- 
puissant, Incree et Etemel. Pour contrer les idees emises par les 
Israelites, qui pensaient que la Trinite, n’etait qu’une fantasmagorie de 
plus a l’actif des conciles, afm de s’approprier une parcelle de divinite, 
les papes sortirent un solide dossier relatant l’historique des differentes 
Trinites, a travers les ages, d’ou il ressort qu’effectivement une telle 
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structure n’etait guere inconnue de par le monde. Bien avant le Christ, 
les Hindous adoraient deja, une triade de divinites, sosie de la Trinite, 
connue sous le nom de Trimurti, qui comprenait: 

Brahma, le premier dieu cree et createur de toute chose; il 
possede quatre bras, afm d’accomplir beaucoup de taches a la fois, mais 
aussi quatre tetes, tournees vers les quatre points cardinaux, de sorte 
que nul ne pourrait le surprendre, sans etre demasque bien avant. Ses 
visages et ses bras symbolisaient son omniscience et son omnipresence. 
Or selon la Bible, le pretre Ezekiel apergut pratiquement une vision 
identique, dans laquelle...: « On distinguait les formes de quatre etres 
vivants avec une apparence humaine. Chacun d’eux avait quatre faces 
et quatre ailes. Sous chacune de leurs ailes, il y avait une main 
d’homme et les mains etaient tournees dans les quatre directions, de 
sorte qu ’ils avanqaient droit devant eux, sans tourner le corps. Chacun 
d’eux possedait les faces suivantes : une face humaine, une face de lion 
a droite, une face de taureau a gauche et une face d’aigle. Ils 
avanqaient chacun droit devant soi et allaient ou ils voulaient sans avoir 
a tourner le corps. » (Ezekiel 1. 1 a 12). Une description qui presente 
beaucoup de similitudes avec celle de Brahma. Se seraient-ils inspires 
d’une meme entite ? Les Chretiens pretendent que cette representation 
symbolise les quatre Evangelistes. Comme chaque communaute tirait la 
couverture a elle afm de disposer d’une structure en toute propriete, il 
ne reste plus qu’a croire en l’existence de plusieurs de ces entries, pour 
satisfaire toutes les parties. 

Shiva est le second dieu de la Trimurti hindoue. Officiellement, il 
est le destructeur et le createur, cependant en inversant les fonctions, la 
logique y gagnerait en methodologie. Il regit le monde par sa danse 
cosmique ; il est le dieu dansant. Il peut regenerer sous de nombreux 
aspects, aussi bien terribles que benins. Il est venere sous la forme du 
Linga (embleme phallique) qui associe a la Yoni (embleme vaginal), 
represente les forces generatrices. Sa demeure est le mont Kailasa, au 
Tibet. Freud avait deja introduit la notion de la sexualite culpabilisatrice 
dans les circonvolutions cerebrales des embryons en formation; aussi 
quoi de plus normal que cette obsession resurgisse dans les croyances 
primitives et soit veneree par la suite. 

Vishnou, est la troisieme divinite supreme d’un grand nombre de 
sectes hindoues. Il represente les forces evolutives de l’univers, et peut 
avoir de nombreuses formes (lui aussi!). Il est dote, de quatre bras, 
portant un disque, une conque, un lotus et ...une massue ; il vaut mi eux 
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etre sur ses gardes dans cet univers d’etres sumaturels ou les anges se 
confondent aux monstres. 

La Trimurti, regnait sur l’lnde, car dans la Grece ancienne, les 
fideles rendaient un culte a la Triade olympienne, 1’equivalent elle 
aussi de la Trinite et de la Trimurti. Elle est composee de Zeus, la 
divinite supreme, dieu du ciel et maitre des dieux, qui fait regner l’ordre 
et la justice sur terre, la terre hellenistique, bien entendu. Hera, son 
epouse, etait la deesse du mariage et Athena, celle de la sagesse et de 
Tintelligence, qui est sortie toute armee du cerveau de Zeus, pour 
devenir, evidemment, la deesse de la guerre. 

Les Romains n’etaient pas en reste. Ils possedaient eux-aussi leur 
Trinite appelee Triade capitoline, en reference a leur capitole. Elle etait 
formee de Jupiter, le maitre des dieux et en meme temps le dieu du ciel, 
de la lumiere, de la foudre, du tonnerre, bref de tout, ce qui se faisait et se 
defaisait en territoire romain. Un vrai dieu de dieu mais de pacotille et a 
la puissance finie et toute relative ; Sa femme Junon, etait la deesse de 
la feminite et du mariage et Minerve, la deesse de la sagesse et de 
T intelligence, protectrice et patronne de Rome. 

La mode des Trinites etait en vogue, avant meme l’apparition du 
Christianisme. Chaque nouvelle generation etendait un peu plus les 
pouvoirs et la puissance de sa Trinite afm de la rendre superieure aux 
precedentes. II n’etait pas question, en effet, que les demiers modeles 
soient moins performants que les «tacots ». Au contraire les vieilleries 
fmissaient pas devenir obsoletes et disparaissaient de la scene spirituelle. 
A ce challenge rigoureux, c’est la Trinite chretienne qui remporte le 
palmares de la distinction, puisqu’avec la Trimurti hindoue, elle demeure 
la seule a exercer une influence certaine sur ses adeptes. Toutes les 
autres, notamment les Trinites grecques et romaines, ont fait temps. Des 
divinites qui disparaissent dans le temps et a travers l’espace n’etaient 
pas pour fortifier la foi des fi deles. 

L’avantage apparent des Trinites etait d’empecher l’apparition de 
dictatures divines. Effectivement le pouvoir etait detenu entre tous ses 
membre, qui en recompense, devenaient eux aussi de vrais dieux, egaux 
en droits et en devoirs. Cependant, meme si Texistence des Trinites, etait 
reconnue par les institutions, les structures officielles et les fideles, leur 
mise en place relativisait quelque peu le pouvoir divin exclusif du 
patemel qui avant leur institution etait seul aux commandes et naviguait 
a vue, alors que desormais, il est devenu un simple membre au meme 
titre que les autres affilies. Forcement l’amour-propre de l’interesse en 
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prenait un coup. Mais l’Eglise chretienne, etait passee maitre dans l’art 
de donner d’une main, pour recuperer le double de l’autre. Aussi cette 
annee 391, qui vit la naissance legale officielle de la Trinite chretienne, 
est une date importante pour l’Eglise, parce que de nouveaux equilibres 
ont ete mis en place, et on avait un ceil sur le patron. 

Auparavant les gens parlaient vaguement de la Trinite, car il n’y 
avait rien de concret, seulement des « on dit». Maintenant, le reve est 
accompli dans toute sa plenitude et les decrets ont ete signes aussi bien 
par les papes que par les conciliaires. II n’etait plus question de faire 
marche arriere. A nouveau, les Israelites, crierent au scandale ! Ils le 
faisaient chaque fois qu’ils avaient a dissimuler leurs propres turpitudes. 
Une habitude qui tendait a s’ancrer chez eux. Tout au long de l’histoire, 
ils n’allaient cesser de vituperer contre les nouveaux venus qui 
s’employaient a les ecarter de la scene celeste, afm de rester seuls aux 
commandes de la destinee humaine. D’abord, ils toiserent les Chretiens, 
mais lors de leur apparition les Musulmane en eurent aussi pour leurs 
grades. Le Judaisme, le Christianisme et ITslam, c’etait une triade 
antinomique soue le convert de monotheisme 

La divinisation du Christ, constitue une innovation aberrante. Pour 
les Musulmans, elle n’est que le pale reflet de l’enormite du blaspheme, 
congu par les pretres et les docteurs de la Loi. La promotion deroutante 
du Christ et de la Vierge Marie a la divinite, permet a l’Eglise de tirer 
parti du prestige qui en decoule pour s’imposer au detriment des autres 
religions, qui ne disposent pas d’une telle structure. Pourtant, malgre 
cette foudroyante accession, congue de toutes pieces a T instar des autres 
divinites qui etaient venerees avant lui, Jesus ne saurait etre qu’un 
homme entierement cree, dont la conception a ete certes miraculeuse, 
mais qui n'en reste pas moins un etre humain, demuni de tout attribut 
divin. A l’image d’Adam dont la creation est plus prodigieuse, et qui 
pourtant n’a ete deifie par aucune religion ou croyance. II est 
inconcevable que le Seigneur de l’univers, qui est une pure emanation 
d’esprit, de lumiere et de science, soit contraint a travers un lugubre 
scenario, d’engendrer un fils charnel, putrefiable, temporel et mortel. 

Malgre tout, l’Eglise soutient qu’effectivement le Christ est un etre 
engendre par le Pere etemel ; il ne saurait etre cree, a l’image de 
l’ensemble de l’univers. Celui qui pretendrait le contraire serait declare 
heretique. Cette fagon de voir fait du Seigneur de l’univers, un Etre 
incapable de creer Jesus, alors qu’Il a cree l’ensemble de l’univers, dont 
le Christ n’est qu’une particule infinitesimale, microscopique! Qui 
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pourrait imposer au Createur de l’univers, l’obligation d’engendrer un 
Fils par 1’intermediate de la Vierge Marie, afin de reconstituer la 
metaphore du couple reproducteur, qui hante les limbes de 
rinconscient ? Qui a propulse la Vierge Marie, a la qualite de Mere de 
Dieu, pour conforter les autres promotions, notamment celle du Fils et du 
Saint-Esprit, en elevant tout ce monde train a la divinite ? En arriere 
plan, il fallait aussi reconstituer et symboliser le couple reproducteur 
primordial, le male et la femelle ; le taureau et la genisse. Dieu le Pere, 
impuissant de par ses seules facultes creatrices, oblige de s’adjoindre et 
d’etre tributaire de la Vierge Marie, la sainte Mere de Dieu, feconde et 
genereuse, afin de procreer le Christ. 

II existe de par le monde plus d’un milliard de personnes, des 
Chretiens evidemment, qui croient sincerement, que le Seigneur de 
l’univers, s’est abaisse a engendrer, Jesus Fils de Marie, en contradiction 
avec toutes les lois universelles qui regissent la creation. La faculte 
d’engendrer est une fonction necessaire, imposee a Fensemble du regne 
vegetal et animal, y compris Fhomme, qui par contre, ne sera jamais en 
mesure de creer, quoi que ce soit, en raison de son impossibility a le 
faire. A contrario, le Seigneur de l’univers, est la seule Entite dans 
l’univers, a disposer du pouvoir createur ; II peut tout creer, sans aucune 
limitation, sans restriction, mais II est demuni des fonctions 
reproductrices, qui constituent une atteinte a Sa Grandeur et a Sa Dignite, 
une diminution de Lui-meme et une contrainte qui lui aurait ete prescrite 
par d’autres entries ou d’autres structures, dont II n’a pu s’affranchir ! 

En effet, la creation ne necessite l’apport d’aucune source en 
dehors du pouvoir propre du Createur, c’est 1’expression de la Toute- 
puissance illimitee. Alors que la procreation requiert toujours l’apport 
d’une tierce partie, qui doit etre compatible, et dont les genes appartiennent 
aux lignees parentales. La creation glorifie le Seigneur de l’univers, la 
procreation partage le pouvoir entre ses concepteurs. Dieu est par nature et 
par necessite un Createur et non un procreateur ! L’homme par contre est un 
procreateur et ne saurait jamais devenir un createur. 

Pour l’Islam, la Vierge Marie ne saurait etre une mere divine. Elle a 
toujours ete et restera un etre humain, de meme que son fds, le Christ Jesus. 
Seule la conception de ce dernier a ete miraculeuse, dans le sein de Marie. 
Tout le reste du processus s’en est strictement tenu au domaine scientifique 
et medical et aux lois de l’embryogenese. Voici ce que dit Coran : « Et vint 
le jour ou les anges dirent a Marie : « O Marie, Dieu t ’a choisie. II t ’a 
purifi.ee, II t’a elue parmi toutes les femmes de I’humanite. O Marie, sois 
devouee au Seigneur. Prosterne-toi pour L'adorer et incline-toi devant 
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Lui avec ceux qui L’adorent... » Les anges dirent a Marie : « O Marie, 
Dieu t’annonce une heureuse Parole de Sa part. II aura pour nom le 
Messie (Al Massih) Jesus (‘Issa) fils de Marie (Meriem). II sera honore 
dans ce monde et dans l ’autre et sera du nombre des proches de Dieu, il 
parlera aux hommes des le berceau et sera du nombre des Justes. » 

« Elle dit: « Seigneur, comment aurais-je un fils alors qu ’aucun 
homme ne m ’a approchee ? » C'est ainsi que Dieu cree ce qu ’ll veut. 
Lorsqu ’il a decrete une chose, II dit: «Sois |» et elle est. Dieu 
L’instruira dans les Ecritures, la Sagesse, la Torah et I’Evangile. Il 
I’enverra comme Messager aux fils d’Israel. » (Coran 3. 42 a 49). 

La position du Coran est claire. Jesus qui a ete congu d'une faqon 
miraculeuse, reste neanmoins un etre humain cree, dans toute 
l’acceptation du terme, et n’a point ete, enorme blaspheme, engendre, 
contrairement aux pretentions des Evangiles. Le Coran developpe des 
arguments decisifs qui remettent en cause sa divinite. « Dieu dit a Jesus 
: « O Jesus, as-tu jamais dit aux hommes de te prendre, toi et ta mere 
pour des divinites, en dehors de Dieu? » Jesus repondit: « Gloire a Toi, 
il ne m ’appartientpas de declarer ce qui n'estpas vrai. Si je I’avais dit, 
Tu Vaurais su. Tu sais ce qui est au fond de mon ame, et moi j’ignore ce 
qui est au fond de la Tienne, car Toi Seal connait les secrets. Je leur ai 
dit ce que Tu mas ordonne de leur reveler Adorez Dieu, mon Seigneur 
et votre Seigneur. J’ai ete contre eux un temoin tant que je suis demeure 
parmi eux et quand Tu m’as rappele a Toi, c'est Toi qui les observais, 
Tu es le temoin de toute chose. Si Tu les punis, ils sont Tes serviteurs, si 
Tu leur pardonnes, Tu es en verite TOmniscient, parfaitement informe 
du mystere. » Dieu dit: « Voila le jour ou les justes profiteront de leur 
justice. Ils demeureront a tout jamais immortels au milieu des jardins 
baignes d’eaux vives. Dieu est satisfait d’eux, ils sont satisfaits de Lui. 
C’est le bonheur sans limite. La Royaute des cieux et de la terre et de 
tout ce qu’ils contiennent (Vensemble de I’univers) appartient a Dieu. 
Dieu est Tout-Puissant sur toute chose. » (Coran 5.116 a 120). 

Lorsque Jesus dit : « J’ai ete contre eux un temoin tant que je suis 
demeure parmi eux, et quand Tu m'as rappele a Toi, c'est Toi qui les 
observais... », cela implique qu’il n'a jamais pretendu etre le Fils de 
Dieu, ni que sa mere participait a une quelconque divinite. Mais une fois 
qu’il a ete eleve aupres du Seigneur, les hommes commencerent a le 
deifier inconsiderement, comme toutes les legendes qui embellissent au 
fur et a mesure du temps qui passe. Le Christ n’a pas ete crucifie lors du 
simulacre de proces qui s’est tenu, et dont les versions different selon les 
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Evangelistes; il aurait ete eleve au ciel, ce qui a jete une grande 
confusion dans la foule, ou regnait deja un chaos indescriptible. 

Pour les Evangiles, la mort du Christ s’est deroulee dans des 
conditions particulierement penibles. II aurait ete victime d'une vaste 
conspiration entre les Juifs et les Romains et l’histoire de sa mission qui 
etait vue comme une atteinte a l'ordre public et une tentative de renverser 
le pouvoir etabli, a ete rapportee jusqu’a l’Empereur de Rome. A cette 
epoque en effet, la Palestine etait sous domination romaine et le 
Procurateur (Gouvemeur) Ponce Pilate ne pouvait cacher des evenements 
aussi graves aux autorites dont il dependait. 

Les membres du Conseil superieur cherchaient des arguments 
convaincants pour condamner le Christ. Mais, ils se seraient suffit du 
moindre motif pour le faire. Caiphe le grand-pretre se leva et dit a Jesus : 
« Au Nom du Dieu vivant, je te demande de nous repondre sous serment: 
- Es-tu le Messie, le Fils de Dieu ? » Jesus repondit: « C’est toi qui le 
dit. Mais, je vous le declare vous verrez le Fils de VHomme siegeant a la 
droite du Dieu puissant; vous le verrez aussi venir sur les nuages du 
ciel. » Alors le grand-pretre dechira ses vetements et dit: «Il a parle 
contre Dieu ! Nous n ’avons plus besoin de temoins ! Vous venez 
d’entendre ce qu’il a dit contre Dieu. Qu’en pensez-vous ?» Ils 
repondirent: «Il est coupable et doit etre mis a mort. Ils lui cracherent 
au visage et le frapperent a coups de poings ; certains lui donnerent des 
gifles... » (Evangile selon Matthieu. 26. 59 a 67) 

Comme en plus, Juifs et Romains l’accusaient de vouloir s'attribuer 
la royaute, alors que regnait un roi des Juifs officiel en la personne 
d’Herode Antipas (qui avait fait decapiter le Prophete Yahia, Jean- 
Baptiste), les Grands Pretres jugerent que la coupe etait pleine et 
ordonnerent son arrestation, seance tenant, avant de le livrer a Ponce 
Pilate. Celui-ci ne voulut pas prendre la responsabilite de le mettre a 
mort, mais devant l’insistance de la foule surexcitee, il leur confia le 
prisonnier, trouvant plus judicieux de laisser les Juifs regler leurs affaires 
entre eux. Comme il avait un doute sur les accusations portees contre 
Jesus, il prit de l’eau, se lava les mains en presence de la foule en disant: 
« Je suis innocent de ce sang. » (Matthieu 27. 24). 

C’est dans une cohue indescriptible que «Jesus» allait etre 
crucifie, selon les Evangiles. Apres avoir souffert le martyr sur la croix, 
il rendit l’ame, puis il fut mis au tombeau, dans une grotte dont 1’entree 
avait ete obstruee par une grosse pierre, afm d’eviter que des intrus 
entreprendre des degradations. Cependant, surprise ! Deux jours plus 
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tard, son corps disparut. Au troisieme jour, il reapparut bien vivant et ses 
disciples purent parler avec lui, le toucher, et manger en sa compagnie. 
L’etat de grace dura quarante jours, au bout desquels il benit ses 
disciples et monta au ciel, ou il s’assit a la droite de Dieu. Ces demiers 
partirent pour annoncer partout la Bonne Nouvelle. (Marc 16. 19). Apres 
de tels evenements, il est certain que ses partisans, et meme ceux qui 
n'ont rien vu, mais qui ont ete acquis d’avance a sa cause, n’ont pas ete 
embarrasses pour lui reconnaitre des attributs extraordinaires, qui ne 
pouvaient etre que divins. Il n’existe pas en effet, d’exemples dans 
l'histoire des Prophetes, d'une resurrection qu’elle soit banale ou 
miraculeuse. D’autant que cette resurrection avait l’avantage de repulper 
le moribond et de le rendre plus pimpant qu’avant son execution, 
lorsqu’il affichait une mine sinistre, qui donnait la chair de poule. 

Si quelqu’un pouvait subir une transformation aussi extraordinaire, 
il devait surement partager avec Dieu, Son regne, Ses attributs et Ses 
pouvoirs. Seul un Fils divin pouvait profiter aussi completement des 
prerogatives du Pere, d'autant, qu’il etait unique. Une opportunity a ne 
pas laisser filer. Dans les faits, il n’existe aucune preuve que la qualite 
divine conferee au fils, l’ait ete du temps de Jesus. Ce n’est que plusieurs 
decennies plus tard, que les premiers ecrits, constitues sur la base d'une 
tradition orale autant diversifiee, que contestee, firent leur apparition 
avec la mention « Fils de Dieu ». Cela fit les Chretiens eux-memes ne 
savaient plus a quel saint se vouer. Certains courants, etaient convaincus 
de cette realite d’autres, fiirent declares heretiques pour avoir professe la 
nature humaine du Christ. Dans les Evangiles et les Actes, sont 
mentionnes les noms de quelques-uns des Elus qui ont precede Jesus, 
notamment, Esa'ie, Elisee, Elie, Moi'se, Samuel, David, Jacob, Isaac, 
Joseph, Aaron, etc. 

Cependant, jamais aucun d’eux n’a pris le risque de pretendre que 
Jesus etait le Fils de Dieu, ce qui aurait d’ailleurs ete en contradiction 
avec l’Ancien Testament qui ne reconnait pas cette qualite. Une notion 
inimaginable, hors de raison. Les Israelites destinataires de l’Ancien 
Testament, sont formels : Jamais aucune allusion n’a ete faite quant a 
l’eventuelle venue d’un Christ, qui serait le Fils Unique de Dieu. C’etait 
trop gros pour passer, meme si cela aurait pu faire remonter leur cote, 
puisque Jesus etait un membre de cette communaute. Pourtant, aussi 
etrange, que cela puisse paraitre et contre toute attente, cette definition 
de Jesus, Fils Unique de Dieu, allait apparaitre dans les premiers 
Evangiles canoniques, qui ont ete ecrits, des decennies et meme plus 
d’un siecle, apres la disparition du Christ et des sa mere. 
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Consequence directe : le Christ Jesus et sa mere la Vierge Marie, 
ignoraient jusqu’a 1’existence de ces Evangiles sur lesquels allait 
s’edifier l’Eglise et qui ont ete la pierre angulaire de l’Enseignement 
chretien ! Une lacune gravissime ! Quelqu’un peut-il imaginer que 
Moise ignore la Torah, qu’il a revelee ou que le Prophete Mohammed, 
soit dans l’ignorance totale du contenu coranique ? Mais ce n’est pas 
tout, car la religion n’est jamais simple ! Ainsi, alors que l’Evangile 
authentique de Jesus a ete revele en hebreu, avec des intrusions 
arameennes, langue commune des Israelites de l’epoque, les quatre 
Evangiles canoniques de l’Eglise chretienne, selon Matthieu, Marc, Luc 
et Jean, apparus des decennies apres la mort du Christ furent tous ecrits 
en langue...grecque, qui etait inconnue dans la region et surtout de ce 
dernier qui est suppose en etre 1’auteur. Un veritable pied de nez a la 
logique et a la raison ! Qui de Dieu (ou des esprits-malins) a pris la 
responsabilite d’envoyer aux Israelites, quatre Evangiles rediges en grec 
qui etait une langue barbare que peu de gens pouvaient comprendre ? 

Meme, si nombre d’entre eux etaient incredules, cette fa?on de 
proceder, ne pouvaient que les inciter au desespoir ou au reniement, 
puisqu’ils etaient confrontes a de textes qui leur etaient hermetiquement 
clos, alors qu’ils aspiraient de partir a la conquete du monde. La Torah 
de Moi'se, destinee elle aussi aux Juifs, a-t-elle done ete revelee en 
chinois, pour que l’Evangile le soit en grec et non en hebreu ? Si le 
Coran Sacre reserve aux Arabes, avait ete diffuse en japonais, aurait-il 
trouve un terrain aussi fertile a sa propagation ? Le Message divin est 
destine a s’integrer au milieu pour lequel il a ete congu, a eclairer les 
zones d’ombre et a faire eclater la verite. Son role est de guider les 
hommes, non de leur faire perdre la raison par son incomprehension et 
ses mysteres, et de leur oter tout espoir de delivrance. 

A qui profite ce retoumement de situation pour le moins 
inexplicable ? Evidemment et directement aux parties qui ont eu a 
reconstituer les textes divins, dans une autre langue que la langue 
d’origine, qui est bien adaptee aux circonstances et a l’histoire. Car 
profitant de leur implication, les interesses ont oriente les textes en 
fonction de leurs interets et de ceux de leurs clans, en leur dormant un 
contenu apologetique qui frisait le chauvinisme. II fallait obtenir 
T adhesion des fideles et exciter leur enthousiasme, aussi pas question de 
promouvoir des ecrits qui glorifiaient leurs concurrents en faisant la 
partie belle a leurs ennemis. Cela n’avait pas de sens. L’existence de 
quatre Evangiles qui divergent sur de nombreux points alors qu’ils sont 
censes reproduire le meme message authentique est le signe, d’une 
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deviance que ses partisans essaient de camoufler, mais qui ne passe pas 
aussi facilement qu’ils l’auraient desire. 

Avant la parution des Evangiles, l’esprit ne pouvait integrer cette 
incroyable pensee, que le Seigneur de l’univers, l’Etre Absolu, qui 
transcende les Lois universelles, la vie, le temps, la matiere, l’energie, 
l’espace et les myriades d’autres facteurs de predominance qui sont si 
nombreux qu’ils fmissent par combler l’infmi, puisse engendrer un Fils, 
qu’il soit spirituel ou charnel, pour le jeter en pature aux criminels afm 
de racheter les peches d’une humanite devoyee. Quel est cette divinite 
qui pour expier les crimes d’une societe coupable, qui n’a a son 
palmares, que ses reniements, ses abjurations et son incroyance, offre en 
holocauste, la vie de Son Fils ? En realite, le genre humain, malgre l’idee 
flatteuse qu’il se donne de lui-meme, est indigne de monnayer en 
contrepartie de sa soumission, au Seigneur de l’univers, l’offrande de 
quoi que ce soit, surtout de son Fils Unique. II s’agit d’une offense grave 
et d’une atteinte a la Gloire du Seigneur de l’univers, dont personne ne 
devrait se rendre coupable, sans encourir de terribles consequences. 

L’humanite dans son ensemble et meme les milliards d’humanites 
qui peuplent les immensites cosmiques, resteront toujours soumises a 
Allah, le Seigneur et le Createur de l’univers, corps et ame, bon gre mal 
gre, en depit de tout et sans pouvoir rien changer a leur sort, dans le 
bonheur comme dans l’adversite. Si le Christ avait ete vraiment le Fils de 
Dieu, l’insignifiante humanite terrienne aurait-elle ete en mesure 
d’exiger son sacrifice, pour se faire blanchir et s’innocenter de ses 
peches ? II y a comme un marche de dupes dans cette affaire qui, en 
realite n’existe que dans les insondables replis des mauvaises 
consciences. Ses initiateurs visent a retirer des benefices inesperes en 
echangeant les maledictions qui pesaient sur eux contre des 
benedictions, acquises a bon compte sur le dos du Fils de Dieu, offert en 
victime expiatoire ! D’une pierre, deux coups. Le retour sur 
investissements que d’autres attendent durant des annees s’est effectue 
cette fois en quelques heures, le temps de passer de vie a trepas, mais 
aussi de revenir de trepas a la vie. Parce qu’il fallait boucler la boucle, 
afm de laisser une bonne impression de soi et de ses dons. 

En realite, les vrais dindons de la farce sont ceux qui sont tombes 
lourdement dans le traquenard en pensant avoir « roule » le Seigneur de 
l’univers. Les partisans de ce stratageme ont voue le « Fils » au sacrifice, 

en presentant la note.salee et sanglante au « Pere » ! Ils pensaient etre 

les grands beneficiaires de l’operation ; sans rien expier, ils ont essuye le 
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sang de leurs mains sur le Christ. Mais, contrairement a leurs previsions, 
le jour convenu, ne les verra que defaits ; ils paieront le prix pour avoir 
elabore un scenario macabre, au detriment du Seigneur de l’univers et du 
Christ Jesus. Une fag on peu elegante de vouloir faire son beurre sur le 
dos de tout le monde. 

L’humanite, congue a partir d’une terre vile, aurait-elle done plus 
d’importance pour Dieu, que la vie de son Fils Unique qui s’est sacrifie 
pour elle ? Des aberrations que beaucoup de religieux ont su integrer 
dans leurs parametres spirituels, au point qu’ils leur paraissent 
maintenant comme des evidences, des necessites et memes des dogmes. 
Car depuis, la colle a pris et bien pris. Mais, ce sont ses instigateurs qui 
ont etaient scotches et non ceux qu’ils destinaient a etre leurs victimes. 
Dorenavant, l’attentisme et les atermoiements ne sont plus de mise. II 
s’agit d’opter vite et bien. Le choix est a faire entre l’acceptation de la 
divinisation de Jesus et des autres entites et structures qui gravitent 
autour du Dieu biblique, selon les Evangiles et leur refutation, 
preconisee par l’Ancien Testament et tous les Prophetes anterieurs, pour 
qui cette philosophie de la deification a outrance, quel qu’en soit 
l’acteur, constitue un crime impardonnable. 

La demarcation est nette et sans bavure et c’est la credibility des 
Evangiles et de l’Enseignement chretien, qui est en jeu. II existe une 
incompatibility notoire entre ces deux parties de la Bible, qu’il est 
impossible d’ignorer. La neutrality non plus n’est pas de mise, quand le 
debut d’un Texte est remis en cause par la fin. Cette situation a conduit 
les Juifs, le Peuple Elu d’alors, qui a beneficie d’une grande distinction, 
a rejeter les Evangiles, la religion chretienne, la mission de la Vierge 
Marie et de son fils Jesus, sa divinite et sa filiation divine, la Trinite, le 
Saint-Esprit a la mode chretienne et tout ce qui se rattache de pres ou de 
loin a cet enseignement. 

Si l’lslam considere comme fondes le Pentateuque, la Torah et 
l’Evangile, (expurges de leurs alterations et retablis dans leur 
authenticity), tout en confirmant la veritable mission prophetique de 
Jesus, il refute par contre les recits qui ont ete reconstitues par les 
scribes et les pretres pour adapter les textes aux interets de leurs 
communautes. L’exemple de la deification du Christ est frappant de 
l’alteration des textes sacres. Pour mettre en relief la vanite des 
arguments qui plaident en faveur de sa nature divine, il suffit d’imaginer 
l’impact psychologique qu’aurait produit la venue sur terre, d’un Fils 
Unique de Dieu suppose exister. Un evenement aussi exceptionnel dans 
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l’histoire de la planete, aurait ete fievreusement prepare et attendu par 
une humanite entierement devouee et soumise, afm de rendre le plus 
illustre des hommages a un Etre aussi glorieux. Cette extraordinaire 
visite aurait ete rapportee de generations en generations, depuis Adam 
jusqu’au dernier Prophete precedant et preparant la venue du Fils 
Sublime. Les Messagers et les Elus anterieurs, auraient mis en exergue 
d’une fa?on spectaculaire, une venue aussi fantastique, qu’inouie, en 
lui imprimant le plus merveilleux des cachets, le plus delirant des 
accueils et rien de ce qui se rattacherait a cette visite memorable et 
inoubliable, n'aurait ete neglige, delaisse ou passe sous silence. 

Le Fils de Dieu aurait ete accueilli dans l’humiliation et la 
soumission totale, par une humanite en proie a une intense emotion et 
un enthousiasme debordant. Qui, en effet, serait assez miserable pour 
refuser le bonheur, le Paradis, la vie etemelle et la Misericorde divine 
rattaches a une rencontre aussi extraordinaire ? Qui de l'aveugle plonge 
dans sa nuit lugubre fuirait la lumiere eblouissante et eclatante, du 
malade pitoyable et lamentable, repousserait la guerison miraculeuse ou 
de l'indigent misereux et malheureux, rejetterait la beatitude, l’euphorie, 
la richesse et l’extase ? Si Jesus avait ete veritablement le Fils de Dieu, 
et connaissant leur ferveur, il aurait certainement trouve les Musulmans 
prostemes au premier rang de cette magnifique ceremonie, bien avant les 
Chretiens, les Juifs et autres communautes. 

Or, rien de cela n'existe reellement. Depuis la venue d’Adam, 
aucun Prophete n’a jamais soutenu un point de vue aussi contraire a la 
verite, une idee aussi fantasmagorique. Jesus ne saurait etre le Fils de 
Dieu; ca ce concept est aberrant, il devalorise la notion de l’Unicite et 
de la Toute-puissance divine, en depit des arguments utilises. Dieu ne 
peut etre Unique tout en etant membre d’une Trinite qui a ete etrennee, 
par nombre de croyances anciennes. Une telle intrusion humaine dans le 
domaine divin creerait une rupture abyssale avec la logique, avec la 
comprehension de soi et de l’univers. C’est une projection hors des 
limites du rationnel, dechirante et mortelle pour la raison. Dieu, Allah, 
le Seigneur de l’univers n’a besoin de se lier avec personne pour justifier 
Son Existence, son Unicite, Sa Gloire et Sa Toute-puissance. Il n’a pas 
besoin de comparses ou de compagnes, pour justifier sa Sublime qualite 
de Createur de l’univers, Unique dans Son Regne et Sa Gloire. 

Dieu peut se passer de l’univers alors que la creation n’existerait 
pas sans Lui. Les entries a l’image du Fils de Dieu, de la Sainte Mere de 
Dieu, du Saint-Esprit et de la Trinite, ne sont que de simples faire-valoir 
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qui ont ete utilises par l’Eglise chretienne pour accroitre son prestige en 
le faisant deriver d’une structure extraordinaire qui rabat le caquet au 
conformisme conventionnel. Mais a la longue, les leurres ont fmi par 
s’evanouir de la meme fagon que disparaissent les songes au reveil. 
Meme les Prophetes bibliques qui forment l'heritage spirituel des 
Chretiens n'ont pu cautionner une deviation aussi nefaste a ses 
defenseurs, plonges dans une profonde et dangereuse torpeur. 

Le Coran ne manque pas de relever ces contradictions : « Dis (Dieu 
s ’adresse au Prophete Mohammed) : Si le Misericordieux avait un Fils, 
je serais le premier a L ’adorer. Gloire au Seigneur des cieux et de la 
terre. Le Seigneur du Trone. Comme II est tres eloigne de ce qu ’ils (les 
Chretiens), imaginent. » (Coran 43. 81-82) Comment raisonnent les gens 
qui croient que Jesus, tout en etant le Fils de Dieu, s'est traine dans la 
poussiere, a lave les pieds de ses disciples, s'est fait malmener et mettre a 
mort par un ramassis de rebelles et de gens meprisables et d’individus 
ignobles ? Quel est done ce Dieu qui se rabaisse a un tel niveau, qui 
s’humilie, qui s’agenouille devant ce qu’il a cree ? 

Personne ne peut admettre l’obscenite de ces figurations ou le Fils 
de Dieu se prosteme devant les hommes et ou ceux-ci tronent devant leur 
Seigneur. Tout cela est le resultat d’une lugubre representation dans 
laquelle les roles ont ete sinistrement distribues, afm de tirer profit d’une 
situation confuse, mais combien fructueuse pour les institutions 
religieuses et les detenteurs de pouvoir, car elle a ete congue pour 
consolider un edifice, qui tire sa force de la credulite des gens, mais 
surtout de 1’ignorance deconcertante pour ne pas dire de la complicity 
active de ses adeptes. 

LA « CRUCIFIXION » DE JESUS 

Le Coran Sacre refute «la mort» de Jesus sur la croix, que les 
Evangiles developpent abondamment. Le Christ n’a pas ete crucifie car 
Dieu l’a eleve vers Lui. Le supplicie etait un sosie qui a jete la confusion 
dans les rangs des Juifs et des Romains. Et en matiere d’imbroglio, de 
mises en scene et de scenarios, l’histoire des religions, comme l’histoire, 
tout court, n’est pas a une contradiction pres, comme il sera demontre 
plus loin. Voici comment le Coran evoque la fin du Christ. 

« Nous les avons punis (les Juifs), parce qu’ils n'ont pas cru et 
qu ’ils ont profere une horrible calomnie contre Marie, et pour avoir dit: 
« Nous avons tue le Messie Jesus, fils de Marie, le Prophete de Dieu. 
Non, ils ne l'ont pas tue, ils ne l'ont pas crucifie. Cela leur est apparu 
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seulement ainsi. Ceux qui disputerent ensuite de sa mort sont demeures 
dans le doute a son sujet. Ils n ’en ont pas une certitude absolue, ils ne 
suivent que des conjectures. En verite, ils ne Vont pas tue. Dieu l’a eleve 
vers Lui. Et Dieu est Puissant et Juste. » (Coran 4. 156 a 158). L’horrible 
calomnie dont il est question vient du fait que les Israelites pretendent 
que Marie, n’etait pas vierge, qu’elle etait fiancee a Joseph le 
Charpentier, et que Jesus serait ne des relations illegitimes entretenues 
par le couple. Evidemment, les Evangiles ne vont pas dans le sens de la 
version coranique, relativement a la mort du Christ. 

Cependant, ils se contredisent entre eux. Matthieu raconte le 
complot hourdi contre le Christ (Mat. 26), et comment celui-ci annonce 
a ses disciples qu’il va etre trahi par l’un d’eux. Alors, Judas Iscarioth, 
l’un des douze disciples presents se rendit chez les Grands Pretres juifs 
et leur proposa de leur livrer Jesus contre trente pieces d'argent. Le soir, 
Jesus renouvela ses craintes et lorsque Judas lui demanda « Serait-ce moi 
Rabbi (qui te livrerait) ? II repondit : Tu l’as dit. » Tout le monde etait 
done conscient, que Judas allait trahir le Christ, afm qu'il soit mis a mort, 
car les Grands Pretres voulaient l’eliminer; ils l’accusaient non 
seulement de conspirer pour devenir le roi des Juifs mais, fait infiniment 
plus grave, de revendiquer la qualite de Fils de Dieu. 

Au cours de cette meme nuit, Jesus qui etait toujours en compagnie 
des autres disciples, apergut Judas a la tete d’une troupe armee. Les 
soldats romains devaient se saisir de l’homme a qui Judas donnerait un 
baiser, signe convenu pour designer le Christ. Les choses se passerent 
normalement, Judas s’approcha de celui-ci et l’embrassa, en lui disant: 
« Salut Rabbi ». Jesus repondit: « Fais vite ce que tu as a faire », avant 
d’etre arrete. Les Grands Pretres et les anciens du Peuple tinrent conseil 
et le condamnerent a mort comme prevu, dans un simulacre de proces. 

Selon Matthieu, Judas fut alors, pris de remords, il rapporta les 30 
pieces d’argent aux Grands Pretres, en leur disant « J’aipeche en livrant 
un sang innocent», avant de se pendre. Or Judas savait parfaitement que 
Jesus allait etre condamne a mort, et c’est en connaissance de cause qu’il 
est parti marchander sa capture. Le sang innocent ne pouvait s'expliquer 
que lorsqu’il s’apergut le lendemain matin de la meprise, car l’homme 
qui a ete arrete n’etait pas Jesus. Cette hypothese est renforcee par les 
circonstances de la capture du Christ. Il faisait nuit noire et la rencontre 
eut lieu en pleine campagne dans un domaine appele Gethsemani. Les 
conditions etaient des lors reunies pour commettre une bevue qui devait 
affoler le traitre le lendemain. 
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Durant cette nuit memorable, Jesus dit a un autre de ses disciples 
nomme Pierre, le futur Saint-Pierre, premier eveque et premier pape de 
l’Eglise chretienne, dont le Christ aurait dit, selon les Evangiles : «Tu es 
Pierre et sur cette pierre, je batirais mon Eglise. » qu’il allait le renier 
avant « que le coq chante » (avant que ne se leve le jour). Pierre se 
recria : «Meme s ’il faut que je meure avec toi, je ne te renierai pas. » 
(Matthieu 26.35). Les autres disciples en firent de meme. Cependant, 
lorsque Jesus (ou son sosie) fiat arrete et amene devant les Grands 
Pretres, tous les disciples s'enfuirent. Pierre suivit le cortege de loin puis 
s'assit avec les serviteurs pour voir le sort qui allait lui etre reserve. Une 
servante s’approcha de lui et le reconnut. II nia devant la foule en disant: 
« Je ne sais pas ce que tu veux dire. » Une autre servante le reconnut a 
son tour : « Celui-ci etait avec Jesus. » II nia avec serment : « Je ne 
connais pas cet homme. » Puis d'autres personnes s’approcherent et lui 
dirent : « A coup sur, tu es des leurs. » Alors il se mit a jurer avec des 
imprecations : « Je ne connais pas cet homme. » 

Pourquoi Pierre ne s’enfuit-il pas a la premiere denonciation et 
risqua-t-il sa vie en restant sur place ? Pourquoi, a la question : « Toi 
aussi, tu etais avec Jesus », repondait-il invariablement : « Je ne connais 
pas cet homme » plutot que : « Non, je n'etais pas avec lui » ou encore 
«-Je ne connais pas Jesus ? » Ainsi Pierre nia facilement par trois fois 
sous serment et jura avec des imprecations qu’il ne connaissait pas « cet 
homme», mais jamais qu’il ne connaissait pas Jesus. Car les deux 
hommes pouvaient etre differents. 

Voici ce que dit le Coran de ce passage : « Dieu Lui enseignera (au 
Christ) I’ecriture, la sagesse, la Torah et I’Evangile. Il sera envoye 
comme Messager aux enfants d’Israel et leur dira : « Je viens a vous 
avec un Signe de la part de votre Seigneur. Pour vous, je forme a partir 
d’argile la forme d’un oiseau, puis je souffle dessus et il devient un 
oiseau Par la permission de Dieu. Je gueris l ’aveugle et le lepreux et je 
ressuscite les morts par la permission d Allah... Voila pour vous un Signe 
si vous etes croyants. Je vous confirme ce qu ’il y a dans la Torah revelee 
avant moi et je vous rends licite, une partie de ce qui vous etait interdit. 
J’ai apporte un Signe de votre Seigneur. Craignez done Allah et 
obeissez-moi. Allah est mon Seigneur et votre Seigneur. Adorez-le done. 
Voila le droit chemin. » 

« Puis, quand Jesus ressentit de Vincredulite de leur part, il dit: 
« Qui sont mes allies dans la voie de Dieu ? Les apotres dirent: « Nous 
sommes les allies de Dieu. Nous croyons en Lui; sois temoin que nous 
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lui sommes soumis : Seigneur, nous avons cru a ce que tu as fait 
descendre et suivi le Messager. Inscris-nous parmi ceux qui 
temoignent. » (Les autres) se mirent a comploter. Mais Allah a fait 
echouer leur complot et Allah connait mieux leur machination. » 

Lorsque Jesus fut amene devant les Grands Pretres, les Anciens, 
les Scribes et de nombreux faux temoins s'eleverent afm de le 
compromettre. Le Grand Pretre qui etait au milieu de l’Assemblee 
interrogea 1’accuse et lui demanda de repondre aux charges portees 
contre lui, mais il garda le silence. De nouveau le Grand Pretre 
1’interrogea, il repondit par des bribes. Presente a Ponce Pilate, celui-ci le 
questionna a son tour pour essayer de voir plus clair dans les accusations 
portees contre lui avec achamement par les Israelites qui cherchaient a le 
confondre. Il lui demanda s’il etait le roi des Juifs. « C’est toi qui le dis » 
repondit l’accuse. Le Procurateur romain voulut en savoir plus, sans 
resultat. Il renouvela sa tentative, en vain. Il faut rappeler que 
l'interrogatoire se deroulait en public. Tout l'areopage politique, 
religieux, administratif et militaire etait present, ainsi que l'ensemble de 
la population grisee et surexcitee par les evenements. 

L’attitude de l'accuse mure dans un profond mutisme est etonnante. 
Alors que les circonstances lui offraient 1’occasion de developper les 
fondements de la religion qu’il prechait inlassablement, le voici au 
contraire sans voix. Les idealistes, les reformateurs, les revolutionnaires 
et autres novateurs n’ignorent pas que les tribunaux constituent des 
forums qui sont systematiquement explodes pour les besoins des causes 
qu’ils professent. Et dans ce proces, Ponce Pilate, ne serait-ce que lui, 
cherchait a en savoir plus sur la doctrine de Jesus, a connaitre les grandes 
lignes. Mais celui-ci, si loquace et prolixe en d'autres circonstances, ne 
fut que l’ombre de lui-meme. Il ne repondit ni a l'attente de ses 
accusateurs, ni a celle du public, gardant un mutisme etonnant. 

C’est un comportement etrange que justifient eventuellement la 
frayeur et l'angoisse qui l’etreignirent avant qu’il ne soit arrete, mais qui 
ne concorde pas avec l’attitude de dignite que les fideles etaient en droit 
d’attendre d’un Fils de Dieu. Les seuls mots qu’il prononga durant le 
proces qui aboutit a sa crucifixion fiirent: « Tu Vas dit» (!), dans le sens 
« C’est toi qui Taffirme. » Une attitude etrange. A moins que la encore, 
1’ argument de la meprise ne joue en faveur de la these coranique, etant 
donne que l’accuse n’etait qu’un sosie, completement deborde par la 
situation insoutenable dans laquelle il se trouvait plonge, et qui s’est 
laisse aller a une derive catastrophique. 



Cependant, malgre tout, les arguments qui plaident le plus en 
faveur du « doublage » de Jesus, restent sa mort et sa resurrection. II 
avait ete malmene, battu, crucifie, cloue sur la croix... Les historiens et 
les scientifiques soutiennent que sa mort est intervenue par asphyxie, car 
en pareille circonstance, la contracture musculaire empeche l'evacuation 
de l’air, et par consequent l’oxygenation des poumons. De plus, alors 
qu'il avait rendu le dernier soupir, un soldat lui transperga le flanc d'un 
coup de lance et « aussitot il en sortit du sang et de I'eau » (Jean 19. 34) 
qui serait le liquide pericardique contenu dans la sereuse entourant le 
coeur. Les soldats avaient l'habitude de briser les jambes des supplicies, 
cependant ils ne le firent pas pour Jesus qui ne respirait plus, lorsqu'ils 
arriverent jusqu'a lui. 

II avait ete crucifie a 9 heures du matin et ne rendit fame qu’a trois 
heures de l'apres midi, apres six heures d’agonie. Les quatre Evangiles 
canoniques reagissent differemment a sa mort. Matthieu rapporte 
que : « Le rideau suspendu dans le temple se dechira de haut en bas, la 
terre trembla, les rockers se fendirent, les tombeaux s’ouvrirent et de 
nombreux membres du peuple de Dieu, qui etaient morts revinrent a la 
vie et entrerent a Jerusalem, la ville sainte oil beaucoup de personnes les 
virent. » Face a de tels evenements, Vofficier et les soldats romains qui 
gardaient Jesus eurent tres peur et s ’exclamerent: «II etait vraiment le 
Fils deDieu. » (Evangile selon Matthieu 27. 51 a 55). 

Pour Marc, cependant, rien de tel ne se produisit, seul le rideau 
suspendu dans le temple se dechira et l’officier dit en parlant de 
Jesus : «II etait vraiment le Fils de Dieu.» (Evangile selon Marc 15.38). 
Et si le rideau ne s’etait pas fendu, le Christ aurait-il ete per?u comme le 
Fils de Dieu ? Le doute lancinant qui torture 1’esprit. Mais le rideau se 
dechira et l’officier pai'en tira des conclusions, qui etaient plus le reflet 
de son etat emotionnel, que de la raison, puisqu’il ne se convertit pas 
pour autant. Ainsi des legendes aussi incroyables que 1’attribution du Fils 
Unique de Dieu, naissent et prosperent grace ou a cause de la resistance 
de certains tissus ! II eut suffi d’un store de meilleure qualite, pour que le 
monde n’eusse jamais connu cette revolution ! 

Quelles conclusions tirer de ces recits ? La plus plausible, est que la 
tendance a l’affabulation ou a l’embellissement outrageuse des recits, 
semble etre innee chez certains apotres. Car les differences de 
comportement dans les recits ont bien ete introduits par des Evangelistes 
qui ont vu des evenements differents, alors que les acteurs sont restes les 
memes. Si le penchant a l’imaginaire etait si prononce, chez eux qui 
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pouvait les empecher de faire ressusciter par la suite le Christ, puisqu’ils 
avaient deja fait revivre de nombreux morts, il est vrai moins illustres, en 
leur ouvrant leurs tombeaux et en leur permettant de rejoindre la ville 
sainte de Jerusalem ? 

Alors, que les femmes etaient dans l’expectative, voici que 
soudain un ange sous les traits d’un jeune homme vetu de blanc leur 
apparut et leur apprit que Jesus «etait ressuscite des morts. » 
Effectivement, Jesus se manifesta aux fideles ebahis et leur precisa 
qu'on le verrait en Galilee ou il se montrerait dans toute sa gloire. La, il 
apparut effectivement a nouveau aux disciples, bien vivant et en pleine 
forme. Les gens purent le voir, le toucher, manger en sa compagnie...et 
pour quelqu’un de ressuscite, il ne manquait guere d’appetit. L'etat de 
grace dura quarante jours, a la suite de quoi, il benit ses disciples et 
monta au ciel. Personne ne vit rien de l’ascension celeste, mais il etait 
dit qu’il en serait ainsi. 

Les positions divergentes entre les trois religions existantes ont ete 
la cause de dissensions et de malentendus, entre les protagonistes. 
Comme a l’epoque des grands dechirements, les Musulmans n’existaient 
pas encore, cela relativise quelque part, l’importance de leur implication, 
qui n’a pris forme que 7 siecles apres le divorce entre les Juifs et les 
Chretiens. Les Israelites ont eu tendance a devaloriser plus que de raison, 
celui de leur coreligionnaire, qui est considere comme un traitre pour 
avoir renie le Juda'isme et s’etre toume vers la nouvelle religion qu’il 
enseignait. Il a ete systematiquement discredits, ses qualites et ses 
merites ont ete niees et reniees et des accusations graves et injustifiees 
ont ete portees contre lui. 

Les Chretiens, par contre n’ont vu que le cote angelique de 
l’Agneau de Dieu. Un Fils de Dieu, ne pouvait effectivement etre que 
parfait, dans tous les domaines, en tout temps et en tous lieux. Aussi les 
superlatifs elogieux, dont il a ete l’objet, alors que nombre d’entre eux, 
ont ete inventes a 1’occasion, ne pouvaient que refleter la sublimite d’une 
nature supposee etre divine, qui a ete confectionnee de toutes pieces afm 
de tirer parti des retombees qui ne manqueraient pas de se produire. 

L’apparition de « Jesus » en chair et en os, et de surcroit bien 
portant et dote d'un solide appetit, trois jours apres « sa crucifixion », 
prouve a l'evidence qu'il ne s'agit pas de la meme personne que celle qui 
a ete battue, malmenee, crucifiee, clouee, perforee a coups de lance, 
asphyxiee, videe de son sang et de son liquide pericardique, enveloppee 
dans un suaire, et enterree dans une tombe dont l'entree a ete obstruee par 



un rocher. L'explication la plus plausible voudrait que cet homme 
disposant de toutes ses forces, ses facultes et ses moyens, ne soit jamais 
passe entre les mains de bourreaux criminels et de tortionnaires qui 
l'auraient brise moralement et physiquement. 

En outre, le fait qu’il etait traque par l’ensemble de la 
communaute israelite, ainsi que par le systeme policier et militaire 
romain, ne le predisposait guere a surgir au beau milieu de la foule, a 
haranguer les gens et a demeurer libre de ses mouvements et de ses 
paroles pendant quarante jours, sans que ses nombreux et dangereux 
ennemis se manifestent le moins du monde, sachant qu’il etait l’ennemi 
public numero un. Une telle version des faits a de quoi surprendre tous 
les observateurs neutres. Puisque trois jours auparavant, le pays entier, 
etait sens dessus dessous, pour l’arreter et l’eliminer. Comment un 
fugitif, pourchasse par tout le systeme repressif du pays, pouvait-il se 
manifester, pendant plus d’un mois dans l’indifference et l’apathie 
generale, alors que le pays etait en ebullition justement en raison de ses 
discours enflammes qu’il fallait reduire au silence ? 

Cela continue la position du Coran qui atteste que Jesus n'a pas ete 
crucifie, mais que dans l'extreme confusion qui regnait a l'occasion de ce 
simulacre de proces, les Israelites executerent un autre homme qu’ils 
auraient pris pour le Messie. Certaines sources citent le nom de Judas, 
l’un des douze apotres, qui aurait trahi le Christ et qui aurait ainsi paye sa 
forfaiture au prix de sa vie. Nombre d’auteurs evoquent d’autres 
personnes, dont les noms divergent, mais c’est bien la la preuve de leur 
incertitude. Toutefois, il semble plus probable, sans que cela ne soit 
aucunement certifie, que l’homme en question s’appelait Simon de 
Cyrene qui revenait des champs. 

Les soldats romains, l’obligerent a porter l’enorme croix sur 
laquelle allait etre crucifie « Jesus », qui etait a bout de forces. Simon fur 
charge de la croix et marchait peniblement derriere le Christ, jusqu’au 
lieu de l’execution qui s’appelait Golgotha, signifiant: «Le lieu du 
crane ». En ce vendredi matin, la foule etait surexcitee, le soleil tapait 
fort et la pagaille regnait partout. Aucune raison ne plaide pour ecarter 
l’hypothese d’une meprise qui aurait ete fatale au porteur de la croix, 
lorsqu’il arriva sur les lieux de l’execution, en le payant de sa vie. La 
mesaventure qui est arrivee a Simon de Cyrene est rapportee aussi bien 
par Matthieu (27. 32) que par Luc (23. 26). 

Cette eventualite est d’autant plus plausible, que les soldats qui 
veillaient sur l’execution avaient a leur disposition du vin melange a une 
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drogue, la myrrhe, et qu’ils en consommaient sans moderation, avec 
toutes les consequences qui pouvaient en resulter. Selon les Evangiles, 
ils en offrirent meme au Christ ou a son sosie, par derision, mais celui- 
ci refusa. Une version qui confirme le recit coranique selon qui le Christ 
n’a pas ete crucifie et qu’il aurait ete confondu avec quelqu’un d’autre. 
Elle justifie le comportement de «Jesus», lors de sa capture, son 
mutisme pendant le proces, ainsi que la reaction de Judas devant le 
« sang innocent», et celle de Pierre qui affirmait « ne pas connaitre cet 
homme ». Sans compter que cette perspective permet de rester dans une 
logique coherente et consequente et de ne pas outrepasser les lois 
universelles et les limites de la nature humaine, qui font que jamais un 
Prophete n'a ete execute et enterre, et qu'il ressuscite, comme si de rien 
n’etait en retrouve toute sa verve et son allant. 

Ceux qui maintiennent contre vents et marees que le Messie a bien 
ete crucifie, et qu'il est revenu a la vie grace a un miracle divin, doivent 
savoir que l’Islam ne s'oppose guere aux manifestations divines, bien au 
contraire. Les Musulmans sont convaincus que la Toute-puissance du 
Seigneur de l’univers est a ce point illimite, que le pouvoir de ressusciter 
Jesus, l'ensemble de l'humanite et la totalite des civilisations 
extraterrestres, ne constitue qu'une infime parcelle de Son Omnipotence. 
Puisque de telles resurrections auront lieu le jour venu, celui du 
Jugement Dernier, lorsque l’ensemble des etres crees, reviendront a la 
vie, pour affronter la Justice divine. Cependant en l'espece, et afin de ne 
pas deroger aux lois qui gouvement l’univers, le Messie n'a pas ete 
crucifie, il n’est pas mort sur la croix et n'est pas revenu a la vie. 

Si l’Eglise chretienne estime qu'un miracle est a l’origine de cette 
resurrection, elle doit admettre que la confusion regnante a pu substituer 
une personne a une autre. Tout simplement. Une telle permutation 
demande beaucoup moins de competences au Dieu du ciel, que de 
rendre la vie a un mort, de le remettre d'aplomb et de le requinquer en 
deux jours, bien que tous les miracles et les prodiges soient egalement 
faciles au Seigneur de l'univers. En tout etat de cause, l'histoire de sa 
mort et sa resurrection ne peuvent etre attributes au Messie, puisque si 
celui-ci, ainsi qu’il est admis communement est l’auteur de l’Evangile, il 
n'aurait pas ete en mesure d'annoncer sa propre fin et sa resurrection. 

D’autant qu’une fois revenu a la vie, il n’a plus delivre de message 
evangelique, laissant supposer que le recit le concemant a ete ecrit par 
des disciples, qui n’avaient en vue que d’embellir les evenements pour 
leur donner un attrait encore plus irresistible. Aujourd’hui, les historiens 
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ont reuni assez de preuves pour soutenir qu’effectivement, les quatre 
Evangiles canoniques ont ete composes durant une periode de 40 a 200 
ans, apres la disparition du Christ, alors que les Evangiles apocryphes 
ont continue a paraitre encore plus tard. Des elements qui confortent la 
position coranique, pour qui les faits relatifs a la crucifixion et a la 
resurrection du Christ, ne seraient que des additions posterieures a 
l'enseignement de Jesus, dont le role etait de magnifier le pouvoir en 
place, de l’assimiler pratiquement a une structure celeste, a laquelle il ne 
faisait pas bon de s’y opposer. Sans quoi, les tribunaux de l’inquisition 
etaient la pour le rappeler aux farfelus et aux originaux. 

L'attitude du Livre Sacre des Musulmans n'est pas aussi depourvue 
d'interet et d’arguments, que le pretend l’Eglise chretienne. De 
nombreuses innovations ont ete introduites au sein d'un enseignement 
ecclesiastique qui ne doit rien aux revelations du Messie ou aux 
Evangiles, fussent-ils canoniques. Le dogme de la Trinite, par exemple 
qui represente Dieu Unique en trois personnes, coexistantes, 
consubstantielles, coetemelles, le Pere, le Fils et le Saint-Esprit, a ete 
institue des siecles apres l’avenement du Christ et la publication des 
Evangiles. Car de son vivant, Jesus en personne, ignorait qu’une telle 
structure pouvait exister ! Ce n’est pas donner plus d’autorite et de valeur 
a l’Eglise, de demontrer que le « Dieu vivant», meconnaissait jusqu'a 
1’existence de la Trinite. 

Dans les Actes des apotres, second livre de Luc (le premier etant 
l’Evangile), qui a ete compose, des decennies apres la disparition de 
Jesus, apparait pour la premiere l’existence de la Trinite : « Les apotres 
ont eux aussi regu le Saint-Esprit sous I'apparence de langues de feu, qui 
se poserent sur chacun d'eux. A partir de la, ils se mirent a parler des 
langues etrangeres (qu’ils ne connaissaient pas auparavant) et furent 
charges d’evangeliser les hommes en les baptisant au nom du Pere, du 
Fils et du Saint-Esprit, les trois personnes de la Trinite. » Ce que Jesus 
n'avait jamais fait auparavant. Etait-il diminue en matiere de foi par 
rapport aux evangelistes, pour cacher la realite d’une Trinite, ou en 
ignorait-il effectivement l’existence ? Dans un cas comme dans l’autre, 
les arguments ne plaident guere en sa faveur. 

Les apotres ont pris la liberte de donner corps a une Trinite qui 
etait meconnue du Christ, et qui allait devenir au cours du temps, le 
dogme primordial de l’enseignement chretien. Mais, ce qui peut paraitre 
ahurissant, ne l’est pas en realite, parce qu’il a ete noye dans la masse des 
innovations, qui toutes sortaient de l’ordinaire. De nombreuses additions 
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allaient voir le jour au fur et a mesure du temps, notamment a travers 
1’institution des conciles, pour donner toujours plus de poids a une Eglise 
qui se devait d’etre imposante et majestueuse afm de regenter 
l’humanite. Dans le but de rationnaliser les versions contradictoires qui 
avaient cours alors, car les differentes tendances du Christianisme, ne 
raisonnaient pas au meme diapason, le concile de Nicee (Constantinople) 
qui s’est tenu, de 325 a l’an 381, de l’ere chretienne (soit quatre siecles, 
apres la disparition du Christ), definit les autres points du dogme a 
savoir : 1. Que Dieu est le Pere. 2. Que Jesus est le Fils Unique de Dieu. 
Dieu de Dieu. Lumiere de Lumiere. Vrai Dieu de vrai Dieu. 3. Que le 
Saint-Esprit, Seigneur et Vivificateur, precede du Pere. 

La Vierge Marie qui n’appartient pas a la Trinite etait consideree de 
tout temps comme la mere du Christ (Christotokos). Cependant, a partir 
du Concile d’Ephese tenu en 431, elle se voyait proclamee en qualite de 
Mere de Dieu (Theotokos). La « logique » s’explique par le fait qu’elle 
etait la mere du Fils de Dieu. Aussi, de mere d’homme, elle acquit par 
decision conciliaire, la qualite de Mere de Dieu ! La decision de conferer 
une qualite aussi surprenante a la Vierge a entraine le schisme de l’Eglise 
d’Orient (ou nestorienne), en raison de l’opposition du Patriarche 
Nestorius de Constantinople qui jugeait l’initiative scandaleuse. Son 
hostilite lui valut d'etre condamne et banni, par l’Eglise romaine. 

Les innovations de l’Eglise chretienne, ne furent pas toujours 
acceptees et furent la cause de nombreuses dissidences et de schismes 
majeurs. En 587, un concile tenu a Tolede (Espagne) avait admis que le 
Saint-Esprit ne devait pas proceder seulement du Pere, tel que cela avait 
ete arrete au quatrieme siecle, mais egalement du Fils. Pareille 
conception etait aussi « logique » que celle concemant la Vierge Marie, 
qui a ete divinisee, car tout ce qui touche au Pere doit affecter le Fils, 
mais aussi la Mere et le Saint-Esprit. Puisque toute la famille etait 
embarquee sur le meme bateau. II n’etait pas question de favoriser 
quelques uns au detriment d’autres. Et, de fil en aiguille, les innovations 
successives firent sombrer la religion chretienne dans le deviationnisme. 
Cependant elle refuta energiquement cette accusation et en fit porter le 
chapeau aux nombreuses minorites qui se manifestaient et qui n’avaient 
pas le poids suffisant pour s’imposer face a la toute-puissance du clerge. 
L’Eglise souveraine etait une institution d’emanation divine et pas 
consequent inattaquable et hors de portee des lois humaines 

Neanmoins, la determination de faire proceder le Saint-Esprit 
simultanement du Pere et du Fils, rencontra des reticences et ne fiat pas 


92 



admise officiellement. La situation perdura jusqu'en 794, annee ou 
Charlemagne, futur Empereur d'Occident decida de l'enteriner par 
decret... Sa puissance militaire et politique lui donna force de loi et de 
dogme. II n’etait plus question de louvoyer ou qu’un pape vienne s’y 
opposer sans se faire envoyer ad patres. Charlemagne qui etait suppose 
obeir aux papes de la chretiente, leur donne des ordres a executer illico 
presto. Et gare aux recalcitrants ! Alors, malgre eux, ils approuverent 
publiquement ce qu’ils reprouvaient secretement, puisqu’il etait 
impossible de faire autrement, sans pertes et fracas. D’autant qu’ils 
etaient partisans de l’ordre etabli, qui leur permettait de rayonner sur 
toute la papaute. Aussi les scrupules n’etaient pas de mise. Apres son 
adoption par l'Eglise romaine, cette decision allait etre une des causes 
principales du schisme de l'Eglise orthodoxe au 11 eme siecle. L'affaire 
connue sous le nom de Filioque entraina une suite de peripeties qui virent 
le Pape Nicolas 1 er excommunier le patriarche de Constantinople Photius 
(863), lequel pour ne pas etre en reste, anathematisa a son tour le Pape 
qui l’avait boute hors de l’Eglise, suite a un concile tenu en 867. Les 
papes et les patriarches s’amusaient comme des fous en s’excommuniant 
reciproquement! C’etait a qui tenait le plus longtemps en place. 

Deux siecles plus tard, les heritiers spirituels reprirent la lutte tout 
aussi determinee et implacable ; les legats du Pape Leon IX deposerent 
une formule d'excommunication contre le Patriarche de Constantinople, 
Michel Cerulaire qui leur renvoya la balle derechef en les frappant 
d’anatheme a son tour la meme annee (1054). Et c’etait reparti comme en 
14-18 ! Les problemes nes des differences d’interpretation et 
d’orientation s’etaient deja manifestos en 451, lors du Concile de 
Chalcedoine, lorsque Jesus avait ete reconnu comme une seule personne 
en deux natures, humaine et divine, alors qu'une vingtaine d'annees plus 
tot (429-431), la nature humaine avait ete declaree blessee par le peche 
originel, commis par Adam et Eve, impliquant que l’humanite avait a 
supporter, malgre elle, le lourd fardeau qui lui a ete impose par la Bible 
juive, 30 siecles plus tot, et par l’Eglise chretienne, cinq siecles apres la 
disparition du Christ, meme si celui-ci a ete a son corps defendant, celui 
qui a paye les pots casses de tout le monde ! 

L’Islam et la religion musulmane denient ce genre d’accusations, 
car la responsabilite ne saurait etre qu’individuelle et personnelle et ne 
peut etre collective, resultant d’une anteriorite seculaire. Aussi, ceux qui 
ne veulent pas se presenter devant l’Etemel, charges de peches, avant 
meme d’avoir prononce les premiers balbutiements de la vie, savent quel 
chemin ils doivent emprunter. Quel est done le cretin qui a decrete que 
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les lois n’avaient pas d’effet retroactif ? Heureusement que l’Eglise veille 
au grain, dejouant les manoeuvres stupides des legislateurs en herbe et un 
peu morveux sur les bords, qui se plaisent et se complaisent a edifier un 
ordre immoral ou l’on n’etait puni que pour ce qu’on avait fait. 
Dorenavant, on etait maudit, meme pour ce que les autres ont pu 
commettre comme injustice. Quelle chance ! 

Cependant, les mutations ne se sont pas restees cantonnees aux 
Moyen Age. En 1870, il y a un peu plus d’un siecle, lors du Concile 
Vatican 1, le Pape fut declare a nouveau infaillible en matiere de dogme. 
II avait deja beneficie de cette infaillibilite auparavant, mais nombre 
d’institutions non catholiques refusaient d’admettre cette eminente 
qualite, pourtant qui coule de source. Car un pape ne peut se tromper, 
quoi qu’il fasse il reste dans la rectitude. Meme le Dieu biblique n’etait 
pas aussi doue, puisque selon l’Ancien Testament, il aurait commis 
nombre de gaffes et d’impairs, qui auraient ete indignes d’un pontife. 
Heureusement que depuis cette date, les decisions du Chef de l'Eglise 
romaine, redevenaient a nouveau parfaites et exemptes d’erreurs, au 
meme titre que les Commandements divins, et il n’etait pas question de 
faire dans la demi mesure. Sauf si un autre pape le decidait. Alors, tout 
etait permis, et remis en cause et en question, puisque lui aussi etait 
infaillible. S’il venait a lui plaire de condamner son predecesseur, il etait 
dans son droit absolu et ne se privait guere de le faire. 

En Tan 1950, vingt siecles apres le deroulement des faits, une 
nouvelle inspiration poussa l’Eglise a reconnaitre que la Vierge Marie est 
montee au ciel avec son corps, imitant en cela Jesus qui l'avait precede en 
ayant recours a ce miracle. La encore, pas question de faire dans le 
favoritisme ; la mere est au meme niveau que le Fils divin. Il va sans dire 
que ces additions ne faisaient pas partie de la doctrine chretienne initiale, 
mais qu'elles ont ete introduites au fur et a mesure de revolution de 
l'Eglise. Cette tendance remonte loin dans le temps. Le fait de perdre les 
traces des manipulations anterieures, arrange beaucoup de monde au sein 
des structures officielles. 

Pour le Coran ces innovations ont ete incorporees par les docteurs 
de la Loi, les pretres et les scribes, de meme que celles qui portent sur la 
divinite de Jesus, sa crucifixion, sa resurrection... Les interventions 
successives visaient a donner des attributs divins a Jesus de fa?on a le 
presenter comme un Etre superieur, sans commune mesure avec 
l'envergure des autres Prophetes. Des voix se sont elevees parmi le clerge 
afm de denoncer une situation qui s'avere dangereuse et risque d’apporter 
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des resultats contraires a ceux escomptes. Voici ce qu'ecrit a ce sujet, 
Michel Lelong, Pretre catholique et Consulteur du Secretariat du Vatican 
pour les relations avec les religions non chretiennes : « ...Si le Christ 
revenait parmi nous aujourd'hui, peut etre dirait-il aux Chretiens de 
parler moins de lui et plus de Celui qu'il appelait « Son Pere ». L'auteur 
estime que cette question est capitale et « Von assiste dans certaines 
assemblies chretiennes a une nette tendance a la desacralisation qui 
conduit a parler de Vhomme plus que de Dieu, et de Jesus Christ, plutot 
que de « Celui qui l'a envoye ». II y a la un vrai probleme, car si Von 
examine attentivement les publications catholiques, et plus encore peut 
etre protestantes, on y trouve cette tendance a parler de Jesus-Christ, 
beaucoup plus que de Dieu etparfois mime sans nommer Dieu. »... 

Faut-il vraiment s'etonner de ce comportement et des sentiments 
que les fideles manifestent face a la tendance de minimiser 1’importance 
de Dieu au profit de celle du Christ ? Depuis 2 000 ans, leurs structures 
n’ont cesse de glorifier le Christ, en relevant ont a Legal du Seigneur de 
l’univers. Ils lui ont reconnu des attributs hors de proportion avec sa 
nature. II a ete dote de facultes identiques au Pere, alors qu’il etait plus 
proche de l'homme que Celui-ci. Comment des lors exprimer sa surprise 
de le voir ravir la primaute au Seigneur et de passer au premier plan ? II a 
ete reconnu comme le Vrai Dieu de vrai Dieu, Celui qui s'est sacrifie 
pour racheter l'humanite. Mais aujourd'hui, certains parmi ceux-la memes 
qui ont precede a sa distinction et a sa glorification outrageuse, 
ressentent que les choses sont allees trop loin. Ainsi Lelong comme 
d’autres hommes de religion, s’inquiete a juste titre du changement des 
valeurs. II juge « non seulement legitime, mais necessaire de reagir face 
a la tendance a parler du Christ sans nommer Dieu. » 

Cependant, avec tous les pouvoirs extraordinaires dont a ete investi 
le Fils, il est douteux que quiconque soit en mesure, ou veuille le 
ramener a son role de Prophete et d’Elu de Dieu. Son omnipotence est 
trop ancree dans la conscience populaire des fideles, pour pretendre 
renverser la tendance et redonner a Dieu, Son rang d'Etre Supreme et 
Unique et a Jesus son statut de Messager de Dieu. Ce serait remettre en 
cause tout l'enseignement dispense jusqu’alors et presente comme le seul 
a etre veritable et fonde ! L’Eglise chretienne est arrivee a fagonner une 
religion a la mesure de ses ambitions. Les nouveautes introduites 
comptent plus que le Message communique par Jesus et contredisent 
l'elementaire logique d'un heritage cense puiser ses sources dans les 
revelations precedentes, qu’elles soient bibliques, ou qu’elles remontent 
encore plus loin, jusqu’aux premiers pas adamiques 
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Le Coran denonce cette situation confuse lorsqu'il exhorte les 
interesses a ne pas se porter vers les exces et les abus, qui dans tous les 
cas desservent la cause qu’ils sont censes promouvoir : « O gens du Livre 
(Chretiens), ne soyez pas excessifs dans votre religion. Ne vous 
conformez pas aux gens qui se sont egares avant vous et qui en ont 
egares beaucoup d'autres hors du droit chemin. » (Coran 5. 77). Ou 
encore concemant la divinite de Jesus et l'existence de la Trinite : « Ce 
ne sont que des infideles ceux qui disent : « Dieu est le Messie, fils de 
Marie. » Le Messie n'a-t-il pas dit lui-meme : « 6 fils d'Israel, adorez 
Dieu, mon Seigneur et le votre. Celui qui reconnait des associes a Dieu, 
Dieu Lui interdira Vacces du Paradis. II aura I'enfer pour sejour. II 
n 'existe pas de defenseurs pour les injustes. » 

« Oui, ce sont des impies ceux qui disent : «Dieu est la troisieme 
personne de la Trinite. » II n'y a de Dieu qu'un Dieu Unique. S'ils ne 
renoncent pas a leurs propos, un terrible chatiment les attend. Ne se 
repentiront-ils pas ? Ne lui demanderont-ils pas pardon ? Dieu est Celui 
qui pardonne, II est Misericordieux. Le Messie, fils de Marie n'est qu'un 
Prophete comme tant d'autres qui Tout precede. Sa mere etait juste. Tous 
deux se nourrissaient d'aliments (a Vinstar de tous les etres humains). 
C'est ainsi que Nous montrons Nos Signes et vois comment ils s'en 
detournent. » (Coran 5. 72 a 75). 

L’attitude du Coran est restee constante face aux changements 
introduits dans l’enseignement judeo-chretien. II est inconcevable de 
penser que si le Messie avait ete le Fils de Dieu, cette realite ne serait pas 
apparue a travers les Messages vehicules par tous les Prophetes bibliques 
et autres depuis Adam. Or, quitte a le repeter, jamais aucun d'entre eux 
ne s'est arroge le droit de reveler quelque chose en ce sens. Car les 
notions de Fils de Dieu et de Trinite ont ete inventees, afm de donner 
plus d'eminence a un enseignement deja prestigieux, que l’Eglise 
voulait recuperer a son seul profit, mais sans prendre la necessaire 
precaution de savoir s’en tenir a la raison. 

Du point de vue historique, Le Christ n’est d’ailleurs pas la seule 
personne celebre a avoir beneficie de cette substitution de personnes, au 
point d’engager l’histoire, et par voie de consequence, les medias et la 
croyance populaire sur de fausses pistes. De nombreux autres exemples 
existent dans l’histoire des institutions occidentales, ou des personnages 
importants ont ete remplaces par des sosies et des hommes de paille, 
pour induire en erreur ceux qui aspiraient a leur disparition. 
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LE PARACLET ET L'ANNONCE DE LA MISSION 
PROPHETIQUE DE MOHAMMED 


L'Ancien Testament a toujours adopte une position claire vis-a-vis 
des faux prophetes et des manipulateurs d’opinion. De nombreux 
passages attestent sans ambages que Dieu ne permettra jamais que les 
mystificateurs puissent reussir dans leur entreprise mensongere et 
trompeuse. Voici quelques exemples de cette attitude qui est restee 
constante tout au long des siecles. Dans le Livre de Jeremie, Dieu declare 
qu'Il s'attaquera « aux soi-disant prophetes qui confondent leurs paroles 
avec la Sienne et egarent le peuple. » (Jeremie 23. 30). Dans le Livre 
d'Ezekiel, II annonce « qu 'il declenchera un malheur contre les (faux) 
prophetes insenses qui suivent leur propre inspiration et inventent des 
visions.» (Ezekiel 13.3). Le Livre de Michee predit: «la fin des faux 
prophetes, appeles a sombrer dans I'obscurite (Michee. 3. 6) Alors que 
le Livre de Zacharie « incite les parents a tuer leurs fils qui prechent le 
faux. » (Zacharie 13. 3). 

D'une fagon generate, la tendance qui se degage de l'Ancien 
Testament est que Dieu n’hesitera pas a annihiler toutes les tentatives 
des faux prophetes et a detruire leur argumentation et leur enseignement. 
II s’agit d’une ligne de conduite immuable, car le danger de voir emerger 
de fausses croyances etait grand. C'est ainsi que le faux prophete qui 
s'opposa a Jeremie perdit la vie et que de nombreux usurpateurs cites 
par la Bible, subirent le meme sort. II n'existe pas un seul cas ou un 
imposteur usant de la qualite d'Envoye de Dieu a vu sa mission 
couronnee de succes. Cette regie ne conceme pas les communautes 
soumises a une ideologic basee sur une autre forme de croyance, comme 
l'atheisme, le marxisme, le fetichisme, l'animisme...etc. Ce faisant, ces 
tendances se sont eloignees deliberement du monotheisme, qui des lors 
n’est plus reconnu dans son fondement et leur inclination a l’incroyance 
ne leur permettait plus de se revendiquer d’une divinite quelconque 

Les energumenes qui se prevalent faussement de Dieu et attribuent 
leurs paroles au Seigneur, sont ceux qui ont pu beneficier de la credulite 


97 



des gens temporairement, avant que la realite ne se manifeste et qu'ils 
soient demasques et chaties. Car il est dans l'ordre des choses qu'ils ne 
puissent opposer leur enseignement trompeur a celui du Createur de 
l’univers, ni qu’ils soient en mesure d’inventer des propos qu'ils 
pourraient lui imputer, ni qu’ils possedent la faculte d’imposer le 
mensonge au detriment de la verite ou qu’ils disposent de la faculte de 
persister dans l'erreur indefmiment et d’entraver la Volonte divine et que 
cela reste sans consequence. Leurs discours devaient invariablement 
disparaitre et eux-memes s’exposaient aux rigueurs de chatiments 
exemplaires. Faute de quoi, les faibles d'esprit ou les criminels auraient 
pu croire qu'ils possedaient la capacite de se dresser contre le Seigneur 
de l’univers et d’accorder un credit injustifie a leurs declarations et a 
leurs proclamations insensees. Mais il n'en reste rien, leur puissance a ete 
exterminee, leur eloquence reduite au silence et leurs traces effacees. 

Les Evangiles n’ont pas manque, eux aussi de mettre en garde les 
fideles contre les faux prophetes et les charlatans, qui effectivement, ne 
manquerent pas de se manifester, produisant nombre de miracles et de 
prodiges afm d'eblouir les gens credules et de les attirer a leurs causes 
devoyees. Les Livres de Matthieu, Marc et Luc parlent «des faux 
messies et des faux prophetes qui se leveront et feront des signes et des 
prodiges pour egarer les elus. » Or ces apprehensions attributes au 
Christ etaient bien fondees, puisque l’histoire de l'Eglise revele que de 
faux prophetes sont effectivement apparus parmi les membres de la 
communaute naissante pour precher des enseignements qui ne devaient 
rien aux revelations divines. 

Aux premiers temps de l'lslam, nombre d’individus qui se 
pretendaient mandates par Dieu, surgirent pour imiter le Coran et proner 
de nouveaux principes de vie qui etaient en contradiction avec les 
preceptes islamiques. Mais les mystificateurs disparurent dans la 
tourmente de leurs funestes predications. Ils connurent la disgrace, et 
une mort violente. Leurs revelations furent detruites et leurs disciples 
decimes. Tous ces faits, confirment la justesse des ecrits bibliques relatifs 
a ce sujet. Quelques cas typiques de ce genre d'agissements qui se sont 
heureusement soldes par des echecs retentissants, seront developpes plus 
loin. Le seul Prophete veritable, dont la vocation et le succes ne doivent 
rien aux miracles ni aux prodiges, qui connut un retentissement mondial 
et dont la religion, quatorze siecles apres ne cesse de progresser, a ete 
justement Mohammed, le Prophete de l’lslam, que le Salut et la 
Benediction de Dieu soient sur lui. L'annonce de son apostolat tut predite 
par Jesus et consignee dans l'Evangile. Mais pour des raisons qui la 



concement car ils menacent directement ses interets, l'Eglise chretienne 
denie toute allusion a sa venue. 

Selon le Coran pourtant, l’avenement du Prophete Mohammed fut 
divulgue par le Christ en personne, aux Israelites qu'il s'efforgait de 
convertir a la nouvelle religion. Voici comment le Livre Sacre des 
Musulmans rapporte ces faits : «Jesus, fils de Marie dit : « O fils 
d'Israel, je suis vraiment le Messager de Dieu, envoye vers vous pour 
confirmer ce qui existait avant moi de la Torah, et pour vous annoncer 
la bonne nouvelle d'un Prophete qui viendra apres moi et dont le nom 
sera Ahmed... » (Ahmed est 1’equivalent de Mohammed, en arabe). Mais, 
lorsque celui-ci vint a eux, avec des preuves evidentes, ils dirent: « C’est 
la, de la magie manifestement. » Qui done est plus injuste qui forge un 
mensonge contre Dieu ? Dieu ne dirige pas un peuple injuste. Ils veulent 
de leur bouche eteindre la Lumiere d’Allah, mais Allah parachevera Sa 
Lumiere en depit de l’aversion des mecreants. C’est Lui qui a envoye Son 
Messager avec la Direction et la religion de verite, pour I’elever au- 
dessus de toute autre religion, en depit de l ’aversion des incredules. O 
croyants ! Vous indiquerai-Je, un commerce qui vous sauvera d’un 
chatiment douloureux ? Croyez en Allah et en son Messager; vous 
combattrez dans le chemin de Dieu avec vos biens et vos personnes ; cela 
vous est bien plus profitable, si vous saviez! Dieu pardonnera vos 
peches ; II vous introduira dans des vergers ou coulent les ruisseaux, aux 
demeures agreables, dans les jardins d’Eden. Voila un bonheur sans 
limite !» (Coran 61.6a 12). 

Les Evangiles canoniques ne reprennent pas a leur compte la 
premiere partie de cette citation relative a la venue d’un Prophete. Rien 
n'est mentionne en ce sens dans les Livres de Matthieu, Marc et Luc. Par 
contre, l'Evangile de Jean, le dernier Evangile chronologiquement et qui 
differe sensiblement des autres en rapportant nombre de faits inconnus 
des precedents, parle de « Celui qui viendra apres Jesus »... (Jean 16). 

Selon la version officielle de l'Eglise, et le texte evangelique aidant, 
le passage en question predit, non pas la venue d'un Prophete, mais celle 
d'un Esprit connu sous le nom d'Esprit Saint, qui etait destine a guider 
les Chretiens sur le chemin trace par Jesus. Voici comment s'exprimait 
Jean dans son Evangile : « Celui qui doit vous aider viendra. C'est le 
Paraclet, I'Esprit de Verite qui vient du Pere. II parlera de moi, et vous 
aussi vous me rendrez temoignage, parce que vous etes avec moi depuis 
le commencement...Maintenant, je m'en vais aupres de Celui qui m'a 
envoye et personne ne me demande: « Ou vas-tu ? » Mais I'affliction a 
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rempli votre coeur parce que je vous ai dit cela. Cependant, je vous dis la 
verite. II est preferable pour vous que je m'en aille, car si je ne pars pas, 
le Paraclet ne viendra pas. Mais si je pars, je vous I'enverrai. Et lui par 
sa venue, ilprouvera aux gens qu'ils se trompent au sujet du peche, au 
sujet de ce qui est juste et au sujet du Jugement de Dieu...J'ai encore 
beaucoup de choses a vous dire, mais vous n'etes pas en mesure de les 
supporter. Quand I'Esprit de verite viendra, il vous conduira dans toute 
la verite. Il ne parlera pas de son propre chef, mais il dira tout ce qu'il 
aura entendu et il vous annoncera tout ce qui doit arriver. Il relevera ma 
gloire, car il recevra de ce qui est a moi. C'estpourquoi j'ai dit qu'il vous 
communiquera ce qui est a moi. » (Jean 15. 26 et 16. 1 a 15) 

Or ce recit est en contradiction avec les declarations anterieures de 
Jean l’Evangeliste. Puisque ce dernier relate les declarations du Prophete 
Jean-Baptiste (Yahia, dans le Coran), qui chronologiquement avait 
precede le Christ et qui avait dit: «J’ai vu VEsprit-Saint descendre du 
ciel comme une colombe et demeurer sur lui (sur Jesus). Je ne savais pas 
encore qui il etait, mais Dieu qui m ’a envoye baptiser avec de I’eau, m ’a 
dit: « Tu verras I’Esprit descendre et demeurer sur un homme; c’est lui 
qui va baptiser avec le Saint-Esprit. » (Evangile de Jean. 1.32) Le Saint 
-Esprit etait deja present des le debut de la mission de Jesus ; par la suite, 
il se manifesta a plusieurs reprises, et jamais personne n’employa le 
terme de Paraclet pour le designer. Le Saint-Esprit restait le Saint-Esprit 
et le Paraclet d’une autre nature. Du reste I’Esprit du Seigneur existait 
avan l’apparition du Christianisme, puisque l’Ancien Testament juif y 
fait souvent reference. Aussi, on voit mal, comment a posteriori, l’Eglise 
chretienne essaie d’assimiler le Paraclet, au Saint-Esprit, uniquement 
dans le but d’eliminer toute reference a l’apparition du Prophete 
Mohammed, que le Salut et la benediction d’Allah soient sur lui. 

Les Musulmans sont convaincus que le texte en question decrit 
bien le Prophete de l’lslam, qui est designe par « Celui qui doit venir ». 
Le terme « Paraclet», utilise en frangais, derive du grec « Parakletos », 
qui signifie « defenseur », « avocat» ou « quelqu'un qu'on appelle a son 
secours.» Il a ete traduit de la langue arameenne dans laquelle 
s'exprimait Jesus, et dont les textes originaux n’existent plus, vers le 
grec, des decennies plus tard. Aussi, personne n’est en mesure de garantir 
que le Paraclet designait un esprit plutot qu'un homme, sauf dans 
l’optique de combattre l’apparition d’un etre humain comme Prophete. 

Etant donne que Jean fut le seul evangeliste a rapporter cet episode, 
son temoignage reste sujet a caution. Pourquoi ni Matthieu, ni Marc, ni 
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Luc n'en soufflent mot ? II est vrai qu’il a ete aussi le seul a citer d'autres 
recits, par exemple le mariage a Cana (2. 1 a 12), le paralyse de 
Bethzatha (5. 1 a 18) ou l'aveugle de naissance (9. 1 a 41). Mais le theme 
du Paraclet est autrement plus important. II constitue l'heritage spirituel 
de Jesus et a ete prononce lors du dernier repas de la Cene, regroupant ce 
dernier et les douze apotres reunis. A ce titre aucun des evangelistes ne 
devait l'ignorer. Pourtant il a ete passe sous silence. L'hypothese la plus 
vraisemblable pour expliquer cette attitude etonnante reside certainement 
dans le fait que le mot en arameen ou en hebreu qui est une langue 
proche, ne correspondait pas au sens de « Saint Esprit» ; il aurait ete 
modifie, afm de ne pas introduire un element de discorde au sein d'un 
mouvement qui commengait a s'epanouir avec vigueur. Car, en 
annongant la venue d’un homme, par consequent d’un Prophete et d’un 
Messager de Dieu, cela sous-entendait que le Christianisme ne serait plus 
cette religion triomphante qui a trone durant des siecles sur le monde et 
qu’elle aurait a se confronter desormais a un nouvel enseignement, 
situation qui ne se justifie que dans la mesure ou cette religion, aurait 
perdue de son authenticite. 

Comme l’evenement predit aurait ete dangereux pour l’Eglise, 
puisqu’il supposerait sinon sa disparition, du moins son eviction de la 
direction des affaires planetaires, les interesses ont introduit la notion 
d'Esprit-Saint dans l'Evangile de Jean. Une hypothese qui expliquerait 
que le Parakletos ne soit pas mentionne dans les trois premiers Evangiles 
et qu'il reapparaisse sous la forme d'un « Esprit» dans le dernier. Or un 
esprit est autant evanescent que malleable pour ceux qui l’utilisent. 
L’exemple du Saint-Esprit qui faisait et defaisait selon les interets de 
l’Eglise en est un exemple parfait. Jamais il n’est venu contredire une 
decision pontificate ou conciliaire. Par contre, il etait toujours disponible 
pour approuver et confirmer, ce qui donnait un poids considerable a 
l’autorite qui l’utilisait, evidemment a bon escient. Pourquoi se 
compliquer la tache en affrontant un homme, qui pouvait tout remettre en 
cause tandis que l’esprit ne faisait rien d’autre qu’acquiescer ? Cela 
aurait ete du plus mauvais gout alors que l’Eglise chretienne avait un 
penchant marque pour le raffmement, la distinction et la glorification. 

Certains commentateurs ont conteste le sens du mot « Parakletos ». 
Ils avancent qu'il s'agit d'une deformation de «Periklytos», lequel 
signifiait a l'origine «digne d'etre loue». Precisement, le nom du 
Prophete Mohammed correspond en arabe a 1’expression «digne 
d'eloges, comble, digne d'etre loue. » D'autres attestent que le mot utilise 
est « Periklutos » qui veut dire « glorieux » 
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Les specialistes pretendent qu’un Esprit, fut-il saint ne saurait 
s'accorder avec les Evangiles. Ils notent l'utilisation de formules telles : 
«II neparlera pas de son propre chef, mais il dira ce qu'il aura entendm 
La faculte d'entendre, de parler ... releve de la constitution d'un etre dote 
de fonctions organiques, ce qui est incompatibles avec un esprit qui est 
par definition, une emanation incorporelle. D'ou la conclusion que la 
notion d'Esprit-Saint, a ete introduite apres coup. Ils soulignent qu'il 
existe une etrange coincidence et une evidente relation entre l'affirmation 
de l'Evangile qui precise que « le Paraclet ne parlera pas de sa propre 
initiative, qu'il rapportera ce qu'il aura entendu... » et la position du 
Coran selon laquelle «le Prophete Mohammed ne parle pas sous 
Vemprise de son inspiration, mais ne fait que devoiler les revelations qui 
lui sont communiquees. » (Coran 53. 3 a 5). 

La juxtaposition des citations coraniques et evangelique, leur 
concordance evidente ainsi que la forte possibility que le Paraclet soit un 
etre humain sont des arguments qui renforcent la position des exegetes 
musulmans. II est d’ailleurs impossible de garantir que le mot Parakletos 
designe l'Esprit Saint, a l'exclusion de toute autre interpretation. La 
traduction de l'arameen vers le grec, puis une tradition orale vehiculee 
pendant plus d'un siecle n'ont pu s'effectuer, sans quelques anicroches et 
sans tordre le sens d’un mot qui deja donnait lieu a des interpretations 
differentes. Le restreindre uniquement pour satisfaire la partie qui 
l’ulisait a son avantage, denote un parti pris de mauvais aloi. De plus, 
ainsi que le constate Angelo Alberti dans son livre intitule : «Le 
Message des Evangiles » : II existe dans le grec de la Bible (un peu 
semitisant), des mots qui, traduits de fagon litterale, prendraient une 
signification differente de celle qu'ils avaient a I'origine. Par exemple, le 
mot «justice » a dans le grec de la Bible quatre significations : Justice 
(vertu par laquelle on donne a chacun son du ; religion (vertu qui fait 
croire en Dieu et travailler a Sa Gloire; vertu (observance parfaite des 
commandements), saintete (etat de perfection particuliere aux yeux de 
Dieu). Dans la langue courante en revanche, le mot «justice » n'a que le 
premier de ces sens. II est done necessaire de choisir entre ces quatre 
significations celle qui est la mieux adaptee au texte. » 

Ainsi, un mot comme « Parakletos », a fortiori lorsque son origine 
exacte, ne peut etre etablie, est en mesure de se preter lui aussi a des 
explications diverses, dont le sens est parfois oppose. Le cantonner au 
seul Esprit-Saint, limite la portee du texte et denature son contenu. C’est 
a se demander a juste titre si le choix d'un esprit a la place d'un homme, 
est a ce point important pour justifier l'interet porte a ce sujet et la 
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bataille philologique engagee, pour en retirer les dividendes. La reponse 
se trouve contenue tout aussi bien dans l'Ancien que dans le Nouveau 
Testament, mais egalement dans le Coran. La voici: 

En regie generale, un Elu est envoye a une communaute (ou a 
l'ensemble des etres humains, comme ce fut le cas du prophete 
Mohammed), lorsque celle-ci delaisse les pratiques sacrees, devie de ses 
objectifs et renie ou de forme l'enseignement religieux qui constitue son 
capital spirituel le plus precieux. Tous les Prophetes ont eu pour mission 
de rappeler les commandements anterieurs, de guider les hommes selon 
les preceptes immuables quant a leur fond et d'avertir les recalcitrants des 
consequences de leur egarement, tout en revelant un Message nouveau, 
epure et authentique. Nul ne saurait concevoir qu'un Prophete soit 
delegue aupres d'une communaute, qui appliquerait les preceptes divins, 
s’en tenant aux Textes Sacres officiels et authentiques, puisqu’il ne 
saurait annoncer aucune prescription qui ne soit deja observee, ni aucun 
ordre nouveau, car la spiritualite ne saurait evoluer avec le temps et reste 
immuable dans le fond ; aussi sa mission ne presenterait aucune utilite et 
n’aurait pas sa raison d’etre. 

Les responsables chretiens etaient parfaitement sensibles a ce 
raisonnement, qui decoule de la logique. L'annonce d'un nouveau 
Prophete signifierait que leur propre religion allait etre appelee a perdre 
sa purete et qu'elle aurait besoin d’etre remaniee par de nouveaux textes, 
evidemment plus authentique et plus en rapport avec la veritable 
spiritualite. Cette demarche est conforme a une tradition qui remonte a 
Noe et meme a Adam. Toutes les deviations en matiere de dogme furent 
contrees par des Prophetes qui se sont succede dans le temps, qui ont ete 
envoyes afm de preserver la purete du Message divin. 

La religion chretienne, a la difference du Judaisme, se sentait une 
vocation planetaire et commengait a se disseminer a travers de nombreux 
pays qui ignoraient tout du monotheisme. Ces pays possedaient 
neanmoins un rayonnement civilisationnel considerable, faisant d’eux, 
Telite d’un monde en pleine mutation. Pour repondre a une expansion 
rapide et controler ces vastes ensembles, des structures complexes mais 
efficientes furent mises en place. Elies devaient evoluer pour donner 
naissance a l'imposante Eglise avec son redoutable clerge, qui allait 
regenter l'Europe et le bassin mediterraneen. Dans un tel contexte, la 
nouvelle de l'avenement d'un Prophete, qui sortait du moule judeo- 
chretien, etait vraiment inopportune. Les graves implications qui en 
decouleraient pouvaient se repercuter doublement: 
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Premierement, au niveau de la credibility religieuse et ses effets sur 
les masses. II n’etait pas envisageable de convaincre les populations de la 
superiority et de la perennite du Christianisme, si parallelement, l’Eglise 
agreait l'hypothese de la venue d'un nouveau Prophete, dont le role aurait 
ete precisement, de denoncer les deviations de cette religion. 

Deuxiemement ; au niveau des structures de l'Eglise. L'Ancien 
Testament enseigne que les Prophetes bibliques se sont souvent plaints 
des pretres, des superieurs religieux et des docteurs de la Loi pour leur 
comportement nefaste qui fut a l'origine de la deformation du Message 
divin. Les exemples sont nombreux et significatifs. Voici quelques cas 
afm d'illustrer ces propos : 

Dans les livres des Prophetes, Jeremie rapporte l'indignation de 
Dieu contre les faux prophetes et les pretres : « Prophetes et pretres sont 
des crapules. Les traces de leurs mefaits se retrouvent jusque dans mon 
temple. Ils commettent I'adultere, vivent dans le mensonge et 
encouragent les malfaiteurs. Ils empechent les autres de renoncer a mal 
agir, ils m'apparaissent tous comme des gens de Sodome. » (Jeremie 13) 

Une autre declaration de Dieu au Prophete Osee : «...Je suis en 
proces contre toi grand pretre. Je reduirai ta propre mere au silence 
eternel. Mon peuple succombe a force de m 'ignorer, mais toi deja tu te 
detournais ... Je ne veuxplus de toi... Tu as oublie I'enseignement de ton 
Dieu. Tous les pretres ont d'ailleurs devie de la ligne que je leur avais 
tracee. Ils n'ont qu'un souhait, que mon peuple devienne coupable... Mais 
je les punirai de leur conduite, Je leur ferai subir la peine pour le mal 
qu'ils ont commis... » (Osee 4). 

De nouveau Dieu interpelle le Prophete Malachie : « C'est aux 
pretres qu'il appartient de faire connaitre Dieu aux hommes. C'est lui 
qu'ils viennent consulter au sujet des regies a observer, car il est le 
porte-parole du Seigneur de Tunivers. Mais vous les pretres, vous avez 
trahi cette mission. Vous avez egare beaucoup de gens par votre 
enseignement, vous avez rompu mon alliance avec vous, Je Vatteste, Moi, 
le Seigneur de Tunivers... » (Malachie 2). 

Ces quelques exemples puises dans une mer d'indignations, de 
rancoeurs et de condamnations, donnent une idee du comportement des 
pretres qui etaient charges de diriger les fideles dans la voie de Dieu. 
Ceux qui ont mis en forme le Nouveau Testament ne pouvaient ignorer la 
tendance des docteurs de la Loi et des pretres a denaturer les fondements 
de la religion, ni meconnaitre qu'un des objectifs des Prophetes, en 
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dehors de la propagation de la foi, etait de fustiger ces demiers pour leur 
propension a s'ecarter du Message divin. Assimiler dans un tel contexte, 
Paraclet a un etre humain, surtout a un Prophete quel qu'il soit, c'etait 
courir le risque de le voir se dresser un jour contre l'ordre etabli par 
l'Eglise, ou ce qui allait lui donner naissance. 

Le Paraclet/Prophete se serait eleve contre les innovations et les 
deformations dangereuses qui ont ete la cause de multiples schismes au 
sein de l'Eglise. II aurait depouille la religion des artifices dont elle se 
serait accoutree pour mieux dissimuler ses contradictions. Le clerge qui 
acquit une si redoutable influence et une toute-puissance absolue, devait 
parer a toutes les actions qui se manifesteraient en vue de porter atteinte a 
son pouvoir et a ses prerogatives. Le contexte ne se pretait nullement a 
l'apparition d'un Paraclet/ Prophete destine a remettre en cause les 
dogmes essentiels de la religion chretienne, a proceder au demantelement 
des structures de l'Eglise et a reveler un nouveau message en vue de 
reformer l'enseignement evangelique. 

Parce qu'il etait exterieur au pouvoir en place, il pouvait s'exprimer 
librement; aussi personne ne devait se risquer a lui offrir une telle 
opportunity, ni a reconnaitre son apostolat sans compromettre sa situation 
et celle de l'Eglise, ainsi que le role preponderant de celle-ci a travers le 
monde. Pour toutes ces raisons, il n'etait pas question que « Celui qui 
allait venir » soit un homme et qui plus est un Prophete qui allait reveler 
un enseignement different ! Hors de question, l’Eglise jouait sa propre 
survie. Elle lui preferait de loin un « Esprit», qui avait l'avantage de 
parler par la bouche des apotres, des disciples et des pretres et de 
prononcer des paroles officielles et de bon aloi, destinees a defendre 
l'ordre etabli, a renforcer les privileges et a legitimer la volonte de 
l'appareil en place. Qu'allait-on done chercher si loin et de si dangereux, 
alors que l’Eglise disposait d'un grand defenseur et d'un habile avocat ? 
Celui-ci allait justifier de fait tous les espoirs places en lui. 

Selon le Livre des Actes : «Il se manifesta le jour de la Pentecote 
sous forme de langues de feu qui descendirent sur les douze apotres. 
Aussitot, ils se mirent a parler des langues qu'ils ne connaissaient pas. 
La foule etait remplie d'admiration et d'etonnement. Les uns disaient : 
Qu'est-ce que cela signifie ? Les autres s'esclaffaient en disant: Ils sont 
complement ivres Alors Pierre se leva et leur fit remarquer qu'il n'etait 
que neuf heures du matin et que ces gens n 'avaient pas bu, comme ils le 
supposaient. Il ne s'agissait que des predictions du Prophete Joel qui se 
realisaient. » (Actes des Apotres. 54. 2.1 a 16). Il y a toutes les raisons 
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d'etre surpris par une telle declaration qui laisse supposer qu'a des heures 
plus opportunes, les disciples pouvaient etre pris de boisson et divaguer 
dans leur enseignement. 

Les apotres furent emplis de dons merveilleux. Ils se mirent a 
realiser des prodiges (alors que Jesus avait mis en garde contre les faux 
messies et les faux prophetes, qui apres lui, accompliraient des miracles 
pour egarer les gens et meme les elus : Marc 13. 21). Ils guerirent des 
malades, donnerent la vue aux aveugles, ressusciterent les morts et furent 
les premiers batisseurs d'un immense empire. Leurs dons ne le cedaient 
en rien a ceux du Fils de Dieu. Pierre et Paul se taillerent un succes sans 
precedent dans l'accomplissement de miracles. Ils porterent la bonne 
parole, loin de son foyer d'origine. On les retrouve en Grece, a Malte, en 
Italie, en Orient... Ils contribuerent a ancrer la foi chretienne au coeur 
des societes pai'ennes. 

Ce schema correspond bien a l'orthodoxie chretienne. Le Paraclet/ 
Saint-Esprit trouve sa logique dans la mesure ou le scenario reste 
cantonne aux grandes lignes fixees par l'Eglise. II n’etait pas necessaire, 
ni souhaitable, d’elargir les horizons afm d'avoir une vision plus 
universelle, il fallait rester dans ce qui etait immediatement utile et 
profitable. Car au-dela, la conception chretienne perdait de son realisme. 
On trouve en effet, pour le moins paradoxal, que tous les Prophetes 
precedents, bibliques et non bibliques, avaient predit la venue d'autres 
Prophetes bien humains pour leur succeder, et que Jesus ait ete le seul 
Messager, a envisager la venue d’un esprit pour prendre sa suite. 

Les exemples ne manquent pas dans la Bible : Sem avait succede a 
Noe, Isaac a Abraham, Jacob a Isaac, Joseph et ses fferes a Jacob, Aaron 
conjointement avec Moi'se, ou encore David a Saul, Salomon a David 
etc. Alors pourquoi Jesus qui ne s'est jamais considere comme le dernier 
des Messagers, quoi qu'en disent certains specialistes qui etaient instruits 
surtout a brouiller les pistes, aurait-il laisse entrevoir l'arrivee d'un esprit 
plutot que celle d'un homme ? Le Christ etait-il decale par rapport aux 
pratiques du genre humain ? Cela n’est guere envisageable. II aurait ete 
plus normal de voir un homme succeder a un homme, et un esprit heriter 
d'un autre esprit. Mais, ce un chasse-croise etonnant entre un homme et 
un esprit, constitue une situation absolument inconnue depuis la creation 
d’Adam et l’apparition de l’humanite. Hormis la position de l'Eglise 
destinee a renforcer son pouvoir et a eliminer d’avance d'eventuels 
opposants, rien ne permet de justifier l'apparition d'un esprit dans la 
conduite des affaires humaines. 
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Le Coran, a son avenement, avait denonce ces contradictions 
surprenantes. Aux incredules qui demandaient au Prophete Mohammed 
d'accomplir des miracles, le Livre Sacre repond : «Dis-leur (C'est Dieu 
qui parle) : « Gloire a mon Seigneur, suis-je autre chose qu'un homme 
envoye par Dieu comme Prophete ? Qu'est-ce qui a empeche les 
hommes de croire quand la bonne voie leur a ete indiquee ? Est-ce 
concevable, ont-ils repondu, que Dieu ait envoye un homme pour le 
representer ? Dis : S'il y avait sur terre des anges marchant avec 
serenite, Nous leur aurions envoye du ciel un ange comme Prophete. 
Allah suffit somme temoin entre vous et moi... » (Coran 17. 93 a 96). II 
est parfaitement normal d'etablir une classification non seulement 
fonctionnelle, mais aussi organique entre les hommes et les esprits. 
Chacune de ces categories trouvant en son sein des ressources propres a 
se regenerer et a prosperer. II ne saurait exister de croisement 
spiritualo/humain. 

II faut d'ailleurs reconnaitre que meme chez les Chretiens, 
l'unanimite etait loin de se realiser autour de l'argument officiel du 
Paraclet/Saint-Esprit. Le cas de Montan (Montanus, Heme siecle) est 
edifiant. Ce dernier se disant prophete d'une secte chretienne 
(Montanisme) professait la superiority de la revelation sur l'enseignement 
de la hierarchic ecclesiastique et preconisait le renoncement au monde. 
De plus, il pretendait etre la voix de l'Esprit Saint annonce par Jesus pour 
combattre les ecarts de l'enseignement chretien et completer le Message 
evangelique. Son mouvement que l'Eglise assimila a une heresie connut 
neanmoins une grande popularity. II se repandit rapidement en Phrygie 
(Asie Mineure) et vit l'adhesion de Tertullien, illustre apologiste et 
premier ecrivain chretien de langue latine (155 a 222 apres J.-C.). 

Un siecle plus tard, un autre personnage celebre, Mani (Manes) 
fonda a son tour une religion, le manicheisme. Son auteur se presentait 
lui aussi comme etant le Paraclet annonce par Jesus, le dernier des 
Prophetes. II acquit des succes rapides au point d'inquieter l'Eglise 
jusqu'au Moyen Age. Une des sectes, (les Cathares) s'implanta en Europe 
et s'assura une grande notoriete au detriment du mouvement catholique. 
Si Mani fut crucifie (276-277), il n'en demeure pas moins que son parti 
lui survecut pendant plus de mille ans. II est indeniable qu'il ne pouvait 
etre le Paraclet predit par le Messie. Sa religion s'est effilochee, lui-meme 
a ete execute et les apparences ne plaident pas pour son authenticity. 

Il serait malvenu du reste, de croire que l'ultime Prophete aurait pu 
quitter la scene humaine sans imprimer d’une fagon indelebile, la marque 
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de sa mission pleinement reussie. Ainsi que l'a fait Mohammed, le Sceau 
des Prophetes, que le salut et la benediction d’Allah, soient sur lui; sans 
quoi les gens demunis de raison auraient ete tentes de croire a l'echec de 
la demiere revelation divine et un tel sentiment etait incompatible avec la 
realite, car il aurait suppose une devalorisation de la Parole de Dieu et 
une deliquescence de Son Pouvoir. Puisque son ultime Enseignement a 
destination de l’humanite se serait heurte a un echec patent, du a 
1’opposition de ses contradicteurs. Evidemment et naturellement, il ne 
pouvait en etre ainsi. Quand toutes les forces du monde se seraient 
liguees, pour faire echouer la mission du Prophete Mohammed, que le 
Salut et la Benediction d’Allah, soient repandues sur lui, le Message 
Supreme etait destine non seulement a se perpetuer jusqu'a la fin des 
temps, sans alteration, a l'image du Coran, mais egalement a remporter 
chaque jour, de nouvelles victoires. 

Mani etait un fin esprit, plein de ressources et d'imagination. Il etait 
aussi bien peintre, que calligraphe; il est inventeur de l'ecriture 
manicheenne et auteur de plusieurs livres sacres. La doctrine qu'il 
prechait faisait des emprunts aux philosophies mazdeenne, gnostique, 
juive, bouddhiste et chretienne et etait presentee comme une nouvelle 
religion a vocation universelle. Il possedait des qualites intellectuelles 
eminentes qui lui confererent une autorite particuliere en matiere 
d'exegese. Saint Augustin, le plus celebre des peres de l'Eglise, originaire 
d’Algerie, avait lui-meme adhere au manicheisme avant sa conversion 
au Christianisme, en raison de l'attrait des idees de Mani. Son rejet du 
Paraclet/Saint Esprit constituait un signe de defiance envers la theorie 
officielle de l'Eglise, qui esperait la venue du Saint-Esprit, alors que 
celui-ci a toujours ete present depuis la creation de la terre. 

Si son mouvement connut un grand succes, cela est du au fait que 
son responsable etait conscient que l'avenement du Paraclet humain 
devait etre proche. Son erreur fatale, aura ete de vouloir detoumer a son 
profit le benefice rattache au dernier Prophete, et de s’approprier ses 
prerogatives, alors qu’il n’allait apparaitre effectivement que trois siecles 
plus tard. En la personne de Mohammed, que le Salut et la Benediction 
d’Allah, soient sur lui, l’ultime Messager, le Sceau des Prophetes, qui 
allait divulguer le Coran Sacre, inalterable et universel, temoin de toutes 
les religions precedentes. 

Le Prophete a ete le garant de l'authenticite de l'apostolat de Jesus, 
ainsi qu'il est ecrit dans l'Evangile, ce que les Israelites ont toujours nie. 
L’Evangile dit : « Quand viendra le Paraclet, il vous conduira dans 
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toute la verite. » Le Prophete Mohammed etait precisement appele « El 
Amine » signifiant : « Le digne de confiance, celui qui est loyal, qui 
respecte la verite. » II ne s’agit pas d’un rapprochement troublant comme 
l'ont estime certains auteurs, toujours prets aux demi-verites, pour esperer 
s’en tirer a bon compte, mais de la description d'une realite evidente. Le 
Christ avait egalement dit selon les Evangiles : « Quand I'Esprit de verite 
viendra, il vous conduira dans toute la verite. II ne parlera pas de son 
propre chef, mais il dira tout ce qu'il aura entendu et il vous annoncera 
tout ce qui doit arriver. Il relevera ma gloire, car il recevra de ce qui est 
a moi. C'estpourquoi j'ai dit qu'il vous communiquera ce qui est a moi. » 
(Jean 15. 26 et 16. 1 a 15) 

Ces paroles ont ete prononcees par Jesus, alors qu’il etait tres 
proche de sa fin. Pour l’heure, ses disciples ne constituaient qu’une 
infime minorite, noyee au sein de la communaute israelite, qui avait en 
mains tous les leviers de commande, de meche avec les occupants 
romains. Le Christ etait combattu aussi bien par les religieux qui 
voyaient en lui un heretique dangereux et un apostat, pour avoir fonde 
une religion qui venait se substituer a la leur, tout en pretendant etre le 
Pils de Dieu, que par les autorites romaines, qui l’accusaient de vouloir 
s’emparer du pouvoir et de devenir le roi des Juifs, ce qui constituait une 
ingerence intolerable, dans leurs affaires interieures. Il etait isole et 
lorsqu’il a ete arrete, ses adeptes les plus fideles, l’abandonnerent. Par 
consequent, hormis quelques irreductibles, toute la societe voyait en lui 
un blasphemateur, un heretique et un assoiffe de pouvoir. Or, avec la 
venue de l’Islam, le Coran fit effectivement justice de toutes les fausses 
accusations proferees contre Jesus, aussi bien par les Juifs, que par les 
Romains et les incredules du monde entier. 

De nombreux passages lui sont consacres, ainsi qu’a sa mere, la 
Vierge Marie. Voici fun d’eux: Dieu parle au Prophete Mohammed: 
« (Rappelle-toi) quand les Anges dirent: « O Marie, Dieu t ’a elue et 
purifiee, Il t’a choisie de preference a toutes les femmes du monde. O 
Marie, obeis a Ton Seigneur, prosterne-toi et incline-toi avec ceux qui 
s’inclinent. Ce sont la des recits, concernant le mystere que Nous te 
revelons. Car tu n ’etais pas parmi eux, lorsqu ’ils jetaient leurs roseaux, 
pour decider qui se chargerait de Marie. Tu n ’etais pas non plus, parmi 
eux, lorsqu ’ils se disputaient. » 

«(Rappelle-toi) quand les Anges dirent: «O Marie, Allah 
t’annonce la bonne nouvelle, d’un Verbe emanant de Lui: Son nom sera 
« El Massih » (le Messie), «’ Issd » (Jesus), fils de Marie, illustre en ce 
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monde et dans la vie future. II sera du nombre de ceux qui sont proches 
de Dieu. II parlera aux gens des le berceau et en son age mur, il sera au 
nombre des justes ». Elle dit: « Seigneur ! Comment aurais-je un enfant, 
alors qu ’aucun homme ne m ’a touchee ? » II en est ainsi. Dieu cree ce 
qu ’ll veut. Lorsqu ’ll a decrete une chose II dit« Sois ! »....et elle est. » 

« Dieu Lui enseignera I’ecriture, la sagesse, la Torah et I’Evangile. 
II sera le Messager aux enfants d’lsrael (et leur dira) : « Je suis venu a 
vous avec un Signe de la part de votre Seigneur. » Apres 
l’accomplissement des signes, le Coran ajoute : « Me void, confirmant ce 
qui existait avant moi de la Torah ; je vous rends licite une partie que ce 
qui vous etait interdit. Je suis venu a vous avec un Signe de la part de 
votre Seigneur. Craignez done Allah et obeissez-moi. Allah est mon 
Seigneur et le votre. Adorez-Le, voila le droit chemin. » Puis, quand 
Jesus ressentit de l ’incredulite de leur part, il leur dit: « Qui sont mes 
auxiliaires dans la voie de Dieu ? » Les apotres dirent: « Nous sommes 
les allies de Dieu, Nous croyons en Lui; sois temoins que nous lui 
sommes soumis ! Seigneur ! Nous avons cru a ce que Tu as revele; Nous 
avons suivi le Messager, inscrit nous parmi les temoins. » Les fils 
d’lsrael comploterent (contre Jesus), Allah fit echouer leur complot, Il 
connait le mieux leurs machinations. » 

« Rappelle-toi, quand Dieu dit: « O Jesus, je vais mettre fin a ta 
vie terrestre et t ’elever vers Moi. Je te delivrerai des incredules et mettre 
jusqu ’au Jour de la Resurrection, ceux qui te suivent au-dessus de ceux 
qui ne croient pas (en toi) ; Puis, c ’est vers Moi, que se fera votre retour 
et Je jugerai entre vous sur vos differends. Quant a ceux qui n ’ont pas 
cru, Je les chatierai d’un terrible chatiment en ce monde et dans la vie 
future et ils ne trouveront pas de secours. Quant a ceux qui auront cru et 
fait le bien. Dieu les recompensera et Dieu n ’aime pas les injustes. Voila 
ce que Nous te recitons des versets et de la Revelation precise (le 
Coran). Il en est pour Dieu de Jesus comme d’Adam, qu’Il crea de 
poussiere. Il lui dit« Sois !» et il fut. La verite vient de Ton Seigneur. Ne 
sois done pas du nombre des incredules. » (Coran. 17. 42 a 60). 

D’autres versets attestent de la mission prophetique du Christ ainsi 
que du role eminent de la Vierge Marie, la femme la plus parfaite de 
l’humanite. Les Israelites n’ont pas voulu reconnaitre cette verite a leurs 
depens. A l’epoque le Judaisme etait la seule religion monotheiste agreee 
par le Seigneur de l’univers. Mais, en raison de leur recusation du 
Christianisme, ils ont ete dechus de cette distinction. Le Coran atteste 
ainsi de l’authenticite du Message evangelique, avant son alteration et 
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confirme que le Paraclet mentionne par l’Evangile de Jean s’applique 
bien au Prophete Mohammed, qui devait apparaitre apres le Christ. II 
n’est nullement question du Saint-Esprit, qui a toujours ete present 
depuis que l’humanite existe et qui n’a pas besoin d’exiger la disparition 
du Christ, pour se manifester. Une pretention pour le moins deplacee. 

Par ailleurs, il est reconnu que le Saint-Esprit occupe aupres du 
Seigneur de l’univers une place privilegiee qui le place au-dessus de tous 
les Prophetes et de tous les Messagers. Ceci est valable, tant pour la 
religion juive, que pour le Christianisme et l’lslam. Bien que pour la 
religion chretienne, 1’importance de l’un et de 1’autre ont ete estimes 
selon des criteres propres a cette religion ; puisque le Christ a ete eleve a 
un rang divin, devenant de ce fait, l’egal du Saint-Esprit, mais aussi de 
Dieu, le Pere etemel, au sein de la Trinite. Cependant, quels que soient 
les particularismes specifiques a une croyance, le Saint-Esprit, reste 
dominant et superieur aux creatures terrestres, dont naturellement, Jesus, 
sans compter sa mere, la Vierge Marie. 

Ceci acquis, il devient pour le moins aberrant pour le Christ de 
prendre l’engagement d’envoyer apres sa disparition quelqu’un qui est 
plus eleve que lui en grade, en distinction et en honneur. Jamais un 
ministre, un prefet ou un maire ne songerait a dire a son auditoire : « Je 
vous enverrais le President de la Republique ou le Secretaire General de 
l’ONU. Cela constitue un manque de tact et une grave entorse au 
protocole. Comment Jesus pouvait-il envoyer quelqu’un qui est plus 
haut place dans la hierarchie celeste et qui a ete 1’instrument de Dieu, 
dans 1’emergence meme et la promotion de la religion chretienne, de la 
Vierge Marie, du Christ et de toutes les religions divines ? En fait, il ne 
pouvait se permettre de commettre un tel impair. Aussi, celui qui 
viendrait apres lui ne pouvait etre qu’un etre humain, un Elu de Dieu et 
un Messager, a 1’image du Prophete Mohammed. Le Christ parlait d’un 
etre, qui etait son alter ego, son egal aupres de Dieu, et la, les 
conventions sont parfaitement respectees. L’histoire n’allait pas manquer 
de confirmer cette version. Puisque c’est bien le Prophete Mohammed, 
qui apparut pour prendre la suite du Christianisme, mais aussi pour 
proceder a sa refondation, en raison de l’alteration de cet enseignement, 
par certains apotres, les docteurs de la loi et les pretres. 

Le Prophete Mohammed, que le Salut et la Benediction d’Allah 
soient sur lui, a toujours eu une grande consideration pour le Christ, qui a 
ete victime d’une conspiration a grande echelle, pour l’eliminer. Il a ete 
fidele a Dieu et a la mission qui lui a ete confiee. Il est reste sto'ique dans 
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l’adversite, patient, usant d’une sagesse infinie et execrait la gloriole et 
les richesses du monde. II savait se detacher du monde pour atteindre la 
plenitude spirituelle. Selon un Hadith rapporte par ‘Obada, le Prophete 
Mohammed a dit: « Celui qui attestera qu ’il n’y a pas de dieu en dehors 
de Dieu, qui reconnaitra que Dieu est Unique et qu ’ll n ’a pas d’associe 
et que Mohammed est son adorateur et son Envoye, que ‘Issa (Jesus) est 
Vadorateur de Dieu et son Envoye, Sa Parole qu’Il envoya a Meriem 
(Marie), et un souffle (de vie) emanant de Lui, (Coran. 4. 71), que le 
Paradis est une realite, que I’enfer est une realite, Dieu le fera entrer au 
Paradis, quelles que soient ses actions passees. » 

Selon Abou Horaira, le Prophete avait dit encore : « De tous les 
hommes, je suis le plus proche de Jesus, fils de Marie, aussi bien dans ce 
monde que dans Vautre. Les Prophetes sont des freres aux meres 
differentes, mais dont la religion est unique. » II avait egalement dit: «II 
n’y a pas de Prophete entre Jesus et moi. » Ainsi tout concourt, pour que 
le paraclet soit un homme et non un esprit, l’Esprit-Saint, en 
1’occurrence. Malgre tout, la litterature chretienne utilise des arguments 
derisoires pour plaider en faveur du Paraclet/Saint-Esprit. Dans son 
« Histoire de l'Eglise », J. Lortz ecrit que « les evenements importants de 
la vie des apotres furent la resurrection de Jesus (Seigneur) et la 
descente du Saint-Esprit (Paraclet). De pecheurs ignorants et timides 
qu'ils etaient auparavant, les apotres devinrent alors confesseurs et 
martyrs. On est oblige de constater, observe-t-il, le changement essentiel 
qui se produisit chez eux alors. Cinquante jours apres la Passion, le jour 
de la Pentecote, ils annonqaient devant les representants de toutes les 
regions du Judaisme la nouvelle religion. Et avec quelle autorite /» 

Selon le Nouveau Testament au contraire, une partie de 
l'assemblee pensait qu'ils etaient pris de boisson, tellement ils 
divaguaient dans leurs propos. En matiere d'autorite, leur « assurance » 
resulte moins de la venue du Saint-Esprit que des lois de la selection 
naturelle qui regissent le monde aussi bien humain qu’animal. Les 
specialistes de l'ethologie (ou science du comportement animal) savent 
parfaitement que la disparition d'un chef dans une societe ou une 
communaute, entraine automatiquement l'emergence de nouveaux 
leaders dont les facultes vont exploser afm de combler le vide cree. 
Personne n'a jamais vu de communautes (humaines ou animales) 
demeurer sans tete a la suite de l'effacement de ses dirigeants sous risque 
de degenerer et de disparaitre. C'est la un phenomene bien etudie et 
connu qui ne doit rien au Saint-Esprit. De la meme fa?on, la theorie d’un 
Saint-Esprit incame sous forme de langues de feu, et accomplissant des 
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miracles, tels l'apprentissage sumaturel de langues etrangeres, ou la 
resurrection des morts releve plus de la galejade que de la realite. Tout 
ceci est la consequence de l'imagination populaire attribuant des pouvoirs 
miraculeux aux disciples qui avaient ete en contact avec Jesus. Seul ce 
dernier a ete en mesure de produire des Signes prodigieux, par la volonte 
de Dieu, et afm de confondre les Israelites qui ne croyaient pas a son 
Message. Aucun homme apres Jesus, quel que soit son rang, n'a pu 
accomplir le moindre miracle. 

Que des artifices aient ete utilises par des experts a l'exemple des 
magiciens qui officiaient pour le compte de Pharaon, ne laisse planer 
aucun doute. Mais cela n'autorise pas les « successeurs » du Christ a se 
prevaloir de dons qu'ils ne possedaient pas, ni les pretres a attribuer au 
Saint-Esprit des pouvoirs exorbitants et surtout qui derogent a la raison. 
La mission sacree de Jesus prit fin avec lui et alors debuta la vocation 
humaine des apotres depouillee de ses pouvoirs mysterieux. II n'est pas 
superflu de signaler dans le meme ordre d'idee, que de faux visionnaires 
ont effectivement surgi en Arabie, a la suite du Prophete Mohammed, se 
targuant de recevoir des Revelations divines et d’executer des prodiges. 
Apres quelques succes dus a l'abandon des obligations religieuses qu'ils 
preconisaient, et a la pratique d'une liberte sexuelle licencieuse, ils furent 
demasques et elimines pour prix de leur heresie. 

Quant au Prophete Mohammed, et selon une tradition etablie par 
les precedents Messagers, il revela durant son apostolat l'ultime Livre 
Sacre d'origine divine qui allait changer la face du monde. En effet, a la 
difference des autres religions qui faisaient appel au sumaturel et a la 
credulite des gens, le Coran est venu avant tout solliciter la raison et 
l'intelligence. Et le plus grand miracle accompli par le Prophete fut celui 
de reveler le Coran Sacre, Sublime et Inimitable. C’est une evolution 
significative des mentalites, dont peut se targuer l'lslam et qui fait que 
cette religion prime sur toutes les autres formes de croyance. 
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MOHAMMED LE PROPHETE DE DIEU 


«Nous t'avons envoye (6 Mohammed) avec la verite, comme 
annonciateur et avertisseur...S’ils (les incredules) te traitent 
d’imposteur, ceux qui vecurent avant eux ont crie au mensonge quand 
leurs Prophetes, vinrent a eux avec des preuves evidentes, les Ecritures 
et le Livre Lumineux. » (Coran 35. 24. 25). 

« O gens du Livre ! Notre Messager (Mohammed), est venu pour 
vous instruire sur la cessation des Messagers (de Dieu), afin que vous ne 
puissiez pas dire : «II ne nous est venu ni Annonciateur ni Avertisseur. » 
Voila (maintenant) qu ’un Annonciateur et un Avertisseur est venu a vous. 
Et Allah est Omnipotent. » (Coran. 5.19) 

C'est en l'an 570 de l'ere chretienne, le lundi 12 eme jour du mois de 
Rabi' el Aouel que naquit a La Mecque, Mohammed, le futur Prophete de 
l'lslam, que le Salut et la Benediction de Dieu soit sur lui, qui est connu, 
notamment dans la langue frangaise sous le nom de Mahomet. La 
deformation de son nom, constitue la premiere des nombreuses 
alterations, qui allaient marquer l'histoire de l'lslam et de son Messager. 
De fait, alors qu'en Arabe, langue dans laquelle a ete revele le Coran, 
Mohammed signifie « Le loue, le beni, ou le digne de louanges », les 
Occidentaux allaient corrompre ce nom et le transformer en Mahomet 
(ma hommid) signifiant exactement le contraire (celui qui n'est pas beni) 
ou encore en « Mahound », prince des tenebres, autre nom de Satan. 

La date de naissance est un autre sujet controverse par les 
adversaires de l'lslam, qui sous couvert des raisons les plus diverses 
recusent ce qui est considere comme une certitude absolue par les 
historiens, les biographes et les hagiographes. En effet, il existe plusieurs 
reperes indiscutables et irrefutables pour fixer cette date, qui est restee 
gravee dans la memoire de tous les Mecquois. Le premier d’entre eux 
est celui qui vit Abraha, le gouverneur abyssin du Yemen essayer de 
s'emparer du sanctuaire de la Ka’aba pour le detruire. L'expedition 
d'Abraha comprenait un (ou plusieurs) elephant, animal inconnu alors en 
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Arabie, qui impressionna fortement les habitants. L’evenement etait 
considerable et d’une telle portee, que l'annee de l'invasion fut appelee 
« Annee de l'elephant». La tradition de l’epoque imposait de debuter le 
calendrier a compter d'un fait extraordinaire, marquant, hors du commun 
et la vue de l'elephant etait destinee a commemorer le souvenir de 
l'invasion. Les jours et les mois partaient de cette date. Lorsqu'un autre 
evenement important survenait, le calcul reprenait a nouveau, pour fixer 
un bouveau calendrier. Cela a ete le cas lors de la reconstruction du 
Temple de la Ka’aba. Aussi, la naissance du Prophete cette annee 
precisement, ne pouvait ni passer inapergue, ni etre effacee des 
memoires. Un jour a marquer d’une pierre ; qu’elle soit blanche ou noire, 
l’essentiel etait de ne pas passer inapergue. Son souvenir restera vivace. 

Le sanctuaire de la Ka’aba qui avait ete edifie par le Prophete 
Ibrahim (Abraham) avec l'aide de son fils Ismael, l'ancetre des Arabes, 
25 siecles auparavant, etait souvent inonde par les orages qui s’abattaient 
dans la region. Les Mecquois deciderent de surelever les fondations de 
T edifice, afm d'empecher l'eau d'y penetrer. Les travaux exigeaient sa 
demolition partielle, mais en raison de la sacralite du lieu, personne 
n'osait porter la main, craignant la colere divine. Apres cinq jours 
d'expectatives et de conciliabules, on designa le plus age des Qoraichites, 
un nomme Walid ibn Moghaira, de la tribu des Beni Makhzoun, pour 
porter le premier coup. Celui-ci prit une pioche, prononga des 
invocations rituelles pour ecarter tout danger et commenga a detruire le 
mur. L'emotion etait intense dans la foule ; les gens s’attendaient au pire, 
craignant un coup du sort. Mais rien ne se produit. Le soir, Walid 
retouma chez lui. Les hommes s'en furent aussi. Ils voulaient savoir s'il 
allait se passer quelque chose pendant la nuit, un mal quelconque qui 
s’abattrait sur l’insense, pour le punir de son audace. Cependant, la nuit 
fut calme et sereine. Le lendemain Walid reprit tranquillement son 
travail. Alors les autres habitants se joignirent a lui, en pensant que Dieu 
ne pouvait se facher contre ceux qui reconstruisaient Sa Maison, pour la 
sauver des inondations. 

La demolition fut achevee jusqu'au ras du sol et la plate-forme 
surelevee, conformement au plan etabli. Pour les Mecquois, il s'agissait 
d'une nouvelle date marquante dans la vie de leur cite. En consequence, 
ils delaisserent leur ancien calendrier, base sur Abraha et l’elephant, pour 
adopter un comput centre sur la reconstruction du Temple Sacre de la 
Kaaba. Les autres Arabes idolatres de la peninsule, qui n’etaient pas 
concemes par cette operation de sauvetage, continuerent a prendre 
l'annee de l'elephant comme base de leurs calculs calendaires. 
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L'amenagement interieur de la Kaaba souleva un probleme de 
preeminence entre les quatre principals tribus de la region, qui 
voulaient s'attribuer le privilege de replacer la Pierre noire (d’origine 
meteoritique) dans sa niche, puisqu’elle avait ete deplacee pour les 
travaux. Chaque chef revendiquait le privilege de realiser cette operation 
symbolique, mais combien prestigieuse, mettant en relief les merites de 
son clan. Cependant, les debats fmirent sans qu’aucune decision ne soit 
prise, car aucune tribu ne pouvait s’en sortir a son avantage en eclipsant 
les autres. C'est encore Walid ibn Moghaira qui proposa de confier 
l'arbitrage au premier homme qui se presenterait devant le Temple Sacre. 
La proposition fut acceptee, car il etait d'usage a l’epoque, de confier au 
sort le soin de regler les affaires delicates ou litigieuses. 

L'homme sur qui allait echoir ce privilege redoutable, fut 
Mohammed, qui passait par la; il n’etait encore qu’un simple citoyen de 
La Mecque connu de tous, car la cite n’etait pas importante, et ce bien 
avant l’avenement de l’lslam. Informe de la situation, il accepta 
d'apporter son concours ; il etait alors age de trente-cinq ans. Apres 
reflexion, il prit son manteau, l’etendit sur le sol, posa la Pierre noire 
dessus et enjoignit aux delegues des quatre tribus de soulever chacun un 
pan et de porter la charge a l'endroit prevu. Puis il l'installa lui-meme a sa 
place definitive ou elle se trouve encore aujourd’hui. Le probleme fut 
regie a la satisfaction generale. 

Les evenements majeurs tels que l'attaque d'Abraha contre La 
Mecque et la reconstruction de la Kaaba constituent indeniablement des 
reperes historiques de premiere importance et de nombreuses sources 
confirment leur deroulement precis et leur concordance dans le temps. Il 
existe en outre d'autres faits historiques qui touchent directement a la vie 
propre de Mohammed. C'est ainsi que lors de l'expedition de l'elephant, 
ce fut Abd el Mouttalib, son grand-pere patemel qui negocia avec 
Abraha le retrait des troupes. Par ailleurs, au cours de la meme annee, 
devait deceder 'Abdallah Ibn Abd et Mouttalib, le pere du futur Prophete, 
quelques semaines seulement avant la naissance de l’enfant et ce fut 
precisement son grand-pere, qui le prit en charge. Tant d'evenements 
survenus au cours d'une meme annee doivent laisser incontestablement 
des marques profondes. D'autant que nombre d'entre eux appartiennent a 
l'histoire du peuple d'Arabie et sont cites par les chroniqueurs avec toutes 
les garanties d'authenticite 

Aussi, il y a de quoi etre etonne de voir dans certains ouvrages, tels 
ceux edites par la Librairie Larousse, la date de naissance du futur 
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Prophete de l’lslam, vagabonder de 570 a 580 de l'ere chretienne. Dix 
annees d’indecision erratique pour introduce la suspicion necessaire et 
tenter de detruire l’historicite de la religion musulmane. Mais, la 
procedure est courante, et les interesses, entendre les Musulmans, sont 
habitues a ce genre de soupgons et de derives qui entachent tous les 
travaux des orientalistes en mal de celebrite, aussi s’il n’y a pas de quoi 
s’arracher les cheveux. II s’agit juste de denoncer autant que peut se 
faire, une pratique qui pour etre courante, n’en n’est pas moins peu 
elegante. Le record en la matiere semble appartenir a Maxime Rodinson, 
connu pour ses etudes et ses recherches saugrenues sur l’lslam. 

Dans son livre intitule « Mahomet », un des demiers monuments en 
matiere de supercherie, puisque d’autres l’avaient precede, usant du 
meme style dilatoire, l'auteur laisse courir la date de 567 a 579 de l’ere 
chretienne. Le chapitre 3, intitule opportunement «Naissance d'un 
prophete », debute d'ailleurs ainsi: « Personne ne sait au juste quand est 
ne Mahomet... » Ce qui promettait quant a la suite du texte, tout en 
demontrant la bonne foi dont se revendique son auteur. 

Le but recherche etant evidemment celui de jeter le doute et le 
discredit dans les esprits des lecteurs, quant a l'authenticite des sources 
historiques relatives a l'lslam et au Messager de Dieu. D’autant, que ces 
incertitudes sont destinees a un public, generalement acquis aux theses 
d’une religion congue de toutes pieces par un manipulates, aussi, ils ne 
demandaient rien de plus que d’avaler des couleuvres, qui etaient 
particulierement a leur gout. Pourtant que de preuves tangibles sollicitent 
l'attention et la raison. Les maisons habitees par le Prophete, les places 
qu'il a frequences, les mosquees dans lesquelles il a prie et preche, les 
lieux ou il a vaillamment defendu la nouvelle religion contre ses ennemis 
idolatres existent toujours et temoignent d'une verite qui ne pourra plus 
jamais disparaitre. Et de ce qui est plus illustre et plus eminent, il 
subsistera pour l’etemite, des Signes imperissables a la Gloire du 
Seigneur de l'univers, a 1’image du Saint Coran, de la Maison Sacree de 
la Kaaba, de la Religion musulmane, et d’autres traces imperissables. 

Pour revenir a Mohammed, son pere etant mort a Yathrib (Medine), 
c'est son grand-pere 'Abd el Mouttalib qui le prit en charge a sa 
naissance, ainsi que sa mere, Amina bint Wahb. Abd et Mouttalib etait 
le chef de la tribu des Beni Hachem et l'un des dix membres de 
l'oligarchie mecquoise. C'etait un homme de caractere, possedant une 
grande taille, un teint blond et une belle barbe. Il etait aime et respecte 
par ses concitoyens pour ses qualites de coeur. Aussi, lorsque son fils 
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Abdallah fut emporte par la mort, il reporta toute son affection sur 
Mohammed, son petit-fils. 

II etait de tradition a l'epoque, pour les families aisees de La 
Mecque, de confier les jeunes enfants aux femmes de la tribu des Beni 
Saad, afm de les elever. Leur campement se trouvait a deux joumees de 
marche de la ville sainte, dans les montagnes du desert ou les enfants 
trouvaient un climat sain pour grandir et se fortifier. De plus, les Beni 
Saad etaient connus pour pratiquer la langue la plus pure de toute 
l'Arabie. A quatre mois, Mohammed fut confie a une nourrice de 
condition modeste nommee Halima bint Abou Douwaib, qui avait deja 
quatre enfants et desirait ameliorer sa situation. L'enfant grandit jusqu'a 
l'age de deux ans ou il fut sevre. Mais contrairement a l'usage, il ne 
reintegra pas sa famille. Sa sante etait delicate, il soufffait du changement 
chaque fois qu'il revenait a La Mecque. De plus, la nourrice s'etait 
attachee a lui. Elle demanda l'autorisation de prolonger la garde une 
annee de plus, et sa mere ne le reprit qu'a trois ans. Lorsqu’il eut cinq 
ans, sa mere decida de l’emmener avec elle a Yathrib pour revoir ses 
parents et visiter la tombe de son mari. 

La mere et le fils passerent une annee entiere dans cette ville. Sur le 
chemin du retour un drame allait se derouler qui affecta profondement 
Mohammed qui portait tout juste ses six ans. En arrivant a une station 
appelee A1 Abwa, Amina tomba malade et mourut malgre son jeune 
age. Le petit gargon etait brise par le chagrin car il aimait tendrement sa 
mere aupres de laquelle il venait souvent se refugier et trouver le 
reconfort que tout enfant recherche aupres de sa mere. C'est dans cet etat 
de tristesse et de desespoir, qu'il fut ramene chez son grand-pere, a La 
Mecque. Plus tard, toutes les fois qu'il passait par A1 Abwa, le Prophete 
s'arretait pres du tombeau, faisait des invocations et versait des larmes. 

L'affection d’Abd et Mouttalib pour son petit-fils, prive de ses deux 
parents etait tres grande. On rapporte qu'il le faisait asseoir tout jeune, 
pres de lui lors des reunions periodiques des chefs mecquois et qu'il ne 
voulait jamais manger sans l'avoir a ses cotes. Mohammed rendait bien 
cet amour a son grand-pere qui etait desormais tout son univers et 
remplagait sa veritable famille. Cependant, deux ans plus tard, Abd el 
Mouttalib disparut a son tour. A nouveau, Mohammed se retrouva seul 
au monde. Son attachement au defunt etait si grand qu'il gemissait de 
douleur en suivant le cortege. 

Avant de mourir Abd et Mouttalib avait recommande a un de ses 
fils, Abou Talib, de prendre soin du gargon. Le nouveau tuteur possedait 
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aussi de grandes qualites de coeur, mais son exces de generosite ne lui 
permettait pas toujours d'equilibrer le budget familial et il avait souvent 
recours aux emprunts. Le jeune Mohammed aurait trouve de bonnes 
dispositions aupres de son oncle et de sa femme. Lorsque plus tard, on lui 
demanda pourquoi il avait ressenti si douloureusement la mort de celle- 
ci, il repondit : «J'etais orphelin et elle m'a accueilli. Alors que ses 
enfants etaient dans la gene, elle me donnait a manger, elle me peignait 
avant tout le monde, elle etait une veritable mere pour moi. » 

Le jeune gargon savait se rendre utile. Afm que sa charge soit plus 
supportable, il travailla comme berger en contrepartie d'une maigre 
retribution. A neuf ans, il fit partie d'une caravane organisee par son 
oncle pour commercer en Syrie. Ce fut le premier voyage de l'enfant hors 
du territoire de la Peninsule arabique. A partir de ce moment, la trace de 
Mohammed devient plus difficile a suivre. Les historiens n'arrivent pas a 
reconstituer la chronologic des evenements comme pour la periode 
anterieure. Il est vraisemblable qu'il continua a exercer une activite 
commerciale en s'integrant aux nombreuses caravanes qui sillonnaient 
l'Arabie a l'epoque. Quoi qu'il en soit, a l'age de 25 ans, il se trouve 
toujours a La Mecque en compagnie de son oncle. Depuis quelques 
annees, une severe disette s'etait abattue sur le pays et les gens etaient 
eprouves par la calamite. Mohammed etait connu des habitants de la 
Mecque, de la meme fagon que chacun d'eux connaissait tous les autres, 
dans une communaute fermee. De par sa probite et son honnetete, il avait 
ete sumomme « El Amine », (l'homme droit et integre). 

Informee de sa reputation Khadidja, une riche veuve de quarante 
ans qui avait herite de son mari d’une fortune consequente, lui confia le 
soin d'organiser une caravane pour commercer en Syrie. L'expedition fut 
menee a l'avantage des deux parties et Khadidja n’eut qu’a se feliciter de 
la probite de son associe. L’activite commerciale prit de l’ampleur, ce 
qui lui permit d'apprecier les qualites, tant morales que professionnelles 
de Mohammed, et c'est presque naturellement que le mariage fut decide, 
en raison de la bonne entente qui existait entre eux. Quelques jours apres 
la ceremonie, Mohammed quitta la maison de son oncle pour aller 
habiter dans celle de sa femme. La vie de ce couple separe par une 
difference d’age de quinze ans fut exemplaire. Plus tard, Mohammed, 
devenu Prophete, ne manquera pas d'evoquer des souvenirs pleins de 
sensibilite et de tendresse que cette femme admirable a su eveiller en lui 
et les entretenir tout au long de leur union. Elle se tint fermement a ses 
cotes dans les moments les plus difficiles et lui apporta le calme et le 
reconfort par son amour et son inlassable devouement. 
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Pendant la premiere partie de son mariage, Mohammed continua a 
s'occuper de son commerce caravanier. Sa probite etait reconnue 
unanimement. Jamais aucune source n'a pu contredire ses eminentes 
qualites morales. En l'an 605 de l'ere chretienne, il prit part, comme 
explique plus haut, a la reconstruction de la Maison Sacree de la Kaaba ; 
cet evenement considerable fut en quelque sorte un element declencheur 
dans la prise de conscience des milieux evolues, qui commengaient a voir 
dans la pratique de l'idolatrie un culte derisoire. D’autant que les Juifs et 
les Chretiens qui cotoyaient les Arabes s'honoraient d'adorer un Dieu 
Unique et de posseder des Livres Sacres qui faisaient d'eux les peuples 
elus. (Chaque communaute revendiquant d'ailleurs cette qualite en se 
prevalant d'une alliance preferentielle avec le Seigneur). 

Le polytheisme de La Mecque consistait a venerer des idoles, qui 
etaient supposees interceder aupres d'un dieu indefmissable et inconnu. 
L'interieur de la Ka’aba etait decore de statues et de fresques, ou 
voisinaient les representations de Marie (Meriem), de Jesus ('Issa), 
d'Abraham (Ibrahim) et d'Ismael. A l’exterieur et tout autour du 
sanctuaire, 360 idoles differentes etaient alignees, que les Arabes 
venaient adorer et implorer pour beneficier de leur clemence. 

Les tribus possedaient leurs propres divinites; leurs adeptes 
venaient leur rendre hommage, pratiquer des actes d'adoration et leur 
adresser des suppliques. Parfois les situations frisaient l’absurde. Ainsi, 
le cas de la Tribu des Banou Hanifa, en Arabie orientale dont les 
membres veneraient une statue faite de farine et de dattes qui leur servit 
de nourriture lors d'une periode de disette. Le mode de vie de l'epoque 
refletait le degre de dissipation des valeurs humaines; a cote de vertus 
comme la generosite, le courage, l'hospitalite, les Arabes cultivaient 
rimmoralite, le meurtre, la debauche, les exces. Les Lilies etaient 
enterrees vivantes, la prostitution courante, la pratique des mariages 
temporaires generalisee et les forts opprimaient les faibles. 

Les Musulmans ont sumomme la periode anteislamique, la 
Djahiliya, ou l'ere de l'ignorance et de l'obscurantisme. II n'existait pas 
d'echelle de valeurs, de sorte que tout etait confondu avec tout. A 
l'avenement de l'lslam, le Coran Sacre a trace une limite rigide afin de 
discemer le bien du mal, de meme que le blanc se distingue du noir. 
Cette demarcation est traduite en Arabe par le mot A1 furqan, qui est un 
des noms du Coran. Le Livre de la Distinction est justifie par sa faculte a 
mettre en relief l'existence de principes antagonistes et irreconciliables, 
qui ne sauraient etre dissous dans le recipient de la compromission. 
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A l'image de la majorite des Arabes, la tribu de Mohammed, 
pratiquait l’idolatrie. Sa famille detenait meme des charges religieuses 
importantes dans 1'exercice du culte, comme celle d'approvisionner en 
eau sacree les pelerins qui venaient rendre hommage aux divinites de la 
Ka’aba. Toutefois, certains membres avaient conscience que ces 
pratiques etaient entachees de superstitions, aussi ils cherchaient a 
s'elever spirituellement par une forme de croyance superieure. Le grand- 
pere de Mohammed, Abd el Mouttalib se retirait deja dans la caveme de 
Hira durant le mois de Ramadhan pour apaiser son ame insatisfaite et 
mediter. La caveme en question se trouve au sommet du mont Nour 
(Lumiere) a quelques kilometres au nord de La Mecque et domine un 
paysage montagneux tourmente et grandiose. 

Tabari signale que les hommes pieux parmi les Qoraichites se 
retiraient chaque annee durant le mois de Redjeb et regardaient une telle 
pratique comme un acte de devotion. Les Beni Hachem (clan du 
Prophete) avaient ete les premiers a instituer l'usage de la retraite. Les 
autres tribus imiterent par la suite cette observance et eleverent des 
constmctions au sommet de la montagne pour se recueillir. 

Les orientalistes dans leur majorite, repugnent a parler de ces 
pratiques religieuses d’isolement, de contemplation et de meditation. Des 
auteurs tels que Watt, Maxime Rodinson, Savary, B lac here, Montet et 
d’autres, passent sous silence cette coutume, ou ne l'evoquent que tres 
succinctement. La raison en est toute simple: leur objectif est celui 
d'accrediter la these selon laquelle Mohammed se serait retire dans la 
caveme Hira durant plusieurs annees (quinze ans) pour mediter et rediger 
« son » Coran. En faisant valoir que la retraite etait temporaire (un mois 
par an) et de pratique courante, c’est la notion du Prophete-ermite, qui 
par un jour prodigieux est soudain sorti de sa grotte, un Coran tout entier 
en mains, qui est battue en breche ! 

Cette tendance a la falsification est si tenace, qu’il est peu probable 
de voir un jour des orientalistes realiser des etudes sans a priori 
degradants...pour eux bien entendu, car l’lslam ne saurait etre affecte par 
leurs divagations. D’autres hommes avant le Prophete, ont fait retraite et 
personne n'a ete en mesure de composer une oeuvre aussi monumentale 
que le Coran Sacre. De plus, toutes les sources historiques concordent 
pour reconnaitre que le Prophete etait illettre et aucun acte dans sa vie 
publique ou privee n'a jamais demontre le contraire. Le Coran fait a 
plusieurs reprises allusion au Prophete illettre. Est-il concevable de 
pousser le ridicule jusqu'a attribuer a un tel homme le plus pur joyau de 
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la langue arabe, elle qui est si riche en chefs d'oeuvre memorables ? Ce 
serait accepter dans la meme ligne de pensee que l'aveugle puisse etre le 
champion du tir a l'arc, ou le sourd, le plus fin critique musical ! Si ce 
raisonnement semble logique aux detracteurs du Prophete, alors sans nul 
doute, la redaction du Message s'est deroulee selon leur fa$on de penser, 
puisqu’ils on tendance a batir des chateaux des Espagne en faisant usage 
de leurs seules facultes « intellectuelles ». 

Le fait d’etre illettre en ces temps et en ces lieux, n’etait guere une 
tare, pour avoir a le cacher. D’autant que le Texte coranique, de par sa 
richesse litteraire et ses revelations extraordinaires, tant, dans le domaine 
spirituel, que dans les sciences sociales, educatives et scientifiques, 
demontre qu’un tel ouvrage ne peut etre congu meme, par des lettres de 
haut niveau. Car, le Coran reste inimitable, dans tous les domaines de 
competence qu’il aborde, ce qui demontre veritablement son origine 
divine. Voici comment le Coran confirme 1’illettrisme du Prophete 
Mohammed, que le Salut et la Benediction d’Allah, soient sur lui. 

C’est Dieu qui parle : « Je ferai que Mon chatiment atteigne qui Je 
veux et Ma Misericorde embrasse toute chose. Je la prescrirai a ceux qui 
Me craignent, acquittent la zakat (la dime) et en foi en Nos Signes. Ceux 
qui suivent le Messager, le Prophete illettre qu ’ils trouvent mentionne 
chez eux dans la Torah et I’Evangile. II leur ordonne ce qui est 
convenable, leur interdit ce qui est blamable, leur rend licites les bonnes 
choses et proscrit les mauvaises; II leur ote le fardeau et le joug qui 
etaient sur eux. Ceux qui croiront en lui, le soutiendront lui porteront 
secours et suivront la lumiere descendue sur avec lui (le Coran), seront 
les gagnants. Dis : « O hommes ! Je suis pour vous le Messager d’Allah 
a qui appartient la Royaute des cieux et de la terre. II n ’existe pas de 
divinite en dehors de Lui. II donne la vie et la mort. Croyez done en 
Allah, en Son Messager, le Prophete illettre qui croit en Lui et en Ses 
Paroles ; Suivez-le, afin d’etre bien guides. » (Coran. 7. 156 a 158). 

Voici ce qu'ecrit opportunement a ce sujet, Cheikh M. Draz, 
Professeur de l'Universite d'El Azhar, (Le Caire) en prefaqant l'ouvrage 
de Malek Bennabi, intitule : « Le phenomene coranique » 

«...On connait le theme favori de ces ecrivains (occidentaux). II 
consiste a dire qu'une periode d'incubation des idees religieuses devait 
preceder celle de Vapparition du Coran sur le plan de la conscience 
claire mohammadienne. Comme I'idee d'une oeuvre aussi immense et 
magistrate que le Coran etait inconcevable du jour au lendemain et qu'il 
lui fallait le temps materiel necessaire a sa preparation, ces auteurs se 
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sont trouves dans Vobligation de supposer pour cette retraite une duree 
prolongee pendant de nombreuses annees. Mohammed se serait ainsi 
eclipse des son manage a l'age de vingt-cinq ans, pour se livrer a ses 
meditations, et ne reapparaitre qu'avec son message un beau jour. » 

« Or, I'hypothese d'une telle absence (15 ans) est non seulement 
gratuite, mais fausse historiquement parlant. Les sources les plus 
authentiques fixent en effet la date de cette retraite tout juste un mois 
avant la revelation du Coran. Ce mois, precisent-elles, fut entrecoupe de 
plusieurs retours au foyer familial pour cause d’approvisionnement, et 
fut precede d'une serie de songes tres clairs, confirmes ensuite 
ponctuellement par les realites. Tous ces signes precurseurs, sont 
intervenus vers l'age de quarante ans qui est l'age de la revelation 
proprement dite. Mais nous pouvons aller plus loin et supposer 
gratuitement ce mois de retraite, meme depuis son manage. II reste 
encore entendu que les onze douziemes de sa vie dans cet intervalle se 
passaient au milieu et sous les yeux de ses compatriotes. » 

« Le Coran (10. 16) tire precisement argument de cette presence 
prolongee du Prophete parmi son peuple pendant un temps largement 
suffisant pour que tout le monde puisse se rendre compte de son 
caractere, de ses occupations et de son incapacity d'une telle entreprise. 
Quelles furent ses actions a cette epoque intermediate ? Un fait precis 
est au moins certain : vers I'age de trente-cinq ans, il participe a la 
reconstruction de la Kaaba. On sait d'autre part qu'il s'acquittait 
toujours vaillamment de sa charge familiale, etant donne qu'il eut la 
plupart de ses enfants avant sa carriere prophetique. » 

«Si nous ne possedons pas de details plus amples sur ses 
occupations quotidiennes durant ce temps, c'est sans doute qu'en dehors 
du trait saillant de son excellente moralite, il n'y en n'avait pas qui se 
detachat sensiblement du cadre normal de son milieu. Le silence de tous 
les biographes sur des details complementaires doit etre cite comme vous 
Vavez tres bien remarque, a I'honneur de la tradition musulmane, qui se 
montre toujours d'une fidelite historique extremement rigoureuse, en ne 
voulant rien amplifier, ni rien diminuer des donnees positives se trouvant 
a saportee, qu'elles soientfavorables ou non a sapropre cause... » 

Tel est l'avis autorise d'un eminent specialiste, en fait de tous les 
historiens impartiaux, qu’ils se revendiquent de l'honorable et millenaire 
Universite d'El Azhar au Caire, ou d’autres institutions reputees pour 
leur science, qui contredisent formellement les versions fantaisistes qui 
naissent episodiquement chez les orientalistes en mal d'originalite. Quant 
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a l'extrait coranique cite par le prefacier en voici la traduction : (C'est 
Dieu qui parle): «Lorsque Nos enseignements evidents sont recites a 
ceux qui n'esperentpas Nous rencontrer, ils disent : « Apporte-nous un 
autre Coran, ou alors modifie la teneur de celui-ci. » Reponds : 
« Comment pourrais-je de ma propre initiative en modifier quoi que ce 
soit ? Je ne fais que me conformer a ce qui m 'a ete revele. Je crains si je 
desobeis a mon Seigneur d'encourir le chatiment du Jour Terrible. » Dis 
(leur) : « Si Dieu L'avait voulu je ne vous Vaurais pas communique et ne 
vous en aurais pas instruis. (Avant cela), j'ai passe toute une vie avec 
vous (sans jamais rien ecrire ni predire quoi que ce soit). Seriez-vous 
depourvus de jugement ? » (Coran 10. 15-16) 

Les sources autorisees et bien documentees concordent pour rejeter 
le cliche fane et use d'un anachorete cloitre dans une caveme, absorbe 
dans une hypothetique redaction coranique. Les circonstances penibles 
dans lesquelles a grandi Mohammed n'ont jamais favorise son acces a 
l'enseignement. Son enfance mouvementee, la perte precoce de ses 
parents et de son tuteur, l'obligation pour lui de subvenir dans sa jeunesse 
a ses besoins, l'absence d'ecole et d'autres facteurs contraignants ne lui 
ont certainement pas permis d'acquerir les rudiments de l'alphabet. 

Cependant, il n’y a pas lieu de croire que son cas etait exceptionnel 
en Arabie ou dans la societe mecquoise. Bien au contraire, la grande 
majorite des hommes et la presque totalite des femmes etaient illettres. 
L'education etait generalement dispensee par les parents, et le plus 
souvent par la mere, conditions dont l’interesse n'a pu beneficier. Son 
grand-pere etait d'un age tres avance lorsqu'il le recueillit et ses 
importantes charges religieuses et civiles ne lui laissaient pas le temps de 
se consacrer a son petit-fils. Abou Talib, l'oncle qui prit la suite avait la 
responsabilite d'une nombreuse progeniture et le jeune gargon dut 
s'engager comme berger pour alleger le fardeau de la famille. Tous ces 
faits confirment la version du Prophete illettre, attestee par ses 
concitoyens et les historiens depourvus de prejuges et de fantasmes. De 
plus, sur les centaines de milliers de Hadiths se rapportant aux faits et 
gestes du Prophete, durant sa vie spirituelle, aucun ne pretend le 
contraire. Enfin, le Coran plaide aussi pour cette realite. Apres le passage 
cite plus haut, voici une autre citation : « Tu ne recitais aucun livre avant 
celui-ci (Le Coran) et tu n ’en ecrivais non plus avec ta (main) droite. Les 
imposteurs ne se livrent qu ’a des speculations. » (Coran. 29. 48) 

La realite aurait du etre entendue et admise en toute logique. Ce 
n’est pourtant pas le cas. Dans leur majorite, et pour ne pas faillir a une 
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tradition seculaire qui leur fait herisser le poil, des que le Coran Sacre est 
mis en exergue et en lumiere, les orientalistes rejettent la these d’un 
Prophete illettre, qui tendrait a faire croire que le Coran est d’origine 
divine. Ils maintiennent contre vents et marees, leurs positions sur sa 
provenance humaine, en depit des montagnes de preuves contraires. 
Quand des gens sont victimes a ce point d’une obsession maladive qui 
leur fait voir les choses autrement que ce qu’elles sont dans la realite, il 
est impossible de leur exiger qu’ils attribuent le sceau de 1’authenticity, 
au Coran ou a l’ensemble de la religion musulmane. Pour eux, tout n’est 
que fantasmes et mensonges, et seule leur propre clairvoyance, leur tient 
lieu de jugement universel. Ainsi, W.M. Watt, dans son ouvrage 
« Mahomet », ecrit ceci : « L ’Islam orthodoxe soutient que Mahomet ne 
savait ni lire ni ecrire, mais cette affirmation est suspecte au savant 
occidental moderne, parce qu’elle lui parait enoncee pour etayer la 
croyance que Vexistence de son Coran est miraculeuse, oeuvre qu’un 
illettre n ’aurait jamais pu faire par ses propres moyens. » 

Bien entendu, l’auteur n’avance aucune preuve de ce qu’il ecrit (et 
de ce qu’il pense), seules ses convictions intimes tiennent lieu 
d’assurance a toute epreuve. Ce qui est, particulierement indigeste pour 
refuter un monument, tel que le Coran Sacre. Mais, il faut bien 
qu’ignorance se justifie, alors tous les arguments sont bons a prendre. 
Cependant, il est curieux de constater que le dit « savant occidental et 
modeme», n’eprouve plus aucune suspicion, ni aucune defiance, 
lorsqu’il s’agit d’enseigner que le Dieu biblique s’est battu dans un 
combat physique toute une nuit contre Jacob, que ce meme Dieu s’est 
astreint pendant une bonne partie de la joumee a courir, l’epee a la main 
derriere les poils de la barbe du Prophete Ezechiel, a Jerusalem, et autres 
aventures du meme gabarit. Un comportement deroutant pour un Dieu 
biblique, dont les exploits feraient palir de jalousie d’eventuels 
concurrents. Car, « le savant occidental modeme » est en meme temps un 
pretre de l’Eglise anglicane, qui a pour vocation de nier l’authenticite du 
Coran et de promouvoir la Bible, qui constitue son livre de chevet et de 
meditation et de laquelle ont ete puises les comportements qui viennent 
d’etre evoques. Qui seraient done a ses yeux d’une veracite a toute 
epreuve ! Evidemment, chacun voit midi a sa porte. 

Une autre categorie de censeurs est incamee par Regis Blachere, 
qui pour trouver la perle rare a du decortiquer les annales de la vie du 
Prophete Mohammed, pour essayer de detmire les sources musulmanes, 
relatives a son illettrisme. Car, lui aussi, a 1’instar de la plupart des 
orientalistes, ne pouvait admettre, que l’interesse ne disposait pas d’une 
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erudition encyclopedique, pour composer un livre aussi glorieux que le 
Coran. II rappelle un episode connu, concemant la signature d’un pacte 
de non-agression, entre les Musulmans, represents par le Prophete et les 
idolatres, conduits par Sohai'l Ibn ‘Amr. Le premier avait pour habitude 
de debuter ses ecrits par la formule liminaire suivante : « Au Nom 
d’Allah, Clement et Misericordieux ». Voici ce qu’ecrit Blachere: 
« C’estainsi qu’au moment oil a El Hodaibiya (en Van 6 de VHegire, 
calendrier musulman, correspondant a I’annee 627 de I’ere chretienne), 
le Prophete et le delegue mecquois, Sohai'l, decident de rediger un pacte, 
Mohammed fait venir son scribe et commence a dieter la formule 
liminaire. Mais Sohai'l arrete net le Prophete et lui dit: « Ecris, comme 
tu ecrivais (jadis): « En ton Nom, O Seigneur!» II est evident qu'ici 
Sohai'l fait allusion a quelque ecrit de la main de Mahomet avant son 
depart de la Mecque etpeut-etre meme anterieur a sa predication. » 

En dehors du fait que Blachere suppute gratuitement a la fin de 
cette citation, il y a lieu de relever que le Prophete etait accompagne d'un 
secretaire charge de rediger l'accord, precisement parce qu’il etait illettre. 
Lorsque Sohai'l dit au Prophete : « Ecris comme tu ecrivais... », cela ne 
signifie nullement : «Ecris de ta main propre... » Sohail negociait le 
pacte avec le Prophete et il ne pouvait du point de vue protocolaire 
s'adresser directement au scribe qui ne dependait pas de lui. Son 
intervention avait le sens de : « Ordonne (a ton secretaire d'ecrire 
comme avant) » Blachere reconnait en caracteres minuscules et en bas de 
page que cette version est egalement plausible. Il ajoute : «Il est a 
remarquer que dans cette scene, I'imperatif: « ecris ! » signifie aussi : 
« Fais ecrire ! Dicte !» 

Il y a de quoi etre confondu par la methode utilisee qui s'apparente 
au spot publicitaire. D'un cote, on projette en pleine lumiere un message 
agressif et provocant, ensuite, il faudrait faire usage d'une loupe pour 
constater, non seulement qu'il est vide de sens, mais qu’il est susceptible 
de dire exactement le contraire ! Entretemps, le doute est seme dans 
l'esprit des lecteurs. Alors avis aux mal-voyants ! Priere de se munir de 
lunettes grossissantes et en meme temps correctrices, pour lire les 
ouvrages des orientalistes sur l’Islam. Encore, qu’a sa decharge, 
Blachere avait admis, qu’il pouvait y avoir une autre lecture, pour liberer 
sa conscience, car nombre d’entre eux, n’ont jamais eu recours a ce 
genre de precede, qui consiste a faire un mea culpa, meme minuscule et 
microscopique. Ils sont seuls detenteurs de la raison, de la verite et de la 
science; de veritables savants occidentaux modemes, dans toute 
l’expression du terme, ainsi que le reconnait, Blachere sans complexe. 
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De toute faqon l'anecdote est connue de tout le monde. Ce sont les 
historiens arabes qui ont contribue a la diffuser. Le scribe en question 
n'est autre qu’Ali, le cousin du Prophete, fils d’Abou Talib, son oncle et 
tuteur, qui a redige de sa propre main la totalite du pacte, ainsi que 
d’autres ecrits qu’il a plu au Prophete de lui confier. En regie generale et 
dans des conditions normales, celui-ci ne se separait jamais de ses 
secretaires. L’ensemble du Coran a ete redige par eux et il n’existe pas 
un seul mot qui soit de sa main. Contrairement aux insinuations et aux 
accusations, le Prophete n'a jamais ecrit quoi que ce soit, ni a cet instant 
ni a aucun autre moment. Le fait d’etre lettre n’est ni degradant ni 
humiliant, pour le dissimuler ; au contraire c’est un motif de fierte. Si le 
Prophete l’avait ete, il n’aurait pu s’en cacher, au risque que quelqu’un 
ne devoile un tel secret, ce qui aurait ete veritablement catastrophique, 
pour sa renommee et le Message qu’il professait. Meme ses ennemis les 
plus determines, les idolatres mecquois, puis plus tard, les Israelites et les 
Chretiens, n’ont jamais pu apporter la moindre preuve de leurs 
assertions. Seule une rancoeur tenace et inexpugnable, les pousse a 
radoter ce genre de rengaine, pour se faire une raison d’ecrire et de se 
distinguer. Ils demeurent insatiables; dans mille ans encore, ils 
pretendront que le Prophete savait parfaitement lire et ecrire, et meme 
qu’a ses moments perdus, il professait la litterature et les belles lettres. 

Devant l'insucces de sa demonstration, Blachere est revenu a la 
charge quelques lignes plus loin en s’interessant aux derniers moments 
du Prophete, alors qu’il etait en proie a une fievre mortelle, agonisant. A 
defaut de grives...tout le mode connait la suite de l’adage. Voici sa 
deuxieme epopee : « Plus probant encore est la serie des Traditions nous 
montrant le Prophete a I'article de la mort, reclamant une omoplate de 
chameau (ou un parchemin) avec une ecritoire pour rediger son 
testament politique. Nul ne s'etonne de I'exigence, et si Von n'y satisfait 
pas, c'est simplement parce que la faction d’Abou Bakr et d’Aicha, s'y 
oppose pour faire piece a la faction d’Ali. » 

A nouveau, l'auteur tire des conclusions deplacees, pour etayer sa 
demonstration, mais il ne reussit qu’a mieux la devaloriser. Le Prophete 
etait a I'article de la mort, il avait a ses cotes dans la salle d'autres 
fideles en mesure de rediger pour lui. Le fait de reclamer une ecritoire, ne 
signifie nullement qu’il avait l’intention d’ecrire, puisque d’autres 
pouvaient le faire. Ibn Abbas le decrit en proie a de vives souffrances, il 
etait allonge et ne pouvait bouger. On voit mal un homme dans une telle 
situation reclamer de quoi ecrire ses demieres volontes. Les penibles 
circonstances l'avaient prive de la plupart de ses facultes. 
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Cette version est d'autant plus grotesque que le Prophete avait 
gagne l'admiration de ses contemporains et plus tard, des historiens 
integres par ses eminentes qualites d'organisateur. II etait scrupuleux 
dans la gestion des affaires publiques et a regi les relations entre les gens, 
en les codifiant. II a fait mettre par ecrit tous les documents importants 
qui reglementent la vie de l'individu comme celle de la communaute 
(chartes, traites, etc.)- II a congu la premiere convention de Medine, et 
son oeuvre capitale a ete de reveler et de mettre en pratique le Coran 
Sacre, ce monument de verite et d’etemite. Et un homme aussi eminent, 
se serait laisse aller a l'agonie pour commencer a rediger son testament 
spirituel ? L'hypothese est simplement invraisemblable. D’autant qu’il 
avait deja les pressentiments de sa proche disparition, bien avant que la 
maladie ne l’atteigne, puisqu’il l’avait annonce a son entourage. 
D’ailleurs la revelation coranique venait de se tarir et lui-meme avait 
prononce le serment d’adieu, devant les fideles reunis. 

Sentant venir la mort, il desirait certainement dieter quelques 
recommandations pour etre consignees par ecrit, mais il y renonga en 
raison de son etat. Il n'y a rien dans son attitude qui puisse laisser croire 
qu'il s'appretait a rediger un document quelconque et qui plus est, de sa 
propre main, alors que ses forces declinaient a vue d’oeil. Le Prophete est 
un homme; il l’est reste tout au long de sa vie, avec la force et la 
faiblesse d’un etre humain. Il n’a jamais songe un jour changer de statut 
pour entrer dans le cercle ferme des divinites. Une pretention aussi 
demesuree, ne pouvait l’effleurer, car cela aurait du domaine de 
l’illusoire et de l’impossible. 

Les orientalistes, n’ont jamais cesse d’user de stratagemes, pour 
semer la confusion et 1’exploiter aussi bien a bon escient que 
vulgairement. L'exemple precedent est significatif de leur tendance a 
promouvoir des scenarios insenses pour denaturer les sources historiques 
authentiques. Ainsi que le veut la tradition d’une opinion qui a ete 
manipulee a l’exces, ce ne sont pas les avions qui volent normalement et 
sans probleme, qui attirent 1’attention et incitent la curiosite, mais bien 
celui qui se crashe, et qui des lors, fait la une des joumaux et les gros 
titres. Ainsi, une traduction honnete du Coran n’est pas pour aiguiser 
l’appetit de monsieur tout le monde, qui reve d’esclandres, de grands 
scandales, de revelations fracassantes et de tout ce qui sort des normes. 
Les orientalistes reagissent positivement a cette attente et sont disposes a 
leur servir de savoureux plats, bien assaisonnes sur un plateau d’argent. 
Le fumier n’est pas toujours et seulement malodorant; ceux qui en tirent 
profit lui trouvent au contraire un agreable parfum. 
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Le point de vue de Blachere et d’autres orientalistes, decoule de la 
meme logique ou le mensonge est erige en vertu et ou la probite 
provoque l’indignation des censeurs, pretendument doues pour juger 
ceux qui s’ecartent d’une orthodoxie deglinguee. De fait qui pourrait 
legitimer une position qui refute toutes les sources existantes durant la 
vie de quelqu’un, pour elaborer des theories contradictoires, montees de 
toutes pieces et qui s’articulent autour d’une phrase prononcee pendant 
les affres de la mort ? Mais, bien que deleteres, les arguments des 
adversaires de l’lslam restent nombreux et diversifies. II en apparait 
toujours de nouveaux lorsqu'on s'y attend le moins. Le seul trait commun 
qui les relie est leur debilite chronique. 

C’est ainsi que pour d’autres historiens, le Prophete ne pouvait etre 
illettre et en meme temps posseder des qualites d'organisateur et de 
stratege. Ni assumer la direction d'un nouveau courant religieux ou 
asseoir son autorite sur tout un pays si ce n'est par la grace d'un savoir 
approfondi, dont il aurait cache l'acquisition pour faire croire au miracle 
d'un Coran revele par Dieu. Ils tenaient a le gratifier malgre lui, d’avoir 
produit le Coran, le comble ! Mais si cela etait avere, l’auraient-ils eleve 
sur un piedestal ? Meme pas ; il s’agit d’une ruse pour mieux le denigrer. 
Ils seraient d’ailleurs en meilleure position pour lui denier sa qualite de 
Prophete, puisque le Message Sacre viendrait de lui, il n’emanerait plus 
du Seigneur de l’univers. Done a prendre avec des pincettes. 

Les orientalistes sont obnubiles par leurs fantasmes, au point de 
negliger de puiser des exemples edifiants dans leur propre histoire ce qui 
les aurait incite a plus de mesure. Voici done un bref rappel d’une realite, 
que personne ne veut exhumer. Il s’agit de Charlemagne (742-814), Roi 
des Francs et Empereur d'Occident. Fils de Pepin le Bref, il etait ne deux 
siecles apres le Prophete Mohammed et vecut une enfance doree, comme 
il sied a un fils de Roi, en presence de ses parents et au milieu d'une cour 
prestigieuse. A son avenement, il conquit et soumit une grande partie de 
l'Europe occidentale. Couronne par le Pape au titre d’Empereur 
d'Occident, il se considerait investi de cette dignite par Dieu. Il organisa 
son immense empire, forma un gouvemement central personnel, mit en 
place des assemblies politiques et religieuses, une administration locale, 
etc. Dans le domaine culturel, il promut les connaissances en creant une 
academie frequentee par les savants de toute l'Europe, multiplia les 
ateliers d'art dans les monasteres, favorisa la diffusion des Textes Sacres 
et encouragea l'architecture et la decoration. Enfin, c'etait un amateur de 
grammaire, il impulsa l'ecriture Caroline, et parlait couramment le 
francique, le grec et le latin. 
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Pourtant, et en depit de toutes ses qualites, l'Empereur le plus 
puissant, l'homme le plus brillant d'Europe etait illettre ! II ne savait ni 
lire ni ecrire, pas plus les langues etrangeres, que la sienne propre. Et, le 
contraste le plus etonnant, c'est que meme si toutes les circonstances 
plaident pour que le Prophete soit illettre, (milieu, enfance penible, 
environnement hostile, solitude, etc.), les orientalistes refuse d'admettre 
cette realite, mais comble de l'ironie, ils n’en font pas un plat, pour 
Charlemagne qui reunissait toutes les conditions pour ne pas l'etre ! Mais 
chut, le secret doit rester bien garde ! 

Les deux hommes etaient hors du commun. Le Prophete, par sa 
profonde spirituality, son esprit d'equite, sa probite et son inclination 
pour l'adoration d'un Dieu Unique et Tout-puissant. L'Empereur, par sa 
puissance politico-militaire, son pouvoir exorbitant, ses richesses 
fabuleuses et son penchant pour l'art et la culture. Ils avaient cependant 
un trait commun, celui d'etre egalement illettres. Alors pourquoi 
l'admettre pour l'un et le rejeter pour l'autre ? La reponse est que les 
orientalistes qui denierent cette caracteristique au Prophete tout en 
l’admettant ne serait-ce qu'implicitement a l'Empereur, avaient des 
accointances avec ce dernier. 

Elies pouvaient etre multiples, soit qu'ils possedent en propre un 
heritage spirituel, civilisationnel ou culturel, soit qu'ils appartiennent a 
une meme aire geographique ou politique, ou a un bloc lie par des 
interets economiques ou des affinites historiques ou toute autre raison qui 
engendre une affectivite et des liens reciproques de solidarity, qu’ils 
opposeront conjointement aux etrangers, ceux qui ne sont pas issus du 
meme moule. Des lors, la « raison » est subjectivisee et se trouve sous 
l’influence d’interets communs qui convergent de toute part pour se 
fondre dans le creuset de l’extravagance ; elle n’est pas mue par la 
verite et la sincerity, mais par des considerations materielles, culturelles 
et raciales. Voila pourquoi dans mille ans encore, les orientalistes 
continueront a pretendre imperturbablement que le Prophete Mohammed 
n'etait pas illettre, alors que toutes les raisons attestent du contraire, mais 
que Charlemagne par contre etait bien illettre, alors que tous les 
arguments plaident pour qu’il ne le soit pas ! 


130 



LA REVELATION CORANIQUE 


Quand celui qui n’etait encore que Mohammed, simple citoyen de 
La Mecque, penetra en ce mois de Ramadhan (610 de l’ere chretienne), 
dans la caveme de Hira, il avait quarante ans. Certaines sources 
pretendent qu'il en etait a sa cinquieme retraite, mais cela n'est pas 
prouve. Depuis quelque temps, il commengait a avoir des reves 
premonitoires qui le troublaient. Le jeune du Ramadhan n'avait pas 
encore ete prescrit et Mohammed s'adonna a la meditation et au 
recueillement dans la solitude. Il y consacra vingt-six jours et la retraite 
tirait a sa fin, quand sans transition, alors qu'il s'etait endormi, le plus 
extraordinaire des phenomenes allait survenir pour bouleverser les 
fondements d’une humanite, dont la foi ne cessait de se degrader. 

En effet, c'est durant cette nuit benie que lui est apparu l'Archange 
Djibril (Gabriel) porteur d'un message divin destine a purifier une 
spiritualite, qui avait ete alteree et detoumee de ses objectifs. Il ne 
s’agissait pas d’une nouveaute unique en son genre, mais la reedition 
d’une pratique qui n’a cesse d’etre entretenue tout au long de l’histoire 
de l’humanite. A la difference que le Coran est venu clore le cycle des 
revelations divines, qui prennent fin avec la venue de l’ultime Messager 
d’Allah, le Prophete Mohammed, que le Salut et la benediction d’Allah, 
soient sur lui. Desormais, plus aucun Elu de Dieu, ne se manifesterait. 

En voici le recit de la bouche meme du Prophete : «Il m 'apprit qu 'il 
etait I'Ange Gabriel, et qu’Allah L'avait envoye pour m'annoncer qu'il 
m'avait choisi pour etre son Messager. L'ange m'apprit a faire mes 
ablutions et lorsque je revins purifie dans mon corps, il me demanda de 
lire. Je repondis : « Je ne sais pas lire. » Il me prit dans ses bras et 
m ’enserra tres fort, puis desserrant son etreinte, il exigea de moi de lire 
une nouvelle fois. Je luis dis : « Je ne sais pas lire » Il m ’etreignit a 
nouveau, puis me demanda de lire; je repondis que je ne savais pas 
lire. Il me prit dans ses bras une troisieme fois, et m'ayant serre plus 
puissamment que jamais, il me relacha et dit : «Lis au Nom de ton 
Seigneur; Celui qui a cree; II a cree I'homme d'une adherence. Lis ! 
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Ton Seigneur est le plus Genereux, c ’est Lui qui a enseigne a Thomme 
Tusage de la plume (I'ecriture), et Lui a enseigne ce qu'il ignorait» 
(Premiere partie de la sourate 96) 

«Je recitai ces paroles apres lui. (Puis) II disparut et, m'etant 
ressaisi vivement, je ressentis cette impression qu'un livre tout entier 
venait d'etre grave dans mon coeur. Je quittai, la grotte pour recouvrer 
mes esprits, lorsque me trouvant a mi-cote de la montagne, j'entendis une 
voix venant du ciel. Elle me dit : « O Mohammed, tu es le Prophete 
d'Allah, et moi je suis Djibril (Gabriel) !» Je levai la tete vers le ciel, 
Djibril Vemplissait, j'avais beau detourner mes regards aveugles, vers 
d'autres parties de Vhorizon, partout, je retrouvais son apparition, 
eblouissante. J'etais cloue, petrifie dans le meme endroit, ne pouvant ni 
avancer, ni reculer. » 

« Une seconde fois, Djibril me repeta : « 6 Mohammed, tu es 
Prophete d'Allah et moi je suis Djibril. » Puis il disparut comme une 
vision dans un reve. Alors, je courus en grande hate, le coeur secoue par 
la plus terrible angoisse, en direction de ma demeure. » 

«Lorsqu’il entra dans son logis, il courut vers Khadidja dans le 
giron de laquelle il cacha la tete, comme pour chercher refuge aupres de 
cette epouse bien-aimee. En proie a un fort acces de fievre et fremissant, 
il s'ecria : « Couvrez-moi, couvrez-moi ! » On le couvrit jusqu’a ce qu'il 
se fut calme. Emue, Khadidja le questionna en ces termes : « Par Dieu, 
ou etais-tu ? O Aboul Kacem (Pere de Kacem) ! Que t'est-il arrive ? 
J'avais envoye, mes gens a ta recherche, ils sont revenus sans t'avoir 
trouve, ni a Hira, ni dans les environs de la ville. » 

«Le Prophete lui fit le recit de I'evenement en disant qu'il avait 
bien cm mourir. » « Cela ne pouvait etre, repliqua Khadidja rasserenee, 
assurement, Dieu Ne voulait aucunement t'affliger de malheur, car tu es 
bon pour ta famille, clement envers les faibles, genereux avec les 
pauvres, secourable pour les victimes de Tinjustice. C'est une bonne 
nouvelle que tu apportes ! Je te Taffirme par Dieu, qui tient la vie de 
Khadidja entre Ses Mains, je n'ai pas le moindre doute que tu seras le 
Prophete de notre nation ». 

« Pris d'une grande fatigue, il sombra dans le sommeil. Pendant 
que Khadidja attendait son reveil, il se leva en sursaut, ruisselant de 
sueur. Djibril lui etait apparu une seconde fois, porteur du Message de 
Dieu suivant: « O toi qui es couvert; Leve-toi et avertis ; Glorifie Ton 
Seigneur; Purifie tes vetements ; Fuis Tabomination : Ne tire pas vanite 
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de ce que tu fais et sois patient envers Ton Seigneur. » (Premiere partie 
de la Sourate 74) 

« Depuis, Djibril ne cessait de visiter Mohammed qui s'habitua a 
la revelation. Quand il se presentait, une grande emotion s'emparait de 
lui, son visage palissait, il tremblait et de grosses gouttes de sueur 
coulaient de son corps. De sa bouche sortaient des sons etranges et 
incoherents, puis il murmurait des versets plus ou moins distinctement. 
Lespersonnespresentes n'osaient le regarder. Le Prophete s'affaiblissait 
et tremblait a mesure que la revelation se prolongeait. De sa bouche 
sortait une ecume blanche. Il poussait aussi assez souvent des sons 
rauques inintelligibles. » 

« Une fois remis de son etat de transe, il reunissait sa pensee et 
recitait les versets requs. C'etaient des phrases de longueurs inegales, en 
prose rimee et rythmee qui contenaient les prescriptions divines dont le 
Prophete devait en assurer Texecution telles des lois imperatives qui 
s'imposaient a lui et a ses adeptes....Mohammed subissait une epreuve 
physique et morale tres dure. Il souffrait d'une depense d'energie 
considerable, puisque apres Taction, il s'affaiblissait, transpirait, 
tremblait puis s'assoupissait ou s'endormait comme repose d'un dur 
travail physique et moral et d'une depense d'efforts tres grands. Pendant 
la revelation... il etait absent et ignorait ce qui se passait autour de lui. 
On ne saitpas s'il etait endormi ou s'il etait eveille. Lui-meme Tignorait. 
Il ne ronflait pas. Il rendit souvent compte de ces mouvements 
pathetiques d'ebranlement du corps. Lorsque la revelation prenait fin, le 
Prophete se calmait et s'endormait, accable par la dure epreuve. A son 
reveil, il recitait les versets communiques par TAnge Djibril. » 

Avant la revelation, le Prophete entendait d'abord comme une sorte 
de cloche, puis l'extase le prenait. Il etait tellement agite interieurement 
que meme par jour tres froid, les gouttes de sueur tombaient de son front. 
Parfois, il ne s'endormait pas apres la revelation. Des qu'il revenait a son 
etat normal, il apprenait a son entourage le message divin qu'il venait de 
recevoir et le dictait a ses scribes qui le transcrivaient immediatement 
sur des objets divers, cuir, bois, omoplate de chameau, etc. Puis, il en 
faisait la lecture pour s’assurer que ses paroles n’avaient pas ete 
modifiees ou mal interpretees. Le Prophete retenait sur le champ toute 
revelation et n’en oubliait plus un seul mot; la memoire prodigieuse dont 
il avait ete dotee etait infaillible. Ce qui lui a permis de restituer la 
totalite du Texte coranique, tel qu’il lui a ete communique, a chacune des 
interventions de l’Ange Djibril. 
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Si le premier jour, celui-ci, s'etait manifesto alors que Mohammed 
se trouvait seul dans la caveme Hira, par la suite un grand nombre de ses 
compagnons assisterent a ce phenomene extraordinaire qui a dure 23 
ans. Ceux qui l’ont vu dans cet etat pathetique, coupe du monde, soumis 
a l’incroyable influence de la Puissance Divine, sont restes meduses et 
sans voix; ils ont garde des souvenirs graves face a un mystere qui 
depassait leur entendement et devant lequel ils etaient impuissants. 

Les incroyants et les polytheistes au contraire y voyaient quelques 
tours de prestidigitation ou l'exercice d'une magie malefique. D'autres, 
consideraient le Prophete comme un fou, un poete ou un simulateur et le 
Coran s'est fait l'echo de cette campagne de denigrement, menee a 
l’echelle mondiale durant 14 siecles. Les guerisseurs et ceux qui etaient 
portes a exercer la medecine croyaient deceler une forme d'epilepsie, ou 
autre affection organique inexpliquee. L”Eglise chretienne prenait le 
Prophete, pour un apostat, dont l’objectif etait de provoquer un 
nouveau schisme qu'il fallait reprimer durement, au meme titre qu’elle le 
fit pour d’autres dissidences qui apparurent en son sein. Chaque 
corporation croyait deceler chez le Prophete Mohammed, que le Salut et 
la Benediction de Dieu soient sur lui, les signes distinctifs qui lui etaient 
les plus familiers. Un tel comportement n'est pas sans rappeler l'histoire 
de l'elephant et des aveugles. « C'est un arbre», dit le premier en 
tapotant la patte du pachyderme. « Non c'est un serpent», s'exclame le 
second en touchant la trompe. Le troisieme qui palpe l'oreille jure que 
c'est un tapis ... Et chacun de tirer des conclusions qui avaient l’avantage 
de les rassurer dans leurs aberrations. 

Les experts occidentaux allerent tres loin dans l'affabulation. Selon 
Francesco Gabrieli: «II faut bien se penetrer de I'idee que VOccident 
considera Vlslam comme une heresie d'inspiration satanique, et son 
fondateur, comme un apostat ayant fait des emprunts ehontes au 
Christianisme. La figure de I'ermite chretien, Bahira, qui pressentit la 
mission prophetique de Mahomet, et celle du Chretien Waraqah, cousin 
de Khadidja, ont servi d'arguments pour penser que le Prophete avait 
d'abord ete Chretien avant d'abjurer. Alexandre d'Ancone y consacra 
une etude devenue classique. Cette legende est accompagnee d'une foule 
de details contradictoires entre eux, mais obeissant au meme esprit de 
denigrement et de critique par les chroniqueurs, les apologistes, les 
hagiographes et les compilateurs latins du Moyen Age. Gerbert de 
Nogent et Hildebert de Tours au l T me siecle, Pierre le Venerable au 
12 e ' ne siecle, Jacques de Vitry, Martin le Polonais, Vincent de Bauvais et 
Jacques de Voragine au 13 eme siecle, et en Italie Brunetto Latini et ses 
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continuateurs, auxquels il faut ajouter Dante et les commentateurs de 
Dante. Et meme chez les historiens catholiques du 2(f me siecle, comme 
P. Lammens qui nepent s'empecher de laisser paraitre la meme aversion 
que le theologien du Moyen Age pour le Prophete et son entourage. En 
conclusion, la chretiente medievale tint Mahomet pour un faux prophete, 
possede par le demon de la chair et un propagateur d'heresie execrable, 
venu porter le trouble et le desordre dans le sein de I'Eglise chretienne. » 

Comme le ridicule n’a pas de limite, des sources serieuses ont en 
profite pour attribuer « la rebellion » du Prophete au fait d’avoir ete 
evince du corps pontifical! II aurait, toujours d'apres ces sources, brigue 
la papaute pour regner sur le monde chretien, mais ses (noirs) desseins 
ont ete dejoues par la providence et il aurait ete demasque. Desabuse par 
ce mauvais sort, il aurait abjure le Christianisme, pour fonder « sa » 
propre religion qui devait non seulement concurrencer le Judeo- 
christianisme mais venir s’y substituer, tout simplement ! La chronologie 
des evenements permet de situer cette tentative d’instituer un chaos 
generalise sur terre, entre l'annee 605, date de sa prise de conscience 
religieuse, apres la reconstruction de la Kaaba, et l'annee 610 au cours de 
laquelle il regut la premiere revelation. C'est plutot a cette demiere date 
que remonterait son apostasie. Durant la meme periode, le Vatican a 
enregistre l'election de deux Papes "conventionnels" qui etaient en 
concurrence avec lui, Boniface III, en 607 et Boniface IV en 608, qui 
l’auraient fmalement supplante a la tete de I'Eglise universelle. 

La chretiente medievale n'etait jamais a court d'arguments, fussent- 
ils derisoires ou burlesques. Le tout etait de ne pas accepter le fait 
accompli, et de ruer dans les brancards d’un pseudo Prophete qui tentait 
de promouvoir une nouvelle religion, sortie de derriere les fagots, au 
detriment du Christianisme. Ayant echoue dans son accession a la 
papaute, Mohammed aurait apostasie et serait devenu, Mahound le 
diable, le prince des Tenebres, ou encore Satan ou le Grand Demon, le 
Tentateur, ennemi jure du Christianisme et de la sainte Eglise. L'epoque 
du Moyen Age en Occident se pretait admirablement aux elucubrations 
diaboliques et sataniques. C'etait le temps ou, pour reprendre une image 
edifiante du Coran, les tenebres s'entassaient sur les tenebres. Bien 
entendu I'Eglise qui possede des archives completes demontrant le 
ridicule d'une telle conception, se garde bien de dementir quoi que ce 
soit, preferant laisser courir des legendes emanant de bons Chretiens qui 
apres tout contribuaient a focaliser l'opinion sur cette « race maudite » 
(Dixit le pape Urbain II, lors du concile de Clermont-Ferrand, prononce 
le 27 Septembre 1095, en prelude aux futures croisades en terre sainte.) 
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Mais, en depit de leur malveillance, les attaques injustiflees n'ont 
jamais ete en mesure d’entamer la foi absolue de Mohammed en sa 
mission sacree, ni permis de douter de l'authenticite du Message divin, 
qui lui etait transmis. II ne cessait de repeter avec sa modestie et sa 
sincerite legendaries, qu'il ne faisait rien d'autre que de se conformer 
aux revelations qui lui etaient communiquees par l'Archange Gabriel, 
qui emanaient d’Allah, le Seigneur et le Createur de l’univers, vis-a-vis 
Duquel il ne possedait aucun pouvoir. Elies s’imposaient a lui, quoi qu’il 
fasse, bien qu’il ne tentat rien des qu’il fut rassure de leur provenance. 

Cependant, le Prophete allait connaitre une periode critique de son 
apostolat, qui est rapportee par toutes les sources, qu’elles soient 
favorables ou non a la nouvelle religion. En effet, juste apres les 
premiers messages, la revelation s’est brusquement interrompue, sans 
raison valable et sans motif apparent. Le Prophete qui s’etait investi 
corps et ame dans sa mission, ne savait plus que faire ; il etait pris de 
court et dans un profond embarras. Il se morfondait en speculations. 
Durant trois ans, ce fut le silence total, les cieux ne repondaient plus; 
aucun message ni aucun autre signe ne parvenait. Au point que le 
Prophete fut en proie a un grand doute, ravageur, devastateur. Et s’il 
avait ete victime d’une illusion ou d’un tour de prestidigitation ? Et si 
tous les espoirs eveilles en lui, n’etaient que le produit d’une imagination 
soumoise qui apparaissait maintenant dans toute son hideur ? Les 
idolatres se gaussaient d'un Prophete qui avait commence a reveler un 
enseignement sacre et qui se trouve maintenant delaisse et abandonne 
par son Dieu. Ils lui infligerent toutes sortes d'offenses et leurs 
sarcasmes, n’etaient pas pour lui remonter le moral. Il etait profondement 
affecte et en proie a un grand desespoir. Il multipliait les prieres et les 
exercices de devotion, tout en ffequentant assidument la Maison Sacree 
de la Kaaba implorant Dieu de l'assister dans cette epreuve. Mais en vain. 

Puis un jour, sans crier gare, l’Ange Djibril (Gabriel), se presenta 
a nouveau a lui et lui communiqua la sourate suivante : « Par la clarte du 
jour; Par la nuit quand elle s'etend; Ton Seigneur ne t'a pas abandonne 
ou pris en aversion. La vie future est meilleure pour toi que celle-ci. Ton 
Seigneur t’accordera bientot Ses dons et tu seras satisfait. N'etais-tu pas 
orphelin et II t'a recueilli. Tu etais errant et II t'a guide ; Tu etais pauvre 
et II t'a enrichi; Aussi ne brime pas I'orphelin, Ne repousse pas le 
mendiant, Etproclame les bienfaits de ton Seigneur. » (Sourate 93) 

Ensuite, les revelations se sont succede regulierement, tantot 
spontanement pour definir le dogme de l’Islam, mais souvent aussi en 
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fonction de circonstances particulieres, et ce durant vingt ans, sans arret 
ni interruption. Pour cette raison, le Texte coranique ne se presente pas 
sous forme chronologique a l’image de la Bible; il est incruste 
d’interventions ponctuelles qui repondent aux exigences des conjonctures 
et des evenements. Ainsi pour comprendre le Coran Sacre, il faut etre 
impregne de l’histoire de l’lslam. Ce qui deroute plus d’un lecteur 
occidental, pour qui, ce texte n’est qu’une suite d’interventions 
chaotiques, alors qu’en realite, il est d’une grande homogeneite, mais 
seuls qui sont verses en sciences islamiques, sont en mesure de 
l’apprehender a s juste mesure. Chaque apparition de l’Ange Gabriel, 
etait accompagnee des phenomenes decrits plus haut. Ce n’etait pas un 
exercice banal, ni une sinecure, mais une epreuve difficile, epuisante 
pour le Prophete qui ne reprenait sa lucidite qu'a la fin de la revelation. 
Des lors, le message qui lui a ete transmis s’impregnait en lui et il 
pouvait le communiquer a son entourage, notamment a ses scribes, qui 
aussitot le couchaient par ecrit. 

Les occidentaux qui comparaient ses tensions spirituelles a des 
affections pathologiques ont ete confondus de constater qu'il avait garde 
jusqu'a son dernier souffle, une conscience claire et lucide et qu'il n'avait 
ete afflige d'aucune sequelle degenerative. Ce qui remettait en cause le 
bien-fonde de leur diagnostic, toujours porte a devaloriser la nature 
humaine du Prophete de l’lslam et ses facultes de discemement. Car, ils 
ne comprenaient rien aux phenomenes mysterieux, auxquels il etait 
confronts, aussi leurs tentatives pour les expliquer viraient souvent au 
burlesque. Pourtant, les Prophetes bibliques, en nombre considerable, 
ont ete opposes a des situations bien plus embarrassantes, sans pour 
autant que la curiosite ou l’etonnement des orientalistes ne se manifestent 
aucunement. Ils ont tous ete confirmes dans leurs missions, meme si la 
Bible, en decrit certaines qui ressemblaient plus aux aventures des Pieds 
nickeles, qu’a de veritables revelations divines. 

Les opinions des jugeurs se multipliaient dans la confusion et 
proliferaient dans l’anarchie. Chacun d’eux tenait a tout prix a coller une 
etiquette infamante, au Prophete, esperant ainsi remporter le concours du 
delire pousse dans ses demiers retranchements, qui s’est instaure entre 
eux. Mais le Prophete Mohammed etait plus sain d'esprit et plus equilibre 
que ceux qui ont eu a le juger, dont certains fmirent par perdre la raison. 
Ce fut un flop memorable. 

Durant cette phase de la revelation, les convertis de la premiere 
heure furent sa femme Khadidja, l'esclave Zai'd Ibn Haritah qu’il acheta 
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avant de 1’affranchir et d’en faire son fils adoptif, Ali ibn Abou Talib, 
son jeune cousin qu'il avait aussi adopte et qui epousa par la suite sa fille 
Fatima, ainsi qu’Abou Bakr Ben Seddik, son plus grand ami. Et ce, du 
fait de l'opposition generalisee a la propagation de la nouvelle religion. 
Les Mecquois polytheistes, persecuterent durement ceux qui aspiraient a 
embrasser 1’Islam. Apres trois ans de preche assidu, le Prophete ne 
reussit a convaincre que les quatre personnes citees ci-dessus dont deux 
d'entre eux, Zaid et Ali, etaient des enfants ! Tres tot, il eut parmi ses 
irreductibles ennemis, son oncle Abou Lahab, qui s'employa a le denigrer 
et tenta de persuader les autres membres de la famille de se dresser 
contre lui. Et, durant des annees, ils ne furent que cinq Musulmans dans 
le monde, a professer la foi de l’existence d’Allah, le Seigneur et le 
Createur de l’univers ! 

Puis, peu a peu le nombre de convertis se mit a augmenter 
laborieusement. Les esclaves qui tentaient de se convertir a l'lslam 
furent tortures et livres au bon vouloir de leurs maitres, tandis que les 
hommes libres etaient soumis aux provocations et aux intimidations de 
toutes sortes. Afm d'echapper a la persecution des Mecquois qui 
devenaient de plus en plus agressifs et dangereux, Mohammed accorda a 
un groupe de croyants, l'autorisation d'emigrer en Abyssinie dont les 
habitants etaient Chretiens. Leur chef, le Nadjaschi (Negus) etait en effet 
apprecie pour son equite et son refus de cautionner l'injustice. On etait 
alors dans la cinquieme annee de la mission prophetique. A partir de ce 
moment, les idolatres devinrent plus hargneux contre le Prophete. Ils 
l'insultaient et le frappaient quand il paraissait dans le sanctuaire. 

Deja le nomme 'Oqba Ibn Abou Mo'a'it, lui avait crache au visage 
pendant qu'il etait dans le Temple. Un autre jour, Abou Djahl, le chef de 
la tribu des Makhzoun, qui lui avait interdit de prier pres de la Kaaba 
l'agressa et lui jeta sur la tete les abats de chameau, alors qu’il etait 
prosteme, manquant de peu de l’etouffer. Le meme ‘Oqba, essaya une 
fois de l'etrangler avec une corde durant la priere. Puis Abou Djahl, 
encore lui, l'accabla d'injures en d'autres circonstances et le blessa a la 
tete a l'aide d'une grosse pierre. Cet incident devait amener la conversion 
a l'lslam de Hamza, l’oncle du Prophete, qui releva ainsi 1'affront inflige 
a son neveu et qui fut d’un apport particulierement apprecie. 

Le Prophete ne reagissait jamais avec brutalite a ces attaques 
indignes. Au contraire, il continuait a precher et a prier avec plus de 
ferveur et de conviction. Les revelations s’intensifiaient pronant avant 
tout l'Unicite et la Toute-puissance Divine. Lorsqu'ils virent que leur 
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comportement n'obtenait pas les resultats escomptes, les Mecquois 
changerent de tactique et deciderent d'excommunier le clan du Prophete. 
Desormais, il etait interdit de parler aux Musulmans ou d'avoir des 
relations commerciales ou matrimoniales avec eux et aucune paix ne 
saurait etre conclue jusqu'a ce qu'ils livrent Mohammed. La situation de 
la petite communaute deja tres precaire, devenait insoutenable a la suite 
de cette exclusion, qui devait selon les souhaits de leurs auteurs, 
deboucher sur la reddition du Prophete. Mais loin d'etre un moyen de 
pression, une telle mesure s'avera etre psychologiquement nefaste pour 
ses instigateurs. Une campagne de contestation fut declenchee par une 
partie des Qoraichites eux-memes qui refuserent qu’un des leurs soit mis 
en quarantaine et la decision fut abrogee. 

A la mort d'Abou Talib son protecteur, le Prophete fut de plus en 
plus en butte aux violences de ses ennemis. II endura deux annees 
encore, tout en revelant son Enseignement aux Mecquois, mais comme 
la situation empirait toujours, il decida de se rendre a Taif, une ville a 
trois jours de marche, sur la route du Yemen, afm de trouver la securite 
et la serenite, qui etaient indispensables a la diffusion de 1’enseignement 
qu’il propageait. Cependant, les chefs de la ville, influences par les 
Mecquois, se liguerent contre lui. Les habitants le traiterent durement, lui 
jetant des pierres qui le blesserent une nouvelle fois. Il dut retoumer a La 
Mecque ou une autre deception l'attendait puisqu'il avait ete declare hors 
la loi pendant son absence. Il chercha peniblement une protection que 
finira par lui accorder Mouf im Ibn 'Adiy, un des hommes ayant participe 
a la levee du boycott contre le clan des Hachemites. 

Le Prophete continuait a avoir des revelations et passait son temps 
a prier, a precher et a enseigner. La base du Coran s'elargissait chaque 
jour davantage, incluant progressivement des preceptes qui devaient 
demarquer l'Islam non seulement de l'idolatrie et des autres formes de 
croyances, mais aussi du Christianisme et du Judaisme, qui ont ete 
alteres, remanies et delaisses. Cette annee, comme de coutume, les 
habitants de Yathrib etaient venus nombreux, en pelerinage a La 
Mecque. Fidele a son habitude, le Prophete se rendit aupres d'un groupe 
de six personnes et leur presenta la nouvelle religion; il leur recita 
quelques passages du Coran et ils furent seduits par les paroles 
merveilleuses qu’ils entendirent. Ils se convertirent sur le champ et 
retoumerent chez eux en promettant de parler aux gens de leur tribu des 
Khazradj, ainsi qu'a leurs rivaux de toujours, les hommes de la tribu des 
Aouss. Yathrib etait effectivement divisee en deux tribus principales qui 
etaient opposees entre elles. 
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L'annee d'apres, la ville de Yathrib envoya une delegation de douze 
personnes pour preter serment d'allegeance au Prophete en reconnaissant 
l’existence d’Allah, le Seigneur et le Createur de l’univers, a l’exclusion 
de toute autre divinite. Les nouveaux convertis s’engagerent a 
abandonner les pratiques de l’idolatrie, de renoncer au vol, au meurtre 
des filles a leur naissance, pratique usitee a l’epoque, ainsi qu’au 
mensonge et jurerent de proteger le Prophete de la meme fa?on qu'ils le 
feraient pour leurs propres personnes. Mohammed renvoya avec eux un 
homme verse en religion en vue de l'enseigner aux habitants de Yathrib. 

Une annee plus tard, une forte deputation composee de soixante-dix 
hommes tous nouvellement convertis vint preter un second serment 
appele «serment de la guerre.» Aux clauses initiales s'y ajoutait 
l'obligation de combattre les ennemis du Prophete et de l’lslam, jusqu'au 
triomphe de la nouvelle religion. Douze mandataires, garants de l'accord 
furent designes. Le renforcement de la nouvelle puissance inquieta les 
Mecquois qui deciderent de supprimer defmitivement le Prophete, qui 
constituait pour eux, desormais un danger reel. Toutefois, personne ne 
voulut prendre la responsabilite du crime, craignant la reaction du clan 
des Hachemites auquel il appartenait. Apres maintes propositions, les 
chefs mecquois convinrent de choisir un membre de chaque tribu et de 
commettre l'agression collectivement, de sorte que la tribu de 
Mohammed, ne pouvant combattre tout le monde, n’aurait d’autre issue 
que d'accepter le prix du sang. 

Mis au courant du projet, le Prophete prit ses dispositions et 
accompagne de son ami Abou Bakr, ils quitterent La Mecque pour 
Yathrib. Ce fut la Hidjra, date a partir de laquelle les Musulmans font 
partir leur nouveau calendrier lunaire, abandonnant ainsi le comput 
ancien qui tombait en desuetude a chaque evenement important. Le mot 
Hegire qui en derive signifie emigration et non fuite ainsi que beaucoup 
d'orientalistes lui donnent, pour conceder une connotation lache et 
poltronne a cet evenement et a la religion qu’il incame. Malgre les 
poursuivants lances a leurs trousses, le Prophete et son compagnon 
reussirent a echapper et a rejoindre Yathrib en Septembre de l'annee 622. 
Une nouvelle ere venait de s'ouvrir pour l'Islam, et plus tard pour le 
monde. La premiere mosquee musulmane fut edifiee a Qoba, un 
faubourg de la ville. Desormais, Yathrib portera le nom de Medine, 
diminutif de « Medinat en Nabi » ou la « ville du Prophete en arabe. » 
Desormais, la nouvelle religion allait s'epanouir plus librement. 
L'organisation du premier etat musulman fut mise en place et le Prophete 
regia l'opposition traditionnelle seculaire des Tribus Aouss et Khazradj 
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qui affaiblissait les deux camps. En outre, les Musulmans mecquois qui 
avaient rejoint Medine avant ou apres l'Hegire furent integres dans la 
nouvelle societe. 

Cependant, les Musulmans de Medine furent bientot en butte a 
l'hostilite de la communaute juive de la ville, qui avait des interets 
importants et qui ne voyait pas d’un bon ceil, cette nouvelle religion 
venir concurrencer la leur. Lorsque l’opposition devint manifeste, le 
Prophete modifia selon un decret divin l'orientation de la priere afm de se 
demarquer des adversaires de l'lslam. Desormais, les Musulmans ne se 
toumeraient plus vers Jerusalem (El Qods), la ville des Prophetes, 
comme les Israelites, ainsi qu’ils l’avaient fait jusqu’a present, mais ils 
devaient s’orienter vers le Temple sacre de la Kaaba, la Maison de 
Dieu, situee a La Mecque et qui avait ete construite par Abraham, aide de 
son fils Ismael, l’ancetre des Arabes. 

Le jeune du Ramadhan fut egalement institue a Medine. La cite se 
dota d'une constitution, dont le texte a ete conserve jusqu’a ce jour, qui 
definit les droits et les devoirs des citoyens et de leur chef. La coutume 
privee fut abolie et remplacee par la loi coranique. Desormais, les 
affaires de la communaute entraient dans la competence de l'organisme 
central a la tete duquel se trouvait le Prophete assiste d'un conseil, le 
« Medjlis choura ». Les dispositions en matiere de defense et de politique 
exterieure furent prises, de meme que fut institue un systeme 
d'assurances sociales pour les responsabilites lourdes. Les caisses de 
securite sociale etaient alimentees par des cotisations et des dons verses 
par les gens aises, pour secourir les pauvres et aider les necessiteux. 

En matiere de defense, le Prophete organisa des detachements 
armes pour sillonner le desert et intervenir en cas de besoin contre les 
elements hostiles. II y eut ainsi quelques escarmouches avec des 
caravanes mecquoises qui transitaient non loin de Medine, qui occupait 
une position strategique situee entre le centre commercial de La Mecque 
et les debouches syriens et palestiniens. Les relations avec les Mecquois 
etaient toujours tres mauvaises. Ces demiers ne pouvant plus attaquer de 
front les Musulmans, qui constituaient desormais une puissance non 
negligeable, essayerent d’affaiblir leur pouvoir en utilisant les Juifs qui 
residaient a Medine. Ils avaient aussi recours a ceux que le Coran allait 
qualifier d'hypocrites, car bien qu’ils se fussent convertis a l’lslam, sous 
l’egide de le chef ‘Abdallah Ibn ‘Obay, ils ne rataient aucune occasion 
pour engendrer des troubles afm d’en tirer avantage. Ils restaient dans 
l’indecision, penchant chaque fois du cote de leurs interets. 
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Le Prophete dont la tete etait toujours mise a prix, se fixa des 
objectifs qui visaient a reduire la puissance de ses ennemis et, bientot une 
excellente occasion allait se presenter a lui. Le premier jour du mois de 
Ramadhan, il fut informe qu'une importante caravane composee d'un 
millier de chameaux charges de marchandises s'appretait a emprunter un 
itineraire qui la ferait passer non loin de la, en territoire sous controle 
medinois. La caravane etait accompagnee de soixante-dix hommes, 
commandes par Abou Sofiane, un des plus puissants chefs mecquois. 

Le Prophete reunit environ trois cents fideles autour de lui et partit 
immediatement a sa rencontre. II ne put la rejoindre car elle avait quitte 
la region a marc he forcee. En revanche, les Mecquois qui avaient eu vent 
du projet, reunirent neuf cents a mille combattants et se mirent en route, 
decides a aneantir la puissance montante de l'Islam. La troupe etait 
commandee par Abou Djahl, le chef supreme de La Mecque, qui etait un 
ennemi irreductible de la nouvelle religion, mais aussi de son Prophete 
qu’il avait agresse a plusieurs reprises. 

Apres quelques combats singuliers qui toumerent a l'avantage des 
Musulmans, les deux armees s'affronterent farouchement a Badr, a l'aube 
du 17 eme jour du Ramadhan. Le Prophete dirigeait les operations et 
encourageait ses combattants. II priait et implorait Dieu de l'assister dans 
son action. La confrontation dura toute la joumee. Vers le soir, les 
infideles furent mis en deroute, malgre leur avantage numerique. Leur 
chef Abou Djahl avait ete tue, de meme qu'un grand nombre de 
personnages de La Mecque. L'armee musulmane eut quatorze martyrs et 
des blesses. Cette premiere victoire de l'Islam etait plus importante 
encore par ses consequences psychologiques et son aspect politique. Son 
retentissement fut en effet immense. Les croyants qui ne douterent jamais 
de la justesse de leur cause, virent leurs sacrifices couronnes de succes. 
Quant aux Qoraichites, non seulement ils furent blesses dans leur chair et 
leur orgueil, mais de plus, le cordon ombilical qui reliait leur cite 
marchande aux grands centres commerciaux syriens, palestiniens et ceux 
du moyen orient, etait desormais a la merci des Musulmans. Or, La 
Mecque etait une ville commerciale et caravaniere, par consequent tres 
vulnerable si ses voies d'acces venaient a etre coupees. Les Mecquois se 
devaient de relever ce double defi et s'y preparerent activement. 

Pendant ce temps le Prophete entreprit des expeditions contre 
quelques tribus arabes aux velleites belliqueuses. II expulsa de Medine le 
clan juif des Beni Qainoqa, instigateur des troubles qui faillirent 
degenerer sur une grande echelle et menacer l'ensemble de la 


142 



communaute medinoise. Treize mois d'intenses preparatifs furent 
necessaires aux Qorai'chites pour reorganiser leur armee. Celle-ci 
comprenait desormais les effectifs des tribus arabes idolatres, ainsi que 
des mercenaires enroles pour la duree de la campagne. Elle etait 
commandee par Abou Sofiane, qui avait pris la succession d’Abou Djahl 
et qui etait accompagne de son epouse Hind, connue pour sa haine envers 
l'lslam, ainsi que quinze femmes chargees d'exciter les hommes au 
combat. L'armee formee de 3 000 guerriers se presenta aux portes de 
Medine, au mois de Chaoual (annee 3 de l'Hegire). 

Le Prophete fut d'avis de s'enfermer avec ses troupes dans la ville 
et de soutenir un siege, car leur inferiorite numerique les desavantageait 
pour combattre en rase campagne. D'autres Musulmans la majorite, 
furent d’avis d'aller affronter l'ennemi en terrain decouvert. Finalement, 
il se rangea a contre-coeur a leur point de vue. L'armee musulmane 
comptait mille hommes. En cours de route trois cents d'entre eux firent 
defection a l'instigation de leur chef ‘Abdallah Ibn ‘Obay et retoumerent 
sur leurs pas. Ce dernier s'attendait a etre couronne roi a Medine avant 
l'arrivee des Musulmans et se serait converti a l'lslam dans le but 
d'utiliser la religion pour parvenir a ses fins. Apres le retrait de ceux qui 
allaient recevoir le titre « d’hypocrites», l'armee de Mohammed ne 
comprenait plus que 700 hommes. Elle s'attaqua neanmoins le lendemain 
avec bravoure aux Mecquois, quatre fois superieurs et mieux armes. La 
melee fut tres dure et malgre la disproportion des forces, les Musulmans 
commengaient a repousser les envahisseurs. Dans un mouvement de 
panique, ces demiers se mirent a fuir poursuivis par leurs adversaires. 

Le theatre des operations etait domine par une colline d'environ 
trois cents metres de haut, connue sous le nom de Djebel Ohod. Le 
Prophete y avait poste une cinquantaine d'archers, avec pour instruction 
formelle d'occuper ces positions strategiques quelle que soit Tissue de la 
confrontation. Cependant, face a la deroute des Mecquois, les archers 
abandonnerent leurs postes en depit des consignes donnees et se mirent a 
poursuivre les fuyards dans le but de s’emparer d’une partie du butin. La 
situation fut immediatement exploitee par Khalid Ibn Walid, 
commandant l'aile droite mecquoise qui chargea avec ses cavaliers les 
quelques archers restes en poste avant de surgir sur les flancs des 
Musulmans. La bataille fut meurtriere. Dans la confusion, on annonga 
que le Prophete avait ete tue. Les Musulmans, deja submerges et blesses, 
perdirent courage a cette nouvelle et s’enfuirent; en fait le Prophete 
Mohammed n’avait ete que blesse visage, il tomba dans un fosse, mais 
ne put se relever en raison de sa lourde cuirasse. 
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Les pertes etaient de soixante-dix martyrs, parmi lesquels Hamza, 
l'oncle du Prophete, qui a ete d’un apport considerable a l’lslam. Les 
paiens se vengerent sur les victimes d'une fagon indigne. Hind, la femme 
d'Abou Sofiane arracha le foie de Hamza et en dechira un morceau avec 
ses dents. Son mari donnait des coups de lance sur le corps mutile afm 
d'assouvir ses desirs longtemps refoules 

La bataille d’Ohod fut la premiere defaite des Musulmans mais, 
alors que ses ennemis pensaient qu'elle sonnerait le glas de la nouvelle 
religion, elle contribua au contraire a prouver la fermete qui animait le 
Prophete et les fideles. En effet, trois jours apres la bataille, des bruits 
coururent que l'armee mecquoise etait de retour, pour achever son travail. 
Immediatement, le Prophete reunit ses maigres effectifs encore valides 
(lui-meme etait blesse) et se langa a la rencontre des agresseurs. Arrive 
en face d’Ohod, a un endroit nomme Hamra El Assad, il campa sur place 
et resta pendant trois jours a attendre ses ennemis. En vain, personne ne 
se presenta. Ne voyant rien venir, il rentra a Medine avec ses troupes. 

Les batailles de Badr et d’Ohod tiennent une place particuliere dans 
l'histoire de l'Islam. La premiere avait demontre que la nouvelle religion 
etait desormais en mesure de defendre ses acquis, et qu'il fallait compter 
avec elle. La seconde a ete une victoire eclatante malgre son apparente 
defaite, car il etait devenu manifeste que si l'ennemi pouvait remporter 
quelques batailles, il n'etait plus en mesure d'aneantir la religion 
islamique. Il y eut par la suite plusieurs expeditions dirigees contre les 
elements ou les tribus hostiles a la cause de l'Islam. Telles les campagnes 
de Radji, contre les Beni Nadhir, de Dhat ar Riqa, Beni Qoraidha, etc. 

Les Juifs de Medine, etaient repartis en trois tribus principales et 
d'autres, de moindre importance. Les Beni Qainoqa qui avaient ete a 
l'origine de troubles dont les consequences auraient pu etre fatales, 
furent expulses de Medine. Apres avoir soutenu un siege de quinze jours, 
ils avaient ete autorises a prendre leurs biens avec eux. Le Prophete leur 
avait accorde un delai de trois jours pour leur permettre de recouvrer 
l'argent qui leur etait du. Quant aux Beni Nadhir ils disposaient d’une 
grande forteresse aux abords de Medine. Lorsque le Prophete s'etait 
rendu chez eux pour leur reclamer leur part dans le prix du sang de deux 
Musulmans assassines, conformement au traite en vigueur, ils essayerent 
de le tuer par traitrise. Il reussit a echapper a l'embuscade et leur adressa 
un ultimatum afm de quitter la region. Les Juifs s'appretaient a accepter 
ces conditions draconiennes, mais le chef des Hypocrites, Abdallah Ibn 
Obayy, celui-la meme qui avait fausse compagnie au Prophete, avec ses 
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troupes, lors de la bataille d’Ohod, les incita a rejeter la sommation en 
promettant son aide contre les Musulmans. Les Israelites, forts de cet 
appui, s'enfermerent alors dans leur forteresse et se preparerent a soutenir 
le siege. Le Prophete declara l'ouverture des hostilites et les Beni Nadhir 
presserent le chef des Hypocrites d'intervenir comme prevu. Cependant, 
pour ne pas faillir a sa reputation, justement meritee, celui-ci fit la sourde 
oreille et les abandonna a leur sort 

Le siege dura onze jours. A leur capitulation, les Juifs accepterent 
toutes les conditions qui leur avaient ete dictees. Chaque chef de famille 
avait le droit d'emporter la charge d'un chameau en biens personnels. 
Avant leur depart, les Beni Nadhir detruisirent leurs maisons afm qu'elles 
ne tombent pas aux mains des Musulmans. Le Prophete incita ces 
demiers a participer aux demolitions pour montrer que ces biens ne 
suscitaient pas de convoitise de son cote. 

Les chefs des Beni Nadhir se rendirent ensuite aupres d'autres 
tribus juives de Khaibar et de Syrie, ainsi qu'aupres des Beni Qoraidha, 
qui etaient implantes a Medine afm de leur demander du secours pour 
combattre les Musulmans. Ils demanderent egalement l'aide des 
Mecquois idolatres, et une importante armee fut mise sur pied pour 
attaquer Medine. Averti des preparatifs, le Prophete ordonna de creuser 
sur les conseils d'un Persan nomme Salman, un fosse tout autour de la 
ville. Ce moyen de defense etait inconnu a l'epoque en Arabie et les 
agresseurs manifesterent leur desappointement devant un pared ouvrage 
qu'ils ne purent ni franchir, ni contoumer. 

Toutefois, les Beni Qoraidha etaient eux a Medine meme. Leur 
alliance avec les Mecquois risquait d'ouvrir une breche a l'interieur du 
systeme de defense. Le Prophete decida de depecher sur les lieux 
plusieurs detachements armes pour surveiller les approches de leurs 
quartiers et dejouer toute tentative qui pourrait leur porter prejudice. De 
plus, afm de contrer la coalition, il eut recours a un astucieux stratageme 
qui sema la discorde entre les deux allies. 

Les Mecquois decourages par le systeme de defense adopte, et 
depites par les exigences des Beni Qoraidha qui leur demandaient la 
remise de leurs enfants comme gage de leur alliance, songerent a lever le 
siege de Medine, sans avoir pu franchir le fosse (le khandaq) et sans 
pouvoir le contoumer. Leur depart devenait d’autant plus imperatif que 
les vivres commengaient a manquer, et qu’un grand vent s’etait leve, qui 
renversa leurs tentes et qu’ils interpreterent comme un mauvais presage. 
Apres leur fuite precipitee, le Prophete decida d'en finir avec la sedition. 


145 



II rassembla les Musulmans et institua le blocus des citadelles juives. Au 
bout de 25 jours, les assieges se rendirent sans condition. Un juge fut 
designe en la personne de Saad Ibn Moadh, chef de la tribu des Aouss, 
allie des Juifs et ceux-ci approuverent le choix. II etait blesse a la main 
par une fleche et le sang ne cessait de couler. Tous les protagonistes 
s’engagerent a respecter ses decisions. Et la sentence qu'il prononga fut 
implacable. Tous les hommes devaient etre mis a mort, les femmes et les 
enfants vendus comme esclaves. 

A l'annonce du jugement, ceux qui purent s'enfuirent, ne 
demanderent pas leur reste, les autres subirent les rigueurs du jugement. 
Les sources parlent de 600 a 700 executions. Les auteurs occidentaux 
dans leur grande majorite, ont eprouve un sentiment d'horreur face g un 
tel comportement et n'ont pas manque une occasion de decrier ces 
pratiques barbares. La mise a mort de plusieurs centaines d'hommes dans 
un jugement collectif n'etait qu'une mascarade pour legitimer un 
massacre injustifiable. Ce sont des arguments rassasies qui ont toujours 
ete utilises, conjointement par les Juifs et les Chretiens, afm de desservir 
la cause de l'Islam. II est cependant necessaire de rappeler que la 
sentence a ete prononcee par le propre allie des Juifs et que ceux-ci se 
sont conduits traitreusement avec la complicite des Mecquois pour 
attaquer les Musulmans, alors que la constitution de Medine qui regissait 
les relations entre les communautes proscrivait une telle alliance. 

Aussi, face au parti-pris manifeste des Occidentaux, qui ne 
s’exprime qu’a sens unique, il est utile de rememorer a ceux qui orient a 
la tuerie et qui semblent etre atteints d’amnesie, comment se sont 
comportes leurs propres prophetes, rois et pretres bibliques, c'est-a-dire 
tous ces personnages qui se reclament des religions judeo-chretiennes, 
durant leurs campagnes militaires. Cela edifiera les gens sur les moeurs 
d'alors et permettra de mieux mesurer l'attitude des uns et des autres. 

Selon la Bible, (Nombres 31), Moi'se demanda a son peuple, (les 
Israelites), d'aller punir les Madianites pour le mal qui leur avait ete fait. 
Leur oeuvre accomplie, ils vinrent rendre compte a Moi'se, au pretre 
Elazar et a d'autres chefs, des resultats de leur mission. « Qaoi, leur 
repondit Moi'se, vous avez laisse la vie aux femmes ?...Tuez toutes les 
femmes qui ont ete mariees, ainsi que tous les gargons. » Comme ses 
troupes ramenerent 32 000 filles vierges, il est logique de penser que 
Moise avait fait executer au moins autant de gargons qui etaient ses 
prisonniers et un nombre considerable de femmes. En tout, plus de cent 
mille morts. 
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Pour s'etre oppose a la traversee de son territoire par les Israelites 
sous la conduite de Moise, le roi Sihon vit son pays entierement ravage. 
Toutes ses villes ont ete detruites et mises a sac. « Et, (c'est Moise qui 
parle) nous avons extermine les hommes, les femmes et les enfants. Nous 
n'avons laisse aucun survivant. » (Deuteronome 2.34). Pour un simple 
droit de passage ! 

Poursuivant son chemin, Moise arrive dans le pays de Bachan, 
attaque son roi Og, s'empare de soixante villes fortifiees : « Nous (c'est 
encore Moise qui parle) avons completement detruit toutes les villes, 
nous avons extermine les hommes, les femmes et les enfants, comme nous 
Vavons fait pour le pays du roi Sihon de Hechebon...Nous avons pris le 
betail ainsi que tous les biens trouves dans les villes. » (Deuteronome 3. 
6). Un calcul simple permet d’estimer que les centaines de villages 
detruits, devaient abriter au mo ins 200 a 300 000 habitants, de tous ages 
et des deux sexes, qui furent massacres, jusqu’au dernier. 

Josue a ete le successeur de Moise et l'Envoye de Dieu. Lors de la 
bataille contre les Amorites, il aurait arrete le soleil au-dessus de Gabaon 
et la lune sur le Val dAyalon jusqu'a la victoire des Israelites, (Josue 10. 
13-14). II attaqua le royaume d'A'i et fit 12 000 morts. Le nombre 
d'enfants n'est pas precise mais en fonction du taux de fecondite des 
anciens peuples, leur nombre peut-etre evalue a 30 000, au moins. « Les 
Israelites massacraient leurs ennemis en pleine campagne...Lorsqu'il 
n'en resta plus un seul en vie, ils regagnerent la ville et exterminerent le 
reste de la population, les femmes et les enfants qui s'y trouvaient. Josue 
garda sa lance brandie en direction d’Ai, jusqu'a ce que toute la 
population soit decimee. » (Josue 8. 24 a 26). Auparavant, il avait pille la 
ville de Jericho dont les murailles s'ecroulerent sous le formidable cri de 
guerre pousse par les Israelites qui monterent a l'assaut regardant droit 
devant eux. «Ils exterminerent toute la population de la ville, hommes et 
femmes, enfants et vieillards. Ils tuerent meme les boeufs, les moutons et 
les anes. » (Josue 6.20). Le nombre d’habitants de la ville de Jericho a 
cette epoque est estime a 40 000 ou 50 000 personnes, dont plus de la 
moitie etaient des femmes et des enfants. Tous massacres. 

Apres avoir execute cinq rois amorites, Josue partit a la conquete 
des villes du sud. Il s'empara de la ville de Maqueda, y fit mourir son roi 
et tous ses habitants. Il n'y laissa aucun survivant. Puis ce fut au tour de 
Libna, puis Lakich, Eglon, Hebron, Debir, etc. Il conquit d'autres villes, 
d'autres regions. En tout, il vainquit trente-et-un rois. Partout les 
habitants furent massacres, ne laissant aucun survivant. (Josue 10 a 12). 
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Le Prophete Samuel regut sa mission apres Moise et Josue. Lui 
aussi battit les Philistins et les humilia. II consacra Saul qui devint roi 
d'Israel, anime de l'Esprit du Seigneur, avant de lui ordonner d'aller 
attaquer les Amalecites qui avaient barre le passage aux Israelites. Ses 
instructions etaient de « detruire complement tous leurs biens sans pitie 
et de mettre a mort tous les etres vivants, hommes, femmes, enfants, 
bebes, boeufs, moutons, chameaux et anes. Saul reunit 210 000 soldats et 
executa les ordres du Prophete Samuel a la lettre. II attaqua par surprise 
les Amalecites de Havila jusqu'a Chour a Vest de TEgypte et massacra 
toute la population. » (Samuel 15. 1 a 18). Les effectifs considerables 
engages dans ces tueries laissent penser que le nombre des morts, toutes 
categories confondues, devait etre de plusieurs dizaines ou meme 
plusieurs centaines de milliers de personnes et ceci, sans compter le 
betail ni la destruction des biens. 

Lorsque Saul s'est detoume de Lui, le Seigneur choisit David 
comme nouveau roi d'Israel et L'a anime de Son Esprit. David etait 
auparavant au service de Saul qu'il apaisait par sa musique. C'etait un 
combattant intrepide. «// battit les Moabites. II les obligea a s'etendre 
par terre et fit mourir les deux tiers d'entre eux. II battit les Syriens de 
Damas et en tua 22 000. II battit ensuite les Edomites dans la Vallee du 
Sel en leur causant 18 000 morts, et une nouvelle fois les Syriens, pres du 
Jourdain ou il tua 40 000 cavaliers. II combattit les troupes d'Absalon 
dans la foret dEphraim leur infligeant 20 000 morts et ceux qui 
perdirent la vie en foret furent plus nombreux que ceux qui moururent au 
combat. (Samuel 8. 10 a 18). « Quand David combattait le Royaume 
dEdom, le chef de son armee, Joab fit mourir tous les enfants et tous les 
hommes edomites. En effet, Joab et son armee resterent six mois a Edom 
poury massacrer les enfants et les hommes. » (Rois 1. 15-16). 

David a ete un grand roi et un grand guerrier au point que lorsqu'il 
voulut construire un Temple pour deposer le coffre de 1'Alliance, Dieu 
l'arreta en lui disant: « Ce n'estpas toi qui construiras un Temple ou Ton 
viendra M'adorer, car tu es un homme de guerre et tu as fait couler 
beaucoup de sang. » (Chroniques 28. 3) Meme le Dieu biblique fiat 
efffaye par ses « exploits » ! 

Apres David, il est necessaire d’arreter le decompte macabre des 
crimes et des carnages commis par les Israelites, selon les Livres Sacres 
du Judeo-christianisme. Non que le sujet soit epuise au contraire, la Bible 
reste foumie en faits d'armes qui defient l'imagination. Mais, les 
Musulmans rejettent ces versions qui ont ete falsifiees et alterees par les 


148 



pretres et les docteurs de la loi. Ils ne peuvent en effet concevoir que 
Dieu ordonne le massacre systematique d'enfants, de bebes, d'etres 
innocents, ou qu'il impose a Ses Elus, Sa Volonte d'executer un tel 
Commandement, que rien ne saurait justifier, dut-il emaner du Dieu 
biblique. Pour les Musulmans, Dieu est l'Etre Supreme qui inonde 
l'univers de Sa Misericorde. II interdit le carnage et le crime crapuleux. 
Le massacre d’etres innocents, d’enfants et de bebes sans defense, est un 
acte monstrueux que rien ne justifie et qui encourt la malediction divine. 

Le Prophete Mohammed que la Salut et la Benediction de Dieu 
soient repandus sur lui, a interdit le meurtre des femmes et des enfants a 
la guerre, alors meme qu'ils appartiennent au clan ennemi. Un homme 
aussi eminent, se distingue de tous les autres Prophetes, rois et pretres 
qui sont decrits dans la Bible, par son humanisme, sa magnanimite et sa 
mansuetude et ce en depit des campagnes mensongeres qui sont menees 
par les ennemis de l’lslam, pour le confondre. II savait pardonner mieux 
que quiconque dans l'adversite et encore plus dans la pleine possession 
de la puissance. Jamais il n'a ordonne, commis ou couvert l'assassinat 
gratuit d'hommes, d'enfants ou de femmes, ni detruit le betail ou jete le 
sel sur les terres pour les steriliser, pratiques couramment usitees dans la 
Bible. Meme les ennemis de l’lslam, ne peuvent invoquer de telles 
pratiques a son encontre, alors qu’ils sont si prompts au denigrement et a 
l’abjection, oubliant leur propre histoire. 

Lorsqu’il occupa militairement, mais pacifiquement La Mecque, il 
prononga une amnistie generate en faveur de ses habitants idolatres, qui 
avaient ete ses ennemis les plus redoutables, et qui s'etaient allies avec 
toutes les tribus arabes paiennes et juives, pendant plus de vingt ans pour 
le tuer et aneantir la religion musulmane. Des dix personnes condamnees 
a mort precedemment (6 hommes et 4 femmes), toutes celles qui 
solliciterent sa grace, l'obtinrent immediatement et jouirent d'une liberte 
totale. Meme Hind qui organisa l'assassinat de Hamza et devora son foie, 
et aussi l'esclave El Ouahchi qui commit le crime. Pourtant, le Prophete 
etait au faite de sa puissance, il aurait pu aneantir systematiquement les 
Mecquois et s'emparer de leurs richesses, sans aucune consequence 
facheuse. Ceux-ci n'auraient pas hesite a agir de la sorte envers lui, si 
l'occasion leur avait ete donnee. 

Cependant, Dieu Lui inspira un comportement plein de dignite et 
d'humilite. Il reunit les habitants et leur dit : « Louanges a Allah, qui a 
fait triompher Son serviteur et qui realise la promesse qu'il lui a donnee. 
En effet, Il m'avait promts de me ramener a La Mecque, Il l'a fait et II a 
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mis en deroute mes ennemis. » Puis II ajouta : «Habitants de La 
Mecque, comment dois-je agir envers vous ? » Sohail Ibn 'Amr qui etait 
paien (celui-la meme qui refusa de reconnaitre la qualite de Prophete a 
I’Envoye de Dieu), se leva et dit : « Je pense que toi, noble Qoraichite, 
issu d'une famille noble, qui reviens dans ta patrie triomphant, tu as 
I'intention de traiter avec pitie les vieillards, d'amnistier les jeunes gens, 
d'epargner les femmes et les enfants, de les gracier, de leur pardonner et 
de leur laisser la liberte. » A ces paroles, le Prophete versa de chaudes 
larmes, et les Mecquois pleurerent aussi et sangloterent. Puis il 
s ’adressa aux Mecquois : « O Mecquois ! Je vous dirai ce qu 'a dit mon 
frere Youssef (Joseph) a ses freres : « Je ne vous ferai pas de reproches 
aujourd'hui; Dieu vous pardonnera, car II est le Misericordieux d'entre 
les misericordieux. » Puis il monta sur son chameau et partit vers la 
tente qui a ete dressee pour lui. » 

Les orientalistes qui, a l'image de Maxime Rodinson et de tous les 
autres, qui sont legions, y compris au plus haut niveau des institutions 
religieuses du Judeo-christianisme, persistent a deformer la realite, et a 
inverser les roles, en continuant a taxer Mohammed de « Prophete 
arme », seraient bien inspires de retoumer aux sources de l'histoire et d'y 
puiser les enseignements qui leur font defaut, ou que par un calcul 
mesquin, ils cherchent a cacher sous le manteau d’une diversion, qui a 
ete eventee depuis longtemps. Ils verraient alors que selon l'Ancien 
Testament, les Prophetes bibliques etaient comparativement au Prophete 
Mohammed, que le Salut et la Benediction d’Allah, soient sur lui, d’une 
sauvagerie inouie, d’une barbarie inimaginable. Rien ne pouvait assouvir 
leur soif de sang. Sauf les montagnes de cadavres, de leurs ennemis et 
de leurs families exterminees, ainsi que celles de leurs animaux. 

En dehors des evenements relates par lAncien Testament, les 
exemples de massacres a grande echelle commis par les occidentaux 
foisonnent a travers l’histoire et le monde. La prise de Jerusalem par les 
croises en 1099, pour ne citer que cet exemple, cinq siecles apres 
l'avenement de l'Islam, a une epoque ou les moeurs s'etaient 
pretendument adoucies, en est une preuve flagrante. La croisade formee 
de plusieurs dizaines de milliers d'hommes accourus de l'Europe entiere a 
l'appel de predicateurs hysteriques comme Pierre l'Ermite, trouva en la 
personne du pape Urbain II, un inconditionnel fanatique et intolerant qui 
alia jusqu'a absoudre tous les peches des agresseurs passes et ceux qui 
seraient a commettre durant les croisades !!! Aureolee des benedictions 
pontificales appropriees, la « horde de la foi», ayant a sa tete le due de 
Basse Lorraine, Godefroy de Bouillon, le comte d'Edesse, Baudouin 1 er 
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Bohemond, le futur prince d'Antioche, le prince de Sicile, Tancrede, le 
comte de Toulouse, Raymond IV, le comte Hugues de Vermandois, le 
comte Etienne de Blois, Robert II, etc., en un mot, toute l'elite et la creme 
de la noblesse europeenne, assiegea la ville sainte du 7 Juin au 15 Juillet 
1099, jour malheureux de sa chute. 

Alors commenga un carnage indescriptible, une boucherie 
effroyable, qui devait durer sept jours pleins. Tout ce qui avait un souffle 
de vie fut massacre. Les atrocites commises par les « soldats du Christ», 
ainsi que les appelait l'historien Aboul Fida, depassaient l'entendement. 
« Hommes, femmes, enfants, vieillards, rien ne fut epargne. Le genocide 
fut systematique. Un bain de sang inonda la ville et les cris et les 
lamentations des Musulmans devant tant d'horreurs monterent jusqu 'au 
ciel. » LArcheveque Guillaume de Tyr qui precha la troisieme croisade 
et qui n'avait done aucune sympathie pour les Musulmans, rapporte que 
«la ville presentait en spectacle un tel carnage d'ennemis, une telle 
effusion de sang, que les vainqueurs eux-memes en furent frappes 
d'horreur et de degout. » Les sources les plus dignes de foi, parlent d’au 
moins 70 000 morts, cent fois plus que chez les Beni Qoraidha a Medine. 

Les chroniqueurs n'ont pas manque de mettre en parallele le 
comportement des « soldats du Christ» et celui des Musulmans a propos 
de la prise de Jerusalem. La Ville Sainte fut en effet occupee par ces 
demiers en Fevrier 636. « Ce jour-la, le Khalife Omar Ibn Khattab, 
compagnon du Prophete Mohammed avait fait son entree sur son celebre 
chameau blanc, tandis que lepatriarche grec de la ville sainte s'avangait 
a sa rencontre. Le Khalife avait commence par lui assurer que la vie et 
les biens de tous les habitants seraient respectes, avant de lui demander 
de lui faire visiter les lieux sacres du Christianisme. Pendant qu'ils se 
trouvaient dans VEglise de la Qyama (le Saint Sepulcre), I'heure de la 
priere etant arrivee, Omar avait demande a son hote, ou il pourrait 
etendre son tapis pour se prosterner. Le patriarche Vavait invite a se 
prosterner sur place, mais le Khalife avait repondu : « Si je le fais, les 
Musulmans voudront demain s'approprier ce lieu en disant : « Omar a 
prie ici. » Et, emportant son tapis, il etait alle s'agenouiller a I'exterieur. 
II avait vu juste, car e'est a cet endroit meme que I'on allait construire la 
mosquee qui porte son nom. Les chefs francs n'ont pas, helas cette 
magnanimite. Ils fetent leur triomphe par une tuerie indescriptible puis 
saccagent sauvagement la ville qu'ils pretendent venerer. » (Amine 
Maalouf: Les croisades vues par les Arabes). Memes vues par le diable, 
elles laisseront toujours les gens petrifies d’horreur. Parce que de telles 
pratiques sont indignes du genre humain. 
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Mais Jerusalem n'est qu'un exemple des massacres collectifs et des 
tueries organises par les Occidentaux, que ce soit dans le cadre des 
croisades, des conquetes coloniales, esclavagistes, territoriales, que des 
luttes de liberation nationales. C'est par dizaines de millions de morts, 
toutes categories confondues que se chiffrent les victimes malheureuses 
et innocentes du bellicisme occidental. Aussi les historiens qui se posent 
en redresseurs de tort, en falsifiant l'histoire universelle et en passant 
sous silences leurs propres turpitudes, doivent mediter ces 
recommandations de Jesus, puisees dans leurs propres livres sacres : 

« Ne vous posez pas en juge, avait dit Jesus, afin de ne pas etre 
juges, car c'est de la fagon dont vous jugez qu'on vous jugera, et c'est la 
mesure dont vous vous servez qui servira contre vous. Qu'as-tu a 
regarder la paille qui est dans I'ceil de ton frere ? Et la poutre qui est 
dans ton ceil, tu ne la vois pas ? Alors comment vas-tu dire a ton frere : 
« Attends, que j'ote la paille de ton ceil ? ». Mais voila, la poutre est 
dans ceil! Homme au jugement perverti, ote d'abord la poutre de ton ceil 
et alors tu verras clair pour oter la paille de I'ceil de ton frere. » 
(Matthieu 7.1 a 15). Dans la mesure ou ces propos refletent veritablement 
la situation, il semble superflu d'aj outer des commentaires. 
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L' EXPAN SION DE L'ISLAM 


Apres les Beni Qoraidha, il y eut encore trois autres expeditions 
mineures avant celle de Hodaibiya qui s'est deroulee la sixieme annee de 
l'Hegire. Le Prophete decida d'accomplir le pelerinage a La Mecque en 
compagnie de sept cents hommes desarmes pour eviter de provoquer les 
Mecquois. Arrivee a Hodaibiya, la caravane fit halte et Mohammed 
chargea son compagnon Othman Ibn Affan, d'informer les Qoraichites de 
leurs intentions pacifiques. Mais, contrairement a la tradition etablie, 
ceux-ci refuserent l'entree de la ville aux pelerins et emirent des 
conditions qui semblerent inacceptables aux Musulmans. Ils exigeaient, 
outre l'annulation du pelerinage et son report d'une annee, la conclusion 
d'une treve de dix ans et la restitution des transfuges mecquois sans 
contrepartie pour les Medinois qui ne pouvaient recuperer leurs fideles. 

A la surprise generale, le Prophete accepta les termes du traite. II fit 
meme une autre concession qui parut humiliante aux Musulmans et dont 
il a ete question, plus haut. Dans la formule liminaire du traite, Ali le 
cousin du Prophete avait ecrit : «Au Nom de Dieu, Clement et 
Misericordieux. » Sohail le negociateur mecquois s'ecria : « Nous ne 
connaissons ni le Clement, ni le Misericordieux, ecris comme nous avons 
I'habitude d'ecrire : « En Ton Nom, 6 Dieu. » Arrive a la designation des 
parties contractantes, Ali ecrivit: «Mohammed Envoye de Dieu». 
« Nous ne reconnaissons pas Mohammed comme Prophete, sans quoi 
nous ne lui aurions pas interdit l'entree de la Kaaba, ecris : 
« Mohammed, fils d’‘Abdallah. » Ali se facha et jura de ne pas rayer les 
mots litigieux. Ce fut le Prophete lui-meme qui les annula. Le traite fut 
ensuite redige dans sa forme definitive et signe par les deux parties. 

Les Musulmans etaient mecontents aussi bien de la forme que du 
contenu. Cependant, contre toute attente, le Prophete eprouva la 
satisfaction d'avoir conclu un pacte avantageux pour l’Islam. Quelque 
temps plus tard, en effet, les termes qui semblaient inacceptables aux 
fideles, commencerent a donner les fruits attendus, qui contribuerent a la 
consolidation et a l'expansion de l'lslam. Les Musulmans avaient ete 
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surtout choques par le comportement des negociateurs mecquois et deg us 
de n'avoir pu accomplir le pelerinage. Mais le Prophete avait des 
objectifs strategiques, qui s'integraient dans une politique a long terme et 
les apparentes concessions accordees, n'allaient pas tarder a jouer en 
faveur de la nouvelle religion. 

Le fait d'avoir negocie et signe un traite avec le Prophete, que le 
Salut et la Benediction d’Allah soient sur lui, equivalait a reconnaitre 
son autorite sur les Musulmans, sur les habitants de Medine et sur les 
tribus qui leur etaient infeodees, ce que les Mecquois avaient toujours 
refuse d'admettre auparavant. La treve de dix ans qui a ete decretee, fiat 
mise a profit pour renforcer l'organisation religieuse, politique et 
administrative des territoires occupes par les Musulmans. Le report du 
pelerinage loin d'etre une concession devait s'averer comme une 
demonstration de force. Ils etaient 700 hommes desarmes la premiere 
fois, ils seront 2 000 tous armes et equipes l'annee suivante. Par ailleurs, 
les Mecquois auraient a quitter la ville pendant trois jours afin de laisser 
les pelerins remplir leurs obligations, ce qui aurait ete inconcevable 
auparavant. L'accomplissement du pelerinage a une si grande echelle eut 
un impact psychologique considerable. 

La troisieme clause, d'une portee plus limitee n'avait pas eu non 
plus les effets escomptes par les idolatres. Elle faisait interdiction aux 
Musulmans de reclamer les transfiages medinois, qui se refugieraient 
aupres des idolatres mecquois. Dans ce cas, il ne pouvait s'agir que 
d'apostats et les Musulmans n'avaient que faire de cette qualite de 
traitres, sinon de les executer ainsi que l’exigeait la pratique ; ils ne 
reclamerent done pas leur recuperation. La deuxieme partie de la clause 
qui prevoyait de renvoyer a La Mecque les nouveaux convertis a l'lslam 
allait connaitre quant a elle, un denouement inattendu. Decourages par un 
tel obstacle, et plutot que de rejoindre Medine et d'etre extrades, les 
Mecquois nouvellement convertis a l’lslam, constituerent dans le desert 
une organisation «d'elements incontroles» qui s'attaquerent aux 
caravanes des idolatres qoraichites, leur menant la vie dure. 

Devant la toumure des evenements, les responsables mecquois 
demanderent une revision de la clause en question et insisterent pour que 
le Prophete prenne sous son controle ces elements qui etaient livres a 
eux-memes. Desormais, ces demiers pouvaient etre accueillis librement a 
Medine et cela a la demande de leurs ennemis ! Dans la redaction des 
clauses de style, l'amputation de la formule introductive ne changeait rien 
au fait que Dieu etait bien le Clement et le Misericordieux, et que le 
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Prophete Mohammed tout en etant le fils d’Abdallah soit egalement 
l'Envoye de Dieu. Les Mecquois devaient d'ailleurs bientot l'apprendre a 
leurs depens. Ainsi s'explique la revelation coranique qui parle « d'une 
victoire eclatante », la ou les fideles musulmans avaient cm trebucher sur 
un revers humiliant. Le Coran dit: « Nous t ’avons accorde une victoire 
eclatante, afin qu Allah te pardonne tes peches passes et futurs, qu’Il 
paracheve Sa Grace en toi et te dirige sur la voie droite. Allah te donne 
un puissant secours. C’est Lui qui a fait descendre la quietude (sakina) 
dans le coeur des croyants, afin que leur foi augmente. » (Coran. 48. 1 a 
4) Le pacte de Hodaibiya allait permettre au Prophete de passer a la 
vitesse superieure en donnant au Message coranique la resonnance 
intemationale qui lui manquait encore. La nouvelle religion venait de 
sortir de son milieu regional et etendait son emprise. L’Envoye de Dieu 
deputa huit ambassadeurs porteurs de messages personnels aupres des 
dirigeants des principaux pays de la region, pour les convier a l'lslam. 
Les sources historiques precisent qu'il s'agit de : 

1. L'Empereur byzantin d'orient Heraclius l er . 

2. Le roi sassanide Khosro II, roi de Perse. 

3. Le Negus (Nadjaschi) AI Adhkham, roi dAbyssinie. 

4. Le Gouvemeur des Coptes (Egypte), Muqauqas. 

5. Le Gouvemeur de Syrie, Harith. 

6. Le Prince du Yemama, Haudsa. 

7. Le Prince d’Oman, Djaffar Ben Djolonda. 

8. Le Gouvemeur de Bahrein. 

Les emissaries lui rapporterent des reponses differentes. Le roi 
d'Abyssinie accepta sa conversion a l'lslam. Le gouvemeur copte 
d’Egypte, repondit par une missive bienveillante mais ne renia pas le 
Christianisme. Le roi de Perse Khosro II, dechira la lettre et ordonna a 
son gouvemeur du Yemen de capturer Mohammed ou de lui ramener sa 
tete, pour avoir ose s’adresser a un personnage de son rang. II ne put 
savourer ce plaisir et fut assassine par son propre fils Kavadh-Schiroui, 
en l’an 628, qui le remplaga a la tete du royaume et annula les ordres de 
son pere. D'autres ne donnerent pas de reponse. Mais cela est tout a fait 
secondaire. L'objectif que s'est assigne le Prophete avait ete largement 
atteint. La religion musulmane etait sortie de sa coquille et partait a la 
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conquete du monde. Les premiers ambassadeurs de l'lslam avaient ouvert 
la voie a la diffusion du Message divin qui s'est realisee avec une rapidite 
extraordinaire. Quelques annees plus tard, la presque totalite de ces 
territoires, adoptaient la religion islamique. 

Comme convenu lors du traite de Hodalbiya vint le temps du 
pelerinage. Le Prophete laissa les armes et les chevaux en dehors de la 
ville mais suffisamment pres pour parer a toute eventualite. Les 
Mecquois sortirent de la cite, livree pendant trois jours aux pelerins 
musulmans, qui s'adonnerent pour la premiere fois dans l’histoire de 
l’lslam, au rituel sacre prescrit par la nouvelle religion, qui n'a pas varie 
a ce jour. Les idolatres furent impressionnes par la foi ardente des 
croyants, ce qui devait amener un peu plus tard la conversion d'hommes 
celebres comme Khalid Ibn Walid ou 'Amr Ibn El As, les deux generaux 
de l’lslam, consideres comme les meilleurs strateges de l’epoque, qui 
furent les artisans de grandes victoires. Apres avoir effectue le « petit 
pelerinage » ou « Omrat el Qada » qui a lieu en dehors de la periode 
traditionnelle du grand pelerinage appele «Hadj», les Musulmans 
quitterent la Mecque comme convenu et les idolatres reprirent possession 
des lieux sacres. 

Au cours de la huitieme annee de l'Hegire, il y eut plusieurs 
expeditions avant celle de Mou'ta qui mit aux prises un contingent de 
1'armee musulmane et une armee chretienne composee dArabes 
ghassanides et de Byzantins. Les effectifs de 1'armee chretienne etaient 
considerables. Les chroniqueurs parlent de 100 a 200 000 combattants 
contre 3 000 guerriers pour les Musulmans. Malgre l’enorme disparite 
des forces, le combat s'engagea en territoire ennemi. Zaid, l’ancien 
esclave et fils adoptif du Prophete, qui commandait le detachement ainsi 
que ses deux adjoints furent tues de meme que nombre d'autres 
Musulmans. Khalid Ibn Walid, que le Prophete avait sumomme « L'Epee 
de Dieu » et qui avait ete la cause de la defaite des Musulmans a Ohod, 
lorsqu’il etait encore idolatre, prit le commandement, reorganisa ses 
troupes et lan?a une offensive. Cependant, les forces adverses etaient 
trop nombreuses. Les Musulmans durent decocher et revenir a Medine. II 
est interessant de signaler que dans les instructions qu'il leur avait 
donnees avant le depart, le Prophete recommanda a ses troupes 
d'epargner les enfants, les femmes, les vieillards ainsi que les moines et 
de menager les maisons, les cultures et les arbres. Une attitude a mettre 
en parallele avec les faits d’armes bibliques et les conquetes coloniales et 
les consequences a tirer d’un tel enseignement. 
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Au retour de cette expedition, le Prophete entreprit les preparatifs 
afm de delivrer La Mecque de l’idolatrie. Le traite qui regissait les 
relations entre les Musulmans et les Qoraichites venait en effet d'etre 
rompu a l’initiative de ces demiers et les Musulmans n'etaient plus tenus 
de respecter des engagements devenus caducs. Une armee de 10 000 
combattants fut mise sur pied. Elle etait commandee par les meilleurs 
generaux et avait a sa tete le Prophete en personne. Elle arriva en vue de 
La Mecque au mois de Ramadhan (Janvier 630). Son importance jeta le 
desarroi dans le coeur des idolatres. Ils depecherent Abou Sofiane pour 
tenter une ultime demarche et retarder une echeance, qui a van gait a 
grands pas. Elle fut vouee bien evidemment a l'echec. II ne restait plus a 
ce dernier qu'une seule chance de sauver la situation et sa propre vie : se 
convertir a l'lslam. Et la, il a du certainement sentir tout le poids de la 
Clemence et de la Misericorde que ses agents avaient era denier au 
Seigneur de l’univers, lors de la conclusion du traite de Hoda'fbiya par ses 
sbires. C'est de par ces nobles vertus propres a la religion musulmane que 
lui furent pardonnes et sa rebellion contre l'lslam, durant vingt ans, et 
tous les crimes dont il etait tenu responsable en sa qualite de chef 
mecquois des idolatres. 

Le Prophete alia encore plus loin dans la mansuetude et annonga 
que quiconque se refugierait dans la demeure d'Abou Sofiane serait en 
securite. Comme ses ennemis etaient trap nombreux pour tenir dans la 
maison de ce dernier, il ajouta : « Celui qui se refugiera dans la Maison 
Sacree de la Kaaba, sera en securite et celui qui jettera ses armes et 
s'enfermera chez lui sera aussi en securite. » Ainsi, alors qu'il etait 
puissant, victorieux et que rien ne pouvait lui resister, il offrit avec son 
coeur la securite et la paix a ses ennemis. Une grandeur d'ame et une 
noblesse de comportement, inconnue dans l’histoire de l’humanite, tant 
ancienne que contemporaine, aussi bien en Orient qu’en Occident! 

Les Mecquois se concerterent pour arreter une ligne de conduite. 
Finalement et en depit des renforts de leurs confederes ils estimerent 
qu'ils n'etaient pas en mesure de s'opposer aux Musulmans et 
s'enfermerent dans leurs demeures, afm d’avoir la vie sauve. Le Prophete 
divisa ses troupes en plusieurs unites et investit la ville des quatre cotes a 
la fois. Une faible resistance d'irreductibles se manifesta, mais elle fut 
vite reduite au silence. Il s'avanga vers le Temple Sacre de la Kaaba et fit 
son entree solennelle le 20 du mois de Ramadhan. Il etait monte sur une 
chamelle et ne cessait de se prostemer en signe d'humilite et en hommage 
a la Gloire d’Allah, le Seigneur et le Createur de l’univers. 
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Les idoles qui encombraient la Maison Sacree furent enlevees et 
brisees. Les sources historiques parlent de 360 statues, dont la plus 
grande par ses dimensions et aussi la plus veneree Hobal, fut projetee a 
terre et placee devant le seuil de la Kaaba, afin que ceux qui penetrent 
dans le Temple, puissent la fouler aux pieds et demontrer son inanite. 
Les Mecquois, du moins ceux qui etaient encore habites par l'idolatrie 
n'en revenaient pas de voir leurs dieux abattus, detruits, pulverises et 
utilises comme marchepieds par les pelerins musulmans. II est evident 
qu'au fond de leurs coeurs, nombre de polytheistes endurcis ne s'etaient 
pas prives d'appeler de tous leurs voeux quelque calamite vengeresse, 
pour punir ces demiers de leur ignoble forfait. Mais rien ne se passa. 
Figees dans leur etemelle stupidite, les statues etaient ecrasees, broyees, 
aneanties par ces hommes nouveaux qui vouaient un culte unique a 
Allah, le Seigneur et Createur de l'Univers. Et, chaque fois qu'une idole 
etait delogee de son socle et s'abimait a terre, un cri sortait des milliers 
de poitrines reunies autour de la Maison Sacree : « Allahou Akbar !», 
(Dieu est le Plus Grand !). 

Lorsque la Kaaba fut debarrassee des vestiges de l’idolatrie qui 
l'encombraient et des representations profanes, le Prophete Mohammed, 
que le Salut et la Benediction d’Allah, soient sur lui, entra et accomplit 
une priere dediee a la Gloire d’Allah. Puis apres avoir prononce les 
louanges d’usage, a Son intention, il s'adressa a la foule anxieuse et 
apeuree qui s’etait massee, en pronongant cette formule desormais 
celebre : « Habitants de la Mecque, comment dois-je agir envers vous ? » 

La suite de ce discours a ete developpee plus haut, lorsque Sohail 
Ibn 'Amr qui etait encore idolatre, se leva et dit : « Je pense que toi qui 
est un noble Qoraichite, issu d'une famille noble, qui reviens dans ta 
patrie triomphant de tes compatriotes, tu as I'intention de trader avec 
pitie les vieillards, d'amnistier les jeunes gens, d'epargner les femmes et 
les enfants, de les gracier tous, de leur pardonner et de leur laisser la 
liberte. » Apres son pardon, le Prophete regagna sa tente. 

Le lendemain et pendant trois jours, les Mecquois vinrent 
prononcer la formule de foi et preter serment d’allegeance et de fidelite 
devant le Prophete. Cette formule consiste a dire : « II n ’existe aucun 
autre dieu en dehors d Allah et Mohammed est Son Prophete. » Puis, de 
petites expeditions furent lancees contre les tribus environnantes pour 
obtenir leur soumission. C'est au cours de l'une d'elles que furent detruits 
les sanctuaires consacres aux deux autres idoles venerees par les Arabes 
idolatres: Manat et Al'Ozza. 
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Apres avoir delimite le perimetre du territoire sacre de La Mecque, 
le Prophete fut informe qu’une menace militaire se profilait a quelques 
deux ou trois jours de marche, a l'Est. II s'agissait d'une coalition formee 
par les tribus des Beni Hawazin, des Beni Hillal et des Thaqif qui 
parvinrent a lever une armee composee de 30 000 guerriers, qui se 
disposaient a passer a l’attaque. Le Prophete prit les devants et partit a 
leur rencontre a la tete d’une troupe de 12 000 combattants. Le 30 
Janvier 630, ils arriverent a Honai'n et fiirent impressionnes par l'enorme 
masse humaine qui se presentait devant eux. Leur chef avait en effet 
decide de faire suivre les guerriers par les femmes, les enfants et leurs 
troupeaux de betail. Le tout constituait une mer qui ondulait et ondoyait 
sous le soleil, a perte de vue. Des le debut de Faction, les Musulmans 
eprouverent les pires difficultes face a cette multitude et nombre d’entre 
eux fiirent tues ou blesses. D'autres s'enfuirent. Mais le Prophete qui 
etait entoure de ses fideles, fut stoi'que et tint bon. 

Dans le desordre indescriptible des combats, il reussit a rallier une 
partie de son armee en pleine deconfiture et langa des charges furieuses 
et repetees contre le corps principal de l'armee ennemie, jusqu’a rompre 
leurs rangs et desorganiser leur systeme de defense. Ce fut alors une 
panique generale parmi leurs troupes. Les combattants s'enfuirent de tous 
les cotes, abandonnant leurs femmes et leurs enfants, leurs troupeaux et 
leurs biens, pour se refugier a Tai'f, ville fortifiee. Cette meme ville dont 
les habitants, chasserent le Prophete au debut de son apostolat, lorsqu’il 
est venu chercher protection. 

La ville fut assiegee durant vingt-cinq jours par les troupes 
musulmanes, mais refusa de se rendre. Les Musulmans se retirerent 
alors, non sans ramener avec eux, en guise de butin, les families des 
vaincus et un butin considerable. Constatant qu'ils avaient tout perdu 
dans les combats, ces demiers se convertirent a l'lslam et vinrent 
reclamer leurs families. Ils savaient qu’il ne leur restait que ce moyen 
pour echapper a un sort qui aurait pu etre autrement plus dramatique. 
Apres leur conversion, leurs biens et leurs families leur fiirent restitues, 
et ils fiirent libres de leur personne. La defaite des Hawazin mit un terme, 
du moins en Arabie, aux grandes concentrations guerrieres agressives. 
C’est aussi a Taif que fut detruite, l’autre idole, appelee A1 Lat. 

Puis, le Prophete effectua une visite en etat penitentiel des lieux 
saints de La Mecque avant de retoumer a Medine, la ville qui lui avait 
offert Thospitalite a ses debuts. La, il apprit que les Ghassanides (Arabes 
chretiens) se preparaient a nouveau a la guerre et menagaient leur 
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securite. En pleine chaleur d’ete, il organisa une expedition de 30 000 
hommes et se rendit a Tabouk, a 600 kilometres au nord, aux confms de 
la frontiere syrienne. II ne rencontra pas 1'armee byzantine et etablit son 
campement sur place. Les tribus d'alentour, impressionnees par le 
deployment de forces, vinrent preter des serments d'allegeance et le 
Prophete leur delivra des lettres de paix, qui leur assuraient la securite et 
la protection des troupes musulmanes. 

Apres quelques semaines de halte, il retouma a Medine. Desormais 
son autorite et son influence s'exergaient pratiquement sur toute l'Arabie 
et sur une partie des territoires environnants. Des coins les plus recules 
de la peninsule, des delegations de tribus se pressaient a Medine pour se 
convertir, etablir des alliances et solliciter la securite. Une nouvelle ere 
venait de commencer dans la region. Elle allait s'etendre sur une partie 
notable du monde. Le Prophete reorganisa 1'administration et nomma des 
agents pour son fonctionnement. Durant la neuvieme annee de l'Hegire, il 
interdit aux pai'ens, aux idolatres et aux incroyants, de s'approcher de la 
Maison Sacree. L'annee suivante, il decida d'accomplir le pelerinage 
(Hadj) a la Kaaba, a 1’occasion de l’A'fd el Adha. L'evenement eut un tel 
retentissement qu'il regroupa 140 000 personnes. 

Mohammed se presenta en etat d'ihram (sacralisation) a La Mecque 
monte sur une chamelle blanche, en repetant la formule suivante : « Me 
void a Toi, 6 Allah ! Me void venant a Toi. Tu n'aspas d'associe. A Toi 
Seul les Louanges, I'Adoration, I'Autorite Supremes. » Puis il executa les 
differents rites avant de se rendre au Djebel Rahma, a Arafat et de 
prononcer son discours d'adieu. Il rappela les principes fondamentaux du 
Coran, exhorta les pelerins a s'y conformer en toutes circonstances et les 
invita a transmettre le message aux contrees eloignees et aux generations 
futures. A chaque recommandation, il s'arretait et posait la question 
suivante : «Ai-je communique le message ? « Oui, repondait la foule 
emue aux larmes. »Il reprenait: « O Allah, Sois en temoin !» 

Quand il eut termine son discours, le vendredi 9 Dou l'Hidja, il 
descendit dans la vallee sur le dos de sa monture ; alors il regut la 
demiere et ultime revelation qui devait mettre un terme au Coran et clore 
definitivement le cycle des religions divines et des Envoyes de Dieu, a 
destination de l’humanite. Desormais, jamais plus un Elu de Dieu, 
n’apparaitra sur terre pour s’adresser au genre humain et communiquer 
un Message divin. L’ere des revelations divines qui debuta avec Adam, 
venait de prendre fin, avec le Prophete Mohammed, le sceau des 
Messagers de Dieu, que le Salut et la Benediction d’Allah soient sur lui. 
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La chamelle ploya sous le poids de l’ultime revelation et allongea sa tete 
sur le sol en signe de soumission. (C’est Dieu qui parle) : « Aujourd'hui, 
J'ai paracheve votre religion, Je vous ai combles de la Plenitude de Ma 
Grace etJ'agreepour vous I'lslam comme religion. ». (Coran 5. 3) Ainsi 
prit fin la revelation coranique. 

Le dernier pelerinage est connu sous le nom de Pelerinage d'adieu, 
parce que le Prophete, qui recevait la visite de l’Ange Gabriel, une fois 
par an, pour lui faire reciter le Coran, afm de valider son authenticity, 
exigea cette annee une double recitation, signe qu’il ne reparaitrait plus 
et que desormais le Livre Sacre etait a l’abri de toute alteration, d’autant 
qu’il avait ete deja consigne integralement par ecrit, sous le controle du 
Prophete. Des lors, celui-ci etait conscient qu’il s’agissait de sa demiere 
annee. Quelques jours plus tard, il quitta La Mecque qu'il ne devait 
jamais plus revoir. Ses forces commengaient a decliner, il etait souvent 
souffrant. Pendant vingt-trois ans, temps que dura la transmission du 
Message coranique, il subit des epreuves epuisantes, harassantes. Au 
mois de Moharrem de la 1 l eme annee de l'Hegire sa maladie s'aggrava. Il 
se plaignait de violents maux de tete. 

Profitant de la situation, quelques mystificateurs se prevalant de la 
qualite d'envoyes de Dieu, firent leur apparition et essayerent de gagner a 
leur cause la population. Les trois principaux usurpateurs furent: 

- Aswad, qui apparut au Yemen. Il faisait des tours de 
prestidigitation et incitait ses disciples a refuser le paiement de la zakat. 

- Mossai'lima du Yemama. Il dispensa ses adeptes de la priere, 
autorisa la consommation des boissons alcoolisees et introduisit la 
pratique de la liberte sexuelle. 

- Tolai’ha de la tribu des Beni Assad. Il exempta ses fideles de 
l'obligation de la priere et du jeune. 

Malgre les allegements et les facilites qu’ils accorderent a leurs 
adeptes, tous les faux prophetes furent elimines, victimes expiatoires de 
leur imposture. Quand fetat de sante de Mohammed s'aggrava, il 
emmenagea chez sa femme Ai'cha, la fille de son fidele ami Abou Bakr. 
Il avait une forte fievre et etait allonge. Il demanda a ce dernier de 
presider la priere a sa place car il n'etait plus en mesure de le faire. Le 
sixieme jour du mois de Rabi' el Aouel, se sentant un peu mieux, il se 
rendit a la mosquee et pronon?a son dernier sermon. « Si la mort est une 
necessite, dit-il, il existe apres elle, un jour de justice oil les hommes 
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feront des reclamations les uns les autres. Les puissants de la terre 
reclameront contre les faibles et ceux-ci contre les grands. II n'y aura de 
faveurs ni pour moi ni pour personne. Maintenant que je suis encore 
parmi vous, reclamez-moi votre du. Si j'ai frappe quelqu'un, void mon 
dos, qu'il exerce la loi du talion. Si j'ai offense quelqu'un, void mon 
honneur, qu'il en tire vengeance. Si j'ai pris le bien de quelqu'un, qu'il le 
reprenne. Purifiez-moi aujourd’hui de toute injustice afin que je puisse 
comparaitre devant Allah, sans blame et sans reproche envers 
personne. » 

Les assistants repondaient emus : « O Prophete, nous sommes 
nous-memes tes debiteurs !» Ensuite il regagna sa demeure. II etait de 
plus en plus malade. Quelques jours passerent et son mal ne cessait 
d'empirer. Comme il ne pouvait plus se tenir assis, il posa la tete sur les 
genoux de sa femme. Il transpirait beaucoup et ne cessait de repeter a 
voix basse : «Il n y a aucun dieu en dehors d’Allah Lui-meme. Il dit 
encore : « Quelle agonie dans la mort!». Puis il murmura: «Avec le 
compagnon le plus haut. » Il ouvrit la bouche, la referma et rendit fame, 
le lundi 12 du mois de Rabi' et Aouel. (Juin 632). Ce fut la stupefaction 
chez les Musulmans qui refiisaient de croire que le Prophete de Dieu etait 
mort. La foule se rassembla devant sa demeure. Abou Bakr dut intervenir 
energiquement afin de dissiper les doutes et prononga ces paroles 
historiques : « O Musulmans, Mohammed a quitte ce monde. Que ceux 
qui adoraient Mohammed sachent qu'il est mort, mais que ceux qui 
adorent Dieu, sachent qu'il est Vivant et ne meurt jamais. » 

La foule accepta alors la realite dans une profonde emotion. Le 
Prophete fut enterre a l'emplacement meme ou il rendit le dernier soupir, 
la ou se trouve maintenant la grande mosquee de Medine. Ainsi, 
s'eteignit l'homme le plus admire et le plus controverse de tous les temps. 
Admire par ceux qui font cotoye durant toute la vie et pris comme gages, 
sa sincerite, sa loyaute, son courage, son desinteressement, sa foi 
inebranlable et son integrity absolue qui plaident en faveur de 
l'authenticite absolue de sa Mission prophetique. Controverse par ceux 
qui avaient a lui opposer des ressentiments injustifies dont la conscience 
a ete forgee dans les tenebres du Moyen Age, et qui sont eux-memes en 
manque de reconnaissance divine. Et dominant les problemes 
conjoncturels, la Parole d’Allah Unique et Tout-puissant, preservee dans 
le Coran Sacre, restera a jamais le temoin solennel qui jugera entre les 
hommes le Jour de la Resurrection, afm que chacun regoive son du, en 
bien ou en mal, sans que personne ne soit lese. 


162 



LE CORAN EST-IL UNE IMITATION DE LA BIBLE ? 


Dans leur majorite, les orientalistes rejettent l'idee de l'origine 
divine du Coran Sacre. Sans quoi, comme le reconnait fort a propos 
Maxime Rodinson, ils se seraient convertis a cette religion qui se pretend 
authentique. Manifestement, ils ignorent qu’il n’est pas donne a tout le 
monde d’etre agree par le Seigneur de l’univers. C’est une Grace que Lui 
Seul est en mesure d’accorder a Ses serviteurs meritants. II ne saurait 
conceder une telle faveur, a ceux qui denigrent la religion qu’Il lui a plu 
d’eriger en valeur universelle ainsi que son Prophete qui a ete distingue 
et honore parmi tout le genre humain. 

Les etemels diffamateurs qui s’astreignent a denaturer le Coran 
sont plus a plaindre qu’a blamer de leur aveuglement. Le jour venu ils 
subiront les consequences de leur fourvoiement, alors qu’aucun etre dans 
l’univers ne pourra les secourir ou alleger leurs souffrances. Ils jugent le 
Coran et lTslam a l’aune de leur ignorance tout en se prevalant d’etre 
les detenteurs de la science et de la clairvoyance. Aussi quoi de plus 
normal que les verdicts qu’ils emettent ressemblent plus a un fatras de 
niaiseries, qu’a un trait de genie. Des lors, il n’y a pas a s’etonner a ce 
que leurs positions s’opposent regulierement a celles des Musulmans, car 
leur fa?on de juger est biaisee, et ne repose sur aucune certitude. Elle est 
le fruit de speculations deleteres, dont l’objectif est de preserver des 
interets acquis, qu’ils croient etemels, mais qui s’avereront illusoires. 

Ces prejuges sont le produit d’un imaginaire aigri par les succes de 
cette religion, d’autant que leurs croyances prennent eau de toutes parts, 
et qu’ils sont impuissants a redresser la barre de leur bateau qui s’en va a 
la derive. Malgre tout, ce serait un aveu de faiblesse de ne pas les prendre 
en consideration et de ne pas les refuter avec les arguments appropries. 
Car les subterfuges utilises ne brillent pas par leurs qualites et restent 
vulnerables a la verite lorsqu’elle s’exprime sereinement; ils fmiront par 
s’evanouir parce qu’ils sont derisoires avant de se retoumer contre ceux 
qui ont en font un usage inapproprie. 
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Pour ces eminents specialistes, tout ce qui conceme la religion 
musulmane est a mettre dans le meme sac de la refutation. Aussi, non 
seulement l’iHettrisme du Prophete leur parait derisoire et sans 
fondement, mais d’aucuns sont convaincus qu’il etait au contraire, un 
grand erudit et qu’il s’est inspire de la Bible pour rediger « son » Coran 
et fonder « sa religion ». Les Musulmans ont d’ailleurs longtemps ete 
appeles les mahometans, pour signifier que leurs croyances ne remontent 
pas au Seigneur de l’univers et qu’elles ont ete inspirees par le Prophete 
afm d’instituer un culte personnel. Mais les versions qui different entre 
elles sont la preuve qu’aucune n’est fondee ; elles denotent au contraire 
les derives intellectuelles et spirituelles de leurs auteurs. Les 
« specialistes en sciences musulmanes » se divisent en quatre ecoles 
differentes, que voici: 

1. Les auteurs les plus nombreux pretendent que le Prophete aurait 
pris connaissance personnellement de la Bible, dans certains milieux de 
l'Arabie. II aurait modele le Coran a partir du materiel ainsi recueilli en 
faisant taire ses sources pour faire accroire qu’il etait d'origine divine, et 
par consequent, exempt d’erreur....a l’image de la Bible ! 

2. D’autres orientalistes ont refute ce point de vue. Ils estiment qu'il 
n'y a aucune raison de douter de la bonne foi du Prophete qui a toujours 
avoue avec Constance son incapacity a lire ou a ecrire. La seule 
hypothese susceptible d’explique la provenance, la nature et la substance 
de son livre, reste celle d'une tradition orale qui serait parvenue a ses 
oreilles par l'intermediaire de mysterieux personnages qui ont ete plus ou 
moins identifies, et dont les noms figurent plus bas. 

3. Pour les plus originaux, le Prophete avait l'impression de 
recevoir des revelations exterieures alors qu'en realite tout ce qu'il avait 
attribue a l'Ange Gabriel etait le produit d’un subconscient qui 
bouillonnait sous l’effet de son obsession spirituelle maladive. Les soi- 
disant communications extemes ne sont que le resultat d'une illusion qui 
a ete habilement exploitee par l'interesse. 

4. Enfin, il y a la categorie des inclassifiables, des fourre-tout; 
ceux qui misent sur plusieurs tableaux a la fois et qui dans leur febrilite 
ramassent tout ce qu'ils trouvent sur leur chemin. Le moindre argument 
est bon a prendre, pourvu qu’il s’eloigne de la these d’un Coran revele 
par Dieu et qu’il confirme la version d’un ouvrage congu par le Prophete 
de l’lslam. Le point commun a tous ces chercheurs est leur volonte de 
parvenir a un resultat, quel qu’il soit, pourvu qu’il ne corrobore pas la 
version officielle, qui est celle de la provenance divine. 
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Afm de mettre a l’epreuve ces differentes hypotheses, il s’agit de 
les confronter a la realite historique et d’examiner les elements qui ont pu 
influer sur le Prophete Mohammed, au point de l'amener a creer une 
nouvelle religion glorieuse qui est connue pour son inalterabilite et son 
immuabilite. Les conclusions qui se degageront, repondront aux voeux 
combien chers de tous ceux qui considered le Coran comme un message 
emprunte de la Bible ou d’autres ouvrages, et voient le Prophete sous les 
traits d'un imposteur ou d’un magicien. Mais, il n’y a pas lieu d’anticiper 
le resultat de ces investigations. 

Avant tout, puisque selon l'hypothese la plus courante, le Prophete 
serait un fin lettre, un erudit et un fin connaisseur de la Bible, il devient 
imperatif de connaitre, meme superficiellement et dans ses grandes 
lignes, ce qu'est cet ouvrage sacre, et quelles facilites il pouvait offrir a 
d'eventuels fondateurs de religion. Puisque de nombreux simulateurs 
s’ont s’en effectivement inspires, pour esperer se faire une place au 
soleil, mais ils n’ont reussi qu’a creuser leur tombe. 

La Bible que le Prophete aurait etudiee est le recueil des textes 
sacres des religions juive et chretienne. On distingue la Bible Juive (ou 
Ancien Testament) ecrite en hebreu ancien (archaique) avec quelques 
parties en arameen qui etait la langue semitique repandue en Syrie, en 
Palestine et en Egypte et la Bible chretienne, qui s’est inspiree de la 
Bible juive et qui a ete redigee en grec et en latin. La Bible juive aurait 
ete revelee et redigee tout au long d'une periode de neuf siecles, 
s'etendant du 11 eme au 2 eme siecle avant l'ere chretienne. Le canon se fixa 
a partir du 5 eme siecle avant l'ere chretienne, et defmitivement vers 90-95, 
lors du synode de Jamnia, en Palestine. 

Entre le 6 eme et le 12 eme siecle, des docteurs juifs (Massoretes) 
etablirent une revision critique de ces textes et inventerent les signes 
vocalistiques qui n'existaient pas auparavant, tout comme pour la langue 
arabe, et le travail fut acheve vers 900-930. Il s’est ainsi ecoule douze 
siecles, entre les premiers textes et l'adoption definitive de la Bible, et 
environ huit siecles entre celui-ci et la version des Massoretes. La Bible 
juive comprend 39 Livres divises en trois parties. Ce sont: La Loi (Torah 
ou Pentateuque), les Prophetes (Nebiim) et les Ecrits (Ketoubin). 

En plus de la Bible hebraique, les Juifs de l'Antiquite utilisaient une 
version grecque, notablement differente, qui a ete elaboree a Alexandrie 
sur l'ordre du roi d’Egypte, Ptolemee II (283-246 avant l'ere chretienne), 
connue sous le nom de Traduction des Septante. Cette Bible comporte 
une addition de plusieurs Livres qui n'existent pas dans les versions 
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massoretiques. Ainsi les Israelites de l’epoque possedaient deux Bibles 
differentes entre elles, l’une en hebreu qui etait utilisee par les Israelites 
de Palestine et 1’autre, qui est une traduction grecque et une adaptation de 
la premiere, qui etait en usage chez les Juifs d’Alexandrie, qui avaient 
perdu l’usage de l’hebreu. Le terme de septante, qui signifie soixante-dix 
en realite, a ete ensuite transforme en soixante-douze, pour les besoins 
d’une cause qui avait besoin d’etre serieusement etayee. II vient d’une 
legende selon laquelle 72 traducteurs, six membres de chacune des 12 
tribus d’Israel auraient travaille isolement, dans autant de cellules, 
pendant 72 jours. A la fin, de leurs travaux, ils auraient constate que les 
72 versions etaient identiques entre elles ! Un veritable miracle ! II est 
vrai qu’a l’epoque les prodiges existaient a profusion et a chaque coin de 
rue, aussi chacun pouvait les utiliser a sa convenance. 

La Bible chretienne est formee quant a elle, de l'Ancien Testament 
et du Nouveau Testament. Etant donne que le Christianisme se developpa 
surtout dans les milieux parlant le grec, c'est tout naturellement la Bible 
grecque des Septante qui fut adoptee par les premieres generations 
chretiennes et qui differait deja de le Bible juive ! Cet usage fut 
officiellement reconnu par l'Eglise romaine au 4 eme siecle, puis confirme 
lors du 19 eme Concile oecumenique de Trente en 1546, qui consacra la 
Vulgate pour la Bible catholique. 

L’Eglise catholique, comprend la Bible grecque, ainsi que les 
livres deuterocanoniques, qui n'ont ete consideres comme canoniques 
qu'apres les autres, tels Judith, Tobie, les Livres des Macchabes, la 
sagesse de Salomon, etc. L'Eglise protestante, ne reconnait pas les livres 
deuterocanoniques qui sont consideres comme apocryphes. Ils ont figure 
en appendice dans les editions bibliques jusqu'au 19 eme siecle, sans 
jamais faire autorite en matiere de foi. Quant aux Eglises orthodoxes, 
elles n'ont pris aucune decision officielle a leurs propos, mais les incluent 
dans leurs editions de la Bible. 

Le Texte de l'Ancien Testament a une longue histoire dont bien des 
moments restent encore obscurs. II n’existe aucun document original, 
mais seulement des copies de copies, les manuscrits. La plus ancienne 
copie complete de l'Ancien Testament hebreu date du debut du ll eme 
siecle de l'epoque chretienne. Elle reproduit un texte traditionnel de 
quelques siecles plus tot. C’est dire quelle authenticity il faut accorder a 
des textes, depuis longtemps disparus et qui ont ete reconstitues de 
memo ire par des auteurs inconnus. Vers la fin du premier siecle, le texte 
de l'Ancien Testament avait beneficie du travail d'un groupe de savants, 
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les Maitres de la Loi, qui apres avoir constate des differences entre les 
manuscrits, firent detruire les versions qui n’etaient pas conformes au 
texte qui a ete retenu et officialise pour l’exercice du culte. Un consensus 
a fini par prendre forme, autour de cette version et les opposants furent 
deboutes de leurs revendications qui consistaient a soumettre le 
document a une critique constructive. Bien entendu, le pouvoir en place 
fit detruire toutes les copies qui n’etaient pas conformes a leurs textes. 

La deuxieme serie de livres de la Bible chretienne est constitute par 
le Nouveau Testament. Ces textes tous rediges en grec, (certaines sources 
pretendent que seuls trois Evangiles le furent dans cette langue, alors que 
la quatrieme l’aurait ete en hebreu) ont ete ecrits entre les annees 30 et 
150 voire 200, de l'ere chretienne. Ils sont au nombre de 27, comprenant 
les quatre Evangiles (selon Matthieu, Marc, Luc et Jean), les Actes des 
Apotres, treize lettres de 1'Apotre Paul, un ecrit anonyme appele « lettre 
aux Hebreux » sept lettres plus courtes dites catholiques (universelles) et 
un livre de visions, l'Apocalypse de Jean. 

L’Evangile a lui aussi son histoire propre ; le Christ, qui etait juif, 
(de meme que sa mere, la Vierge Marie), ne connaissait pas la langue 
grecque et il n’est jamais sorti de Palestine. II s’exprimait en arameen, la 
langue parlee de l’epoque qui est proche de l’hebreu. Aussi son Evangile 
originel ne pouvait etre revele que dans sa langue natale. Cependant, 
comme son texte n’a jamais ete retrouve, les Evangelistes effectuerent 
des reconstitutions, en langue grecque, selon une tradition orale qui est 
loin d’etre un gage d’authenticite. Actuellement, il existe des dizaines 
d’Evangiles differents, mais seuls quatre d’entre eux sont consideres 
comme canoniques, c’est-a-dire reconnus comme faisant foi, alors que 
les autres sont apocryphes et rejetes par l’Eglise chretienne. 

Si les Evangiles canoniques sont reconnus comme « faisant foi», 
ils ne beneficient pas de la meme assurance, quant a leur authenticite, 
puisque seul EEvangile revele par le Christ Jesus, pouvait se vanter 
d’un tel privilege. Or, il n’a jamais ete decouvert et certaines sources 
pretendent qu’il n’a pas existe et que Jesus s’exprimait en fonction des 
circonstances et des evenements et improvisait souvent. Mais, l’lslam 
refute la position de l’Eglise, car il est incroyable de penser qu’Abraham, 
Moi'se, David, le Prophete Mohammed ont tous ete destinataires d’un 
Enseignement divin sous forme de message, et que le Christ n’ait pu 
beneficier d’une telle attention. Aussi faute de disposer de 1’original, 
l’Eglise chretienne s’est rabattue sur les traductions grecques, qui sont 
d’ailleurs non seulement differentes entre elles, mais aussi et a plus 


167 



forte raison avec les Evangiles apocryphes qui sont de loin les plus 
nombreux. Sans compter que leur probable divergence avec l’Evangile 
de Jesus, qui n’a jamais ete retrouve ne fait aucun doute. 

Par consequent la tradition communement admise selon laquelle, 
aussi bien la Bible juive, que la Bible chretienne, comprenant V Ancien et 
le Nouveau Testament, sont d’origine divine « mot pour mot», est une 
expression destinee surtout a conforter la foi des fideles, car elle est 
completement erronee et inexacte. Historiquement et spirituellement. Ni 
la Bible juive, ni la Bible chretienne, ni les Evangiles, ne sont des textes 
authentiques emanant de Dieu. Ce sont des reconstitutions ou les 
obligations religieuses ont pris le pas sur les considerations historiques, 
qui sont la garantie de leur authenticite. Elies ont ete traduites par la suite 
en de nombreuses langues et tout le monde sait que la traduction est loin 
d’etre une science exacte. Mais, avec le temps, les cliches et les prejuges 
ont fmi par s’imposer d’autant que les structures religieuses, tant juives 
que chretiennes, ne possedent pas d’autres modeles de reference pour 
s’affirmer et se demarquer des autres croyances. 

A T image de 1'Ancien Testament, le Canon du Nouveau 
Testament s'est constitue lui aussi par etapes. Le premier groupe d'ecrits 
reconnus comme faisant autorite pour la foi est l'ensemble des lettres de 
Paul, auxquelles succederent les Evangiles et les Actes. Ce n'est que plus 
tard et non sans discussions que furent admis des ecrits, comme la lettre 
aux Hebreux, celle de Jacques, la seconde de Pierre, la lettre de Jude et 
l'Apocalypse. L'usage de tous ces livres pour la lecture publique lors du 
culte Emit par prevaloir sur celui d'autres ecrits, qui furent ecartes parce 
qu'on ne pouvait garantir qu'ils provenaient des Apotres. (La Bible en 
frangais courant. Alliance biblique universelle). 

A leur tour, les Actes des Apotres ont ete rediges directement en 
langue grecque, par consequent, ils ne peuvent etre d’emanation divine, 
meme s’ils pretendent le contraire. La langue grecque n’a jamais ete 
utilisee pour vehiculer de messages divins. Seuls l’Hebreu, l’Arameen et 
l’Arabe, qui sont toutes trois des langues semitiques, remontant a Sem, 
Fils de Noe, ont ete employees, en raison de leur eminence. D’lssac au 
Christ Jesus, tous les prophetes bibliques se sont exprimes en hebreu, en 
arameen, puis par la suite c’est la langue arabe qui prit la releve jusqu’a 
la fin des temps. 

En dehors des livres composant 1'Ancien Testament et le Nouveau 
Testament canoniques, il existe des dizaines d'autres textes sacres qui 
sont consideres comme apocryphes par les autorites religieuses et qui, de 
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ce fait, ne sont pas reconnus par les autorites religieuses officielles. En 
tout etat de cause, la Bible a toujours ete une oeuvre volumineuse et 
dense. Des hommes consacraient parfois toute une vie pour l'etudier. 
Aussi, il est impensable d'imaginer que le Prophete ait pu s’inspirer d'un 
tel monument a l'insu du monde entier et surtout de ses concitoyens, dans 
une societe aussi communautaire que l'etait celle de La Mecque. 

En parlant de monument, c’est avant tout le contenu qui est vise, 
puisqu’il a ete elabore durant une periode qui s’etale sur deux 
millenaries, mais le terme s'applique aussi au support de l'ouvrage. A 
l'epoque, l’imprimerie n’existait pas et les rares ouvrages ecrits a la main 
etaient de veritables chefs d’oeuvre et necessitaient l'utilisation de 
plusieurs centaines de peaux d'agneaux. Des raisons qui plaident pour 
que la Bible, qui comprend pres d’un million de mots, soit volumineuse 
et d'un maniement difficile. Les manuscrits pouvaient etre enroules ou 
poses a plat. Les manuscrits de la Mer Morte, decouverts en 1947 dans 
les grottes de Qumran en Palestine etaient rediges sur des rouleaux de 
cuir, pratique couramment utilisee. En effet, l'empilement s'il garantissait 
une relative meilleure manipulation, faisait courir en revanche le risque 
du collage des feuillets. Pour cette raison, les interesses preferaient 
souvent avoir recours aux rouleaux, plus encombrants, mais d'une 
conservation plus aisee. 

Le British Museum de Londres possede un exemplaire de la Bible 
Codex Sinaiticus, provenant du Monastere de Sainte Catherine (sur le 
Mont Sinai) qui ne mesure pas moins de 40,5 x 71 centimetres, soit une 
surface equivalente a celle d'une dizaine de livres actuels. II comportait a 
l'origine 730 pages, soit autant de peaux d’agneau. Sa redaction avait 
necessite une dizaine d’annees et il aurait ete recopie en l’an 350 de l’ere 
chretienne en langue grecque. Ce qui montre l'importance de l'ouvrage. 

De toute evidence, il n'etait pas facile au Prophete, d'avoir en sa 
possession un exemplaire de la Bible, qui etait tres encombrant et pesait 
pres d’un quintal, que ce soit sous forme de volumes ou de rouleaux. Si 
le recours au parchemin pouvait reduire le poids, personne n'a jamais 
parle de la presence d'un tel document en Arabie, car son prix excessif et 
sa diffusion extremement reduite, limitait ou interdisait sa diffusion. En 
outre, le parchemin etait un produit de grand luxe; il est impossible 
d’imaginer que le Prophete deja confronts aux dures necessites de la vie, 
puisse se permettre d’acquerir un tel ouvrage, dont le prix pouvait 
depasser dix fois celui d’une habitation sommaire, a l’image de celle 
qu’il habitait et qui etait faite de torchis et de branches de palmier. Dans 
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son ouvrage intitule : «Le Prophete de l'lslam» Muhammed 
Hamidullah un des grands specialistes de la religion musulmane, ecrit 
que les lettres adressees par le Prophete aux souverains etrangers etaient 
ecrites sur du parchemin, alors que les chartes octroyees aux chefs des 
tribus arabes etaient redigees sur des morceaux de cuir. Le Prophete 
n’utilisa le parchemin, qu’aux toutes demieres annees de sa vie, pour 
convier les souverains a embrasser l’lslam. 

Les seuls supports graphiques usuels etaient constitues de 
morceaux de cuir, de poterie, des bouts de bois ou des omoplates de 
dromadaires. La Bible decouverte a Sainte Catherine ecrite sur des 
peaux d’agneaux etait d’un maniement difficile et son acces n’etait 
reserve qu’aux hauts dignitaires de cette institution et ces demiers 
eprouvaient un mepris certain a l’egard des Arabes qui ne pratiquaient 
pas le monotheisme et ne possedaient pas de Livres Reveles. La dure loi 
du marche fait que la rarete est toujours synonyme de cherte. Le 
specimen du Musee de Londres fut acquis en 1933, pour l'equivalent de 
deux millions de dollars, en depit de son etat delabre. Ces arguments font 
que le Prophete ne pouvait absolument pas acquerir un exemplaire de cet 
ouvrage, a supposer qu’il en avait les moyens tout en etant un grand 
erudit. Mais, d’autres obstacles que ceux relatifs a la rarete, vont se 
dresser, pour eliminer defmitivement la these de la reference biblique. 

En effet, l'Ancien Testament avait ete ecrit en langue hebraique, 
puisqu’il etait destine aux Israelites. Par la suite, une premiere traduction 
grecque fut realisee au 3 eme siecle avant l'ere chretienne, sous l'egide du 
roi Ptolemee II. A son avenement, le Nouveau Testament fut lui aussi 
entierement ecrit dans cette langue, a partir des recits arameens et 
hebreux. A la fin du 2 eme siecle, il existait une version hebraique de la 
Bible juive et une version grecque de la Bible chretienne qui derivait de 
cette demiere. Entre les annees 390-405, la Bible chretienne fut a 
nouveau traduite en latin par Saint Jerome et s'imposa a partir du 7 eme 
siecle pour devenir la version officielle de la Bible catholique (Vulgate) 
reconnue authentique au Concile de Trente. 

Elle a ete egalement traduite en syriaque au 2 eme siecle (appelee 
Peshitto «La Simple »), en copte (Egyptien) au debut du troisieme 
siecle, en gothique au quatrieme siecle, par Ulfilas (Petit Loup), eveque 
Goth, en slave au neuvieme siecle par Cyrille le Philosophe, inventeur de 
l'alphabet cyrillique, en usage actuellement dans les pays slaves (Russie- 
Ukraine-Bielorussie, Bulgarie, etc.) Plus tard, elle fut transcrite dans de 
nombreuses langues, mais c'est seulement mille ans apres l'avenement du 
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Prophete qu'elle fut adaptee en arabe. Aussi quand bien meme le 
Prophete etait un grand erudit et qu’il maniait sa langue d'origine avec 
aisance, il etait impossible d’exiger de lui qu'il soit bilingue ou 
polyglotte, qu'il manie l'hebreu, le grec, le latin, le syriaque, le copte ou 
le gothique et qu'il s'en cache avec une aussi grande dexterite aux yeux 
du monde entier. Aussi la theorie d’un mysterieux enseignement 
biblique, qui lui aurait donne des idees saugrenues, jusqu’a l’inciter a 
produire une nouvelle religion, qui non seulement n’est pas tombee dans 
le panneau des erreurs et des inexactitudes qui fourmillent dans le texte 
biblique, mais qui s’en est ecartee systematiquement, est simplement 
farfelue. N’y succombent que ceux qui insistent avec la demiere energie, 
pour tomber dans le panneau d’une grossiere mystification. 

Les Arabes etaient connus pour leur eloquence dans leur langue 
natale, mais ils n'avaient pu s'ouvrir sur le monde exterieur. Muhammed 
Hamidullah signale que les Juifs d’Arabie, et de Medine en particulier, 
s'exprimaient en langue arabe dans leurs relations avec les autochtones et 
utilisaient l'hebreu entre eux. Selon Abou Daoud, le Prophete ordonna a 
son scribe, Zaid Ibn Thabit, d'apprendre l'hebreu, pour dechiffrer les 
lettres envoyees par les Juifs, qui etaient redigees en langue arabe mais 
en caracteres hebraiques, alors que la reponse s'effectuait en arabe. 

Les elements de cette situation s'articulent parfaitement pour 
demontrer le bien-fonde de la these soutenue par les Musulmans, selon 
laquelle le Prophete ne pouvait s’inspirer de la Bible. Les Juifs et les 
Chretiens eprouvent une grande repugnance a l'idee que Dieu puisse 
confer Son Message a un Arabe. Cette pensee leur est plus que jamais 
insupportable. Heureusement qu’ils font preuve de vigilance sans quoi, II 
aurait succombe au piege malfaisant congu par Satan, pour detruire le 
Judeo-christianisme. Des relations aussi strategiques ne peuvent relever 
que du monopole des Juifs et des Chretiens, qui sont determines a 
exercer un strict controle sur un secteur aussi strategique. Desormais il 
est fait interdiction a l’interesse d’etablir tout contact avec d’autres 
peuples. Evidemment avec le Dieu biblique acquis a leur cause, ils 
peuvent se permettre de jouer aux donneurs de legons en se prenant 
pour des directeurs de conscience. 

Les Musulmans ne prennent meme pas la peine de refuter ces 
arguments qui leur semblent incongrus et sortir des normes universelles. 
Il est indeniable que le Seigneur de l’univers, decide en toute 
souverainete; il ne saurait soumettre le choix de Ses Prophetes a 
f approbation et au visa prealable de ceux qui se sont ecartes du chemin 
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de la verite. La religion chretienne n'a ete instauree que pour redresser les 
deviations de la religion israelite, laquelle est venue retablir celle qui a 
ete revelee a Abraham, puis a Moise, a David et a d’autres Prophetes 
juifs et dont nombre de Commandements ont ete perdus ou alteres. II en 
va ainsi des enseignements qui, depuis que l'homme existe, n'ont cesse 
d'etre egares, oublies, ou deformes. II en va de meme de Dieu qui dans 
Son Immense Sollicitude n'a cesse de susciter des Prophetes afm de 
maintenir la Purete de Son Message et la ligne directrice qui consiste a 
n’adorer qu’un Dieu Unique et Tout-puissant, sans Lui adjoindre aucune 
entite quelle qu’elle soit. Si les religions n'avaient pas ete alterees, les 
Prophetes n'auraient pas ete aussi nombreux a precher une verite qui 
serait restee constante. 

L'exemple de la Bible est significatif. De nombreuses alterations 
parsement ce qui etait a l'origine un Texte Sacre authentique. Attribuer 
ces bevues au Seigneur de l'univers est non seulement inconcevable, mais 
blasphematoire. II est hors de doute qu'elles emanent plutot de 
l'incompetence ou de la volonte deliberee, des docteurs de la loi et des 
pretres, qui avaient la charge de transcrire les textes, mais qui au vu de la 
rigueur des prescriptions, se sont permis de transgresser les interdit 
divins et de les tourner a leur avantage. Precisement, le Coran, tout en 
avalisant certains passages de la Bible, a pris un soin meticuleux a 
s’ecarter de toutes ces alterations. 

La partie essentielle du present ouvrage est consacree au probleme 
de la credibility de textes religieux, faussement attribues au Seigneur, et 
des consequences desastreuses qui en resultent. Elies demontrent que le 
Prophete Mohammed n'a jamais pu puiser son Enseignement de la Bible. 
Le contraire aurait suppose qu'il herite des passages sacres dans la meme 
proportion qu'il l'aurait fait des additions profanes et qu’il reprenne a son 
compte les milliers d’erreurs et d’inexactitudes du Texte biblique. Cela 
n'a pas ete le cas. Le Coran a ete expurge de toutes les alterations qui 
emaillent l'Ancien et le Nouveau Testament, a une epoque ou il etait 
impossible a un etre humain de les detecter. La preuve, elles ont ete 
validees par les nombreux conciles qui se sont tenus bien apres la venue 
du Prophete de l'lslam et durant des siecles. Or, seule une Intelligence 
Superieure et Infaillible, etait en mesure de distinguer le vrai du faux et 
de tracer une demarcation dans ce qui etait abusivement melange. Et cela 
n'entrait pas dans les competences d'un homme fut-ce, le Prophete 
Mohammed, que le Salut et la Benediction d’Allah, soient sur lui, qui 
n’est reste apres tout qu’un etre humain, en depit de sa qualite d’ultime 
Messager de Dieu a destination de l’humanite. 
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LES EXPLOITS DU SUBCONSCIENT 


« La forme de la matiere biblique dans le Coran rend certain que 
Mahomet n'avait jamais lu la Bible, et il est peu probable qu'il ait jamais 
lu d'autres livres. » Telle est l'opinion exprimee par W.M. Watt, dans son 
livre consacre au Prophete. Elle differe notablement de celle de la 
majorite des islamologues qui pensent le contraire. II est dans la nature 
des choses qu’un sujet consacre a l’lslam ou a son Prophete, souleve des 
interrogations et des questions. Mais si le Prophete n'a pas eu acces a la 
Bible, d'ou vient-il qu'il se refere souvent aux memes sources ? Certains 
orientalistes sont convaincus qu'il recevait ses informations de 
mysterieux Chretiens qui tenaient a lui enseigner les fondements des 
religions judeo-chretiennes, mais qui en alteraient simultanement le 
contenu. Dans quel but ? Mahomet etait en realite un novateur qui se 
serait affranchi de ses commanditaires, avant de voler de ses propres 
ailes et de fonder la religion musulmane. 

Watt evoque le nom de Waraqah, cousin de Khadidja, la femme du 
Prophete, qui se serait converti au Christianisme et «encourageait 
Mahomet a croire qu'il recevait des revelations semblables a celles des 
Juifs et des Chretiens. » Selon l’interesse, il suffirait de prendre un 
quidam, de lui suggerer qu’il regoit des « revelations semblables a celles 
des Juifs et des Chretiens, pour qu’aussitot, il se mue en un grand 
Prophete. Le manque de vocation du genre humain est affligeant, 
puisqu’apres lui, personne n’a tente de devenir la reference supreme en 
matiere de spiritualite. Il etait done si facile de former des Prophetes, et 
personne n’avait songe a utiliser cette possibility ? 

Pourtant, malgre ces arguments qui a premiere vue paraissent 
irrefutables, d’autres fauteurs de troubles sont venus pretendre que cette 
these ne tient pas debout, car le Prophete Mohammed aurait eu en realite, 
un maitre es spiritualite, en la personne d’un moine, nomme Bahira, 
qui vivait en ermite pres de Bostra, sur le flanc du Djebel Druze, et que 
l'Eglise accusa souvent d'etre un heretique. Ce moine se serait soudain 
prit la tete et aurait decide de former des Prophetes, pour les pousser eux 
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aussi a l’heresie afm de contrebalancer ou meme de se substituer a 
l’Eglise chretienne. Du coup, il sortirait de sa miserable retraite 
spirituelle, perdue au flanc d’un coteau, de nulle part, et l’on viendrait de 
toute part reconnaitre ses merites et l’encenser. Et alors, a nous la belle 
vie ! Mais, son projet est tombe a l’eau et lui-meme s’est noye dans les 
larmes d’un desespoir sans fond. 

Jamais a court d’arguments, d’autres orientalistes y sont alles eux 
aussi de leur chansonnette. Ainsi, on trouve un autre mysterieux 
personnage chretien qui aurait preche pendant la grande foire d’Okaz, et 
auquel Mahomet aurait prete une oreille attentive. Seduit par le 
mysterieux personnage (il faut insister sur la notion de « mysterieux », 
parce que cela permet de noyer le poisson dans l’eau et de passet de 
references historiques), le futur Prophete aurait abandonne femme et 
enfants, maison et compagnons, pour suivre le moine en question afm de 
beneficier de son non moins mysterieux enseignement. Ayant acquis la 
plenitude des sens et l’epanouissement spirituel ad hoc, il se mit a 
prophetiser et les gens stupides et credules sont tombes dans le panneau, 
en pensant decouvrir la verite ! Naturellement, personne n’entendit 
parler de ce mysterieux moine, qui aurait ete certainement mieux inspire 
de profiter de sa science plutot que de la propager a d’autres, et de rester 
a croupir de misere. 

Certains auteurs font valoir que durant ses deplacements, 
Mohammed aurait pu entrer en contact avec des Arabes chretiens de la 
frontiere syrienne, ou encore avec des Abyssins egalement chretiens 
venus du Yemen pour atteindre La Mecque. Comme si cela ne suffisait 
pas, pour faire bonne mesure, les orientalistes ont encore fait appel aux 
Ghassanides de Syrie bien sur, mais aux Lakhmides de Hira qui 
pratiquaient le Christianisme sous la double forme du monophysisme et 
du nestorianisme, sans oublier les tribus du desert a l'image des Kalb, des 
Tanoukh, des Taghlib, des Hanifa, ainsi que de quelques centres urbains 
isoles, et d'autres anachoretes anonymes. (Francesco Gabrieli. Mahomet 
et les grandes conquetes arabes) 

Mais ce n'est pas tout! Loin s’en faut! Comme il fallait a tout prix 
decouvrir son imposture, les arguments les plus fallacieux etaient les 
bienvenus. C’est ainsi que d’autres chercheurs, ont mis en action de 
mysterieux personnages juifs, cette fois, destines sans doute a 
contrebalancer l'influence un peu trop envahissante des Chretiens. En fin 
de compte, cela fait vraiment trop de monde a s’interesser a cet homme 
qui s’appelait Mohammed. Pour quelles raisons, des populations 
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entieres d'Arabie, de Syrie et de Palestine se sentirent-elles soudain la 
vocation d'enseigner la Bible a un simple citoyen, qui ne demandait rien, 
et que tout ce battage fait autour de sa personne soit passe inapergu de la 
quasi-totalite des gens ? 

En realite, l'excitation desordonnee des auteurs occidentaux cache 
mal leur volonte de detruire a n'importe quel prix la these musulmane qui 
a l'avantage d'etre unique et authentique : celle de la Revelation divine. 

Est-il raisonnable de croire a la vraisemblance de tels recits ? 
Pourquoi les promoteurs en question ne se sont jamais manifestos, 
lorsque le Prophete s'est attaque aux religions juive et chretienne, 
accusees d'etre alterees par des mains corruptrices, et a l'idolatrie, 
denoncee comme le plus grand crime de l'humanite ? Le moins est de 
penser que, si mysterieux personnages il y avait, ils n'auraient pas 
manque de se manifester contre les pretentions de ce pseudo-prophete, 
qu’ils ont contribue a former, mettant a nu son stratageme et ruinant ses 
espoirs. Mais rien de cela ne s'est produit. Jamais aucune source ancienne 
n'a emis le moindre commentaire qui aurait pu donner quelque credibility 
a ces versions. Dans ces investigations, les sources musulmanes n’ont 
pas ete les seules a etre mises a contribution. La partie belle a ete 
reservee aux porte-paroles juifs, chretiens et paiens qui sont restes muets. 

La pugnacite des Occidentaux ne le cede qu'a leur imagination 
debordante. Voici a titre d'exemple le raisonnement emis par Rodinson : 
« On a cru pouvoir deceler, ecrit-il, dans un schema frequent, I'influence 
de I'ordonnance habituelle d'homelies celebres dans VEglise syrienne, 
celle du pere de VEglise, Saint-Ephrem. Des auteurs nous racontent que 
Mohammed aurait entendu a la grande foire de 'Okaz, precher un 
Chretien, Qoss Ibn Saida, eveque, dit-on, qui aurait developpe en prose 
rimee et en vers, le theme de la fragilite humaine et la proximite du 
Jugement. Aurait-on la un chainon entre le Christianisme syrien et le 
Coran ? » se demande faussement candide 1'auteur, avant d'aj outer : 
« Certaines concordances sont impressionnantes, mais Qoss est peut-etre 
un personnage legendaire et ses sermons sont peut-etre apocryphes. » 

En clair, l’interesse estime que le discours prononce par Qoss Ibn 
Saida, a la foire de 'Okaz aurait influe considerablement sur le destin 
prophetique de Mohammed. Seulement il ajoute dans la meme veine que 
1'eveque en question n'a peut-etre jamais existe. En consequence, il n'a pu 
prononcer de sermons que le Prophete n'a evidemment pu entendre. 
Malgre tout, ces concordances comme il les appelle, sont 
impressionnantes. Mais Rodinson voulait certainement dire que les 
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concordances etaient impressionnantes par leur caractere farfelu, et que 
le fil de sa pensee se soit egare entre-temps ? Car, comment peut-on etre 
impressionne par quelque chose qui n'existe pas ? 

Voila de quelle fa?on on essaie de mystifier les lecteurs tout en 
deformant la vie du Prophete et la portee de son apostolat. Ainsi, les 
orientalistes pouvaient jouer sur plusieurs tableaux a la fois afm de 
« confondre » le Prophete et decouvrir le « secret» de ses revelations. 
Mais tout n’est pas termine, puisqu’apres avoir maintenu que le Coran 
avait ete dicte au Prophete par de mysterieux personnages chretiens, 
W.M. Watt lui aussi se contredit quelques chapitres plus loin en 
soutenant un point de vue tout a fait oppose. D’apres lui, les revelations 
provenaient non pas de l'exterieur mais du subconscient de l'interesse, et 
a son insu ! «Dire que Mahomet etait sincere n'implique pas que ses 
croyances etaient exactes. Un homme peut etre sincere et se tromper. II 
n'est pas difficile a un occidental contemporain de montrer comment 
Mahomet a pu faire erreur. Ce qui semble pour un homme venir de 
l'exterieur de lui meme, peut en verite venir de son subconscient... » La 
theorie du subconscient est chere a bon nombre d'orientalistes. Ils y 
voient un sujet de choix tres maniable, contrairement aux versions 
precedentes qui demandent un minimum de references et de citations. 
L'avantage est que l’on peut imputer au subconscient toutes sortes 
d'insanites sans le voir broncher ou dementir. Ces raisons ont incite les 
specialistes a user de ce precede si commode. 

II va sans dire que le subconscient ou l'inconscient s'applique aux 
processus mentaux qui echappent au controle du sujet. C'est dans cet etat 
que le Prophete aurait redige le plus pur joyau de la litterature arabe. En 
outre, toujours soumis a un psychisme irrationnel, il aurait jete les bases 
d'une nouvelle societe, defini les obligations divines, etabli un code de 
justice, prescrit une ethique renovee, reorganise le milieu socioculturel, 
reglemente les droits et les devoirs des citoyens, elabore la premiere 
convention, etc. Et toujours dans cet etat d'inconscience (ou de latence ?) 
prolonge (les revelations ont dure 23 ans), il aurait contribue comme 
jamais aucun homme ne l'a fait depuis, a expliquer les grands 
phenomenes qui regissent l'univers et dont la plupart n'ont ete (re) 
« decouverts » qu'au 20 eme siecle par les savants. 

Grace au Coran, la plupart des secrets de l'univers ont ete rendus 
accessibles a l'homme. La suite de l'ouvrage permettra d’exposer des 
dizaines de sujets qui ont ete devoiles par le Livre Sacre et qui sont restes 
meconnus des Occidentaux jusqu'a l'epoque modeme. Les phenomenes 
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etaient a ce point nouveaux, que ces demiers n'en avaient pas saisi le 
sens. Ils demeurerent incompris durant mille ans. Plus tard, la revolution 
scientifique entreprit de modifier les mentalites, et alors seulement les 
revelations prirent leur sens eclatant. Ce qui amenera la conversion a 
l'lslam de nombreux savants. Car les preuves tangibles sont plus 
eloquentes que tous les discours du monde. 

Depuis, les gens avises refuterent sagement la theorie du 
subconscient. Car des connaissances superieures a tout ce que l'humanite 
avait pu imaginer ne pouvaient emaner si simplement des facultes 
incontrolees d'un etre humain. Si tel avait ete le cas, pourquoi, au vu de 
ces performances etonnantes, les pays technologiquement evolues 
s'astreignent-ils encore a promouvoir leurs academies scientifiques et 
leurs centres de recherches avancees pour resoudre les problemes 
specifiquement difficiles, alors qu'il serait plus commode de manipuler 
un individu avec des medicaments psychotropes et d'enclencher les 
processus mentaux «inconscients» qui permettront de repondre aux 
grandes questions de l'humanite ? 

Une telle methode aurait l'avantage de faire gagner plusieurs siecles 
d'avance sur une intelligence scientifique conventionnelle. Quelle 
economie de temps et de moyens pour tout le monde ! Cependant, la plus 
grande economie consiste certainement a rejeter les elucubrations des 
orientalistes en mal de sensations. Ceux-ci n'ont pu apprehender le Texte 
Sacre a sa veritable valeur. A l'image de leurs predecesseurs, ils n'ont vu 
qu'un fatras d'enchevetrements qui se mariait bien avec l'inconscience 
d'un homme. Mais le Texte coranique reste hors d'atteinte des apprentis- 
manipulateurs. 

Le subconscient du Prophete s'est avere comme il fallait s'y 
attendre, tout a fait insuffisant pour elaborer un Enseignement de cette 
valeur. Depuis, il est devenu evident que la science continuera a 
progresser en restant tributaire de la recherche fondamentale et non de 
processus mentaux incontroles et que les revelations coraniques 
constituent bien la Parole Sacree du Seigneur de l'univers, Unique et 
Tout-Puissant. Le subconscient du Prophete n'a pu jouer aucun role dans 
la conception du Coran. Ces verites ont ete occultees pour porter 
prejudice a l'lslam et a son Livre Sacre. Mais nul ne saurait inverser 
l'ordre des choses sans que la realite recouvre fmalement ses droits. 
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LA BIBLE, SOURCE D'INSPIRATION OU SUJET DE 
CONTROVERSE ? 


Le Coran ne reconnait pas a la Bible l'unicite que les Judeo- 
chretiens lui attribuent. L'histoire des religions revelees a debute avec 
l'apparition de rhomme bien avant l'Alliance avec le peuple d'Israel. 
Apres Adam, Noe regut le don de prophetie, ainsi qu'Abraham, lesquels 
n'ont jamais ete des Juifs. Ce dernier etait originaire de Chaldee 
(Babylonie-Mesopotamie) et la mission prophetique dont il fut investi 
preceda la naissance de ses enfants, Ismael, l'ancetre des Arabes et Isaac, 
l'ancetre des Israelites. II a ete le fondateur de la Kaaba ou Maison 
Sacree, aide en cela par son fils Ismael. 

Le Coran atteste qu'il n'etait ni Juif, ni Chretien, mais un vrai 
croyant, soumis a Dieu. (Coran 3. 67). Abraham fut un Messager en ce 
sens qu'il disposait d'un Livre, connu sous le nom de « Souhouf». Ces 
ecrits ont ete perdus et aucun document d'origine n'existe pour eclairer 
les fondements de cette religion. Cependant, la Torah et le Coran 
reprennent certaines pratiques, de sorte que les grandes lignes du 
Message qui professait un strict monotheisme, sont connues. 

La Torah (en hebreu : la Loi) est le nom donne aux cinq premiers 
Livres de la Bible relatant le recit de la creation depuis ses origines 
(Genese, deluge, etc.), jusqu'a la mort de Moise. Ces livres (la Genese, 
l'Exode, le Levitique, les Nombres, le Deuteronome) sont censes 
renfermer la Loi mosai'que et constituent le noyau de la religion israelite. 
Ils ont ete completes plus tard, par de nombreux autres ecrits que le 
Coran ne reconnait pas, car ils n'emanent pas de Dieu. Ce sont : les 
Livres des Rois, les Cantiques, les Lamentations et d'autres ouvrages 
ecrits par des auteurs, le plus souvent inconnus, mais qui exercerent un 
attrait puissant aupres des docteurs juifs en raison de leur contenu 
apologetique. La Bible evoque «les faussaires qui transcrivent la loi et 
tordent le sens » (Jeremie 8-8-9), et « les faux prophetes qui annoncent 
des predictions sans valeur et des inventions trompeuses » (Idem 14. 14). 
De fait l'alteration du Message divin aura de grandes repercussions sur la 
credibilite de l'enseignement biblique. 
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Pres de trois siecles apres Mo'fse, Dieu suscita Daoud (David) 
comme Prophete et Lui revela les Psaumes (designes sous le nom d’Al 
Zabour par le Coran). A l'image des autres Livres sacres, les Psaumes 
firent l'objet d'additions et de modifications. Les Israelites admettent que 
sur les 150 poemes de ce livre, 73 seulement remonteraient a David, les 
autres ayant ete composes sur une periode s'etalant du lleme au 2eme 
siecle avant l'ere chretienne, par des auteurs inconnus. Jesus faisait 
frequemment mention des Psaumes dans l'Evangile. La personne de 
David est vue de fa?on differente par la Bible et le Coran. LAncien 
Testament le presente avant tout comme un roi inspire par Dieu. Le 
Coran au contraire donne la preeminence au Prophete sur le roi. De toute 
maniere le Coran soutient que meme les Psaumes attribues a David, ont 
ete corrompus a l'image de tres nombreux autres passages de la Bible, 
dont il est impossible de faire le recensement. 

L'Evangile est le quatrieme Livre d'inspiration divine recense par le 
Coran, qui n'emploie jamais le pluriel, a l'oppose de l'Eglise. De fait, les 
milieux chretiens ont retenu quatre Evangiles canoniques, selon 
Matthieu, Marc, Luc et Jean, apres la mise a l'ecart de dizaines d’autres, 
juges comme apocryphes, non reconnues par l’Eglise. Si le nombre des 
versions est aussi important, cela est du essentiellement au fait que 
chaque auteur avait redige sa propre interpretation des recits parvenus 
jusqu'a lui. Car les Evangiles differaient entre eux. 

Contrairement a l’elaboration du Coran, il n’existe aucun temoin 
direct pour certifier 1’authenticity du Message du Christ. Aussi, le Proto 
Evangile de Jacques le Mineur, l'Evangile de Nicodeme, l'Evangile de 
Marcion, l'Evangile selon les Hebreux, l'Histoire de la Nativite de Marie, 
l'Evangile des Egyptiens, l'Evangile de Thomas, etc., et d'autres livres 
furent tous qualifies d'apocryphes et rejetes par l'Eglise. Voila pourquoi 
le Coran ne reconnait en ne donne sa caution qu’au seul Evangile 
veridique emanant de Jesus, et ne valide aucune des nombreuses versions 
qui en ont ete tirees, qu'elles soient canoniques ou apocryphes. Les autres 
Livres de l'Evangile ayant ete deja enumeres, il n’est pas necessaire de 
les citer a nouveau. Saur pour signaler que Saint-Paul, qui s'est taille la 
part du lion dans la redaction des differentes lettres de l'Evangile, etait un 
personnage controversy dans les milieux chretiens de Jerusalem. Il 
n'avait pas connu Jesus et combattit le Christianisme a sa naissance. Il se 
serait ensuite converti et legitima son zele pour la nouvelle religion en 
affirmant avoir rencontre Jesus, ressuscite sur la route de Damas. Il tira 
de la credulite des gens une aureole de saintete qui lui permit d'exercer 
son apostolat en toute quietude. 
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Tous ces documents ne sont evidemment pas d'origine divine. Ils 
sont recuses par le Coran au meme titre que d'autres ecrits qui pretendent 
parler au Nom du Seigneur, alors qu'ils ne disposent d'aucun mandat en 
ce sens. Nul ne saurait nier que les periodes des grandes revelations 
divines se sont averees aussi etre celles ou la ferveur etait intense et la 
devotion profonde. Les gens s'exhortaient au recueillement et a la 
meditation, particulierement les hommes de religion qui vivaient leur foi 
dans une soumission extatique ; le terrain etait eminemment favorable 
pour donner un sens mystique a la moindre sollicitation de l'esprit. 
L’imagination allait jouer un grand role en embellissant et en attribuant 
a une Puissance divine, des faits qui par eux-memes etaient derisoires. II 
existait en consequence une profusion de prophetes, se disant inspires, 
car cette qualite etait indispensable pour acquerir un statut social 
exceptionnel dans la communaute. 

Ceux qui se voyaient reconnaitre de tels privileges devenaient les 
egaux des rois, et prenaient souvent le pas sur eux. Ce qui explique les 
raisons de la ruee des visionnaires et la lutte feroce des faux prophetes 
entre eux. Mais l'inconvenient allait justement survenir du nombre de 
ceux-ci, dans une profession qui etait recherchee et qui payait bien. Deux 
qualites etaient requises pour reussir : l'apologie du peuple considere et 
l'imagination. Cette voie fut exploree avec beaucoup de succes par des 
personnages qui s'attribuaient des dons de prophetie et qui n'etaient que 
des usurpateurs. Dans l'Ancien Testament, de nombreux « prophetes » 
firent et dirent ce qui convenait le mieux a leurs interets et a ceux de 
leurs proches. Ils cimenterent la cohesion des membres de leur societe en 
les exhortant a porter le combat a l'exterieur, a soumettre ou a aneantir 
les pays avoisinants. Ils sombrerent dans les exces, par le massacre des 
femmes, des enfants, des bebes, l'abattage du betail, les destructions 
massives. Ils justifierent leur boucherie par l'emballement a venger les 
exactions dont ils furent victimes. Ils mirent de la cruaute et de la 
demesure dans leurs chatiments. Ils exercerent leur puissance 
pleinement, sans retenue jusqu'a satiete. 

Cette attitude restera tellement ancree dans leurs esprits, que c'est 
tout naturellement apres leur enieme invasion contre les pays voisins en 
1967, que le general de Gaulle, President de la Republique Frangaise, 
utilisera l'expression de «peuple dominateur» pour qualifier leur 
propension a l'agression. Ce n'etait pas une formule de circonstance, mais 
le resultat d'une tradition soigneusement entretenue et qui s'est exercee 
implacablement face a la lutte heroique du peuple palestinien. 
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L'autre qualite que devaient exploiter ceux qui se prevalaient 
d'entrer en communication avec le Seigneur, etait ('imagination. Un 
message plat, sans relief vouait son auteur a l'indifference. II etait 
important d'impressionner les esprits et de produire une decharge 
emotionnelle propice a changer l'ordre des choses. Les artifices etaient 
nombreux et les candidats des acteurs consommes. Les uns avaient la 
faculte de voir Dieu, « en personne ». D'autres lui parlaient, engageaient 
des dialogues interminables. II leur etait familier et fmissait presque par 
devenir leur oblige. Bref, les subterfuges etaient varies et la credulite des 
gens, inepuisable. Les prophetes s'etaient specialises. Certains dans les 
visions extraordinaires ou dans les recits mythologiques, d'autres dans le 
maniement des chiffres, les sciences de la genealogie, etc. 

Voici, a titre d'exemple, comment Ezekiel, vrai Prophete d’Israel 
decrit sa rencontre et ses relations avec le Seigneur (resume) : «Le 
cinquieme jour, du quatrieme mois de sa trentieme annee, Ezekiel vit le 
ciel s'ouvrir et Dieu Lui envoy a des visions et Lui adressa la Parole avec 
une puissance saisissante. II vit une rafale de vent qui amenait un gros 
nuage charge d'eclairs et dont le centre scintillait comme du metal. II y 
avait quatre etres vivants d'apparence humaine. Chacun d'eux possedait 
quatre ailes et quatre faces. Ils avaient des jambes droites et leurs pieds 
ressemblaient aux sabots d'un veau et brillaient comme du metal. » 

« Sous chacune des ailes sortait une main d'homme. Les mains, les 
faces et les ailes des quatre etres etaient tournees dans les quatre 
directions. Lis avangaient droit devant eux sans tourner le corps. Chaque 
etre possedait les quatre faces suivantes : Une face humaine devant, une 
face de lion a droite, une face de taureau a gauche, et une face d'aigle 
derriere. Leurs deux ailes se touchaient et recouvraient entierement leurs 
corps. Lis allaient partout sans avoir a tourner leur corps. » 

« On voyait des flammes et des torches qui bougeaient entre les 
etres vivants et allaient et venaient a la vitesse de la foudre. Les eclairs 
jaillissaient de partout. LI y avait egalement quatre roues qui brillaient 
comme des pierres precieuses. Elies touchaient la terre et en meme 
temps etaient d'une hauteur effrayante. Elies se dirigeaient dans les 
quatre directions sans avoir a pivoter. La volonte des etres vivants 
animait les roues. Lorsqu'ils s'avangaient, s'arretaient, s'elevaient dans 
le ciel, les roues en faisaient autant. Au-dessus, se trouvait une voute qui 
scintillait comme du cristal, sous laquelle se tenaient les etres vivants. 
Chacun d'eux avait deux ailes tendues droit devant, tandis que les deux 
autres ailes recouvraient les corps. Leurs ailes bruissaient quand ils se 
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deglaqaient on pouvait comparer ce bruit au grondement de la mer ou a 
la VoixdeDieu Tout-puissant... » 

Et la description se poursuivait toujours merveilleuse et les gens 
qui en demandaient encore emoustilles par une suite palpitante et l'auteur 
qui en rallongeait pour satisfaire une curiosite legitime. Et voila le Dieu 
biblique, apparaissant au-dessus de la voute dans un decor hollywoodien, 
fait de lumiere, d'eclairs et de flaches multicolores. II charge Ezekiel de 
transmettre un Message pour le peuple d'Israel et lui ordonne d'avaler le 
livre en forme de rouleau, avant de le relever de terre a l'aide de l'etrange 
machine, et de l'emporter dans les cieux pour le deposer a Tel Abib (Tel 
Aviv). Ezekiel passa sept jours de stupeur complete, alors Dieu L'attacha 
avec des cordes afm qu'il reste allonge sur le cote gauche pendant 390 
jours pour expier les fautes du Royaume d'Israel, puis durant 40 jours sur 
le cote droit afm d'effacer les fautes du Royaume de Juda. Dans cet etat, 
il devait faire cuire sa nourriture en utilisant des excrements humains 
comme combustibles, mais au dernier moment, Dieu allegea sa charge et 
lui permit d'utiliser la bouse de vache. 

Ensuite, II lui intima l'ordre de se raser la barbe et de se couper les 
cheveux et de les diviser en plusieurs parts : Le premier tiers devait etre 
brule au centre de Jerusalem ; le deuxieme tiers etait destine a etre frappe 
avec une epee par Ezekiel tout autour de la ville ; le troisieme tiers serait 
disperse au vent et le Dieu biblique en personne se chargerait de courir 
derriere, pour le frapper avec son epee. Et, l'auteur imperturbable, mais 
non depourvu d'idees, de poursuivre son recit vigoureux et colore, afm de 
satisfaire un auditoire meduse. 

L'indecence peut-elle a ce point obnubiler la raison pour croire a de 
telles fables ? Mais l’auteur n’en a cure, il fait encore intervenir le Dieu 
biblique afm de demasquer les faux prophetes et confirmer ses propres 
visions. Le Seigneur invita Ezekiel a denoncer ceux qui se pretendent 
prophetes et prophetisent de leurs propres initiatives, car, « le malheur 
s'abattra sur les insenses qui prennent leurs visions pour des propheties : 
Israelites, vos prophetes ressemblent a des chacals qui rodent sur des 
mines...lls predisent des mensonges et imaginent des visions alors que 
Moi le Seigneur, Je ne les ai pas envoyes... » (Ezekiel 13). La 
concurrence peut etre dangereuse et le meilleur moyen est de l'eliminer 
pour s'en preserver. C'est fait efficacement avec le concours de Dieu. 

La lecture du Livre d'Ezekiel ou d'autres livres bibliques de la 
meme mouture, et ils sont nombreux, suscite un commentaire d'ordre 
general, mais d'une importance fondamentale. L'invraisemblance du recit 
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ne permettant pas de le considerer comme etant d'origine divine, deux 
hypotheses peuvent etre formulees pour juger de son authenticity 

Premiere hypothese : Ezekiel est bien un Prophete charge d'avertir 
les Israelites et dans ce cas, ses paroles ont ete gravement alterees au 
point de confondre les prescriptions divines avec les additions operees 
par les docteurs et les scribes qui avaient acces aux premieres sources 
historiques. Et une telle eventuality compromettrait la valeur d'un texte, 
qualifie de sacre. 

Deuxieme hypothese : Ezekiel n'est qu'un imposteur a l'image de 
ceux qu'il denonce dans son livre, pour mieux s'en premunir et dans ce 
cas son message ne serait qu'un faux, qui ne devrait pas trouver place 
dans la Bible. 

Dans le Coran, le nom d'Ezekiel n'apparait pas, mais cela n'exclut 
nullement la possibility qu'il ait pu etre effectivement un Envoye de 
Dieu. Le Livre Sacre admet que tous les Prophetes n'ont pas ete cites : 
« Nous avons inspire les Prophetes dont Nous t'avons deja fait connaitre 
I'histoire, et d'autres dont Nous ne t'en parlerons pas... » (Coran 4. 164) 
Certains exegetes musulmans tels que Tabari et Razi, pensent qu’Ezekiel 
est l'autre nom du Prophete Dhou el Kifl (Coran 21.85 et 38. 48) que les 
commentateurs ne sont pas arrives a identifier. Cependant, ce point de 
vue n'est pas partage par tout le monde. Nonobstant ces remarques, il faut 
savoir que le Livre d'Ezekiel n'est pas seul en cause, de nombreux autres 
ecrits bibliques ont ete alteres au cours des siecles et portent encore les 
traces des manipulations. Que cela precede d'une falsification deliberee 
ou resulte de circonstances involontaires, ne change rien au fait que 
l'enseignement actuel s'ecarte largement du Message originel. 

D'autres invraisemblances nombreuses existent dans la Bible. Un 
exemple est donne par I'histoire des cailles du Sinai : Le recensement 
effectue par Moise et Aaron a permis d'estimer le nombre d'hommes ages 
de 20 ans et plus a 603 550 (Nombres 1.3 a 44), ce qui donne 
approximativement une population totale de trois millions de personnes, 
toutes categories confondues. Ce sont les effectifs qui ont fui l'Egypte de 
Pharaon pour la Terre Promise. Ce chiffre apparait comme gonfle, car 
une telle procession aurait du avoir le plus grand mal pour regler ses 
problemes d'intendance. Qu'a cela ne tienne. Dieu fit descendre sur le 
peuple elu la manne et les cailles pour le nourrir. On apprend que : « Le 
Seigneur envoya un vent qui amena les cailles, au point de former une 
couche d'un metre environ tout autour du camp, sur une distance d'une 
journee de marche. » (Nombres 11.31). 
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Une joumee de marche equivaut a un cercle de 30 kilometres de 
rayon et une superficie de plusieurs milliers de kilometres carres. Avec 
une densite egale a celle de l'eau et un poids de 150 grammes par 
volatile, on apprend qu'il est tombe l'equivalent de cinq milliards de 
tonnes de cailles, de quoi alimenter la population mondiale durant pres 
d'un demi-siecle en prenant comme base, la moyenne actuelle de 30 kilos 
de viande par personne et par an. Mais, les Israelites furent plus gates, 
puisque chacun d’eux eut droit a environ 20 millions de cailles, soit le 
chargement d'un navire de 2 000 tonnes ! 

La Bible poursuit « qu'ils etalerent les cailles tout autour du camp, 
pour les faire secher », mais ne precise pas sur quoi, le sol etant deja 
recouvert d'une couche d'un metre d'epaisseur. Face a de tels faits, les 
bonnes intentions demeurent insuffisantes pour n'y voir qu'une forme de 
symbolisme ! Malgre tout, ces donnees restent derisoires face a d’autres 
situations, pour le moins choquantes. Lorsque Moise demanda a voir 
Dieu, Celui-ci lui repondit qu'il ne pouvait le contempler de face, mais 
qu'il l'autorisait a le voir de dos ! (Exode 33. 19 a 23). Le meme Livre 
allait pourtant se contredire. Apres l'Alliance du Seigneur avec les 
Israelites, Moi'se monta sur la montagne avec Aaron, Nadab, Abihou et 
les soixante-dix anciens d'Israel. La, ils virent Dieu monte sur une sorte 
de plate-forme, d'un bleu aussi pur que le ciel. Ils le contemplerent puis 
mangerent et burent. (Exode 24. 9). 

Dieu est aussi presente comme sujet a l'oubli. II doit se referer a 
fare en-ciel afm de se souvenir de ses engagements avec l'humanite. 
(Genese 1. 14 a 16). II est versatile : «il regretta d'avoir cree les 
hommes et decida de les balayer de la terre ainsi que les animaux et les 
oiseaux». (Genese 6. 57). II pouvait servir non seulement de guide 
spirituel, mais aussi de cicerone afm de piloter les Israelites dans le 
desert. II prenait l'apparence d'une balise le jour et d'un phare la nuit : 
« Le Seigneur precedait les Israelites le jour dans une colonne de fumee 
et la nuit dans une colonne de feu, de sorte qu'ils pouvaient marcher jour 
et nuit en se reperantpar rapport a Lui ». (Exode 13. 20 a 22). 

Dieu n'hesitait pas a se deplacer afm d'aller a la rencontre de 
l'homme : «Je vais venir jusqu'a toi, Moise, cache dans une epaisse 
fumee ». (Exode 19. 9). II servait de signal pour les deplacements : « Les 
Israelites se mettaient en route si la fumee s'elevait au dessus de la 
demeure, si au contraire elle ne bougeait pas, ils ne partaient pas ». 
(Exode 40. 36-37). II exigea une tente pour vivre avec les Israelites. 
(Exode 25.8-9), ainsi que de l'ameublement, table toujours gamie, 
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vaisselle, plats, coupes, flacons, bols, etc., le tout en or pur. De plus, le 
pain et le vin ne devaient pas manquer. (Exode 25. 23 a 30).II avait choisi 
pour se manifester aux Israelites, un emplacement situe entre les deux 
cherubi m fagonnes sur le couvercle du coffre de l'Alliance. De la, II avait 
decide de donner Ses Ordres. II avait une attirance tout a fait particuliere 
pour les sacrifices d'animaux, dont II appreciait la fumee odorante. 
(Exode 29-16 a 18). Enfin, et pour mettre un terme a cette litanie, il est 
interessant de mentionner le combat entre Jacob et Dieu, qui aurait dure 
une nuit entiere. Lorsqu'il s'apergut qu'il ne pouvait vaincre Jacob 
loyalement, Dieu le frappa a l'articulation de la hanche et celle-ci se 
deboita. Puis II lui donna le nom d'Israel, qui evoque en hebreu, 
l'expression de «lutter contre Dieu». Depuis, cet endroit s'appelle 
Penouel, qui veut dire : «Face de Dieu». Et de la, les Israelites 
s'abstinrent de manger le muscle qui relie la cuisse a la hanche, car Dieu 
avait blesse Jacob a cet endroit. (Genese 32. 23 a 33). 

Ces exemples preleves dans la Bible ne laissent pas d'etonner les 
non-inities, ou simplement les gens ordinaires, en raison de l'image peu 
reluisante que les Judeo-chretiens donnent du Dieu biblique. On 
decouvre un Dieu qui discute avec les hommes, parade devant eux, leur 
sert de pilote et de panneau de signalisation. II est affecte de trous de 
memo ire, sujet au regret, habite une tente, possede de l'ameublement et 
de la vaisselle. II se complait dans la fumee odorante des sacrifices, se 
fait contrarier par une femme usant de subterfuges et n'hesite pas a 
l'occasion, a se mesurer en duel avec ses creatures. 

Un gouffre existe entre les conceptions musulmane et judeo- 
chretienne. Bien sur, ces demiers sont convaincus que Dieu est le 
Seigneur de l'univers, l'Etre Supreme a la Puissance Illimitee. Mais le 
premier volet le montre sous des apparences peu flatteuses et suffit a 
discrediter un acteur qui devient ambigu et equivoque. Est-ce la le 
veritable portrait du Seigneur de l'univers ? : « Gloire au Seigneur des 
cieux et de la terre, le Seigneur du Trone. Comme, II est plus eleve que 
tout ce qu'ils imaginent!» (Coran 43.82). Telle est la reponse du Coran, 
pour qui les Attributs de Dieu ne sont pas denombrables. Nul ne saurait 
denaturer aussi vulgairement l'idee sublime que les croyants veritables 
sont en droit de se faire de Dieu. Ce sujet a deja ete assez explicite dans 
un chapitre entierement consacre aux attributs divins. II convint 
seulement de rappeler que Dieu echappe a toute perception, et qu'a ce 
titre, il ne saurait etre vu, entendu ou detecte par qui que ce soit. Voila de 
quoi refuter les theses de ceux qui lui ont reconnu l'apparence, les 
sentiments et les penchants d'un etre humain. 
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Un autre probleme merite d'etre signale, il s'agit de la filiation 
divine a travers la tradition juive. Selon le Coran, et a l'image des 
Chretiens, les Israelites ont eux aussi attribue un fils a Dieu. Toutefois, 
ces demiers rejettent categoriquement cette accusation. Voici l'extrait 
coranique en question : « Les Juifs ont dit: «Ozair (Esdras) est le fils de 
Dieu ». Les Chretiens ont dit : « Le Messie est le fils Dieu ». Voila ce 
qu'ils professent ouvertement. Leurs paroles ressemblent a celles que 
tenaient autrefois les incredules. Malheur aux auteurs de tels propos. 
Dans quelle aberration sont-ils plonges! lls ont pris leurs docteurs et 
leurs moines ainsi que le Messie, fils de Marie, pour des divinites, alors 
qu'ils avaient regu I'ordre d'adorer Dieu Unique. Dieu hormis Lequel, il 
n'y a pas d'autre dieu. Gloire a Lui. Combien II est plus eleve que tout ce 
qu'ils Lui associent lis veulent eteindre la lumiere de Dieu avec leur 
souffle, mais Dieu parachevera Sa Lumiere en depit des incredules ». 
(Coran 9-30 a 32). 

Si pour Jesus le probleme ne se pose pas, puisque les Chretiens sont 
convaincus qu'il est le Fils Unique de Dieu, il n'en est pas de meme pour 
les Israelites qui rejettent l'optique du Coran concemant Ozair, qu'ils 
pretendent ne pas connaitre, et encore moins voir en lui, le fils de Dieu. 
Mais c'est la, la version de la Bible officielle puisque le quatrieme Livre 
d'Esdras (datant du premier siecle-de l'ere chretienne) mentionne 
effectivement ce fait. Cependant, il a ete declare comme apocryphe (de 
meme que le troisieme Livre) par les docteurs juifs malgre la valeur qui 
lui etait reconnue par d'autres membres de la communaute. Il ressort 
done, qu'a un moment de leur histoire, les Israelites avaient bien admis la 
filiation divine. 

On trouve trace de cette filiation dans l'Ancien Testament 
relativement a Salomon ou il est ecrit : « C'est lui qui me construira un 
Temple ...Je serai un pere pour lui et il sera un fils'pour moi». 
(Chroniques 17. 12-13). Le passage revient trois fois de suite dans la 
Bible, et il est evident que nul n'est oblige de n'y voir qu'une filiation de 
nature symbolique II existe des termes plus appropries pour decrire les 
rapports entre Le Createur et Sa creature qui auraient du dispenser le 
recours a des allusions aussi sibyllines. 

La Bible n'est pas en mesure de refleter le Message divin dans son 
integralite et son authenticity. La modification du Texte est evidente. 
Certaines alterations sont cousues de fil blanc. D'autres sont plus subtiles 
et par consequent plus dangereuses car les fideles seraient tentes de les 
attribuer inconsciemment au Seigneur. Si effectivement, il y a eu des 
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additions une partie au moins aussi importante aura ete egaree, oubliee 
ou subtilisee. II n'est pas logique en effet de croire que durant plus d'un 
millenaire, les oublis n'aient pas ete aussi nombreux que les ajouts dans 
une societe ou les moyens de communication reposaient sur la tradition 
orale. Toutefois, le plus prejudiciable reste que les adjonctions de texte 
emanent d’etres humains, alors que ce qui a ete egare, ce sont les vraies 
Paroles de Dieu. Des propos humains ont ete substitues aux 
prescriptions divines. Par ailleurs, apres toutes ces manipulations, il a 
bien fallu travailler le texte pour retablir l'harmonie linguistique. Les 
Juifs et les Chretiens parlent bien de l'unite de la Bible mais sans preciser 
que cette unite resulte moins de l'unicite du message que du travail 
d'unification qui a ete accompli afm de raccommoder l'ensemble 

Le probleme de l'alteration de la Bible est a ce point sensible que le 
Coran le souleve plus d'une dizaine de fois, mettant en garde les Juifs et 
les Chretiens contre les consequences de cette entreprise de denaturation. 
Voici quelques extraits 

« O gens du Livre pourquoi dissimulez-vous la verite sous le 
mensonge ? Pourquoi cachez-vous la verite alors que vous savez ? » 
(Coran 3.71). Ou encore : « Certains d'entre eux alterent le Livre en le 
recitant pour faire croire que leurs inventions appartiennent aux 
Ecritures, alors qu'elles leur sont etrangeres. Ils disent que tout cela 
vient de Dieu, mais cela ne vient pas de Dieu. Ils proferent des 
mensonges qu'ils osent imputer a Dieu ». (Coran 3.78). «Ils alterent (les 
Israelites) le sens des Ecritures, ils ont deja oublie une partie de 
I'enseignement qu'ils avaient regu... » (Coran 5.13). « Nous avons aussi 
accepte l Alliance de ceux qui se disent Chretiens. Eux aussi laisserent 
pericliter certains enseignements qu'ils devaient observer». (Coran 
5.14). Egalement: «Ils n'apprecient point Dieu a Sa juste valeur, 
lorsqu'ils disent qu'Il n'a jamais rien revele a un homme. Dis (leur) : 
« Qui a done revele le Livre que Moise a apporte aux hommes comme 
lumiere et comme guide ? Vous I'avez ecrit sur des feuillets. Vous en avez 
divulgue une partie, mais vous en avez dissimule la plus grande. Qui 
vous a enseigne ce que par vous-memes, vous n'auriez jamais pu 
decouvrir, pas plus que vos peres ?... Ceci (le Coran) est un Livre beni 
que Nous avons revele, un Livre qui confirme les Ecritures anterieures. » 
(Coran 6.91-92). 

Le Coran recense toutes les formes de degradation que peut subir 
un document dont le contenu a ete largement modifie. On y trouve des 
deformations de texte, des additions, des dissimulations volontaires et 
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des oublis provoques par l'etat de deperissement dans lequel etait tombee 
la religion. Bref, une large panoplie de facteurs utilises pour corrompre la 
purete de l'enseignement originel. Le Coran a toujours soutenu avec force 
et Constance cette these qui se trouve confirmee par une simple lecture de 
la Bible. Plus personne au monde n'est encore assez dupe pour croire que 
le texte n'a pas ete manipule et « arrange », pour les besoins de causes 
occultes mais bien reelles. Ceci admis, il devient inconcevable de 
maintenir que le Coran ait pu trouver son inspiration dans une Bible 
alteree. Ou que le Prophete Mohammed ait ete indie par de mysterieux 
moines, sans qu'un tel enseignement porte la trace indelebile des fausses 
proclamations qui foisonnent. Ou encore, qu'heritant d'une Bible 
corrompue, il ait ete en mesure de separer le vrai du faux, ce en quoi de 
toute fagon, il aurait confirme sa qualite d'Envoye de Dieu et demontre 
l'etat de degradation des Ecritures judeo-chretiennes. 

Le Coran Sacre, a la difference de tous les autres Livres reveles, ne 
comporte aucune erreur ni aucune contradiction susceptible d'affecter son 
contenu. Il est vrai que quelques orientalistes ont era relever des 
aberrations qu'ils se sont plus a monter en epingle. L'etude de ces cas a 
montre neanmoins qu'ils sont dus le plus souvent a une mauvaise 
interpretation, doublee d'une incapacity a juger les revelations a leur 
veritable valeur. Surtout celles presentant un caractere scientifique ; 
l'essentiel de ce livre est consacre a ce sujet. D'autres ont statue sur le 
Coran en utilisant comme etalon de reference des citations bibliques 
sujettes a caution et denaturees. 

Bien sur, en usant de mauvaise foi, le resultat apparait comme 
troublant. Mais chaque fois que l'esprit partisan est mis de cote, le Coran 
sort grandi de ces confrontations. Ainsi, il devient evident que le Coran 
qui confirme l'origine divine des Livres reveles a Abraham, Moise, 
David, Jesus et d'autres Prophetes, s'en dearie sensiblement par le 
contenu. Il possede en effet la particularity unique de rester intact a 
travers le temps et les evenements. Tous les autres Messages ont ete 
alteres ou perdus et seul le Livre Sacre des Musulmans est demeure dans 
sa purete originelle et gardera cette qualite jusqu'a la fin des temps. 
« Ceux qui n'ont pas cru au Livre (Coran) qui leur est parvenu, ne savent 
pas combien il est precieux. Il est inaccessible a Verreur, d'oii qu'elle 
vienne. C'est une Revelation du Seigneur Eminemment Sage et digne de 
Louanges. » (Coran 41.41-42) 
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DES ATTAQUES ET DES MYTHES 


« Les invectives que Von t'adresse (6 Mohammed), ne sont pas 
differentes de celles dont on accablait les Prophetes qui t'ont precede, 
mais certes Dieu qui pardonne, inflige aussi des supplices terribles. » 
(Coran 41.43). 

DANTE 

« De tous les grands hommes du monde entier, aucun n 'a eu autant 
de detracteurs que Mahomet. » Ce n'est pas un Musulman qui l'affirme, 
mais M.W Watt, un religieux chretien eminent, chercheur et auteur de 
nombreux ouvrages sur l'lslam. Malgre ses titres eminents, Watt n’a pas 
succombe lui aussi a cette attirance magique qui consiste a denigrer le 
Prophete de l’lslam. Une passion malsaine dont il est impossible de 
recenser tous les tenants et qui s’etale tout au long des quatorze siecles 
passes. Des dizaines de volumes ne suffiraient pas a epuiser le sujet. 
Voici quelques exemples de cette hostilite des Occidentaux envers un 
homme, qui a voulu partager sa foi, mais qu’une partie de l'humanite, 
qui se croit bien inspiree, rejette sans discemement. Cependant, en depit 
de cette hostilite manifeste, le comportement reserve au Prophete 
Mohammed, que le Salut et la benediction d’Allah soient sur lui, ne 
deroge nullement a une tradition ancestrale bien etablie puisqu’il a ete le 
lot de tous les Prophetes qui l'ont precede. Pas un seul d’entre eux, 
depuis la creation de l’humanite, n’a reussi a echapper a l’agressivite et a 
la rancoeur des gens hostiles et butes. C’est une des caracteristiques, 
mais aussi la force de l'lslam, religion qui ne deroge pas a une tradition 
coutumiere et tenace. 

Meme si une telle campagne de denigrement, semble s’etre apaisee, 
pour ce qui est des autres Elus de Dieu, elle continue a se developper 
avec le meme achamement en ce qui conceme le Prophete Mohammed ; 
a croire que le gisement d’etres rustres et grossiers n’est pas pres de 
s’epuiser. Que tant de siecles apres sa disparition, le Prophete de l’lslam, 
continue d’etre l’objet d’une campagne hostile, de la part des medias et 
des autorites religieuses, meme au plus haut niveau de la hierarchie, ne 
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plaide certainement pas pour voir dans cette categorie de detracteurs, des 
gens disposant de toutes leurs facultes mentales. Elle demontre la 
profondeur des rancoeurs accumulees durant tout ce temps et constitue un 
exemple unique d'une malveillance bomee mais toujours vivace. 

De tels ressentiments ont ete explodes par le poete italien Alighieri 
Dante (1265-1321) qui avait era faire preuve de bon gout, dans sa 
« Divine Comedie » en condamnant le Prophete Mohammed a l'enfer 
etemel. II est vrai, la rameur publique aidant, qu'il n'avait vu en lui qu'un 
semeur de scandales et de schismes, vestiges des croyances ridicules qui 
circulaient en Europe au Moyen Age qui prenaient Mohammed pour un 
heretique ayant abjure le Christianisme afm de fonder une secte 
dissidente. Sous les traits du parfait justicier, Dante propageait une 
methode diabolique qui rencontra un succes de facade, aupres des foules 
ignares. II a pu faire rire des gens faciles et grotesques, tant que ses 
attaques restaient cantonnees au Prophete. Mais, le rire jaunissait a 
mesure qu'il dirigeait ses accusations contre ses nombreux ennemis, dont 
beaucoup beneficiaient d'un prestige surfait. II devint franchement 
mauvais lorsque le pape Boniface VIII lui-meme fut predestine a son tour 
au supplice de la gehenne, comme un vulgaire criminel de bas etage. 

Malediction ! Les regies du jeu n'etaient plus respectees. Que le 
Prophete subisse la damnation etemelle, de la part de V auteur, des 
responsables de l’Eglise et de ses affilies, cela etait de bonne guerre et 
dans la logique de l'enseignement chretien de l'epoque. Mais, sacrilege 
des sacrileges, que le pape en personne, soit condamne lui aussi a l'enfer 
etemel, par un vulgaire poete de bas etage, voila qui n'etait du gout de 
personne, dans une societe ou les qualites se mesuraient, par leur 
allegeance a l’Eglise. Le Pape, qui riait dans sa barbe quand les attaques 
etaient destinees au Prophete, sortit de ses gonds ! L’oeuvre de Dante fut 
mise a l'index et son auteur, condamne au bannissement perpetuel, Emit 
ses jours en exil (Ravenne 1331). Admire et adule, pour ses attaques 
contre le Prophete de l'Islam, Dante ne devint un miserable paria, aux 
yeux de ses puissants concitoyens que pour avoir applique le meme 
raisonnement au pape. Lequel s’etait accommode du traitement de faveur 
et d’exception dont il beneficiait. 

VOLTAIRE 

Un autre cas typique de manipulation historique est incarne de 
fa$on peu reluisante par l'ecrivain frangais, Voltaire (1694-1778). 
Considere en Europe comme le prince de l'esprit et des idees 
philosophiques, ou encore l'homme universel et le champion de la 
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tolerance, il fut loin de porter ses titres avec une egale Constance. II est 
vrai que de Tun ou de l'autre cote de la barriere, les sentiments a son 
egard peuvent differer du tout au tout Ils n'expliquent pas, en tout etat de 
cause, la hargne et la mauvaise foi qui ont preside a la redaction de sa 
tragedie intitulee : « Mahomet ou le fanatisme. » (1741). 

Le titre en dit long sur l'orientation du sujet. Usant de provocations 
repetees, l'auteur tenta de miner les fondements de la religion 
musulmane. II s'ingenia a deformer le portrait du Prophete en le 
presentant sous les traits d'un homme sanguinaire, perfide, fanatique, ne 
reculant devant aucune intrigue pour realiser ses desseins. Conscient que 
le Prophete de l’lslam emergeait par ses qualites sur le reste de 
l’humanite et qu’il avait revele le Coran Sacre, qui allait rendre 
caduques toutes les religions et les croyances du monde, Voltaire essaya 
de reduire la portee de ce Message extraordinaire, en denigrant celui qui 
en a ete l’eminent propagateur. II s'y employa d'une maniere indigne, 
comme bien d’autres l’avaient fait avant et apres lui. Dans sa 
reconstitution historique, il deforma les faits evidents afm de consolider 
la trame de son recit qui virait a l’outrage et a la calomnie. 

A sa meconnaissance, supposee ou reelle, de la vie du Prophete, il 
ajouta une volonte deliberee de denaturer les traits d'un homme dont le 
prestige et la renommee devaient le complexer profondement, lui qui se 
prenait pour le nombril du monde. Voila un homme qui a su reunir 
autour de sa personne et de son Message, des milliards d’etres humains, 
alors que le parti voltairien, comprenait des membres qui se comptaient 
sur les doigts de quelques mains ! Une injure pour des aspirations deques. 
Il est ainsi apparu, que celui qui etait considere dans son pays, comme le 
champion de la tolerance (et de l'opportunisme), maniait mieux que 
quiconque le fanatisme qu'il reprochait au Prophete. Pour etre, une des 
rares fois de sa vie, dans les bonnes graces de l'Eglise, il dedia son 
ouvrage au pape Benoit XIV, lequel lui envoya derechef, une double 
benediction en retour. Le public toujours pret a s'enflammer pour une 
nouvelle croisade, meme theatrale, applaudit des deux mains la piece qui 
fut jouee dans de nombreuses salles europeennes. 

Mais, Voltaire mit tant de hargne dans ses attaques, qu'il s'attira en 
reaction, les critiques d'autres personnalites qui ne partageaient pas son 
extremisme, comme Napoleon Bonaparte. L'empereur, loin d'etre un 
defenseur de l'lslam, et qui a couvert les massacres de grande ampleur et 
les pires exces lors de la « campagne d'Egypte », a reagi violemment 
contre ces ecrits : « Mahomet a ete I'objet de sa plus vive critique dans le 
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caractere et dans les moyens. Voltaire avait ici manque a I'histoire et au 
coeur humain, constatait I'Empereur. IIprostituait le grand caractere de 
Mahomet par les intrigues les plus basses. II faisait agir un homme qui 
avait change la face du monde, comme le plus vil scelerat, digne au plus 
du gibet. Les hommes qui ont change Vunivers, poursuivait I'Empereur, 
n'y sont jamais parvenus en gagnant les chefs mais toujours en remuant 
les masses. Le premier moyen est du ressort de I'intrigue et n'amene que 
des resultats secondaires, le second est la marque du genie et change la 
face du monde. » 

La reconnaissance par Napoleon Bonaparte, du grand caractere de 
Mohammed et de son genie universel «qui ont change la face du 
monde », est un hommage volontaire et appuye, rendu au Prophete de 
l’lslam, que le Salut et la Benediction d’Allah, soient sur lui. Ce point de 
vue est celui d'un homme qui avait une vision autrement plus appropriee 
des realties historiques que celle de Voltaire qui s’ingeniait dans des 
manoeuvres de has etage. II suffit a deconsiderer completement les 
accusations insensees et injustifiees, du « Prince de l'esprit. » que quatre 
siecles separent Dante de Voltaire, il est interessant de noter la similitude 
de leurs destins. Plus que Dante, Voltaire re gut les honneurs de l'Eglise 
avant de voir ses oeuvres les plus contestees, mises a l'index par ses 
propres protecteurs ! 

DEUX CONTEMPORAINS 

«Apres tout, c'etait un homme d'entre les hommes, soumis a nos 
defaillances, disposant de nos pouvoirs, Mohammed notre frere. » Celui 
qui s'exprime de la sorte, en conclusion de son livre, n'est autre que 
l'orientaliste, Maxime Rodinson. On l'aurait era doue de facultes 
normales pour apprecier convenablement l'ordre des choses et e'est bien 
l'impression qu'il donne de sa personne. Le detachement de soi est le 
garant d'une impartialite qui fait souvent defaut chez les orientalistes. 
Mais peut-etre serait-il present chez cet auteur ? Combien de fois n'a-t-on 
pas constate le dereglement des facultes intellectuelles sous le poids de la 
haine, du fanatisme et de l'ignorance, pour ne pas nous en mefier 
systematiquement ? « Non, affirme avec force l'auteur, qui ajoute que la 
critique europeenne a peut-etre eu tort sur certains points, mais pour la 
critiquer, il faut d'abord Vetudier et ne refuter ses demarches que sur la 
meme base. » 

Des prescriptions judicieuses, qui furent mises a l’epreuve et 
appliquees a son ouvrage intitule « Mahomet». Des les premieres pages, 
et en avant-propos, l'auteur se decouvre en affirmant qu'il est athee. C'est 
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son droit. II ajoute en substance, qu'il nie l'existence de Dieu, refute 
l'apostolat du Prophete et rejette l'origine divine du Coran. C'est encore 
son droit. Mais de la a faire croire a sa pretendue neutrality dans un 
domaine qu'il renie, qu'il execre et qu'il combat, c'est se nourrir 
d'illusions et y trouver son compte a bon marche. L'ouvrage est d'ailleurs 
le reflet fidele de ses pensees les plus intimes, mais aussi les plus 
sordides. Elies sont edifiantes; un volumineux chapelet d'injures, de 
calomnies et de mensonges. 

Dans son aversion pour l'lslam, Rodinson est alle jusqu'a tirer de sa 
poche des libres penseurs musulmans qui auraient ecrit des ouvrages 
opposes au Coran (Mo-aradat al Qor'an), afm de contrebalancer 
l'influence du Texte Sacre. Rodinson ignore-t-il done qu'il n'existe pas de 
libres penseurs musulmans ? Pas plus, du reste, que de libres penseurs 
chretiens ! La libre pensee implique le reniement des dogmes etablis, or 
ceux des fideles qui se sont soumis a l'lslam, ont fait acte d'allegeance a 
Allah, le Seigneur et le Createur de l'univers ; ils ont par consequent 
rejete toute autre forme de croyance. Comment peut-il appeler a son 
secours une categorie d'individus qui n'existe que dans son imaginaire 
vacillant ? Decidement certains orientalistes sont devenus de veritables 
experts dans l'art de se faire assister par le neant incame, faute de faire 
appel a la raison ou aux preuves palpables. 

En realite ces soi-disant « libres penseurs musulmans » ne sont rien 
d'autre que des renegats et des incroyants, destines a abuser la bonne foi 
des fideles. Et dans ce cas leur position est archi-connue. Ils se sont 
toujours ereintes a lutter a contre-courant de l'histoire avant d'etre 
emportes par le temps et les evenements. II n'est pas necessaire de mettre 
des masques pour leurrer les gens. Sauf ceux qui veulent bien etre dupes 
et qui insistent pour se perdre dans les voies de la deraison. 

Jamais un Musulman, e’est-a-dire, un croyant fidele au sens juste 
du mot, n'a essaye de porter prejudice au Coran. Sans quoi, il s'exclurait 
lui-meme de l'lslam et perdrait sa qualite de Musulman. Les termes de 
«Musulman et d'Islam» sont intimement lies pour symboliser 
l'adoration de Dieu, et la soumission totale a Son Autorite. Le premier 
mot: « Musulman », est la traduction de l'arabe « Mouslim » qui signifie 
« fidele », le second : «Islam », implique la soumission a la Volonte 
divine. Un Musulman professant l'lslam (traduction litterale en arabe : 
Un fidele soumis a Dieu), ne peut etre ni, un libre penseur, ni un athee, ni 
un agnostique. Si l'auteur imagine que ses lecteurs sont incapables de 
faire la difference, afm de les pousser a croire que des « Musulmans » 
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remettent en cause leur propre Livre Sacre, comme lui-meme le fait a 
travers ses ecrits, ses calculs auront ete plus devastateurs que profitables. 
D’ailleurs le contenu general de l'ouvrage n'est pas sain, et il n'est pas 
possible de condenser 300 pages de mauvaise foi en quelques lignes. 
Pour cette raison, il ne sera pas fait de commentaires detailles. II suffit 
simplement pour resumer, de relever les qualificatifs employes pour 
decrire celui qu'il appelle indument « notre frere ». Ils denotent l'esprit 
malfaisant qui a preside a la realisation de ce travail. 

Ainsi le Prophete Mohammed, serait effectivement ou 
potentiellement : Un possede, un opportuniste, un simulateur, un 
nevrose, un insatisfait et un frustre, un perverti, un obsede, un aliene, un 
magicien, un hallucine, un visionnaire. En outre, il est ambitieux, 
fanatique, traitre, massacreur, imposteur, vindicatif, illogique, anime du 
desir de richesse, orgueilleux et plein de duplicite, favorisant l'adultere, 
pratiquant des actes repugnants, commanditant des assassinats, 
organisant des brigandage, etc. 

II faut preciser que cette enumeration ne comporte que la moitie 
des qualificatifs utilises par l'auteur pour tracer le portrait du Prophete. 
Les quelques traits realistes parsemes aux detours de certaines phrases 
n'arrivent pas a combler l'impression d'un parti-pris manifeste et empreint 
d’une mauvaise foi caracterisee. Comme toujours en pareille 
circonstance, la severite du jugement et la partialite debouchent sur des 
resultats contraires a ceux escomptes. Par exemple, il est pour le moins 
incroyable d'imaginer qu'un homme puisse reunir autant d'imperfections 
et de tares et rester simplement un etre humain. Quant a abonder dans le 
sens de Napoleon Bonaparte ou d'autres personnages celebres qui ont vu 
en Mohammed un homme exceptionnel, un genie universel et un 
Prophete authentique, c'est reconnaitre que les arguments fallacieux des 
adversaires de l'Islam ne sont que le reflet de leurs sentiments connus et 
catalogues depuis des lustres. 

Quitte a le repeter, et il ne sera jamais assez de le faire, il n'existe 
pas dans l'histoire de l'humanite, un Prophete qui a eu a supporter autant 
d'accusations injustifiees et infondees. Comme si les forces du mal 
s'etaient dechainees pour aneantir son Message, fonde sur l'Unicite de 
Dieu, le Pardon et la Misericorde divine. Mais, n'est-ce pas la une 
marque de l'authenticite de son apostolat que toutes ces forces obscures 
liguees contre lui n'aient pu le faire reculer ou detruire un enseignement 
qui est reste le seul ecrit sacre, a n’avoir jamais subi de modifications ni 
de remaniements, dans l’histoire des religions ? Les milliards de 


194 



Musulmans qui vecurent sur terre, leurs savants, leurs penseurs, leurs 
guides, sont-ils a ce point depourvus de raison et de facultes de jugement 
au point de suivre un possede ou un hallucine et miner leur personne et 
leur foi en Un Dieu Unique et Tout-Puissant en s’ecartant de la voie 
parfaite ? Rodinson croit-il disposer d’un pouvoir de discemement 
exclusif qui ferait defaut a cette imposante communaute jusqu'a orienter 
son choix et s'eriger en censeur de la religion islamique ? 

En considerant son attitude, on ne peut eviter de la rapprocher d'une 
certaine pratique des Juifs. Le jour de la fete des Expiations, ceux-ci 
prenaient un bouc, l'invectivaient, l'insultaient, le chargeaient des peches 
de la communaute et l'envoyaient dans le desert afm d'expier les iniquites 
leur peuple. C’est le bouc emissaire. Les Occidentaux ont-ils cm trouver 
en Mohammed, que le Salut et la Benediction d’Allah, soient sur lui, un 
autre bouc emissaire ? Par ailleurs, l'auteur se croit bien inspire 
d'attribuer la qualite de « frere » au Prophete, apres l'avoir denigre d'une 
fag on indigne. Que cache ce jeu ? Cain aussi avait un frere, Abel. II 
n’hesita pas a le tuer, par jalousie. Aussi, il est fort peu probable, que le 
Prophete se montre enjoue d’avoir un frere, qui ecrit sur lui 300 pages 
d’insultes et de diffamation. A moins que dans la confrerie de l’auteur, la 
ffatemite s’etablit sur la haine et l’acrimonie. Alors, le Prophete de 
l’lslam, serait le premier a decliner une offre aussi execrable. En fin de 
compte, Rodinson pense que pour critiquer la critique europeenne, il faut 
d'abord l'etudier. C'est fait. Mais le constat est loin d’etre rejouissant. La 
neutrality est battue en breche, la verite corrompue et les conclusions 
perverties. Rien n’inspire a voir un quelconque modele d’inspiration. 

Si le monde des « litteraires » est a ce point perverti, l'univers des 
scientifiques, semble a priori etre a l’abri des manipulations d’apprentis- 
sorciers. Cela est tout a fait vrai dans l'ensemble, pour cette raison son 
credit reste intact. Cependant, comme pour valider, la theorie de 
1’exception qui fait la regie, quelques-uns parmi les « scientifiques » se 
laissent tenter par l'imprevu et ne manquent pas d'egratigner un domaine 
qui aurait du rester en dehors de leur champ de competence. Peut-etre 
pour esperer acquerir plus de notoriete ? Mais, le resultat le plus probant, 
est qu’ils ont acquis surtout une dose appreciable de ridicule. Un 
exemple de cette intmsion deplacee est donne par Igor Douel, dans son 
livre, « Decouvrir l’ocean », publie aux editions Mir, de l’ex URSS, 
patrie de l’irreligiosite et de l’incroyance. 

L'auteur pretend le plus serieusement du monde que selon le 
Coran, c'est le Prophete Mohammed qui produit la pluie ! L'etonnement 
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a de quoi laisser pantois, d’autant qu’apparemment, aucune autre source 
au monde n’evoque ce phenomene etrange, meme parmi les plus 
fantaisistes ! Mais peut-etre que Douel a-t-il fait une decouverte 
extraordinaire, ignoree de tous les autres, ou le Prophete de l’lslam, serait 
devenu un faiseur de pluie ? Cela sonne mal, quand meme, de savoir que 
son pays, l’Arabie, est un des pays les plus secs au monde, alors que son 
Prophete etait en mesure de realiser des miracles pluviometriques, a en 
veux-tu, en voila ! Un etrange paradoxe. 

Voici done, ce qu'ecrit Douel: « Au debut, quand I'homme etait 
impuissant a expliquer logiquement les phenomenes naturels, il 
s'adressait aux dieux. C'est une riche galerie que cede des maitres des 
tempetes, du tonnerre, des eclairs, de la pluie et de la neige... Le Coran, 
affirme que c'est Mahomet Vauteur de I'orage. La 30eme sourate dit : 
Dieu envoie les vents et ils chassent la nue. II I'etend sur le ciel autant 
qu'il veut, en fait des tourbillons et tu vois I'eau s'ecouler de son sein. » 

Avant de parler des motifs qui ont pousse l'auteur a evoquer le 
Coran, il serait interessant de mesurer la credibility de son jugement. Au 
premier coup d’oeil, l’evidence s’impose : le savant qu’il pretend etre n’a 
rien compris au Coran Sacre. On lit par exemple que les vents chassent 
les nuages et dans un tel cas, le ciel aura tendance a se decouvrir et virer 
a l'azur. A partir de quoi Douel voudrait faire tomber la pluie ? D’un ciel 
bleu degage de nuages ? De plus, contrairement a sa these immorale, 
jamais le Coran n’a fait intervenir le Prophete Mohammed, ni l’ensemble 
du genre humain dans la creation, ne serait-ce que d’un grain de sable. 
Car le pouvoir de creer, comme celui de provoquer la pluie est 
entierement entre les Mains d’Allah, le Seigneur et le Createur de 
l’univers ; il decoule des grandes lois physiques qui ont ete institutes et 
qui regissent le fonctionnement de l’univers. 

D’ailleurs, la these galvaudee en Occident selon laquelle des 
savants sont arrives a creer, une molecule ou un produit quelconque est 
totalement erronee. Personne n’a jamais cree quoi que ce soit. De toutes 
les grandes decouvertes de l’humanite, aucune d’elle ne peut etre 
consideree comme « une creation ». Car tout ce qui a ete realise et tout ce 
qui sera invente jusqu’a l’extinction de l’humanite, ne sera jamais 
qu’une combinaison des elements existants et jamais une creation. 
Meme les elements et les particules qui doivent surgir des collisions 
atomiques, dans les accelerateurs a tres haute energie, ne deboucheront 
jamais sur une creation, mais sur la mise en evidence de certains 
phenomenes qui se produisent dans des conditions donnees, memes 
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extremes, mais qui sont deja preexistantes a la formation meme de 
l’univers. Voila de quoi rabattre le caquet aux createurs en papier et en 
dentelle, qui croient detenir des pouvoirs hors du commun. Le Christ 
Jesus, lui-meme, qui a ete divinise par la religion chretienne, et qui 
occuperait done un role identique au Pere et des pouvoirs similaires, n’a 
jamais rien cree ! Pas meme un moustique. A partir de la, l’idee selon 
laquelle «Mahomet serait l'auteur de l'orage», est completement 
erronee et indecente. Jamais une telle croyance n'a effleure l'esprit des 
Musulmans. Sans quoi leurs pays auraient ete les mieux arroses du 
monde, alors qu'ils sont en proie pour la plupart d'entre eux, a une grande 
secheresse. 

Le Coran a toujours soutenu que Dieu Seul, le Createur par 
excellence, doit etre considere comme l'Auteur de tous les phenomenes 
qui regissent l'univers. Sa Puissance est sans limite. II se passe de toute la 
creation, mais celle-ci ne saurait se passer de Lui. C'est la un des 
fondements de la religion musulmane. Quant a l’etre humain, il reste 
seulement un createur... de chi meres. Et, meme pour cela, il doit faire 
appel, a un cerveau qui a ete cree en dehors de son concours. 

Selon le Coran Sacre c’est «Allah, qui est le Createur de toute 
chose. Il est I'Unique, le Dominateur Supreme. » (Coran 13.16). Il met au 
defi l'humanite et les fausses divinites qui font l'objet d'un culte inutile de 
la part des idolatres, de creer, ne serait-ce que la plus petite bestiole : « O 
hommes, void une parabole qui vous est proposee : Les divinites que 
vous adorez en dehors de Dieu, sont incapables de creer un insecte, 
meme en unissant leurs efforts. »(Coran 22.72) 

Les divinites mentionnees ici designent aussi bien les idoles de 
pierre que les mortels voues a l'adoration alors qui sont totalement 
desarmes face a la Toute-puissance de Dieu. Ainsi le Coran n'a jamais 
reconnu au Prophete le role d'un producteur d'orages. Il en a fait de tous 
temps, un homme normal, vivant parmi les gens et l'emportant sur eux 
par la noblesse des sentiments et la purete de sa foi. Quant au veritable 
sens du verset, si mal interprets par Douel, le voici : (Dieu s’adresse au 
Prophete): «Dieu est Celui qui vous envoie-les vents qui elevent les 
nuages. Il les etend dans le del selon Sa Volonte, Il en fait des masses 
nuageuses, puis tu vois I'ondee sourdre de leurs seins. Et quand cette 
pluie atteint ceux de Ses serviteurs, les voila qui s'en rejouissent. Eux qui 
etaient dans le desespoir avant qu'elle ne tombe. Admire les ejfets de la 
Grace d’Allah, et vois comment II vivifie la terre morte. » (Coran 
30.48. a 50). 
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II n'est nullement question des vents qui chassent les nuages, mais 
tout le contraire, ni d’une production pluviale, par le Prophete. Le 
dernier verset est tres clair. II attribue l'origine des phenomenes au 
Createur de l'Univers, seul. Le Prophete s'est toujours attache a inserer 
les evenements dans leur contexte naturel. Ainsi, lorsque son entourage 
voulut preter une influence benefique a un astre dont l'apparition 
coincidait apparemment avec les chutes de pluie, il leur declara : 

« Ne croyez pas que les pluies sont dues a telle ou telle etoile, c'est 
Dieu qui fait tout. II y a causes et effets certes, dans le fonctionnement de 
la nature, mais ces causes et effets sont creation de Dieu. II faut done 
aller a la cause des causes, au Createur de tout. » Un autre exemple 
illustre parfaitement le comportement superieur du Prophete. Le jour de 
la mort de son petit enfant, Ibrahim, il y eut une eclipse de soleil. Les 
gens pretendirent qu'elle etait un signe de deuil pour la mort du fils du 
Prophete. Lorsque Mohammed entendit cela, il se mit en colere malgre la 
peine qu'il eprouvait et dit : « Non, le soleil et la lune sont les signes de 
la Puissance de Dieu. Leur eclipse n'a rien a voir avec la mort de 
quelqu'un. » (Hadith de Bokhari). 

On ne peut reprocher a l'auteur d'ignorer les fondements de l'Islam 
et la portee extraordinaire du Coran qui constitue la Parole d’Allah, le 
Seigneur et le Createur de l’univers. Mais son ignorance, aurait du 
l'inciter, sinon au silence, du moins a plus de reserve. La facilite avec 
laquelle il deverse son fiel n'est en realite que le reflet des sentiments 
hostiles de l'atheisme a l'endroit de la religion musulmane. La calomnie 
est un des moyens couramment utilises afm de devaloriser le Coran. En 
truffant le Livre Sacre, de fables et d'absurdites, ses adversaires esperent 
deprecier son contenu et le faire assimiler a un recueil de prestidigitations 
ou, le Prophete accomplit des miracles, pour convaincre des gens nai'fs. 

En comparant le Prophete a un faiseur d'orages, Douel n'a rien fait 
d'autre que de jouer son role de pion dans un echiquier. D'autres auteurs 
ont pour mission de presenter des visages differents mais toujours 
avilissants. Si bien qu'en reunissant les diverses pieces du puzzle, on finit 
par decouvrir un homme qui tient du magicien, du sorcier, du devin, de 
l'hallucine, du colporteur de nouvelles, etc. (cf. Rodinson). La division du 
travail n'est pas un vain mot mais une realite sociale, meme si en l’espece 
elle releve de pratiques perverses. Le plus etonnant est que des hommes 
visiblement bien equilibres y croient les yeux fermes. Cependant, en 
definitive, ils ne font, sans s’en rendre que bemer leur propre conscience, 
qui deja ne brille nullement par son eminence. 
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En depit de l'aversion des incredules, le Coran restera la lumiere 
eclatante qui defiera tous les stratagemes de ses adversaires. Et le 
Prophete Mohammed un des hommes les plus marquants de l'humanite, 
en raison des eminentes qualites dont il a ete dote par le Createur de 
l’univers, puisqu’il a ete distingue et honore, parmi tout le genre humain. 
N’en deplaise aux oiseaux de mauvais augure. Contrairement aux 
allegations des adversaires de l’Islam, il n'y a de place dans le Livre 
Sacre, ni pour l'affabulation ni pour le charlatanisme, car il renferme les 
Paroles Sacrees de Dieu qui sont le comble de la Verite. 

En accusant le Prophete de pouvoirs magiques, Douel feint 
opportunement d'ignorer que l'un des plus grands faiseurs de miracles de 
tous les temps fut justement son compatriote Raspoutine (1872-1916). 
Paysan illettre, il reussit le tour de force de subjuguer durant de 
nombreuses annees toute la grande Russie tsariste, en plein vingtieme 
siecle. Ses actes et ses debauches revelerent son emprise sur le pouvoir, a 
tel point que son cas fut debattu publiquement par la quatrieme 
Assemblee Legislative (Douma) en 1915. Il acquit une reputation meritee 
de grand thaumaturge et regna en maitre absolu jusqu'a son assassinat, le 
30 Decembre 1916. 

Raspoutine faisait la pluie et le beau temps dans son pays. C'est un 
sujet qui cadre bien avec le livre de Douel consacre a l'eau et aux 
problemes de l'oceanographie. Mais on n'en trouve mot. Et pour cause. 
L'auteur qui voulait s'attaquer au monument supreme et etemel qu'est le 
Coran n'est pas sans rappeler une histoire similaire, toutes proportions 
gardees, qui s'est deroulee il y a 26 siecles et qui a ete rapportee par Pline 
l'Ancien dans son « Histoire Naturelle ». 

Ayant expose des tableaux, le celebre peintre grec Appelle, vit un 
homme critiquer une sandale dans une de ses peintures. C'etait un 
cordonnier. Le peintre le laissa faire considerant qu'il etait bien place 
pour parler de sandales. Le constat termine, l'homme voulut juger le reste 
du tableau. Appelle l'arrete et lui dit: « Cordonnier, pas plus haut que la 
chaussure. » 

On serait tente d'utiliser un aphorisme pared pour conseiller a 
l'auteur de "l'Ocean", de ne pas deborder de son sujet et de garder les 
pieds sur terre et au sec, car le Coran ne pourra jamais etre devalorise par 
faction des hommes, et a plus forte raison lorsque ceux-ci ne sont pas en 
mesure de saisir le sens du message, ou qu’ils sont animes de mauvaises 
pensees. Tant il est vrai, qu'aucun etre humain ne dispose du pouvoir de 
contrecarrer un Decret divin. On ne saurait terminer ce paragraphe, sans 
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citer - n'est-ce pas premonitoire ? - la suite du verset en question, si 
malencontreusement negligee par Douel et qui se termine ainsi : (C'est 
Dieu qui parle) « Tu ne peux de toute evidence te faire entendre des 
morts, pas plus que ton appel ne peut atteindre les sourds qui te tournent 
le dos. Tu ne saurais encore moins guider les aveugles obstinement 
fourvoyes dans les tenebres... Sois done constant. La Promesse de Dieu 
s'accomplira. Ne te laisse pas ebranler par ceux qui ne sont pas 
convaincus. » (Coran 30. 52-60). 
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DES MYTHES ET DES REALITES 


Les mythes sont tenaces et ont la vie dure. Certaines personnes 
arrivent a les assumer et d'autres tentent de les renier. Les plus astucieux 
les imputent a leurs adversaires en exergant une implacable pression sur 
eux et des lors, les victimes n'ont plus d'autres ressources que de subir 
ces provocations en rongeant leur frein. 

Voici quelques exemples simples, qui constituent une enorme 
mystification historique qui traitent des problemes de la femme et 
d’autres sujets annexes comme celui de la polygamie, avec son lot de 
concubines, de harems, d’eunuques, d’esclaves et ou il ne manque que 
les palmiers et les mirages. Un theme qui renvoie quasi automatiquement 
aux Musulmans, a l'lslam, aux Arabes, tant les reflexes ont ete 
conditionnes par une politique dilatoire d’inversion historique. Les 
memes sources y ajoutent meme quelquefois des touches d'exotisme pour 
faire plus vrai que nature, ou les palais voisinent avec les souks et ou les 
tapis (volants, de preference), se detachent sur un fond de croissant de 
lune, ou planent les inevitables mysteres orientaux (qui n'ont de 
mysterieux que parce qu'ils sont nes dans 1’esprit volatile et vagabond de 
leurs auteurs). 

Ainsi, toujours selon les sources occidentales, les Musulmans en 
general et les Arabes en particulier auraient reussi a edifier a contre- 
courant de la raison et de l’histoire une conception de la femme que le 
reste du monde reprouve avec des tremolos dans la voix. Or, c'est 
precisement sur ce sujet que les mystificateurs ont joue de leurs palettes 
et de leurs pinceaux pour deguiser la realite et la toumer a leur avantage, 
pour se presenter comme des redresseurs de torts, en falsifiant l’histoire. 
Car contrairement a ce que leurs medias rabachent sans arret, ces notions 
de polygamie, de harem, d'eunuques, d'esclaves, de recluses, d'epouses et 
de concubines, n'ont ete inventees ni par les Arabes, ni par l'lslam, mais 
bien par les religions bibliques (judeo-chretiennes). Tous les Prophetes 
Israelites et les principaux personnages bibliques etaient polygames : 
Jacob - Esau - Moise - David - Salomon - Absalon - Roboam - Gedeon - 
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Lemek - Abia, etc. Nombre d'entre eux possedaient des harems d'une 
importance considerable, dont il n’existe pas d'equivalent dans le 
monde. David et Salomon notamment emergeaient du lot. 

La possession de concubines et d'esclaves, parfois designees sous le 
nom de servantes est egalement attestee. Ces demieres etaient destinees 
a completer ou a remplacer les epouses legitimes. Exemple d'Abraham, 
de Jacob, etc. Le Livre d'Esther decrit la cour du roi Xerxes, avec ses 
harems, ses eunuques, ses esclaves et qui avait a sa tete, Esther, reine 
juive et fille d'Abihail, qui exergait un grand pouvoir sur le souverain. 

Pourtant, bien qu’etant d'origine biblique, les roles ont ete inverses 
grace a une mise en scene savamment operee. Plutot que d’assumer leur 
heritage historique, les Judeo-chretiens, pointent un doigt accusateur sur 
les Musulmans et les Arabes, pour les culpabiliser et se refaire une 
virginite. Depuis, ceux-ci trainent le poids de la falsification pendant que 
les Occidentaux clament leur reprobation. Un certain nombre de 
specialistes font toutefois remarquer, que malgre tous les dementis, le 
Prophete Mohammed a bel et bien etait polygame. L'histoire confirme 
qu'il a ete marie onze fois, et qu'il a reuni sous son toit jusqu'a neuf 
femmes simultanement. Afm de se justifier les Musulmans avancent des 
arguments qui valent ce que valent toutes les justifications. Les uns 
pretendent que certains mariages ont ete conclus en vue d'unir des 
families ou des clans entre eux, a un moment ou les alliances jouaient un 
grand poids dans les evenements de la region. D'autres pretendent que les 
guerres avaient entraine des pertes importantes d'hommes dans la fleur de 
l’age et que les mariages representaient pour les veuves une garantie de 
securite. De nombreuses versions circulent. 

Mais toutes les raisons ne sont qu’un paravent destine a justifier 
des faits uniquement parce que l'opinion occidentale aurait ete "choquee" 
par une telle conduite. Non seulement il serait incorrect vis-a-vis du 
Prophete de chercher des faux-fuyants, comme s'il avait ete coupable 
d'un crime, mais de plus il y a lieu d'assumer pleinement le fait en 
rappelant que Mohammed avait affirme que les femmes et les parfums 
etaient parmi les plaisirs les plus chers, et que le coeur se trouvait comble 
par la pratique de la priere. 

Voila une franchise qui change de l'hypocrisie manifestee par ceux 
qui ont recours aux relations illegitimes et clament sur les toits leur 
indignation contre le Prophete. Celui-ci a au contraire conclu 
publiquement un accord avec chacune de ses femmes, s'engageant a leur 
assurer la paix, la securite et la tranquillite. Toutes choses qui valaient 
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leur pesant d'or a l'epoque. Mais la encore, il n'est pas possible de juger 
dans l'absolu. Le mode de vie d’alors doit etre rapproche de celui des 
autres Prophetes et Messagers qui sont apparus avant lui. La comparaison 
avec l'Ancien Testament est tres instructive. Les personnages bibliques 
versaient dans la plethore, la multitude et la diversite. Qu'on en juge : 
Abia, fils de Roboam et petit-fils de Salomon etait marie a 14 femmes. 
Son pere (Roboam) disposait de 78 femmes, dont 18 epouses principales 
et 60 epouses de second rang. Ses autres fils possedaient egalement une 
multitude de femmes qu'il n'est pas possible de chiffrer, mais dont le 
nombre est toujours impressionnant. 

Absalon, le fils de David etait uni a plusieurs dizaines de femmes. 
Gedeon, dit Yeroubaal, avait en plus d'Abimelek 70 fils, ce qui en dit 
long sur le nombre de ses epouses. David lui-meme reunissait un harem 
de 100 femmes. Quant a Salomon, il entretenait une cour de mille 
epouses, dont 700 de rang princier et 300 de rang secondaire ! Ce ne sont 
la que quelques exemples de la conduite adoptee par les grands 
personnages bibliques. 

Aussi avant d'exprimer bruyamment, leurs reprobations sur la vie 
conjugale du Prophete de lTslam, les interesses feraient bien de rouvrir 
leurs propres Livres sacres. Ils constateront alors que la vie familiale du 
Prophete Mohammed n'a pas enfreint les pratiques ordinaires observees 
chez les personnages bibliques. Si ce n'est en moderant d’une fag on 
draconienne leurs exces et en freinant des appetits qui semblaient ne pas 
avoir de limites ! 
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L'ASPECT SCIENTIFIQUE DU CORAN 


Le moment est venu d'aborder l'aspect scientifique du Livre Sacre. 
II semble a priori inusite d'appliquer le terme "scientifique" a un ouvrage 
religieux, tant l'experience des autres livres sacres du Judeo-christianisme 
s’est soldee par un fiasco. Ces ouvrages, en effet, n’abordent jamais cet 
aspect inattendu du probleme. Mais, le Coran Sacre est venu avant tout 
retablir l'authenticite et la purete de la Parole Divine, qui a ete alteree et 
oubliee. Son but etait de redonner la juste mesure du devoir cultuel car, 
nombre de religions avaient sombre sous l'exces des charges ecrasantes 
inventees par les pretres et les docteurs de la Loi, pour regir le domaine 
religieux, et par extension, regenter la vie publique tout court. 

La religion musulmane, prevaut d’abord par la croyance en un Dieu 
Unique et Tout-puissant, l'absence de clerge et d'intermediaires entre 
1'homme et le Seigneur, ce qui permet d’alleger le rituel. Les pratiques 
ostensibles, qui encombrent inutilement le ceremonial ont fait place a 
une simplicity depouillee de ses artifices. Le croyant n'avait plus besoin 
de recourir a des structures er a un porte-parole pour s'adresser a Son 
Dieu. Le cri du coeur porte plus fort les sentiments, puisque la sincerite 
est ce qui se rapproche le plus de la foi. Allah, le Seigneur de l'univers a 
voulu etre plus proche de ses creatures, car II en est le Guide et le 
Protecteur. L'Islam est en ce sens une conviction et une pratique qui ne 
marginalise pas 1'homme au profit d'une institution imaginaire. L'etre 
humain reste le theme central, le sujet primordial, dont 1'effort personnel 
conditionne la decouverte de la verite. 

Arrive a ce stade de la certitude, il est deja sur la voie etemelle, 
celle qui transcende le temps et les evenements. Encore, faut-il pouvoir 
se remettre en question dans un environnement hostile qui se prete de 
moins en moins a ce genre d'exercice. Le choix est clair et la decision 
capitale. Chacun aura a juger en son ame et conscience de la conduite a 
tenir dans la gestion de sa personne. Toutefois, 1'homme n'a pas a 
s'engager aveuglement dans une voie que des partisans s'appliquent sans 
cesse a embellir. Sa personnalite, sa sensibilite, son intelligence propre 
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doivent l'inciter a juger de lui-meme du bien-fonde des propositions. 
Alors, le Coran Sacre devient d'un secours irremplagable pour eclairer 
Thumanite. En dehors de l'aspect que nous avons expose dans la premiere 
partie de cet ouvrage, le Livre Sacre offre la particularite d'evoquer des 
sujets scientifiques relatant les secrets de la creation, comme jamais 
aucun autre document n'a ete en mesure de divulguer. 

Dans la partie qui va suivre, de nombreux themes seront exposes 
qui etaient non seulement inconnus au moment de la revelation 
coranique, mais qui le sont restes souvent jusqu'au vingtieme siecle. Ils 
traitent des domaines les plus divers, depuis la creation de l'univers 
jusqu'aux secrets les mieux gardes de Tembryogenese. Ces donnees 
demontrent avant tout, l'origine divine du Coran, car aucun homme ni 
aucune communaute scientifique datant du 7 eme siecle, ne pouvait 
posseder un tel niveau de competence De plus, elles devoilent l'extreme 
richesse d'un Texte Sacre qui a su allier l'enseignement spirituel aux 
realites physiques. 

De tous les Messagers t les Envoyes de Dieu, seul le Prophete 
Mohammed a pu leguer sous forme d'ecrit un Texte Sacre dont 
l'authenticite est absolue. Cette garantie de transmission unique dans 
l'histoire des religions revelees a eu un impact benefique sur Thumanite 
qui avait atteint un seuil de maturite en mesure de solliciter 
l'intelligence et la raison plutot que la credulite et la naivete. 
L'accomplissement de miracles et de prodiges, de gestes etonnants et 
inexpliques commengait a apparaitre comme une manifestation du passe, 
destinee aux foules ferventes, mais candides. 

De ce point de vue, le Coran constitue en soi le plus grand 
miracle. Non qu'il se prete a des exploits extraordinaires, mais plutot par 
la science qu'il deploie afm d'elucider les grands mysteres de l'univers, 
lesquels n'ont ete entrevus par les savants qu'a une epoque relativement 
recente. C'est bien la, le signe le plus tangible de sa provenance divine et 
la marque irrefutable de l'identite de Son Auguste Auteur, Allah, le 
Seigneur et Createur de l'univers. A la suite de cette lecture, chacun 
pourra juger en connaissance de cause, l'authenticite du Message 
coranique et l'impossibilite dans laquelle se trouvait Thumanite a 
repondre a des questions aussi complexes, qui depassaient Tentendement 
des gens. 


Afm de rationaliser la presentation, les principaux sujets ont 
ete regroupes en themes identiques et classes en cinq categories qui sont 
les suivantes : 
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1 - L’univers 

2 - Le systeme solaire 

3 - Le monde 

4 - La vie 

5 - Divers 

Les resultats d'une telle recherche, ne pourront laisser aucun 
homme sincere dans l'indifference. 
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L'UNIVERS 


LES ORIGINES DE L'UNIVERS 


Le probleme des origines de l'univers est certainement le sujet le 
plus mysterieux et le plus passionnant qui soit. Toutes les civilisations 
sans exception se sont interrogees, pour essayer de decouvrir le fin fond 
de la creation. Des hypotheses incroyables ont ete avancees. Des theories 
extravagantes furent echafaudees. Mais jamais aucun homme n'a pu 
devoiler la realite de ce gigantesque phenomene. II aura fallu que le 
Coran soit revele pour qu'enfm, les mecanismes qui deboucherent sur 
cette fabuleuse naissance, unique en son genre, soient explicites. 

Faut-il quand meme preciser, que malgre les revelations du Livre 
Sacre, le grand evenement est reste inconnu du monde occidental 
jusqu'au vingtieme siecle ? C'est la, l'histoire invraisemblable du plus 
colossal phenomene que l'univers ait connu, une des Marques 
determinantes de la Toute-puissance divine. II n'est pas necessaire de 
recenser toutes les croyances des temps anciens pour etre fixe sur 
l'ignorance qui prevalait. Entre le cosmos d'Anaximandre, emergeant 
d'une graine et grandissant comme une plante et l'univers sous forme d'un 
gouffre beant du poete Hesiode de Boetie, il y a place pour une grande 
variete de cliches surprenants. 

Apparemment, la Bible fut un des rares textes a innover dans un 
domaine marque par la fantaisie...tout en restant bien loin de la realite. 
En effet, la Genese qui relate assez copieusement la creation de la terre 
n'accorde cependant que quelques bribes a l'univers. « Au 
commencement, le premier jour, Dieu crea le del et la terre. Puis II dit: 
« Que la lumiere soit! Et la lumiere fut» ; II separa la lumiere de 
Vobscurite... Au deuxieme jour, II fit une voutepour separer les eaux d'en 
bas des eaux d'en haut. II appela cette voute del... Le quatrieme jour, II 
fit des lumieres dans le del pour separer le jour de la nuit, et afin 
qu'elles puissent du haut du del eclairer la terre. Apres le soleil et la 
lune, II ajouta les etoiles... Dieu constata que c'etait une bonne chose... » 
(Genese 1). Hormis les grandes separations : Ciel et terre, lumiere et 
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obscurite, les eaux d'en bas des eaux d'en haut, le jour et la nuit, cette 
version n'offre aucun fait tangible susceptible d'expliquer la Creation 
originelle de l'univers. Par ailleurs, la chronologic des evenements 
semble pour le moins capricieuse. Les etoiles creees apres le soleil et la 
lune denotent le manque de connaissances des auteurs de la Genese. 

Le desir d'en savoir un peu plus (et un peu mieux) sur la naissance 
de l'univers a pousse les chercheurs a envisager d'autres modeles plus 
coherents. Les recherches furent longues et minutieuses. Finalement, en 
1922, le mathematicien sovietique Friedman expose une theorie nouvelle 
et revolutionnaire, selon laquelle l'univers serait ne, il y a treize milliards 
d'annees, de l'explosion d'une boule de feu cosmique, dont le rayon n’a 
cesse d’augmenter avec le temps. La formidable explosion qui en resulta 
diffusa un rayonnement intense sur toutes les longueurs d'ondes, 
produisant une fulgurante lumiere, autant dans le spectre visible, que 
dans les autres rayonnements imperceptibles a l’oeil humain. 

Les Juifs et les Chretiens qui cherchaient a concilier la Bible avec 
les donnees scientifiques, virent dans ce phenomene, l'explication du 
« Fiat Lux » (Que la lumiere soit) de la Genese biblique. Ils conclurent 
rapidement qu'il existait une parfaite similitude entre les deux sources. 
Mais force est de constater qu'il n'en est rien. La version de Friedman 
implique que la lumiere soit apparue avant la naissance de l'univers, 
tandis que l'Ancien Testament la fait remonter apres la creation du ciel et 
de la terre, « alors que l'obscurite couvrait l'ocean primitif », quelque dix 
milliards d'annees plus tard. La version biblique etait chronologique ; elle 
n’avait rien de scientifique, mais il n’est pas recommande de le crier sur 
les toits, sous peine de dejuger, un enseignement que les religieux etaient 
en train de promouvoir avec peine. 

Apres Friedman, un astrophysicien beige, Georges Lemaitre, 
suggera qu'a l'origine, toute la matiere etait hyper-concentree dans une 
sorte d'atome primitif ou atome initial. L'explosion de cet atome dans un 
colossal « big bang » aurait donne naissance a l'univers actuel. Deux 
physiciens americains, Alpher et surtout Gamow, developperent et 
vulgariserent cette theorie par la suite. Gamow a calcule que l'atome 
primitif de l'Abbe Lemaitre devait avoir un rayon de 40 millions de 
kilometres, soit 60 fois seulement celui du soleil. Sa masse par contre 
etait evaluee a 10 49 tonnes (1 suivi de 49 zeros), ce qui represente 
l'equivalent de 20 milliards de galaxies renfermant chacune 100 milliards 
d'etoiles. Sa densite etait consideree comme infinie par certains savants, 
d'autres par contre estimaient qu'un cube d’un millimetre de cote etait en 
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mesure de peser plusieurs milliards de tonnes. La temperature, juste 
apres l'explosion, etait elle aussi soumise aux fluctuations et aux 
surencheres des auteurs. Elle variait de quelques milliards de degres 
Kelvin a l'infini. 

Meme la taille de l'atome primitif n'etait pas vue de fag on 
identique par tout le monde. Certains specialistes estimaient qu'il n'etait 
guere plus grand qu’un atome normal. D’autres donnaient des versions 
differentes. Bien entendu les savants theorisaient dans l’absolu; les 
mathematiciens appellent cet etat, une singularite. En langage courant, 
une singularite designe une chose etrange, bizarre. C'est bien la definition 
qui convient le mieux, car l'atome primitif est etrange et singulier. Les 
savants lui attribuent des proprietes contradictoires. Certains le croient 
forme de matiere, mais sans exclure que cela pouvait etre de l'energie 
ultra concentree, dont une partie se serait transformee par la suite, en 
matiere, selon la formule d'equivalence d'Einstein E = MC 2. 

Malgre ses insuffisances, le modele de l'atome primitif (suivi de 
l'explosion initiale - big bang), est aujourd'hui unanimement admis par la 
communaute scientifique. Toute la matiere celeste (etoiles, planetes, 
cometes, meteores, poussiere, nuages cosmiques, molecules et particules 
diverses) etait concentree dans cet atome ultra dense, qui aurait explose 
pour donner naissance a l'univers. L'evenement se serait deroule il y a 
environ 14 milliards d'annees, mais a ce niveau, les estimations sont 
toutes relatives, ainsi qu’il sera fait etat par la suite. De nombreux 
scientifiques ont contribue a expliquer les phenomenes grandioses qui se 
deroulerent juste apres le "big bang". L'Americain Steven Weinberg a 
developpe dans son ouvrage intitule « Les trois premieres minutes de 
l'univers » ; un scenario qui lui semblait correspondre a la realite, bien 
qu’aucune preuve tangible n’existe pout valider ou rejeter cette theorie. 

Ce cheminement succinct de la pensee occidentale, permet de 
mieux comparer la demarche scientifique avec la position du Coran. 
Comme, precise au debut de l'article, le Livre Sacre des Musulmans a ete 
le precurseur de la theorie de l'atome primitif. De la meme fagon qu'il a 
ete l'initiateur de nombreux autres sujets qui sont repris dans ce livre. 
Voici ce que declare le Coran, relativement a la creation de l’univers : 

« Les incredules, n 'ont-ils pas vu que les cieux et la terre formaient 
une masse compacte (ratqan) ? Nous les avons ensuite separes (fa 
fataqnahouma) et Nous avons cree a partir de Veau, toute chose vivante. 
Ne croiront-ilspas ? » (Coran 21.30). 
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Les cieux et la terre s'appliquent a l'univers. Le mot « ratqan », en 
arabe, signifie une masse compacte comme soudee. Le terme «Fa 
fataqnahouma », s'applique a l'action de rompre cette masse compacte, 
avec une notion de force et de toute-puissance extraordinaire. Le Coran 
utilise du reste le terme a la premiere personne du singulier, dont la 
signification exacte est: « Que Nous avons fait eclater ». Car c’est le 
Seigneur de l’univers qui parle, puisque c’est par l’effet de sa Toute- 
puissance, que ce phenomene a pu se produire. 

II s’agit bien de la representation d'une masse compacte qui a ete 
desagregee (l’atome primitif) et dont les constituants contribuerent a 
former l'univers avec son contenu. Les savants n'ont fait que reprendre un 
modele qui a ete decrit par le Coran, quatorze siecles auparavant. Avant 
le Livre Sacre des Musulmans, jamais aucune source n’a parle de ce 
phenomene avec autant de precision, pour croire que cet ouvrage s’est 
inspire de quoi que ce soit. Bien au contraire ce sont les sources 
occidentales, qui ont pris le modele coranique comme reference, en lui 
donnant un habillage adequat, pour l’expliciter. 

Cette revelation demontre a elle seule, que l'origine divine du Livre 
Sacre ne souffre d'aucun doute. Nul ne saurait croire en effet, que le 
Prophete Mohammed possedait la faculte de concevoir de tels 
phenomenes, qui echappaient a l’entendement et a la raison, et prendre 
tant de siecles d'avance sur les astrophysiciens les plus reputes. Puisqu’il 
n’avait aucune connaissance particuliere en matiere d’astronomie. 
Compte-tenu de ce qui precede, seul le Createur de cet ensemble 
eblouissant etait en mesure de devoiler a l’humanite des phenomenes qui 
precederent la naissance de l'univers. 

Dans leur majorite, les auteurs ont per?u correctement ce verset. 
Cependant, pour ne pas faillir a une tradition seculaire qui consiste a 
devaloriser le Coran, certains s'en sont tenus a une interpretation 
franchement inadaptee, qui ferait sourire, si la situation se pretait a un tel 
exercice. Ainsi, Savary pretend en toute innocence (?), que le verset 
signifie : « que les cieux et la terre etaient solides, faisant que la pluie ne 
pouvaitpenetrer, induisant une grande secheresse ! » 

Pour preuve, le territoire de l’Arabie est desertique ! Blachere, qui a 
a son actif, de longs colliers de perles, explique que «l’univers etait le 
chaos et Dieu le separa !» La quadrature du cercle a toujours eu des 
partisans devoues aux causes impossibles. Puisqu’on ne saurait 
concevoir que Dieu separe le chaos...du chaos, sans rester en plein dans 
le chaos ! Comme le ridicule ne tue plus, les interesses profitent de cette 
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disposition pour en mettre plein la vue, a ceux qu’ils considerent comme 
des immatures, qu’ils se doivent d’eduquer. Meme dans la voie de la 
deraison. 

Pour bien comprendre la demarche qui a conduit a la theorie de 
l'atome primitif de l'astrophysicien Georges Lemaitre, il faudrait 
effectuer quelques rapprochements troublants mais revelateurs. Avant 
d'etre astrophysicien, Lemaitre (ne en 1894) avait mene des etudes 
religieuses et s'etait destine a l'Eglise. II ne se touma vers l'astrophysique 
que plus tard, impregne de connaissances sacrees et spirituelles. En 1927, 
il congut un modele d'univers en expansion et quatre ans plus tard, en 
1931, sa theorie de l'atome primitif. Tout laisse croire, qu'etant 
successivement age de 33 et 37 ans lors de ses decouvertes, il avait deja 
longuement medite l'enseignement religieux qui lui avait ete dispense. 
Bien plus, en tant qu'homme de religion situe en haut de la hierarchie, 
l'Abbe Lemaitre n'a pas pu ne pas connaitre l'lslam et le Coran. 

L'Islam d'abord, car c'est la deuxieme religion au monde par ses 
effectifs, et la plus recente chronologiquement, qui est venue amender 
tout aussi bien le Judaisme que le Christianisme, qui ont ete alteres et 
oublies. Le Coran ensuite, qui est l'ouvrage le plus repandu sur terre 
apres la Bible, porteur d'un nouveau Message destine a proclamer la 
verite et a reformer, les textes precedents du judeo-christianisme qui 
avaient ete remanies et perdus. De ce fait, l’enseignement des 
Musulmans, ne pouvait guere laisser les religieux des autres cultes 
indifferents. Bien au contraire, il a ete la source d’inspiration de nombre 
d’orientalistes, que ce soit dans le bon ou le mauvais sens. 

Or, le Coran a ete le seul ouvrage au monde qui, des le septieme 
siecle, avait impose le modele de la masse compacte qui eclata pour 
donner naissance a l'univers, la fameuse theorie du big-bang, 
« inventee » a si bon escient, en 1931 par l'Abbe Lemaitre. Le Coran a 
ete egalement, ainsi qu’il sera demontre par la suite, dans un article 
consacre a ce sujet, le seul ecrit a attester que l'univers est anime d'un 
mouvement d'expansion, phenomene « invente » lui aussi, comme par 
hasard par l'Abbe Lemaitre en 1927. C’est trop de similitudes en meme 
temps, qui ne se retrouvent dans aucune litterature au monde, hormis le 
Coran Sacre, pour croire qu’il ne s’agit que d’un coup de sort 
bienveillant et opportun. 

Face a des analogies aussi significatives, comment ne pas etre 
amene a penser, que le Livre Sacre des Musulmans, ne constitue pas la 
source d’inspiration privilegiee, des chercheurs qui n’ont rien fait de plus 
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que de developper le modele coranique ? Et qui aurait profite de fagon 
aussi magistrale d'une source aussi magistrale, qu’un religieux double 
d'un esprit scientifique, si opportunement verse dans le domaine de 
l'astrophysique, du Judeo-christianisme et surtout de l’lslam ? 

Meme s’il ne s’agit que de coincidences providentielles qui 
tombent a point nomme, c’est justement ce concours de circonstances 
qui arrivent si opportunement, qui demontre que de telles connaissances, 
incroyables a l’epoque, n’ont pu emaner aussi soudainement d’un esprit, 
qui n’avait rien de particulier; si ce n’est sa parfaite connaissance du 
Coran Sacre. 
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L' EXPAN SION DE L'UNIVERS 


La notion de l'expansion de l'univers est tres recente. Elle date du 
vingtieme siecle seulement. Les anciennes civilisations n'avaient aucun 
moyen de constater l'existence d'un tel phenomene. Aussi, la question de 
savoir si l'univers etait stationnaire ou en expansion ne s’etait jamais 
posee. II n’y avait aucune raison pour s’interroger sur un phenomene, 
dont personne n’a pu percevoir les effets. Nul n’avait de raison de 
s'interroger sur quelque chose qui n'existait pas. Le ciel etait plutot 
synonyme de ce qui est vaste, immuable et etemel. Les observations 
celestes de l'epoque etaient surtout consacrees aux influences 
astrologiques qui etaient attributes aux differents astres ou seules les 
cinq planetes, Mercure, Venus, Mars, Satume et Jupiter etaient connues. 
Par la suite vinrent s’aj outer les constellations figurees par des 
personnages ou des animaux legendaries. Ce n’est que beaucoup plus 
tard, que les fondements de l’astronomie furent introduits, pour 
constituer une discipline a part entiere. 

En dehors des etoiles et des planetes, le ciel recelait quelques points 
diffus auxquels les anciens avaient donne le nom de nebuleuses. L'une 
d'elles situee dans la Constellation d'Andromede fut decrite selon les 
sources occidentales, pour la premiere fois en 1612, par l'astronome 
allemand, Simon Marius, qui l'aurait comparee a "une lueur semblable a 
la flamme d'une chandelle, vue a travers un disque de come". Une 
premiere pour l’astronomie occidentale. En realite, sept siecles 
auparavant, des l'annee 964, l'astronome arabe Abd ar Rahman As Soufi, 
qui revisa le catalogue des etoiles d'Hipparque, en faisait mention dans 
son « Livre des etoiles fixes », en la comparant a un petit nuage, telle 
qu'elle apparaissait a la vue. 

Les deux autres nebuleuses localisees dans l'hemisphere sud 
auraient ete decouvertes par Magellan, en 1520, lors de son voyage 
autour du monde. Depuis, elles portent le non de Nuages de Magellan. La 
encore, il convient de retablir la realite, puisque plusieurs siecles avant 
Magellan, des astronomes arabes, qui naviguaient dans les mers du sud, 
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tels Tamin Dari, Ibn Wahshia, Yaqut, et une fois de plus Abd ar Rahman 
As Soufi, avaient note la presence des fameux "nuages" en positionnant 
leur emplacement. Decidement, l’Occident a parfois de ces tendance 
appropriatives, qui laissent le reste de l’humanite, vegeter dans une 
ignorance surevaluee. Mais, la tendance ne date pas d’aujourd’hui, aussi, 
les gens y sont habitues de les voir tout revendiquer. 

Malgre leur decouverte ancienne, la nature des nebuleuses restait 
mysterieuse. En 1867, un opticien americain du nom de Abbe, se basant 
sur les observations d'autres astronomes, dont 1’allemand William 
Herschel, ainsi que sur les hypotheses de son compatriote, le philosophe 
Emmanuel Kant publiees dans son « Histoire naturelle universelle et 
theorie des cieux » (1755), admit que certaines nebuleuses pouvaient etre 
situees en dehors de notre Galaxie, et constituer elles-memes des 
galaxies. II s’agissait d’une premiere mondiale, car les galaxies n’avaient 
pas ete decouvertes encore. 

Ces previsions s'avererent exactes. Elies furent confirmees par les 
observations menees en 1923/1924, par Edwin Hubble, grace au 
telescope du Mont Wilson (Califomie), avec lequel il parvint a distinguer 
des etoiles dans la Nebuleuse d'Andromede. Des lors, la nebuleuse qui 
etait vue comme une lueur, devint une galaxie. Elle porte le numero M 
31 dans le catalogue de Messier et se trouve a 2 250 000 annees-lumiere. 
Son diametre est estime a 110 000 annees-lumiere et sa masse d'environ 
400 milliards de fois celle du Soleil, soit deux fois plus que la Voie 
Lactee, notre Galaxie. Les nuages de Magellan, furent eux aussi 
identifies et classes comme des galaxies. Le Grand Nuage est eloigne de 
165 000 annees-lumiere et aurait un diametre de 21 000 annees-lumiere 
pour une masse de quelque 15 milliards de soleils; le Petit Nuage, dans la 
constellation du Toucan, « ne fait que » 10 000 annees-lumiere, ou cent 
millions de milliards de kilometres de diametre. 

Depuis, la Voie Lactee ne constitue plus a elle seule, la totalite de 
l'univers. Les decouvertes devinrent de plus en plus nombreuses au fur et 
a mesure de l’amelioration des moyens de detection. L'univers s'est 
trouve enrichi de milliards de galaxies, renfermant chacune plusieurs 
milliards d'etoiles. Sans qu’apparaissent ses limites. Comment en est-on 
arrive a ces espaces incommensurables, alors que l'univers est ne d'un 
atome primitif tres dense ? Repondre a cette question c'est deja lever une 
partie du voile d'un des grands mysteres de la Creation. 

La theorie qui a cours actuellement est que toutes les galaxies 
s'eloignent les unes des autres, dans un mouvement d'expansion ayant 
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debute juste apres le big bang. Malgre leur vitesse vertigineuse, seule 
l'enorme distance empeche de percevoir leur fuite. Pour detecter 
l'expansion, les specialistes ont eu recours a l'effet Doppler qui enonce 
que lorsqu'une source sonore se rapproche d'un observateur, sa longueur 
d'onde diminue alors que sa frequence augmente. Par contre, en 
s'eloignant, c'est le contraire qui se produit. Ce principe fort simple fut 
etendu aux ondes electromagnetiques qui voyagent a la vitesse de la 
lumiere. Apres la classification des galaxies en 1926, Hubble utilisa 
l'effet Doppler pour ses experiences. Les resultats auxquels il etait 
parvenu en 1929 furent assez surprenants et en tous cas imprevisibles, en 
depit des decouvertes de l'Abbe Lemaitre. 

En effet, a quelques exceptions pres, toutes les galaxies observees 
presentaient un decalage vers le rouge, impliquant que leur longueur 
d'onde augmentait, et que par consequent elles s'eloignaient du globe 
terrestre. De plus, le decalage etait proportionnel a la distance, suggerant 
que la fuite etait d'autant plus rapide que les galaxies etaient loin. Bien 
sur, le mouvement de fuite ne signifie nullement que la Terre constitue le 
centre de l'univers. Pour vulgariser le phenomene, les astronomes ont 
l'habitude de presenter l'univers sous forme de ballon parseme de taches. 
Au fur et a mesure que le ballon est gonfle, il augmente de volume et 
chacune des taches s'eloigne de toutes les autres. Un observateur d'une 
galaxie donnee verrait les autres galaxies s'eloigner de lui dans le cadre 
de l'expansion de l'univers. Hubble a calcule la vitesse de recession, 
constatant une proportionnalite evidente entre la vitesse d'eloignement et 
la distance de la galaxie. 

Lors de ses premieres estimations, il evalua la vitesse 
d'eloignement ou « constante de Hubble » a 170 kilometres par seconde 
et par million d'annees-lumiere. Cela signifiait qu'une galaxie distante 
d'un million d'annees-lumiere de la Terre, s'eloignait a une vitesse de 
170 kilometres par seconde. Cette methode trouvait a se justifier tant que 
le rayon de l'univers etait estime a quelques dizaines ou quelques 
centaines de millions d'annees-lumiere. Mais lorsqu'il devint evident qu'il 
pouvait atteindre des milliards d'annees-lumiere, Hubble dut diminuer sa 
constante afin de ne pas enfreindre la sacro-sainte theorie de la relativite 
d'Einstein qui postule que la vitesse de la lumiere est une vitesse limite 
dans l'univers. En effet, avec les premieres estimations, Hubble devait 
attribuer une vitesse de 850 000 kilometres a la seconde pour une galaxie 
situee a 5 milliards d'annees-lumiere. Au fur et a mesure, que les 
astrophysiciens prenaient conscience de l’immensite de l’univers, cette 
fameuse constante n’a cesse de diminuer. Le phenomene connu sous le 
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nom red shift ou decalage vers le rouge, permet theoriquement d’evaluer 
la distance des etoiles par rapport a la Terre, mais aussi leur vitesse 
d’eloignement. Actuellement l’horizon visible de l’univers est situe a 
pres de 14 milliards d’annees-lumiere. Quant a ses veritables dimensions, 
nul n’en n’a la moindre idee, aussi les speculations vont bon train. 

II va sans dire que personne n'a pu deviner que l'univers etait en 
expansion, avant que les observations ne deviennent possibles grace a 
des instruments modemes. Encore fallait-il edifier une theorie et la 
mettre a l'epreuve de la realite, car malgre tout, d'autres specialistes, 
isoles il est vrai, persistaient a soutenir que l'univers est statique et que le 
rougeoiement de la lumiere est du a d'autres causes qu'a l'augmentation 
de la longueur d'onde. 

Pourtant c'est ce meme phenomene qui est decrit par le Coran, 
depuis l'avenement de l'Islam, alors que les hommes n'avaient aucune 
idee de son existence. Les gens du moyen age pouvaient-ils connaitre 
l'expansion de l'univers tandis que l'humanite etait plongee dans 
l'obscurantisme ? C’est done le plus logiquement possible que ce 
mouvement est reste meconnu jusqu’au 20 eme siecle. Nombre de savants 
celebres ignorerent completement cette expansion ; parmi eux, il faut 
citer les physiciens Max Planck et Niels Bohr, specialistes de 
l'astronomie et prix Nobel de physique, mais surtout Einstein, un des plus 
fertiles cerveaux et autre prix Nobel, qui, apres avoir enonce sa theorie 
de la Relativite Generale a pris en 1917 comme modele, un univers 
statique sans expansion. Il etait en contradiction avec la realite, mais 
surtout avec les donnees coraniques. Des annees plus tard il devait 
reconnaitre son erreur et entreprit de corriger le tir en declarant qu’il 
s’agissait de la plus grande erreur de sa vie. Il aurait du pourtant savoir, 
qu’a partir du moment ou le Coran Sacre s’est prononce sur ce sujet, ou 
n’importe quel autre, nul etre au monde, quels que soient ses titres, ne 
pouvait se permettre de le remettre en cause, sans y perdre de sa 
notoriete. 

Apres la naissance de l'univers, a partir de l'atome primitif, le 
Coran aborde l'etape de l'expansion ainsi que le revele le passage suivant 
: « Nous avons congu le ciel et Nous Vetendons (dans I’espace). » (Coran 
51.47). La formule : «Nous Vetendons », signifie : «Nous le rendons 
plus vaste, Nous lui donnons un volume plus grand. » Voici ce que dit 
Maurice Bucaille a ce sujet: « Ce qui a ete traduit par: «Nous 
Vetendons», est le participe present de «musieuna» du verbe 
«awsaea» qui signifie : dargir, dendre, rendre plus vaste, plus 
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spacieux. II ajoute : « Certains traducteurs, incapables de saisir le sens 
donnent des significations qui me paraissent erronees, comme : «Nous 
sommes pleins de largesse. » (R. Blachere). D'autres auteurs devinent la 
signification mais n'osent pas se prononcer, ainsi Hamidullah dans sa 
traduction du Coran parle d'elargissement du ciel, de Vespace, mais avec 
un point d'interrogation. II en est enfin qui, s'entourant pour leurs 
commentaires, d'avis scientifiques autorises donnent la signification 
rapportee ici. Tel est le cas des commentaires du Muntakhab edite par le 
Conseil Supreme des Affaires Islamiques du Caire. Ils evoquent sans la 
moindre ambigiiite I'expansion de I'univers. » 

Blachere n'est pas seul a donner une traduction inexacte. 
Kasimirski ecrit quant a lui : « Nous avons bad le ciel avec nos mains et 
certes, Nous le fimes a Notre aise », deformant notoirement le sens. II en 
est de meme pour Savary et d’autres orientalistes. Mais il n'est pas 
necessaire de s'attarder plus longtemps sur les deviations de certains 
auteurs deja catalogues. Le plus important est de constater la parfaite 
similitude existant entre le Coran Sacre et ce qu'il y a de plus fonde dans 
le domaine scientifique. Cela suffit a l'entendement et a la raison 
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LES SEPT CIEUX 


Le Coran est formel, l'univers est constitue de sept cieux 
superposes, ainsi que l'atteste le verset suivant : «N'avez-vous pas vu 
comment Dieu a cree sept cieux superposes ? » (Coran 71.15). II ne s'agit 
pas de strates horizontales, bien entendu, car dans un univers courbe, tout 
ce qui existe subit les effets de cette courbure spatiale. Ce sont des 
cercles concentriques, qui sont contenus les uns dans les autre, pour un 
observateur donne, car il est dit par ailleurs, d’une fa?on admirable et on 
ne peut plus juste : « Nous avons cree sept cieux au dessus de vous. » 
(Coran 23.17). Comme le monde est spherique, les cieux superposes 
prennent naturellement l’apparence des feuilles d’oignons qui se 
recouvrent les unes les autres. 

Ce qui a fait dire notamment a Kasimirski, que : « d'apres les 
Mahometans, les cieux sont disposes les uns sur les autres comme 
Venveloppe de Voignon. » Cela est dit avec toute la derision pour 
demontrer l’inanite du Coran qui veut faire d’un ciel unique, une 
multitude de cieux. Sans compter la denomination de mahometans, forme 
denaturee et impropre du terme « musulmans ». Kasimirski, a l’image 
d’autres orientalistes n’a pas eu le merite d’observer le detachement 
necessaire, que tout traducteur se doit de tenir a l’egard de son travail. 
Ses motivations personnelles et ses choix affectifs, ont souvent pris le 
pas sur les considerations morales. Mais il n’est pas donne a tout le 
monde de disposer de l’honnetete requise pour effectuer un tel travail. 
Consequence, la traduction du Coran, finit souvent par ressembler a une 
entreprise de demolition, ou peu de chose subsisterait apres le passage de 
l’engin. Nombre d’orientalistes, peut etre meme a leur insu, ne seraient 
que des adeptes litteraires d’Attila, ou rien ne repousserait plus apres le 
passage de leurs stylos. Il ne s’agit pas d’un canular a bon marche mais 
d’une realite historique. 

Une preuve de plus ? Entre 1141 et 1143, sous l’influence de Rome 
et l’egide des papes Victor IV et Celestin II, l’abbe de Cluny (France) 
Pierre le Venerable, entreprit de faire traduire le Coran en latin par 
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Robert de Retines, assiste des moines de l’ordre de Citeaux. Ce travail 
devait proceder d’un esprit de croisade, ainsi que le demontre la lettre 
adressee par Pierre le Venerable a Saint Bernard; le premier nomme 
recommandait d’utiliser cette traduction comme un moyen de desavouer 
l’lslam ! Elle devait constituer une arme aux mains des Chretiens, afm 
de contrecarrer la religion musulmane et de decourager d’eventuelles 
conversions ! Ceci pour l’histoire. Meme si de telles recommandations 
ne sont plus de mise, cela n’a pas empeche nombre d’orientalistes et de 
specialistes de l’lslam, de jouer aux censeurs et aux donneurs de legon a 
travers leurs travaux. 

Le chiffre de sept cieux evoque par le Coran, pourrait n’etre que 
symbolique, selon certains milieux musulmans, d'autres au contraire le 
prennent au pied de la lettre et lui attribuent sa veritable portee. Les deux 
sources ne sont pas contradictoires, puisqu’elles se rejoignent en fin de 
compte pour demontrer, que les cieux ne sont pas une simple et unique 
enveloppe qui recouvrirait l’univers. Le ciel immense et uniforme 
d’apparence est en fait un assemblage de cieux multiples et differents, 
qui ont des fonctions variees et complementaires. Le ciel unique n’existe 
pas. Chaque structure cosmique possede son ciel propre, et se trouve 
entouree par un ciel plus vaste, comprenant d’autres corps cosmiques, 
jusqu’a atteindre la totalite de l’univers. A l’image des Matriochka 
russes, ces poupees gigognes, qui s’emboitent les unes dans les autres. 
Sauf, que les meres Matriochka sont independantes les unes des autres, 
alors que les cieux forment effectivement des couches concentriques qui 
enveloppent l’univers et ou chaque entite possede sa propre specificite. 

Les civilisations judeo-chretiennes qui parlent d’un ciel unique, ont 
ete influencees par la Bible. La Genese biblique, evoque « le ciel», au 
masculin, onze fois de suite, alors que le Coran, fait pratiquement 
toujours reference aux cieux multiples. Une position et une opposition, 
qui n’est pas seulement de forme et de principe, mais qui revelent des 
differences de conception. Pour le Coran, chaque structure celeste est 
entouree d’un ciel local, qui s’integre dans une entite plus vaste, qui elle- 
meme, fait partie d’un ensemble plus imposant jusqu’a arriver aux 
limites de l’univers. 

Dans la presentation de la hierarchie universelle, Jean Claude 
Pecker, Directeur de l'institut d'Astrophysique de Prance et specialiste 
des atmospheres propose le schema suivant, selon lequel, les planetes 
constituent le premier degre de la classification puis viennent ensuite, 
successivement les etoiles, les amas globulaires, les galaxies, les amas 
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galactiques, les super amas galactiques et enfin, le contenant de 
l'ensemble de la creation, l'univers observe. Bien entendu, chacune de ces 
structures est entouree d’un ciel qui lui est adapte, qui s’integre a son 
tour dans un ensemble plus vaste. L'univers est ainsi forme de sept 
niveaux hierarchiques qui vont de la planete a l'univers. Au fur et a 
mesure que l'on s'eleve dans l'echelle, on note une decroissance de la 
densite moyenne du milieu et un accroissement des dimensions. 

La decouverte des structures de l'univers ne remonte qu'au 20 eme 
siecle. Jack Bums, Directeur de l’lnstitut d’Astronomie du nouveau 
Mexique (USA), note que « la majorite des astronomes etaitpersuadee, 
il y a quelques decennies, que la structure a grande echelle de l'univers 
etait uniforme, sans caracteristiques particulieres. Or, depuis quelques 
annees, les specialistes de I'astronomie, de la physique et de la 
cosmologie ont conjugue leurs efforts pour resoudre ce probleme. Notre 
comprehension des structures que l'on observe aujourd’hui dans 
l'univers en a ete bouleversee... La decouverte des superamas et des 
vides intergalactiques est I'un des progres les plus importants accomplis 
en astronomie observationnelle depuis dix ans. » 

Ces decouvertes ont permis de confirmer pour un observateur 
terrestre, l’existence de cieux concentriques, qui s’enveloppent les uns 
les autres et que les savants n'ont pu deceler auparavant. Ces cieux 
concentriques, le sont par rapport a un observateur. Des precisions sont 
foumies pour permettre d'etablir une classification. Ainsi, le Coran 
precise : «Nous avons orne le ciel le plus proche de la terre de 
« massabih », pour lapider les demons. » (Coran 67.5). 

La lapidation suggere faction de lancer les pierres. Le 
rapprochement avec les meteorites a grande vitesse, qui s'enflamment par 
echauffement au contact de l'atmosphere, a quelque 200 kilometres 
d'altitude est evident. Le ciel de la terre est done forme par l'enveloppe 
immediate entourant la terre, qui commence avec l'atmosphere et 
s’etend beaucoup plus loin, puisque le Coran ajoute : « Nous avons orne 
le ciel le plus proche de planetes. » (Coran 37.6) Or, celles-ci sont 
situees a des centaines de millions de kilometres, voire a plus de 5 
milliards de kilometres pour Pluton. Cette precision permet de 
considerer que l'ensemble du systeme solaire, est entoure du premier 
ciel; l'equivalent d'une bulle ou d’un cocon de dix a vingt milliards de 
kilometres de diametre, dont l’interieur abriterait le soleil, les planetes et 
leurs satellites. A cette echelle, on peut voir grand, sans risquer de 
depasser les frontieres. 
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Si la Terre symbolise la position spatiale d’un observateur donne, 
selon le Coran, pour qui les sept cieux sont une realite, il n’en reste pas 
moins que chaque creature peuplant l’univers, qu’elle que soit sa position 
cosmique ou la galaxie a laquelle elle appartient, est egalement au centre 
d’un systeme reconvert par les sept cieux. Dans la realite, le nombre de 
cieux locaux, est fantastique, de l’ordre de plusieurs milliards de 
milliards, puisque chaque systeme stellaire, possede son propre ciel 
local. Cependant, chaque etre cree dans l’univers est inclus a l’interieur 
d’un systeme celeste concentrique, forme effectivement par sept cieux ! 

D’ailleurs le Coran ne manque pas de preciser: «Nous avons cree 
au dessus de vous sept cieux. » - II n’a jamais declare : « Nous avons 
cree sept cieux dans I’univers », car telle n’est pas la realite. Comme par 
ailleurs, et contrairement aux Bibles juive et chretienne, le Coran 
reconnait l’existence de myriades de civilisations extraterrestres, car le 
monde ne saurait etre la seule planete habitee dans un univers qui 
comprend des milliards de milliards de planetes plus ou moins identiques 
a la notre, theme qui sera aborde plus loin, la conclusion est que chaque 
etre cree dans l’univers se trouve au centre d’une structure bordee de 
cieux concentriques. Ainsi dans sa description de l’univers, le Coran 
Sacre s’applique aussi bien aux terriens qu’aux habitants des autres 
planetes, quand bien meme, elles seraient situees a dix milliards 
d’annees-lumiere de la Terre ! Ce qui est tout simplement extraordinaire, 
mais denote, une fois de plus, son origine divine absolue. Car aucun 
ouvrage au monde, qu’il soit religieux ou profane, scientifique ou 
philosophique n’a su enoncer une verite aussi prodigieuse. A elle seule, 
une certitude aussi eclatante ferait se prostemer a la Gloire d’Allah, le 
Seigneur et Createur de l’univers, le plus endurci des incroyants. 

Le Coran n’omet pas d’ajouter: «// (Dieu) a revele a chaque ciel 
ses fonctions. » (Coran 41.12). Comment un homme, fut-ce le Prophete 
Mohammed, ou meme Tensemble de l’humanite avec ses savants, 
pouvait-il savoir que chaque etre cree dans l’univers est au centre de 
structures concentriques celestes, et que chacune d’elles possede ses 
caracteristiques propres. La ou la science n’avait observe qu’un ciel 
uniforme et sans limite ? Dans les faits, chaque ciel va avoir une 
fonction precise, des caracteristiques propres et un fonctionnement 
independant des autres structures celestes. 

Ainsi, par ordre croissant de distance, un terrien abordera 
T atmosphere terrestre, avec ses differentes composantes ou se consument 
les etoiles filantes, puis Mercure, Venus, le soleil, Mars, la ceinture 
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d'asteroi'des, Jupiter, Satume, Uranus, Neptune et Pluton. Le ciel local 
possede cette particularity d'avoir une identite propre, puisqu’il recele 
tout le systeme solaire avec ses planetes, ses meteorites et toume sur lui- 
meme, tout en se deplagant a raison de 72 000 kilometres a l'heure, vers 
un objectif, l'Apex, situe dans la constellation d'Hercule, confirmant son 
identite propre. 

Le deuxieme ciel est forme par les amas ouverts qui sont des 
regroupements de quelques dizaines a quelques milliers d'etoiles, et les 
amas globulaires renfermant jusqu'a un million d'etoiles. Les premiers 
possedent un diametre de quelques dizaines d'annees-lumiere et les 
seconds, environ 150 a 200 annees-lumiere, soit deux cent mille fois 
celui du ciel le plus proche. Les amas constituent des families d'etoiles 
supposees etre issues d'une seule structure initiale, englobant le systeme 
solaire. 

Le troisieme ciel est celui qui enveloppe la Galaxie avec un 
diametre de 150 000 annees-lumiere pour une population de 100 a 200 
milliards d'etoiles. Cet ensemble est solidaire, possede se 
caracteristiques propres et effectue une rotation sur lui meme en 250 
millions d'annees approximativement. 

Le quatrieme ciel regroupe la Voie Lactee ainsi qu'une vingtaine 
d'autres galaxies situees entre 165 000 annees-lumiere pour le Grand 
Nuage de Magellan et 3 330 000 annees-lumiere pour Maffei 1. C'est une 
bulle de 8 millions d'annees-lumiere de diametre (pres de soixante fois 
celui de la Galaxie), connue sous le nom d'Amas Local. 

Le cinquieme ciel contient plusieurs milliers de galaxies dont la 
Voie Lactee, bien entendu, a l'interieur d'un volume de plusieurs dizaines 
de millions d'annees-lumiere. «Notre amas local fait partie du Super 
amas de la Vierge, precise Hubert Reeves. La region centrale des super 
amas est generalement occupee par une galaxie monstrueuse dont la 
masse equivaut a plusieurs centaines de galaxies normales. Elle 
manifeste une activite extraordinairement puissante et se distingue par 
une quantite de proprietes insolites. On a toutes les raisons de croire que 
les autres galaxies gravitent autour d'elle, comme les planetes autour du 
soleil ou les etoiles autour de I'axe de notre Voie Lactee. Ces galaxies du 
Super Amas s'approchent lentement du centre. Certains astrophysiciens 
pretendent meme que les galaxies sont irresistiblement attirees par "un 
trou noir" qui les devore. Notre Super Amas possede sa galaxie 
cannibale, elle se nomme Messier 87. » 
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Le sixieme ciel est constitue par l'ensemble de l'univers, puisque 
selon les observations qui ont ete effectuees jusqu'a present, la 
hierarchisation galactique s'arrete aux super amas. L'echelon superieur ne 
pourrait etre que le ciel universel qui contient tout ce qui existe comme 
matiere, energie, espace, temps et vie et autres specificites. Son rayon 
«connu», serait de 15 milliards d'annees-lumiere. Sa population 
fantastique est de plusieurs milliards de galaxies renfermant chacune 
plusieurs milliards d'etoiles et abritant aussi toutes sortes de phenomenes 
que les savants etudient avec interet, notamment les quasars, les trous 
noirs et autres objets etranges. Le sixieme ciel marque la limite de 
l'infranchissable. C'est le vide qui entoure l'univers et qui permet a 
l'expansion de se poursuivre normalement. A ce niveau, nul n'est en 
mesure de donner des ordres de grandeur, car jamais personne ne pourra 
scruter "derriere" les limites de l'univers. 

Le septieme ciel enfin domine la Creation et restera toujours hors 
d'atteinte de l'expansion de l'univers. La tradition musulmane y situe 
l'Enceinte de la Saintete, ou se manifeste la Presence Divine et ou se 
trouve le Trone Celeste. L'Archetype du Coran y est garde precieusement 
a l'abri de toute alteration. Le septieme ciel c'est bien sur l'emplacement 
du paradis, « large comme les cieux et la terre. » (Coran 85.33). Toutes 
merveilles marquees par le sceau de l'etemite et qui echappent a toute 
perception. Le Coran Sacre dit a cet effet: «Aucun etre ne pourrait 
imaginer quelle felicite est reservee (aux croyants), en recompense de ce 
qu’ils ceuvraient. » (Coran 32.17) 

Les savants sont arrives a admettre aujourd'hui 1’existence des six 
premiers cieux concentriques par rapport a un observateur donne, car 
telle est la structure effective de l'univers. Pour des considerations 
metaphysiques, ils ne peuvent emettre un jugement approprie sur le 
septieme ciel. Mais cela est du uniquement a leur incapacity a saisir la 
realite. L'existence des sept cieux est certifiee par le Seigneur de 
l’univers, tout au long du Coran. Cependant, le septieme ciel restera 
toujours hors de portee de 1'intelligence humaine. 

Les cieux concentriques ne sont que l'effet de l'ordonnancement et 
de la hierarchisation cosmique, selon le modele congu par Dieu. Au 
debut de la Creation, le ciel le plus proche etait celui qui entourait 
l'atome primitif. Apres le big bang et l'expansion, l'univers est entre dans 
une phase d'organisation et de specialisation. La formation des super 
amas galactiques, des amas, des galaxies, des systemes stellaires a 
entraine une adaptation de l'espace en consequence, et c'est ainsi qu'a 
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partir du ciel unique primordial, sont nes les sept cieux, ainsi que le 
souligne le Coran : « II (Allah) s ’est ensuite adresse au ciel qui etait sous 
forme de fumee (particules) et lui dit ainsi qu ’a la Terre : Venez de gre 
ou de force. Ils dirent, nous venons obeissants. II decreta d’en faire sept 
cieux...et revela a chaque ciel sa fonction... » (Coran 41. 11-12) 

Alors que de tout temps, le modele des cieux multiples et 
concentriques a ete vigoureusement combattu, aujourd'hui c'est la 
tendance inverse qui s'affirme, grace aux revelations coraniques, mais 
aussi aux observations realisees. Toutes ces decouvertes ont permis de 
confirmer que les cieux concentriques, s'enveloppant les uns les autres 
sont bien une realite scientifique, que les savants n'ont pu deceler avant 
ce jour. Mais cela n'a pas empeche le Coran Sacre de le souligner deja au 
moment de sa revelation, offrant ainsi aux astrophysiciens modemes un 
incomparable modele d’enseignement et de reference. 
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LA VITESSE DE LA LUMIERE 


Aucun livre n'a autant contribue que le Coran a donner une image 
aussi majestueuse et grandiose de l'univers. Toutes les autres religions 
etaient attachees a l'idee d'un ciel fait a la mesure d'un monde, lui-meme 
minuscule et unique. Les notions de geocentrisme, vehiculees durant des 
siecles, signifiaient que la terre occupait le centre de l'univers et que les 
autres astres, y compris le so led gravitaient autour. L'Eglise a toujours 
defendu avec une grande Constance cette vision de la creation. Son 
attachement au geocentrisme, constitue un des dogmes essentiels de la 
religion chretienne. 

Les raisons sont plus philosophiques qu’astronomiques. L’Eglise 
professe l’idee que le Christ Jesus, est le Eds unique de Dieu, qui n’a 
pas ete cree, comme 1’ensemble de l’univers, mais engendre par le « Pere 
divin », et qu’d s’est sacrifie, sur une Terre unique, creee par Dieu, pour 
racheter les peches d’une humanite, elle aussi unique dans l’univers. 
Meme si cela fait trop d’unicites a assumer, alors que seule cede du 
Seigneur de l’univers est fermement etablie, le corollaire d’une telle 
croyance etait de creer des structures a meme de consolider cette 
construction. Le Fils Unique de Dieu, ne pouvait etre engendre que sur 
une terre unique, a travers l’univers. 

Personne ne comprendrait qu’il naisse sur terre, alors qu’d 
existerait ailleurs dans le cosmos, des milliers d’autres planetes habitees. 
Le Dieu biblique s’employa done a creer cette terre unique au centre de 
l’univers, pour demonter que Son Fils Unique, ne pouvait resider dans un 
monde excentree par rapport au reste de la creation ; il lui fallait occuper 
une position eminente qui ne pouvait etre que centrale. Comme, il est 
malvenu qu’un monde abritant le Fils de Dieu, puisse aller accomplir 
des rotations inconvenantes dans le ciel, meme pour toumer autour du 
soleil, la terre devint fixe et stable. Le soleil, fut done dans l’obligation 
de venir faire ses rotations, autour de la terre force et contraint en 
hommage a cette glorieuse presence. 
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Les autres planetes du systeme solaire et toutes les etoiles de 
l’univers, ne pouvaient etre en reste, elles se mirent a toumer, elles aussi 
autour de la terre, en temoignage du meme respect. Comme le soleil ne 
pouvait se deplacer tout seul, des anges s’activaient a le pousser le jour, 
puis la nuit il entrait dans les abimes, pour observer une pause. Malgre 
cela, on le retrouvait le lendemain matin toujours a la meme place, 
comme le chauffeur de l’hotel de luxe, qui prepare la voiture de monsieur 
en garant a la place habituelle. Un probleme subsistait pourtant. Les 
scientifiques et les heretiques persistaient a croire que le monde etait 
rond. Comment ceux qui etaient aux antipodes, pouvaient-ils marcher la 
tete en bas, sans tomber dans l’espace inferieur ? 

Et les oceans pourquoi ne sont-ils pas vides de leurs eaux et de 
leurs poissons ? Pour mettre un terme a cette controverse, les religieux 
se sont mis en devoir, non seulement d’aplanir le monde, mais egalement 
de l’aplatir, une fois pour toutes, afm qu’il ne pose plus ce genre de 
problemes incongrus. Tout avait ete bien regie, afm d’eviter de 
mauvaises surprises dues a l’inconscience des savants. Le monde (re) 
devenait plat et immobile ; le soleil, les planetes et les etoiles toumaient 
autour, cela devenait tellement plus simple et on etait tranquille. 
D’ailleurs les soins apportes a l’amenagement de la terre, justifie 
amplement la preeminence du monde sur le reste de la creation. 

L'Eglise etait tenue de reconnaitre officiellement que la terre ne 
saurait etre un infime grain de poussiere perdu dans le cosmos. Car les 
scientifiques etaient aux aguets, ils voulaient oter au globe terrestre son 
eminence ! Une incroyable invraisemblance destinee a combattre le 
dogme du Fils Unique de Dieu et a vider de sa substance la doctrine 
chretienne. A contrario, le Coran attribue a l'univers une importance sans 
commune mesure avec la terre. A cote d'autres citations deja re levees 
dans des articles specifiques, il propose une parabole qui ne manque pas 
de surprendre. Ainsi, il est ecrit en substance que : « Les anges et VEsprit 
franchissent les degres celestes en un jour dont la duree correspond a 
cinquante mille annees sur terre. » (Coran 70.3-4). 

Ce verset en partie allegorique, etablit une equivalence entre un 
espace celeste, ffanchi en un jour par un mobile cosmique et une distance 
similaire parcourue en 50 000 annees, par un mobile utilise par les 
hommes, soit un rapport de 1 a 18 000 000. La moyenne a ete etablie sur 
un ordre de grandeur qui tient compte aussi bien de l’annee solaire 
(365,25 jours) que de l’annee lunaire (354,36 jours). En fait cette 
moyenne est de 17 991 750, mais elle a ete arrondie a 18 000 000, pour 
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faciliter les calculs, et les estimations. En tout etat de cause une telle 
variation constitue moins de l/1000 eme dans l’absolu, et n’a aucune 
influence sur les resultats. Dans cette demonstration, le mobile celeste 
ou cosmique est 18 millions de fois plus rapide que le mobile terrestre. 

Quelle que soit l’unite de temps prise en consideration, ce ratio 
reste inchange. Que ce soit une minute, une heure ou un siecle. En une 
heure, le mobile le plus rapide sur terre a l’epoque, etait le cheval, qui 
pouvait atteindre une vitesse de 60 kilometre a l’heure. Connaissant le 
rapport entre les deux mobiles, la distance parcourue en une heure par 
les Anges et l’Esprit, est de : 

60 km x 18 000 000 = 1 080 000 000 (Un milliard quatre-vingt 
millions de kilometres). 

En une seconde, elle est de : 1 080 000 000 : 3 600 = 300 000 
kilometres a la seconde, soit exactement la vitesse de la lumiere !!! 

Ainsi, le rapport 1/ 18 000 000 revele par le Livre Sacre, n'est rien 
d'autre que celui de la vitesse de la lumiere. Bien entendu, le Coran 
n'etant ni un traite de physique ni un ouvrage de mathematiques, il n'y a 
pas lieu d'exiger une precision absolue au niveau de l'enonce du 
probleme. Tout le raisonnement consiste a foumir les indications qui 
demontrent, que ces connaissances emanent d'un Etre Superieur, 
infmiment plus savant que toute, l'humanite. II faut rappeler qu'a l'epoque 
du Prophete, les savants pensaient que la lumiere se transmettait 
instantanement. Des croyances restees vivaces jusqu'au 20 eme siecle ou 
la vitesse de la lumiere fut calculee avec precision en 1929 seulement, 
avec l'ordre de 300 000 kilometres a la seconde, justement. 

II reste que si le Coran n'emploie pas specifiquement le mot 
"lumiere", correspondant aux ondes electromagnetiques, les messagers 
et les anges dont il est question symbolisent eux-memes la lumiere pour 
les Musulmans. Le mot "Nour" (lumiere) s'applique typiquement pour 
definir leur substance. 

En tout etat de cause, il ne peut exister aucune autre signification 
dans les rapports de vitesse demesures qui lient les deux mobiles. Une 
proportion de 1 a 10, ou encore 1 a 100 ou 1 a 1 000, aurait pu donner 
lieu a des explications multiples et variees. Un ratio de 1 a 18 000 000, 
ne signifie rien d'autre que l'interpretation qui a ete exposee plus haut, a 
savoir la vitesse de la lumiere. Les limites de tolerance prises en compte 
dans les calculs, ont toujours ete tres reduites, confirmant la credibility de 
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cette demonstration. Tous ces arguments font que la planete terre pese 
vraiment peu face a un univers dont l'unite de base s'est trouvee 
multipliee des milliards de fois. 

La, vitesse de la lumiere prise comme etalon de mesure du cosmos, 
demontre, d'une part, l'immensite de l'univers, et, d'autre part, le 
bienfonde de la these coranique qui a ete a l'origine de ce systeme 
devaluation. Elle implique aussi que l'etre humain est vraiment 
insignifiant face a 1'extraordinaire complexite de la creation et ce, 
conformement au Texte Sacre des Musulmans. 
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LES FORCES DE L'UNIVERS 


Contrairement aux croyances en vigueur alors, les deux elements 
du couple : le male et la femelle, existent non seulement dans le regne 
animal et vegetal, mais egalement a travers la matiere. Quelle soit 
minerale ou organique, la matiere est egalement regie par des forces 
opposees et complementaires qui sont le pendant du couple dans la vie. 
Nul n'ignore aujourd'hui que l'electromagnetisme joue un role capital 
dans l'elaboration de la matiere, grace aux proprietes attractives ou 
repulsives qui s'exercent jusqu'au sein de l'atome. Ce dernier qui est un 
corps electroniquement neutre, comprend le noyau electrise positivement 
(+), entoure d'electrons, corpuscules d'electricite negative (-). Un exces 
d'electrons entraine une charge negative, alors qu'un defaut produit une 
charge positive. Ces caracteristiques serviront a agencer toute la matiere 
de l'univers. 

Le Livre Sacre dans une premiere citation, rappelle que la notion 
de "couple" existe aussi bien dans le regne vegetal, chez l'etre humain (et 
les animaux), qu’a travers ce que l'homme ignore : « Gloire a Celui qui a 
cree le couple dans ce que la terre fait germer, egalement en eux-memes, 
et a travers (la matiere), ce qu'ils ignorent. » (Coran 36.36) 

Le terme « matiere » est sous-entendu. II implique que les deux 
charges negative et positive sont presentes partout dans l'univers. Un 
autre passage plus evocateur mentionne specifiquement la matiere, 
suggeree auparavant: « Et de chaque chose (chaiine), Nous avons cree le 
couple, peut-etre reflechirez-vous ? » (Coran 51.49). Le mot "Chaiine" 
traduit par "chose", signifie "substance" ou "matiere". Ce passage 
reconnait que la matiere sous toutes ses formes est constitute par les 
deux elements du couple. Pour dechiffrer ce verset, il est necessaire de 
penetrer dans l'intimite de la matiere, tout comme le font les physiciens 
avec leurs enormes moyens ^investigation. 

L'atome, selon la definition conventionnelle, est la particule d'un 
element chimique qui forme la plus petite partie susceptible de se 
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combiner. C'est en quelque sens la brique qui sert a edifier la matiere. 
Toute la matiere contenue dans l'univers, que ce soit l'air, l'eau ou toute 
autre substance, comme le fer, le bois, le sable, la pierre, etc., est 
constitute de molecules, elles-memes formees d'atomes soumis a la force 
electromagnetique qui assure la liaison entre les electrons et leurs 
noyaux, entre les atomes, etc. C'est dans cette optique que doit etre 
interpretee l'existence de charges electriques opposees et 
complementaires au sein de la structure intime de la matiere. Lors de la 
creation de l'univers, de tels mecanismes se sont reveles d'une 
merveilleuse efficacite pour produire la matiere interstellaire, justifiant le 
role si important reconnu par le Livre Sacre. 

Void, selon les astrophysiciens, comment se serait deroule le 
processus de la formation de la matiere, juste apres le big bang : Au sein 
de la foumaise primitive estimee a des milliards de milliards de degres, 
de la matiere et de l'antimatiere etaient creees a partir du rayonnement 
energetique. La collision de deux photons donnait naissance a un couple 
de particules forme d'un electron de charge negative et d'un positron qui 
est l'antiparticule de l'electron, possedant la meme masse, une charge 
egale, mais de signe contraire, c'est-a-dire positive. Quand l'electron 
entre en collision avec le positron, les charges opposees s'annihilent et 
l'energie de masse des deux particules se transforme en rayonnement pur. 
D'autres particules plus lourdes entrent a leur tour en collision avec leurs 
antiparticules et s'annihilent dans un faisceau de lumiere. 

Le phenomene de creation et de destruction des particules n'est 
concevable qu’en raison de l’existence de charges opposees entre les 
particules et les antiparticules. Mais si chaque particule entre en collision 
avec son antiparticule et que les deux charges disparaissent, la matiere 
aurait du se volatiliser dans le .cosmos, puisqu'elle aura ete annihilee par 
l'antimatiere. Or, l'univers existe et les savants ont du en tenir compte en 
elaborant des hypotheses qui restent a confirmer. Certains pensent qu'a 
l'origine, les masses de matiere et d'antimatiere etaient egales a un 
milliardieme pres. Lorsqu'elles se sont annihilees, le milliardieme restant, 
sorte de residu, aurait suffi pour constituer l’univers. 

Quoi qu'il en soit, les charges electriques opposees, presentes dans 
la matiere et l'antimatiere ont eu une grande importance dans la creation 
de l'univers. Si juste apres le big bang, la matiere etait encore dissociee 
en electrons, protons, neutrons, et les nucleons en quarks qui sont leurs 
constituants, le refroidissement va permettre a la nucleosynthese de se 
produire. Les quarks vont fusionner en nucleons (protons et neutrons), 
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puis les noyaux vont capturer les electrons quand les photons cesseront 
d'interagir avec eux. Les premiers atomes d'hydrogene se formeront dans 
ce contexte. 

Ces demiers regroupes en nuages stellaires vont entrer dans la 
composition des etoiles et donner naissance par fusion thermonucleaire a 
des elements de plus en plus lourds. On passe ainsi de l'hydrogene a 
l’helium puis a la fusion du carbone, de l'oxygene au neon, au sodium, au 
magnesium, etc. Avant de se desintegrer, l'etoile recele ainsi des metaux 
comme le fer, le nickel, le cuivre, le zinc, etc. Puis, dans son stade 
ultime, l'etoile explose et projette sa matiere a l'exterieur sous forme de 
nuages riches en elements qui serviront non seulement a la constitution 
de nouvelles etoiles, mais egalement de planetes a l'image de la terre. 

Sur terre, les atomes, grace a leur structure equilibree par les 
charges opposees de protons et d'electrons entreront dans la composition 
de tout ce qui existe : terre, montagnes, mer, nuages, air, pierres, metaux, 
arbres, herbes, animaux et aussi corps humain, car l'homme est 
egalement un agencement d'atomes. Telle est l'importance de ce couple 
eminemment precieux, dont les elements s'opposent mais se completent 
afm d'assurer la stability de l'univers et sa cohesion. L'interet de 
l'electromagnetisme est si manifeste que l’univers n’aurait pu exister, 
sans que son influence ne s’exerce a travers toute la creation. 

L'electromagnetisme est d'ailleurs une des quatre forces 
fondamentales de la nature sans qui la matiere n'aurait pas ete en mesure 
de voir le jour. Ce qui explique pourquoi le Livre Sacre accorde une telle 
valeur a phenomene, qui est reste ignore jusqu'au debut de l'ere modeme 
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LA GRAVITATION 


II n’est pas possible d’evoquer l'histoire de l'attraction universelle 
sans faire allusion a la pomme de Newton. En effet, c’est la chute d'une 
pomme sous l'effet de son propre poids, qui mit le physicien sur une 
nouvelle piste scientifique encore inconnue, celle de la gravitation, 
jusqu’a l’amener a elaborer sa theorie. Meme si l'episode de la pomme a 
ete refute par certains historiens, d'autres specialistes sont convaincus 
que cette theorie represente la plus grande generalisation accomplie par 
l'esprit humain. L'enonce de la decouverte precise que deux corps 
exercent l'un sur l'autre, une force qui varie comme l'inverse du carre de 
la distance qui les separe et comme le produit de leurs masses. 

En d'autres termes, il existe entre deux masses differentes, des 
forces qui les attirent l'une vers l'autre et cette attraction est d'autant plus 
forte, que les masses sont importantes et la distance qui les separe, 
reduite. La petite masse de la pomme a ete attiree lors de sa chute, par la 
terre qui represente une masse plus imposante, et exerce en consequence 
un pouvoir d'attraction sans commune mesure avec celui de la pomme. 

La generalisation accomplie par le genie de Newton, a ete de 
transposer l'histoire de la pomme a l'ensemble de l'univers. La theorie 
prevoit que pareillement le soleil et la terre s'attirent mutuellement, mais 
comme le soleil est 333 000 fois plus massif que le globe terrestre, il 
exerce sur ce dernier une attraction beaucoup plus forte. La lune et la 
terre s'influencent aussi reciproquement, a l'avantage de cette demiere 
qui forme une masse 83 fois plus importante que celle de son satellite. Le 
soleil et la lune n'echappent pas, non plus, au pouvoir de la gravitation, 
toutefois, la masse du soleil est pres de 30 millions de fois plus forte que 
celle de la lune. 

Pourquoi alors, si le soleil exerce une force gravitationnelle si 
puissante sur la terre, celle-ci ne tombe pas a sa surface, ni la lune sur la 
terre ? Cela aurait ete le cas si rien n’etait venu compenser de telles 
influences. Or, la terre est animee d'un mouvement de rotation autour du 
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soleil, qui la propulse a 107 000 kilometres a l'heure et cette trajectoire 
tend a la propulser vers l'exterieur equilibrant de la sorte le pouvoir de 
l'attraction. Pour vulgariser le phenomene, les chercheurs comparent le 
soleil a un lanceur de marteau, et la terre a la sphere metallique que 
l'athlete fait toumer autour de lui au bout d'un fil d'acier pour lui 
communiquer l'elan necessaire. Plus l'athlete accelere sa rotation et plus 
le marteau aura tendance a s'evader vers l'exterieur, alors que le fil d'acier 
(la gravitation) l'attire vers sa source. Lorsque l'athlete s'arrete, le poids 
tombe, de meme dans la gravitation, la terre serait tombee sur le soleil. 

Les astronomes savent que si la terre devait accelerer sa vitesse de 
rotation, elle tendrait a s'eloigner du soleil. Par contre, si elle devait 
s'arreter en plein ciel, ou bien ralentir fortement son mouvement, elle 
serait immanquablement attiree par le soleil et s'ecraserait sur sa surface. 
Toutes les planetes du systeme solaire sont solidaires entre dies, et 
surtout avec le soleil qui constitue a lui seul 99,8 pour cent de la masse 
totale. La gravitation ne s'exerce pas seulement a l'echelle du systeme 
solaire. Ses effets s'etendent a l'ensemble de l'univers. Les galaxies, les 
etoiles et les autres corps sont egalement regis par ces lois immuables qui 
reglent les orbites, empechant un effondrement catastrophique des astres 
qui precipiterait l'univers dans le chaos. 

Quand Newton fit paraitre en 1687 son ouvrage intitule 
«Philosophiae naturalis principia mathematica» (Principes 
mathematiques de philosophie naturelle), il etait parfaitement conscient 
de l'importance du phenomene qu'il decrivait, bien qu'il est apparu par la 
suite, lorsque Einstein elabora en 1915 sa theorie de la Relativite 
generate, que les choses n'etaient pas aussi "simples" qu'il le pensait. 
L'univers venait en effet d'acquerir une quatrieme dimension, le temps, 
qui est venue s'ajouter aux trois autres dimensions connues jusqu'alors. 
L'espace n'etait plus le calme absolu regi seulement par la gravitation 
newtonienne, mais un volume tourmente, deforme par le corps massif 
des astres. Bien d'autres caracteristiques venaient d'apparaitre qui 
obligeaient les chercheurs a concevoir de nouveaux concepts. Ils se 
mirent alors a la recherche de ces mysterieuses ondes gravitationnelles, 
responsables de phenomenes qui n'etaient pas encore tout a fait elucides. 

Cependant, malgre les complications du 20eme siecle, la theorie de 
l'attraction universelle restait applicable dans ses grandes lignes en 
reglant le jeu des differentes forces entre elles. Grace a la gravitation, 
l'univers repose sur un etat d'equilibre permanent. Chaque astre dans le 
ciel exerce son action sur d'autres corps, mais est influence en retour 
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pareillement. L'interaction de toutes ces forces assure la stabilite de la 
creation, en relation avec d'autres mouvements, comme l'expansion de 
l'univers, la rotation des galaxies et la course des corps stellaires et 
planetaires. Tous les phenomenes physiques sont tributaires des quatre 
forces fondamentales suivantes : L'interaction forte, l'interaction faible, la 
force electromagnetique et la force gravitationnelle. 

- L'interaction forte assure la cohesion des protons et des neutrons 
dans le noyau atomique, ainsi que la cohesion des quarks, les constituants 
des protons et des neutrons. Sa portee maximale ne depasse pas un dix- 
milliardieme de centimetre. 

- L'interaction faible est responsable de la disintegration du neutron 
ainsi que d'autres disintegrations. Sa portie est mille fois infirieure a 
celle de l'interaction forte. 

- La force ilectromagnitique a une tris longue portie - (infinie ?) - 
et n'influence que les corps chargis ilectriquement. Elle lie les ilectrons 
au noyau et les atomes entre eux pour former des molicules. 

- La force gravitationnelle, de loin la plus faible, n'a pu etre 
ditectie a ce jour. Sa portie serait infinie. Elle fait sentir ses effets a 
l'ichelle de l'univers entier. Son intensiti est plusieurs milliards de 
milliards de milliards de fois plus faible que n'importe quelle autre force. 
Pourtant la gravitation rigle le mouvement des planites comme celui des 
itoiles, des galaxies et en difmitive, celui de l'univers. En raison de son 
importance et du fait qu'elle contribue a maintenir la construction cileste 
dans son harmonie, elle continue d'etre traquie par les laboratoires 
spicialisis du monde entier. Cependant, elle est, restie invisible, y 
compris aux appareils de mesure les plus sophistiques. Les physiciens 
ignorent aussi pratiquement tout de l'agent vecteur qui contribue a sa 
propagation, misant sur l'existence d'hypothetiques gravitons. 

S'il etait possible de visualiser la gravitation, elle se declinerait sous 
d’un pont ou de colonne qui relierait chacun des astres de l'univers afin 
d'exercer son influence sur l'ensemble des corps. C'est cette construction, 
jointe aux divers mouvements, qui assure l'architecture du cosmos et 
evite 1'effondrement de l'univers. Nature 11 ement, l'edifice est tout a fait 
invisible en raison de l'intensite extremement faible de l'attraction 
gravitationnelle. Mais sa presence est bien reelle et parfaitement 
reconnue par le Coran qui atteste de son existence et de son invisibilite. 
Deux traits bien distinctifs en la matiere : « Diea est Celui qui a eleve les 
cieux sans colonnes apparentes. » (Coran 13.2) 
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Le texte peut etre formule de la fagon suivante : Dieu est Celui qui 
a eleve les cieux (sous entendu : cree l'univers), avec des colonnes 
invisibles qui maintiennent la construction celeste dans l'liarmonie. Or, il 
n'existe rien d'autre, hormis la force gravitationnelle pour justifier les 
revelations du Livre Sacre. Seule cette force est en mesure de preserver 
l'agencement des corps cosmiques et d’eviter qu’ils ne s’ecrasent les uns 
sur les autres. 

Le verset de la sourate 31 evoque la creation des cieux (lire : 
l'univers), sans colonnes visibles : « 11 (Dieu) a cree les cieux sans 
colonnes apparentes. » (Coran 31.10) II n'est pas question ici seulement de 
l'elevation des cieux, mais de la creation de l'univers qui aurait ete congu et 
qui subsiste en raison de faction de la force gravitationnelle qui exerce son 
influence jusqu'aux confins du cosmos et qui reste neanmoins indecelable. 
L'equilibre et l'harmonie de la construction celeste sont plusieurs fois 
exprimes dans le Coran. Ce qui est effectivement le cas, grace aux lois de 
l’attraction universelle (les piliers invisibles). 

Ainsi, plus d'un millenaire avant Newton, le Livre Sacre avait 
demontre l'existence de ce phenomene dans le maintien de l'architecture 
de l’univers. II en avait predit egalement l'invisibilite et il faut le 
reconnaitre, l'attraction demeure a ce jour, la seule des quatre forces 
fondamentales de l'univers a echapper a la detection instrumentale. Et le 
chemin de sa decouverte risque d'etre long encore. 

Toutefois, si le Coran admet la presence de cette force et son role 
irremp lag able dans la vie de l'univers, il reste que la nature n'est pas 
etemelle et qu'elle evolue vers son destin inexorablement. Une telle fin 
qui est decrite par ailleurs, sera provoquee par la contraction de l'univers 
apres la periode d'expansion actuelle. L'effondrement catastrophique qui 
s'ensuivra provoquera des cataclysmes d'une violence inimaginable. 
Toutes les lois qui regissent l'ordre actuel seront transcendees par 
l'Action du Createur qui manifeste Sa Puissance illimitee, ainsi qu'il est 
reconnu a travers le passage suivant : «Dieu maintient en equilibre 
harmonieux les cieux et la terre, les empechant de s'effondrer. S'ils 
venaient a s'affaisser, qui done en dehors de Lui saurait les retenir ? » 
(Coran 35.41). 

Dieu contient l'univers dans les limites qu'il s'est fixees jusqu'au 
terme irrevocable. Une fois la fin decretee, qui done serait en mesure 
d'empecher cela ? Oui, qui pourrait s'opposer a la Puissance de Dieu et 
renverser le processus ? 
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LA MATIERE EST-ELLE ETERNELLE ? 


Jusqu'a une date recente, les physiciens semblaient s'accommoder 
d'un paradoxe etrange. Ils pensaient que la terre, les etoiles, les galaxies, 
devaient tot ou tard connaitre une fin irreversible, mais que les 
constituants ultimes de la matiere etaient stables et etemels. De sorte que 
le nombre de nucleons (protons et neutrons) demeure constant dans 
l'univers. Avant la detection des nucleons, ils avaient d'abord accorde 
l'etemite aux atomes, consideres pendant longtemps comme les particules 
elementaires de la matiere. 

Cette conception remonte loin dans l'Antiquite. Elle est attribute 
aux savants grecs qui imaginaient que les substances primordiales, (la 
terre, l'eau, l'air et le feu) etaient immuables. De meme, d'autres savants a 
l'image de Leucippe, Empedocle, Anaxagore, etc., pensaient que l'atome 
est un element inengendre, indestructible et inalterable. 

La decouverte de la radioactivite par Becquerel en 1896 devait 
balayer ces croyances. Plus tard Becquerel detecta les particules 
energetiques emises lors de la disintegration spontanee des noyaux 
d'atomes d'une substance radioactive. Cependant l'instabilite nucleaire 
etait consideree comme rarissime et produite par quelques elements 
lourds tels que l'uranium ou le radium, et que les elements communs 
etaient par contre stables. Cependant, devant les preuves contraires, il a 
bien fallu admettre que toute matiere est radioactive a des degres divers, 
et qu'en consequence, les noyaux atomiques fmiront par se desintegrer 
pour former d'autres particules. Neanmoins, l'immortalite etait reconnue 
a certaines d'entre elles, comme l'electron, le neutron, le proton, etc. 

Les physiciens ont edicte des lois en ce sens selon lesquelles, les 
particules ne peuvent se desintegrer si elles violent l'un des principes, 
comme la conservation de l'energie ou la charge electrique. D'autres 
chercheurs, notamment Hermann Weyl et Stuckelberg tenterent meme 
d'expliquer dans les annees 30, la stabilite du proton (il faut entendre par 
la, la conception d'un proton etemel) en postulant de nouveaux principes 
de conservation qui semblaient interdire une eventuelle disintegration. 
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Mais, a force d'observations les chercheurs durent se rendre a 
1’evidence que le proton n'etait pas aussi immortel qu'on l'avait suppose. 
Les travaux des premiers physiciens tels Reines et Cowan du Laboratoire 
scientifique de Los Alamos (USA) ont permis d’estimer sa durie de vie a 
dix mille milliards de milliards d'annees (10. 22 ), soit plus de cinq cent 
milliards de fois l'age suppose de l'univers estime a 14 milliards d'annees. 
Par contre, les observations effectuees de 1964 a 1971 par plusieurs 
universites amiricaines, ont eu pour consequence de porter la duree de 
vie moyenne a un minimum de mille milliards de milliards de milliards 
d'annees (10. 30 ), soit cinquante milliards de milliards de fois, celui de 
l'univers. Et ce chiffre n'est pas defmitif puisqu'il a iti porte par la suite 
entre 10. 33 et 10. 34 annies, soit mille a dix mille fois superieur aux 
demieres estimations ! 

II n'est pas possible, bien sur, de passer un temps pared a guetter 
une eventuelle disintegration. Mais si le nombre de protons a observer 
est porte 10. 33 protons, il aurait de fortes chances de deceler une 
disintegration par an ; Si ce chiffre est multiplii par mille, il se produirait 
thioriquement mille fois plus de disintigrations par an, soit une 
moyenne de trois par jour, et ce, malgri la durie de vie 
extraordinairement longue de cette particule. C'est du moins l'avis des 
spicialistes qui ont procidi a la mise en place de plusieurs dispositifs 
censis ditecter la mort du proton, et ce, aussi bien en URSS, qu'aux 
USA, ou en France, en Italie, en Inde, au Japon, et dans d'autres pays. 

Cependant, le risultat des expiriences s'est rivili infirieur aux 
privisions, malgri le luxe de precautions entourant la conduite des 
recherches. A titre d'exemple, le ditecteur de Morton Thiokol a 
Painesville dans l'Ohio, a iti installi dans une mine de sel a plusieurs 
centaines de mitres de profondeur, pour le soustraire aux influences 
parasites des rayons cosmiques. Il est en outre iquipi de plus de deux 
mille photomultiplicateurs susceptibles d'enregistrer le minuscule iclair 
de lumiire (connu sous le nom d'effet Cerenkov) risultant de la 
disintigration du proton d'un atome d'hydrogine. 

Le grand age des protons est parfaitement fondi pour expliquer 
l'apparente stabiliti de la matiire. Si cela n'avait pas iti le cas, et avec 
une durie de vie beaucoup plus brive, l'univers se serait disintigri 
rapidement. Le monde, les planites, les itoiles auraient iti annihilies et 
se seraient transformis en inergie. D'ailleurs l'univers aurait-il existi ? 
Ainsi les protons sans etre itemels, possident une "existence" ivaluie 
entre 10. 30 et 10. 34 annies. Ce qui attinue considirablement les effets de 
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leur disintegration. Les specialistes estiment que la terre contient 
quelque 4.10. 51 protons et neutrons. Avec la periode de vie donnie ci- 
dessus, la planete terre perdrait environ un gramme de matiire, tous les 
deux millions d'annies, pour se transformer en rayonnement. Aussi ce 
n'est pas demain que le globe terrestre se transformera en inergie, et cet 
itat d'iquilibre est necessaire au maintien de la creation. Le Coran traduit 
bien cette pensie, lorsqu'il affirme : «Nous avons cree toutes choses, 
selon de justesproportions. » (Coran 54.49). 

L'univers qui est considere comme stable a l'echelle humaine est la 
consequence de cet equilibre qui se perpetue sans cesse, mais dont la fin 
est quand meme programmee. Le Coran dit: «Dieu a assigne pour 
chaque chose un terme immuable. » (Coran 65.3) 

Rien ne saurait se perpetuer dans la creation de Dieu. Tout a une 
fin. La disintegration du proton signifie que toute la matiire de l'univers, 
que ce soit au niveau des particules, des atomes, des molicules, des 
planites, des itoiles ou des galaxies, porte en elle les germes de sa 
disparition. « ...Tout (l'univers) est marque par la finitude, a Texception 
de la Face de Dieu. Le Pouvoir Supreme Lui appartient et c'est vers Lui 
que vous ferez retour. » (Coran 28.88) 

Le Coran a toujours admis, et c'est la une de ses positions 
dominantes, la finitude de toute la criation, ce qui signifie la 
disintigration de la matiire et sa destruction ultime. Pendant que les 
physiciens croyaient fermement que les composants de la matiire itaient 
stables et itemels, le Livre Sacri a combattu ces croyances qui n’ont 
jamais eu cours. 

II aura fallu a partir des grandes dicouvertes ricentes, ilaborer de 
nouvelles conceptions pour arriver a la conclusion que l'itemiti dans ce 
domaine itait chimirique et illusoire et ne reposait sur aucun fondement. 
Du coup, les savants se sont mis a itudier une autre difmition des forces 
fondamentales qui gouvement l'univers. Ils pensent pouvoir un jour ou 
l’autre mettre au point la thiorie d'unification des diverses forces 
connues (reve cher a tous les savants) et simplifier ainsi leur vision de 
l’univers. 

La nouvelle voie empruntie par la physique n'a iti rendue possible 
que grace a la finitude du proton, dont la durie de vie phinominale 
permet a la terre de subsister, cependant: « Tout ce que porte la terre est 
voue a la finitude. Seule demeurera La Face de ton Seigneur, aureolee 
de Majeste et de Gloire ». (Coran 55.26-27). II s'agit la, de la seule rialiti 
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tangible pour rappeler que quelle que soit la duree de la vie, et quelle 
que soit la matiere consideree, tout est voue a l'aneantissement et a la 
desagregation. Meme le proton a un terme prevu dans sa propre 
existence. 

Tel est le sens du Message coranique que la Science a fmi par 
redecouvrir en cette fin de vingtieme siecle. Car Seul demeurera a travers 
le temps et l'etemite, Le Vivant, qui ne cesse d'exhorter l'homme a 
reconnaitre cet attribut : « Confie-toi en Celui qui est Vivant et qui ne 
meurtpas. Celebre Ses Louanges... » (Coran 25.58). 
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L'ATOME ET LES PARTICULES ELEMENT AIRES 


Le mot atome, vient du grec "atomos", signifiant qu'on ne peut 
diviser. Vu sous cet angle, l'atome serait done le plus petit constituant de 
la matiere, individuel, solidaire et indivisible. L'hypothese atomique 
selon laquelle les corps seraient constitues de particules tres legeres, 
invisibles et indivisibles avait ete avancee dans la Grece antique par 
Empedocle, Democrite, Leucippe et Epicure, avant d'etre formulee dans 
l'ouvrage de Lucrece "De natura rerum", le siecle qui preceda la 
naissance de Jesus. D'autres philosophes, a l'image d’Anaxagore et 
Melissos avaient abonde dans le meme sens et admis la theorie atomiste 
dans leur conception de l'univers. Mais cette theorie, regroupe des idees 
parfois tres eloignees les unes des autres, souvent contradictoires et sans 
veritable portee scientifique. Ainsi, il n'y a d'atomiste que le nom dans la 
multitude d'expressions philosophiques qui avaient cours. 

Empedocle croyait aux quatre elements (rhizomata) qui etaient la 
terre, l'eau, le feu et l'air. Tout ce qui existe dans le monde est une 
combinaison de ces elements lesquels sont etemels alors que les 
substances qui en resultent sont ephemeres. Chez Democrite, le doux, 
l'amer, le chaud, le ffoid et la couleur ne sont que des atomes et du vide. 
La forme des atomes etait reputee correspondre aux differentes 
sensations : la saveur acide et piquante etant formee d'atomes pointus et 
la saveur sucree, d'atomes ronds. 

Leucippe de Milet attribuait lui, de nombreuses caracteristiques aux 
atomes. Entre autres, ils etaient etemels et indivisibles. L'etre ou "ce qui 
est" traduit par les atomes, s'opposait au "non-etre" ou "ce qui n'est pas", 
representant le vide. Epicure estimait que les atomes pouvaient avoir une 
infinite de formes ; ils s'agengaient a la maniere d'un puzzle ou chaque 
piece avait son emplacement prevu a l'avance. 

Enfin, Aristote (qui n'etait pas atomiste) pensait que les corps 
perceptibles emanaient des quatre elements, a savoir : la terre, l'eau, l'air 
et le feu, en association avec les deux couples d'opposes que sont le 
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chaud et le froid, ainsi que le sec et l'humide. Une cinquieme substance, 
l'ether, emplissait l'espace celeste. 

Ce qui etait presente comme une theorie atomiste n'est en realite 
qu'un assemblage de conceptions diverses portant sur l'etat de la matiere. 
A Tinstar d’autres domaines de la pensee grecque, les speculations 
philosophiques prennent souvent le pas sur la rigueur scientifique. 
Notamment par rapport au modele qui repose sur T experimentation. 

« On regarde a juste titre cette theorie, comme le point culminant 
de la speculation presocratique, ecrit a cet effet, Geoffrey E.R. Iloyd, 
pour resumer cette situation. En donner une appreciation equitable est 
cependant un probleme, dont la difficulte est aggravee par la tentation 
d'assimiler I'atomisme ancien aux theories modernes, qui portent le 
meme nom, en depit des differences fondamentales qui les separent, aussi 
bien dans le contenu des theories elles-memes que dans les raisons pour 
lesquelles elles ont ete proposees. La theorie de Dalton par exemple, 
differe de I'atomisme ancien, en ce qu'elle admet une multiplicity de 
substances elementaires et depuis, l'analyse et la fission de Vatome, la 
theorie « atomique » moderne n'est plus du tout une theorie atomique au 
sens grec du terme, puisque le mot atomon, en grec, signifie indivisible. » 

Dans le Coran, c'est le mot "dharra" qui a ete employe pour 
designer l'atome. A Torigine, ce terme servait aussi a decrire le minuscule 
grain de poussiere qui voltige dans Tair. II indique egalement une tres 
petite fourmi. Ce sens restrictif a ete retenu par Savary, un habitue des 
expressions saugrenues. Par exemple, la traduction du verset ci-apres : "II 
n'existe pas sur terre de creature (animale) dont la subsistance 
n'incombe a Dieu." (Coran 11.6), engendre chez lui la version suivante : 
"Le plus vil des reptiles est nourri des mains de Dieu". Une telle 
interpretation se passe de commentaires. Si en la circonstance, le mot 
fourmi a ete substitue a celui d'atome, c'est pour respecter une certaine 
logique de l'incoherence, que cet auteur (et d'autres), voudrait rattacher 
au Coran. Cependant, la quasi-unanimite des traducteurs, y compris ceux 
d'origine occidentale, refutent Tinterpretation de Savary, au profit du mot 
« atome ». II en va ainsi de Masson, Kasimirski, Montet, Blachere, etc. 

Le mot "dharra" en arabe, et le fait merite d'etre signale, ne possede 
pas le sens qui lui est reconnu par les Grecs, pour qui Tatomos a la plus 
petite particule indivisible existant dans la nature. Le mot est d'ailleurs 
forme du prefixe "a" privatif, et de "temnien" qui veut dire "couper". 
L'atomos est done la particule qui ne peut etre coupee, impliquant qu'il 
soit indivisible et indissociable. La science moderne a longtemps abonde 
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en ce sens en pensant que l'atome etait une particule elementaire, 
fondamentale et indivisible. C'est dans la deuxieme partie du 19eme 
siecle seulement, que l'existence de corpuscules plus petits, fut postulee. 
Si le chimiste russe Mendeleiev etablit la classification periodique des 
elements en 1869, il fallut attendre l’annee 1902, pour voir le physicien 
anglais J.J. Thomson proposer un modele atomique statique, lequel fut 
d'ailleurs rejete, en 1911, par son compatriote Rutherford, qui imagina 
une representation dynamique analogue au systeme solaire ou le noyau 
jouait le role du soleil et les electrons, celui des planetes. 

L'atome ne constituait plus desormais, la particule elementaire de 
l'univers. D'autres corpuscules plus petits, tels le proton, l'electron, le 
neutron, lui ravissaient ce privilege. Les experiences effectuees plus tard 
allaient demontrer qu'un grand nombre de particules prises pour 
elementaires, ne l'etaient pas en realite. La mise en service des 
accelerateurs de particules a haute energie a revele une nouvelle classe de 
particules, qualifiees a nouveau d'elementaires, comprenant les 
constituants de la matiere (quarks et leptons) et celles qui sont 
responsables des quatre types d'interaction connues (gluons, photons, 
bosons intermediaries et gravitons, pour respectivement, les interactions 
fortes, electromagnetiques, faibles et gravitationnelles). Ainsi, d'etape en 
etape, les physiciens continuent a descendre dans l'infmiment petit, 
domaine qu'il est convenu d'appeler la structure intime de la matiere. 

Le but de cet article est de demontrer que, bien qu'etant la plus 
petite unite susceptible de se combiner, l'atome est loin d'etre indivisible. 
Si ces decouvertes remettent en cause l'opinion grecque, elles confirment 
par contre, la conception coranique. Le Livre Sacre montre l'atome 
comme une particule infime, mais ne lui reconnait pas la qualite 
d'elementaire. En effet, il est specifiquement mentionne l'existence de 
corpuscules plus petits que l'atome. Voila de quoi etonner lorsqu'on sait 
qu'en depit de leurs divergences sur la forme, la taille, la couleur ou la 
fonction des atomes, les savants grecs s'entendaient unanimement pour 
leur reconnaitre une propriete fondamentale qui est justement 
l'indivisibilite. La position du Coran s'exprime a travers la citation 
suivante : «Mon Seigneur connait le mystere impenetrable. Le poids 
d'un atome ne saurait Lui echapper, ni dans les cieux, ni dans la terre et, 
rien de ce qui est plus petit (que l'atome) ni plus grand que cela, qui ne 
soit inscrit dans le Livre explicite. » (Coran 34.4) 

Non seulement le Coran reconnait l'existence de l'atome en tant que 
telle, mais il se refere egalement a deux autres etats de la matiere, dont 
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l'un serait plus infime que l'atome. Or, depuis le vingtieme siecle, cet etat 
existe effectivement et comprend les particules qu'elles soient 
elementaires ou non. Cette innovation dans la conception orthodoxe 
d'alors remettait en cause l'idee erronee que se faisaient les savants grecs 
et les savants occidentaux modemes, jusqu'au debut du 20 ieme , quant a 
l'indivisibilite de l'atome. 

Pour ce qui est du niveau superieur, on sait que les molecules ne 
sont rien d'autre qu'un ensemble d'atomes, d'ou la description tiree du 
Coran de l'existence de corps plus complexes. En resumant les donnees 
du Texte Sacre a la lumiere des connaissances, les trois formes 
annoncees (particules-atomes-molecules) se retrouvent precisement dans 
la nature et constituent la structure generate de la matiere a travers 
l’ensemble de l'univers. 

Un deuxieme point important merite d'etre souligne. Le Coran fait 
etat de la presence de ces trois etats aussi bien sur terre que dans les 
cieux. II n’est pas necessaire d'expliciter leur presence sur terre, tant cela 
parait evident aujourd'hui, puisqu’un gramme d'oxygene renferme 
quelque 25 millions de milliards de milliards d'atomes, et encore plus de 
particules. Mais la presence de ces elements dans les cieux aurait ete un 
autre sujet de controverse, si les decouvertes de la deuxieme partie du 
vingtieme siecle ne sont venues confirmer cette realite. 

Pendant longtemps, deux conceptions relatives au contenu du ciel 
se sont affrontees. La premiere supposait que le cosmos etait absolument 
vide et qu'il ne pouvait receler aucune forme de matiere, en dehors des 
astres. La seconde qui vecut jusqu'au seuil du 20eme siecle, et dont 
l'origine remonte a l'Antiquite, tablait sur l'existence d'une hypothetique 
matiere, l'ether, censee emplir tout l'espace celeste et qui presentait des 
caracteristiques contradictoires, comme celle d etre transparente et dense 
mais qui, en meme temps, n'offfait aucune resistance aux mouvements 
des planetes. La composition de l'ether echappait a toutes les normes 
habituellement admises jusque-la. II est certain, qu'on ne lui voyait pas la 
possibility de contenir des atomes ou d'autres particules du genre. C’etait 
une sorte de vide incame. Un etat de la matiere inconnu et incongru. 
Aussi, une telle « logique » ne pouvait se perpetuer. 

Dans les deux cas, il etait exclu d'admettre l'existence de particules 
d'atomes et de molecules dans le ciel. II fallut attendre l'annee 1950 avant 
que l'astronome L. Zwicky demontre que non seulement la matiere etait 
presente entre les galaxies, mais encore qu'en depit de sa densite 
extremement faible, elle pouvait atteindre cent fois la masse de toutes les 
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galaxies de l'univers. Elle a ete estimee entre 10 a 50 atomes par metre 
cube d’espace. A titre de comparaison, 1’atmosphere au niveau du sol 
renferme 25 milliards de milliards de molecules d azote et d oxygene par 
metre cube d’air. 

Les recherches effectuees plus tard ont permis d'etablir 
effectivement la presence de matiere intergalactique dans l'espace sous 
forme de particules, d'atomes, de molecules, de poussiere, etc. Cette 
matiere se presente sous l'aspect de nuages etheres de plusieurs annees 
(ou plusieurs dizaines d'annees-lumiere) de diametre, a partir desquels 
prendront naissance les futures etoiles. De plus, une nouvelle theorie est 
venue se greffer a toutes ces connaissances, pour predire, que toute la 
matiere « visible » de l’univers ne represente qu’une infime partie du 
contenu reel. En effet, la « matiere invisible » constituerait quelque 96 
pour cent de la masse de l’univers. Ainsi, se trouvent confirmees les 
revelations coraniques portant sur la presence des particules, atomes et 
molecules, non seulement sur terre, mais tout aussi bien dans le cosmos. 

Trois passages importants sont consacres a ce phenomene. Mais 
les orientalistes ont traduit le mot atome parfois par « fourmi » et parfois 
par « grain de moutarde ». Neanmoins, tous les traducteurs dans un elan 
unanime ont reconnu au mot "dharra" sa veritable signification qui est 
celle de l’atome, dans une des demieres sourates (99-7 et 8). Comme si a 
la fin de leur vie, ils avaient tenu a effacer les traces de leurs erreurs. 

Voila qui demontre que nul ne saurait prendre impunement un sujet 
de physique corpusculaire pour un condiment culinaire ou un insecte 
hymenoptere. Car dans le domaine de 1'infmiment petit, la verite a quand 
meme un grand poids. Alors, autant l'utiliser a bon escient, en 
reconnaissant que le Coran a ete le premier ouvrage a predire l'existence 
des particules, ainsi que celle des atomes possedant une structure 
complexe et cette realite ne fait que demontrer la provenance divine de 
ce Livre Sacre, eminent et inimitable. 
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LES SIX JOURS DE LA CREATION 


La Bible etant le plus ancien Texte Sacre connu, il est normal de 
s'en referer pour essayer de connaitre certains secrets de la creation, 
qu'aucun autre livre n'avait pu decrire auparavant. Au commencement, 
Dieu crea le ciel et la terre. Celle-ci etait vide et les tenebres couvraient 
l'abime et l'Esprit de Dieu planait sur les eaux. (Voici a nouveau un 
resume de la Genese fixant les etapes de la creation terrestre) 

Le premier jour, Dieu crea la lumiere et la separa des tenebres. Le 
deuxierne jour, II crea le firmament et separa les eaux qui sont au-dessus 
du firmament des eaux qui sont en-dessous. Le troisieme jour, II crea les 
continents et recouvrit la terre de vegetation. Le quatrierne jour, II plaga 
les luminaires, celui du jour, le soleil et celui de la nuit, la lune. Le 
cinquieme jour, II crea les animaux marins et les oiseaux. Le sixieme 
jour, les bestiaux, les animaux sauvages et 1'homme en dernier. Enfin, 
Dieu benit le septieme jour, le sanctifia et se reposa. 

De tous temps, Juifs et Chretiens se sont trouves solidaires pour 
faire correspondre les sept jours de la Genese aux sept jours de la 
semaine. Lorsque des siecles plus tard, il s'est avere que la Creation avait 
ete un processus long, meticuleux et evolutif, et non le resultat de 
formidables miracles quotidiens, les religieux furent obliges de chercher 
d'autres interpretations afm de concilier le texte biblique avec la realite 
scientifique. Les "jours" bibliques furent assimiles a des periodes, plus ou 
moins longues. On parla alors des six periodes de la creation, dont 
chacune pouvait avoir plusieurs milliers d'annees. Il s'agissait de versions 
officielles et nouvelles, destinees plus a changer le cours des idees 
admises jusque-la et qui ne concordaient plus avec la realite, que de faits 
reellement prouves. 

Dans son ouvrage intitule : « Que Dieu soit reconnu pour vrai» 
(Let God Be True), tire a plus d'un million d'exemplaires, l'Association 
Internationale des Etudiants de la Bible, dont le siege est situe a 
Brooklyn, ecrit ceci : « La preuve est faite que chacun de ces six jours 
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anterieurs dura plus que 24 heures. Ce furent en realite des periodes de 
plusieurs millenaires. D'apres la longueur du septieme jour, pendant 
lequel Dieu cessa son oeuvre et s'est rafraichi, chacune de ces periodes 
fut de 7 000 ans. L'homme a ete cree vers la fin du sixieme jour, c'est-a- 
dire a la fin des 42 000 ans consacres a l'amenagement de la terre. Le 
temps viendra done ou le grand cycle de sept «jours » comprendra 49 
000 annees. La chronologie biblique nous revele qu'un peu plus de mille 
ans nous separent de l'ecoulement de ces 49 millenaires. » 

Comme mystification, on fait rarement mieux. Meme en prenant 
cette base de calculs, soigneusement arrangee pour les besoins de leur 
cause, les auteurs restent loin de la realite. En effet la these ci-dessus fait 
remonter la creation de la terre a 48 000 ans en arriere, soit cent mille 
fois moins, que ce qui est prouve reellement et scientifiquement. Baser 
ses convictions religieuses sur un tel ecart par rapport a la realite des 
faits, ne fait que demontrer l’inanite de ces croyances. D'ailleurs, 
l'affirmation selon laquelle «la preuve est faite que chacun des six 
jours...avait dure 7 000 ans », est denuee de fondement et ne repose 
precisement sur aucune preuve. 

Toutes les donnees scientifiques vont a l’encontre de ces 
divagations. Bien au contraire, la Bible precise que chaque jour a ete 
marque par un soir et un matin (un coucher et un lever de soleil) 
impliquant une duree qui ne saurait depasser 24 heures. Sauf a considerer 
que les joumees d’alors, avaient une longueur de 14 000 ans, ce qui est 
utopique. Car si « la preuve est faite que la periode entre un coucher et 
un lever de soleil avait dure 7 000 ans », il reste a la completer par le jour 
diume qui s’etend entre le lever du soleil et son coucher. A moins 
d’imaginer que la creation de la terre s’est faite la nuit. Six longues nuits 
de 7 000 ans chacune ! 

La duree de la creation du monde varie d'ailleurs fortement en 
fonction des methodes utilisees. En se basant sur la succession des 
genealogies decrites dans la Bible, l'Archeveque irlandais James Usher 
(1581-1656) a pu fixer cette date 4004 ans avant l'ere chretienne, soit il y 
a un peu plus de 6 000 ans. Le vice-chancelier de l'Universite de 
Cambridge, Lightfoot, precisa meme le jour et l'heure. L'homme serait 
apparu le 23 Octobre a 9 heures du matin. Le samedi exactement, selon 
les Chretiens, puisqu’il a ete cree par Dieu, le dernier jour de la semaine 
avent de se reposer le dimanche. Mais les Israelites ne sont pas d’accord, 
Adam aurait ete cree un vendredi, car le Dieu biblique ne saurait 
travailler le jour du Shabbat. 
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Durant pres de deux siecles, cette date refleta le point de vue de 
l'Eglise et celui d'une partie des savants. Le zoologiste et paleontologiste 
ffangais Cuvier, entre autres, y adhera jusqu'en 1830. Certains savants 
etaient conscients du peu de valeur de ces donnees, mais ce n'est qu'a 
partir du 18 eme siecle qu'ils foumirent des explications plus 
convaincantes...tout en restant loin de la realite. En 1758, le Suisse 
Gessner porta l'age a 80 000 ans. Vingt ans plus tard, en 1778, le 
naturaliste frangais Buffon, trouva un chiffre proche. Partant du principe 
que la terre avait ete incandescente a l'origine, il chauffa dans un four de 
petites billes supposees constituer la matiere planetaire, puis observa leur 
refroidissement, notant minutieusement l’abaissement de la temperature. 

Cette methode originale lui permit de fixer l'age a 75 000 ans. A 
1’annonce des resultats, les membres de l'Universite de Paris exprimerent 
leur indignation face a la desinvolture de celui qui etait devenu un 
charlatan pour avoir attribue a la terre un age dix fois superieur a celui 
admis par l'Eglise. Devant la pression de l'opinion, Buffon se retracta et 
desavoua ses calculs. II avait confondu les decennies avec les siecles ! 

En 1838, l'Ecossais Charles Lyell, un des fondateurs de la geologie 
scientifique, reussit a repousser l'origine du monde jusqu'a 240 millions 
d'annees. Et malgre les reactions des creationnistes, qui manifestaient 
leur disapprobation, les faits s'accumulaient de plus en plus pour 
contredire la version biblique. 

L'introduction de la theorie des transformations radioactives devait 
mettre fin aux estimations fantaisistes. Desormais, les savants etaient en 
mesure de determiner l'age de certaines roches en mesurant leur teneur en 
elements radioactifs. Plusieurs physiciens et chimistes avaient auparavant 
ouvert la voie a cette entreprise. En 1903, le physicien anglais Ernest 
Rutherford avait propose une methode de datation basee sur la 
radioactivite. En collaboration avec un autre chimiste et physicien, 
Frederik Soddy, il avait mis au point la courbe de desintegration des 
substances radioactives, permettant d'estimer leur vie moyenne. 

Puis en 1906, le physicien americain B. Boltwood, etudia la teneur 
en plomb des mineraux d'uranium et dressa la table des ages des 
formations geologiques. En quoi consiste cette estimation ? La methode 
part d'une roche radioactive, contenant de l'uranium, du radium ou autre 
substance. La radioactivite se manifeste par des proprietes que possedent 
ces elements de se transformer en d'autres elements, a la suite d'une 
modification du noyau atomique. La desintegration libere simultanement 
une emission de particules ou un rayonnement electromagnetique. 
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La radioactivite se mesure par le nombre de disintegrations d'un 
echantillon donni dans un laps de temps limite. L'uniti d'activiti est le 
curie correspondant a 37 milliards de disintegrations par seconde, soit 
l'activiti d'un gramme de radium 226. L'uranium 238 produit quant a lui, 
seulement 12 000 disintigrations par gramme et par seconde. Cette 
substance est done peu active, trois millions de fois, infirieure au radium 
226, aussi sa transmutation ne la fera changer qu’apris un temps 
considirable, lorsqu'on sait qu'un gramme contient plusieurs milliards de 
milliards d'atomes. Ceci dit et connaissant l'intensiti des radiations 
imises par une roche, il devient possible d'estimer son age. On appelle 
« piriode » ou « demi-vie », le temps nicessaire pour que la moitii d'un 
corps radioactif se dicompose en un corps diffirent. 

II faut 14 milliards d'annies au thorium 232 pour transformer la 
moitii de sa masse en plomb, alors que pour l'uranium 238 la piriode est 
de 4,5 milliards d'annies. La plage est tris grande et diversifiie en 
fonction de la substance considirie. La demi-vie du biryllium dure 1,5 
millions d'annies, celle du plutonium 239 est de 24 000 ans, du radon 
382 jours, du polonium, un milliime de seconde, etc. L'estimation de 
l'age devient une opiration de comptage. Au bout de 4,5 milliards 
d'annies, la moitii de l'uranium 238 se transforme en plomb et les 12 000 
disintigrations par seconde et par gramme, tombent a 6 000. Au cours 
des 4,5 milliards d'annies suivantes, les disintigrations tombent a 3 000 
car il ne reste plus que 25 pour cent d'uranium. Le nombre de 
disintigrations ira en diminuant et ainsi, il devient tris facile de calculer 
l'age d'un ichantillon selon le rapport entre l'iliment stable (ici le plomb) 
et l'iliment radioactif (l'uranium restant). 

Cette mithode a permis d’ivaluer certaines roches qui remontent a 
plus de trois milliards d'annies. Des ichantillons prilevis dans le Sud 
Ouest Africain, en Sibirie et au Canada ont accusi un age variant entre 3 
et 4 milliards d'a nn ies. Des mitiorites d'origine lunaire ricoltis par des 
missions japonaises et amiricaines, respectivement en 1979 et 1982 dans 
l'Antarctique, rivilirent un age de 4,5 milliards d'annies. Tous ces 
risultats ont permis aux spicialistes d'estimer que la terre se serait 
formie il y a 4,5 milliards d'annies, soit un age presque un million de 
fois supirieur a celui proposi par l'Archevique James Usher ou par les 
docteurs juifs. De plus, la criation se serait italie sur de longues 
piriodes, attesties par la disposition des couches giologiques. 

Le Coran Sacri soutient lui aussi que l'univers a iti crii en six 
jours. Les descriptions abondent dans ce sens. Par exemple : « Votre 
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Seigneur est Dieu qui crea les deux et la terre en six jours » (Coran 
7.54), ou encore : " « (Dieu) a cree les cieux et la terre et tout se qui se 
trouve entre eux dans I'espace de six jours » (Coran 25.59). La periode 
ainsi decrite correspond-elle aux six jours de la creation attestes par un 
coucher et un lever de soleil ? Voici comment le Coran aborde ce 
probleme : « Comment osez-vous renier Celui qui a cree la terre en deux 
jours Comment osez-vous Lui reconnoitre des egaux ? Lui, le Maitre de 
Vunivers ? II L'a pourvue de reliefs. II Va benie et y a reparti en quatre 
jours des nourritures pour ceux qui en demandent... » (Coran 41.11). 

La terre a ete creee en deux jours, mais a Tissue de cette periode, 
elle etait encore inhospitaliere et impropre a la vie. Deux jours 
supplementaires ont ete consacres pour implanter les reliefs, mettre au 
point la circulation atmospherique, developper la couverture vegetale, 
introduire les animaux, dont les troupeaux, qui jouerent un role important 
dans l'histoire de 1'homme. Enfin lorsque les conditions propices au 
developpement de la vie fiirent reunies, l'etre humain fit son apparition, 
car toute la creation de Dieu est reserve a son usage exclusif, ainsi que 
l'atteste le passage qui suit : «II a cree la nuit obscure, d'ou pointe la 
lumiere de I'aurore. II a aplani la terre. II en a fait jaillir ses eaux et 
germer ses paturages. II a donne aux montagnes des assises solides. Et 
toute cette creation vous est destinee ainsi qu'a vos troupeaux. » (Coran 
79.29 a 33). 

La description est conforme aux donnees scientifiques qui 
confirment que 1'homme n'est apparu qu'en dernier, dans le cycle de la 
creation. D'apres Interpretation du Coran, la creation de la terre, son 
amenagement et son peuplement ont dure quatre jours, qu'il y a lieu 
d'ajouter aux deux jours consacres au reste de l'univers (Coran 41. 11- 
12). Ainsi la creation universelle en six jours, telle que decrite 
precedemment, se trouve confirmee. La meme idee prevaut dans la Bible 
ou deux jours sur six, le premier et le quatrieme sont consacres a la 
creation extra-terrestre, (Lumiere et tenebres - Soleil et lune). 

Cependant, il est clair que dans le Coran, l'CEuvre de Dieu n'est pas 
cloisonnee au point de penser que quatre jours exactement ont ete 
reserves a la terre, et deux jours au reste de l'univers a l'exception de 
toute autre tache. La complementarite et l’interactivite des phenomenes 
fait que les evenements ont ete intimement lies dans le temps, I'espace et 
a travers l’energie et la matiere. Sachant cela, comment est-il possible de 
soutenir que la terre a ete creee en quatre jours et le reste de l'univers en 
deux jours seulement, puisque celui-ci est infmiment plus important que 
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notre planete ? Le Coran lui-meme ne donne-t-il pas la preeminence a 
l'univers conformement au verset suivant ? «0 hommes, dites si c'est 
votre creation ou celle des cieux qui est la plus difficile. Aux cieux, II a 
donne une hauteur incommensurable et une parfaite homogeneite. » 
(Coran 79. 26-27). 

Ces jours sont-ils des jours terrestres de 24 heures limites par un 
coucher et un lever de soleil ainsi que le precise la Bible ? La reponse du 
Coran est claire : Les jours consacres a la creation ne peuvent etre 
assimiles aux jours terrestres. Si l'on entend par jour, la duree de rotation 
d'un astre sur lui-meme, on arrive a des jours de longueurs variables. Le 
jour sur Mercure dure 58,64 de nos jours. Sur Venus il represente 243,16 
jours terrestres, alors que sur Jupiter, il ne fait que 9,24 heures. II y a 
autant de jours differents que d'astres dans l'univers. Ainsi, un «jour 
galactique » a une duree d’environ 250 millions d’annees ! Le Coran 
abonde dans la definition du terme. « Un jour (yaoum) aupres de Ton 
Seigneur a la meme duree que mille ans sur terre. » (Coran 32.47). 

Les «jours » destines a decrire la creation de la terre constituent 
des periodes autrement plus longues que ceux utilises dans le decompte 
joumalier ordinaire. Encore faut-il souligner que cette duree est plutot 
symbolisee par des faits plutot que par des dates. Les principales etapes 
accomplies depuis la creation de la terre jusqu'a l'apparition de l'homme 
sont des phases devolution geologique et physique dont le 
developpement a ete long et progressif. Aussi, la signification du mot 
« yaoum » doit etre comprise au sens large et rattachee a un processus 
qu'on peut assimiler a une periode (ou ere) geologique et non plus a un 
contenu quotidien, delimite par un lever et un coucher de soleil. 

Pour la creation de l'univers, le Livre Sacre adopte une autre 
echelle de mesure plus consequente et en harmonie avec l'importance du 
phenomene. Il est ainsi precise que les « degres celestes » qui sont des 
unites de mesure cosmique, correspondent a la duree d'un jour 
equivalent a cinquante mille ans terrestres. Voici ce que dit le 
Coran : « ...Allah est le Maitre des voies d’ascension. Les anges, ainsi 
que l’Esprit montent vers Lui, en un jour dont la duree est de cinquante 
mille ans. (Coran 70.3-4). 

Bien entendu cette duree est symbolique, elle demontre un rapport 
de 1 a 18 000 000. Des lors, il n’y a pas lieu de considerer, que les jours 
de creation, soient obligatoirement determines par un coucher et un lever 
de soleil, puisque leur duree s’echelonne de 1 000 a 50 000 ans, selon 
le comput habituel des terriens. 
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En effet, si pour l’amenagement de la Terre, le temps devolution 
est decompte en periodes geologiques, l'univers exige des etalons de 
mesure spatiaux et temporels, beaucoup plus considerables. A ce niveau 
la duree des phenomenes doit etre evaluee en periodes cosmiques, 
autrement plus etendues que leurs correspondants geologiques. 

Si le nombre d'eres cosmiques est plus reduit, leur duree est par 
contre plus longue. Le rapport entre les deux echelles de valeur varie de 
1 a 50 ; il peut etre emblematique, mais il n'en est pas mo ins significatif 
de l'importance respective des deux formes de creation et contribue a 
renforcer la position du Coran selon laquelle, l'univers est une oeuvre 
autrement plus grandiose que la creation de la terre. Ce que toutes les 
sources scientifiques confirment indeniablement. Mais, cela n’etait pas 
etabli auparavant, puisque la Bible, preconise le contraire ou les six jours 
de la Genese, etaient delimites par un coucher et un lever de soleil. 

Quant au septieme jour selon lequel Dieu S'est repose de ses 
efforts, le Coran reprouve cette attitude : « Ne voient-ils pas que Dieu qui 
a cree les cieux et la terre sans avoir ete fatigue par leur creation 
possede le pouvoir de ressusciter les morts ? Oui, en verite, II est 
Puissant sur toutes choses. » (Coran 46.33). 
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LES ETOILES A NEUTRONS 


La decouverte des etoiles a neutrons ou pulsars (contraction de 
l'expression anglaise «Pulsating stars» - Etoiles pulsantes), est tres 
recente dans l'histoire de la radioastronomie. Elle date de l'annee 1967. 
C'est en effet au mois d'Aout de cette annee, que les astronomes Antony 
Hewish et Miss Jocelyn Bell, travaillant au Centre Radioastronomique de 
Cambridge, detecterent pour la premiere fois des signaux radio en 
provenance de la Constellation du Renard. Parce qu'ils etaient tres 
reguliers (periodicity de 1,3373 seconde et duree de cinq centiemes de 
seconde), les signaux furent pris pour des messages emis par des extra 
terrestres, desireux d'entrer en contact avec les terriens. Par la suite, il 
s’avera qu’il n'en etait rien. La poursuite des observations permit de 
deceler, l’existence d'autres impulsions similaires, bien qu’a des 
frequences et a des periodicites differentes, en provenance de la Voie 
Lactee, qui avaient toutes en commun une regularity remarquable. 

Bientot les chercheurs se rendirent compte que les emissions ne 
correspondaient pas a des pulsations, mais plutot a un balayage 
comparable aux faisceaux des phares cotiers, qui toumoient 
regulierement sur eux-memes et qui atteignent periodiquement, la planete 
Terre. D'ou viennent ces sources clignotantes, en quoi consistent-elles ? 
Plusieurs theories furent proposees. Finalement, les specialistes durent se 
ranger a la conception du physicien sovietique, Lev Landeau (1932), 
developpee en 1933 par les Americains Walter Baade et Fritz Zwicky, 
selon laquelle, il existerait des etoiles a neutrons super-denses, ou 
pulsars. Ces etoiles ont la particularity d'etre invisibles aussi bien a l'oeil 
nu, qu’aux telescopes, en raison de leur taille extremement reduite, de 
l’ordre de 10 a 20 kilometres de diametre (a comparer avec le soleil dont 
le diametre est de un million cinq cent mille kilometres). Leur origine a 
pu etre expliquee par la suite grace aux observations effectuees par les 
radiotelescopes. Voici la version la plus admise : 

Les etoiles qui sont, rappelons-le, des soleils tres eloignes de la 
terre ont, comme tout ce qui existe dans l'univers, une vie propre. Elies 


252 



naissent au sein des galaxies, a partir de nuages cosmiques qui se 
contractent sous l'effet de leur gravite. Lorsqu'un nuage commence a se 
densifier, il se morcelle en plusieurs fragments, lesquels continuent a 
toumer sur eux-memes, jusqu'a former des protoetoiles. Quand les 
pressions et les temperatures deviennent tres elevees, les reactions de 
fusion nucleaires s'amorcent. L'etoile « s'allume » et va vivre de quelques 
centaines de millions a quelques milliards d'annees, en fonction de sa 
masse qui est inversement proportionnelle a la duree de vie. Plus la 
masse est importante et plus courte sera sa duree de vie. 

Selon que les etoiles appartiennent a l'une ou a l'autre des 
sequences, dont le soleil constitue la reference, elles connaitront des fins 
differentes. L'article consacre aux demiers jours de la terre retrace la 
mort du soleil, suivant les donnees des astrophysiciens. De par sa masse, 
le soleil se transformera apres des bouleversements d’une incroyable 
intensite, en une geante rouge, puis en naine blanche, avant de devenir un 
cadavre stellaire. Mais pour les etoiles d'une masse superieure, le 
processus deviendra catastrophique. Tres rapidement (au niveau 
cosmique), la fusion nucleaire epuisera l'hydrogene, puis l'helium et les 
autres elements, provoquant l'explosion et la dispersion des couches 
exterieures. Ce processus connu sous le nom de supernova, est un des 
phenomenes majeurs qui marquent la vie d'une galaxie. 

Si l'enveloppe exterieure tend a etre projetee dans l'espace, a des 
centaines de milliards de kilometres a la ronde et pendant des milliers 
d’annees, le noyau par contre, s'effondre sur lui-meme, sous l'effet de la 
gravitation. II se contractera au point de former un astre super compact 
d'une vingtaine de kilometres de diametre, possedant une masse 
equivalente a celle du soleil. La densite sera telle qu'un de a coudre de 
cette matiere peserait entre 100 millions et un milliard de tonnes ! La 
compression et la reduction de l'etoile entraineront une acceleration de la 
vitesse de rotation, pour conserver le moment angulaire, notion capitale 
en physique. Plus la masse se trouve reduite dans son volume, et plus vite 
elle devra toumer sur elle-meme pour maintenir sa synergie. L'etoile a 
neutrons ou pulsar qui naitra de cette catastrophe extraordinaire, arrivera 
a accomplir plusieurs rotations par seconde, selon une relation entre la 
masse initiale et l'etat final. 

L'autre particularite est que le champ magnetique d'origine se 
trouvera intensifie dans des proportions considerables. Les savants ne 
maitrisent pas encore les phenomenes qui engendrent l'emission d'ondes- 
radio. Mais, ils sont en mesure d’enregistrer les effets par l'intermediaire 
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de radiotelescopes et a en donner les grandes interpretations. Plusieurs 
centaines de pulsars, tournant a des vitesses differentes ont ete catalogues 
jusqu'a present. Le record enregistre etait de 642 revolutions par seconde, 
pour le pulsar 4 C21.53, detecte grace au radiotelescope geant d'Arecibo, 
implante par les Americains a Porto Rico. C'est la grande regularity des 
emissions qui a fait croire a un signal emis par des extraterrestres. Si les 
pulsars emettent des ondes-radio, invisibles a l'oeil humain, ils 
n’echappent pas neanmoins aux detections de recepteurs ultra sensibles, 
qui ont ete congus a cet effet. Un passage du Texte Sacre traite de ce 
probleme dont la concordance avec la realite est edifiante. Le Coran 
declare a ce sujet : «... Par al Tariqi; Qui te dira ce quest al Tariqi ? 
C’est une etoile qui perce (ou qui transperce) «Thaqib » (Coran 86.1 a 
3). Les trois versets sont construits autour de deux themes-cles, que sont 
« al Tariqi » et « thaqib ». Ces deux mots sont associes a celui d'etoile. 

II est parfaitement clair qu'une distinction a ete introduite dans le 
Coran entre le terme « en nedjm » (pluriel : noudjoum), lequel designe 
les etoiles communes et cette etoile specifique, appelee « al Tariqi» qui 
annonce une particularity, peu courante. En effet, le Livre Sacre attribue 
a cette categorie d’astres, la possibility de percer (ou de trouer : thaqib) 
l'espace autrement que ne le font les autres etoiles qui diffusent leur 
lumiere. Si toutes les etoiles avaient un comportement identique, il 
n'aurait pas ete necessaire d'en faire cas specifiquement. De la meme 
fag on pour designer des etres humains, personne ne s’aviserait a dire : 
« Par l'homme qui a deux mains. » Cela n'aurait pas de sens dans la 
mesure ou les etres humains sont bimanes. Par contre, si quelques 
personnes etaient dotees d'une main supplementaire, cet ajout distinctif 
permettrait de localiser cette categorie. 

Les orientalistes dans leur majority a 1’image de Denise Masson, 
Sadok Mazigh, Regis Blachere, M. Savary et Kasimirski, donnent au mot 
« al Tariqi» le sens « d’etoile (ou astre) nocturne », ou encore, « etoile de 
la nuit ». Seul Maurice Bucaille traduit par : « l'arrivant du soir ». Mais 
l'unanimite apparente est insuffisante pour expliquer la veritable 
signification. Le dictionnaire evoque la notion d'un visiteur venant 
pendant la nuit (l'arrivant du soir, de Bucaille), mais exprime aussi l'idee 
de quelqu'un venant la nuit, c'est-a-dire de l'obscurite. De la meme fagon, 
l'etoile a neutrons est non seulement une etoile sombre, puisqu’elle ne 
possede pas T eclat du soleil, et ne brille pas en consequence, mais en 
plus son rayonnement « troue » ou « transperce » veritablement l'espace 
a intervalles reguliers, sur une longueur d’onde tres restreinte tout en 
etant invisible. Les emissions radio aussi puissantes sont differentes de la 
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lumiere diffusee par les autres etoiles, qui diffusent sur une large gamme, 
allant de l’ultra violet a 1’infra rouge et meme bien au-dela. Dans le cas, 
de l’etoile a neutrons, appelee «A1 tariqi», remission est ultra- 
concentree tres fine, comme si effectivement, elle transperce l’espace, en 
toumant, tout en empruntant toujours le meme chemin, alors que les 
autres etoiles emettent statiquement dans toutes les longueurs d’ondes. 
Les specialistes pensent qu'il existe une etoile a neutrons pour plusieurs 
millions d'etoiles normales emettant dans le spectre visible. C'est cette 
particularite qui a ete relevee par le Coran, en distinguant « al Tariqi», 
des autres astres stellaires. 

S'il etait possible de se representer ce phenomene, l’observateur 
verrait un minuscule point (l'etoile a neutrons), diriger un tres bref 
faisceau d'ondes radio, tout en toumant sur elle-meme. L'impulsion 
renouvelee plusieurs fois par seconde, "troue" (ou perce) veritablement 
l'espace et c’est ainsi qu’elle est captee sur terre. Ses signaux presentent 
une tres grande regularity, aussi bien dans le temps, qu’en raison de 
l’intensite de leur rayonnement. Une telle description permet de contenir 
les autres traductions qui se rapportent a «l'etoile qui brille d'un vif 
eclat» (Masson) ou « l'astre dont les feux sont penetrants » (Savary). 

La particularite de l'etoile a neutrons, ou pulsar, relevee par le 
Coran est qu'elle differe profondement des etoiles communes. Sa 
principale caracteristique est qu'elle transperce l’espace toujours en 
empmntant le meme a la difference des autres etoiles, et cette propriety 
intrigua les astrophysiciens. Tout concorde done pour donner a cette 
categorie d'etoiles une place a part dans la classification stellaire en 
parfait accord avec le texte coranique et ce, bien avant que les 
specialistes ne s'avisent a croire a leur existence. 
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LA FIN DE L'UNIVERS 


« On ne comprend les predictions que lorsqu'elles sont realisees. » 
Voila une pensee de Pascal qui ne risque pas de s'appliquer au present 
article, car a la fin de l'univers, il n'y aura plus personne pour verifier son 
bien-fonde. Differentes hypotheses existent Nonobstant pour prevoir 
sous quelles formes l'univers entrera dans sa gigantesque agonie avant de 
connaitre lui aussi, la mort ineluctable. Les specialistes ont elabore 
quatre hypotheses, qui relevent, de la haute speculation. Elies sont au 
nombre de quatre : 

Premiere hypothese : Cette version rassemble la majorite des 
suffrages. Elle predit que l'univers connaitra une mort lente et froide par 
evanescence dans l'espace. Voici les donnees : A V origine, l'univers est 
ne d'un atome primitif extremement dense. Juste apres le big bang, la 
chaleur s'elevait a plusieurs milliers de milliards de degres. A l'heure 
actuelle, quelque quatorze milliards d'annees plus tard, la temperature du 
milieu est descendue a mo ins 270 degres centigrades, soit tres proche du 
zero absolu. Parallelement, l'univers a occupe un volume tel que son 
rayon peut etre estime lui aussi a quatorze milliards d'annees-lumiere. 
Mais cela n'empeche pas les etoiles et autres corps planetaires de 
continuer a se former par contraction et effondrement de nuages 
cosmiques. Ce phenomene se poursuivra sans doute encore durant des 
milliards et des milliards d'annees. Jusqu'a ce que la matiere se disperse 
dans un espace trop grand et qu'il devienne impossible de l'agreger pour 
constituer des corps stellaires. 

Toujours d'apres les specialistes, la densite actuelle de l'univers (30 
grammes de matiere par milliard de milliards de kilometres cubes 
d'espace) est trop faible pour s'opposer a une expansion sans fin. Ils 
affirment que selon la theorie de la Relativite, la densite devrait etre au 
minimum de 2 000 grammes, pour amener un jour l'univers a se 
contracter sous l'effet de sa propre gravite. La difference de 1 970 
grammes par cube de un million de kilometres de cote est connue sous le 
nom de masse manquante ou masse cachee. Le grand ecart existant entre 
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la quantite de matiere detectee (etoiles, quasars, trous noirs, matiere 
interstellaire etc.) et celle qui aurait ete necessaire pour amener une 
contraction de l'univers, a encourage les astrophysiciens a concevoir un 
modele d'expansion perpetuelle. Le schema est relativement simple, a 
condition que les lois physiques connues y soient applicables. 

Dans ce cas, l'univers continuera a augmenter de volume en se 
refroidissant. Les etoiles qui n'existent que par la fusion thermonucleaire 
de l'hydrogene en arriveront a utiliser en l'absence de ce dernier qui aura 
ete epuise, successivement l'helium, puis le carbone et ainsi de suite en 
synthetisant des noyaux de plus en plus lourds. Lorsqu'elles auront 
epuise leur energie, elles s'eteindront en passant (souvent) par des stades 
catastrophiques et chaotiques. Dans cent mille milliards d'annees, toutes 
les etoiles s'eteindront, laissant un ciel obscur et noir. 

Selon Freeman J. Dyson, astrophysicien de Princeton (USA), apres 
un million de milliards d'annees, les planetes qui n'auront pas ete 
arrachees par l'attraction des etoiles de passage, seront attirees par leurs 
propres etoiles respectives et s'y ecraseront a leurs surfaces. Des millions 
de milliards d'annees plus tard, ce sera au tour des galaxies de se 
disloquer. Pendant tout ce temps, l'univers ne cessera d'accroitre son 
volume et de se refroidir, au point que les elements existants encore, 
risquent de ne plus se rencontrer. La temperature descendra a moins 
mille milliards de degres centigrades. Pour arriver a une dispersion 
presque totale de l'univers dans le vide, il faudrait compter un temps qui 
est exprime par 1 suivi de mille zeros, representant le nombre d'annees, 
qui a cette echelle n'a plus aucune signification. 

Deuxieme hypothese : Dans cette version, les specialistes fondent 
leur conviction sur le fait que les observations recentes ont permis de 
prouver l'existence d'immenses nuages cosmiques qui n'avaient pas ete 
pris en compte par les tenants de l'expansion perpetuelle, et qui sont 
susceptibles d'augmenter sensiblement la densite apparente de l'univers. 
De plus, l'importance des trous noirs, de quasars et de la matiere noire 
n'avait pas ete prise en compte auparavant. En outre et jusqu’alors, les 
neutrinos, ces particules-fantomes etaient etre sans masse, ni charge 
electrique. Depuis des experiences ont permis de soupgonner l'existence 
d'une masse, qui meme infime (10 000 fois plus faible que celle de 
l'electron) pourrait valider l'option de la contraction de l'univers ; car le 
nombre extremement eleve de neutrinos - chaque centimetre carre de la 
terre est traverse en permanence par environ 10 milliards de neutrinos par 
seconde - pourrait combler la masse manquante. 
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Si cette hypothese venait a etre verifiee, le mouvement centrifuge 
de l'univers s'inversera alors un jour, pour donner naissance a une phase 
centripete. A l'expansion, succedera la contraction qui fera en sens 
inverse le chemin parcouru depuis le big bang. L'univers se contractera 
au fur et a mesure que sa densite et sa temperature augmenteront et que 
les distances s'amenuiseront. Les galaxies se confondront, les etoiles 
tomberont les unes sur les autres et se fracasseront, la foumaise atteindra 
des milliards de degres. 

La rotation infemale se poursuivra en s'accelerant impitoyablement 
dans un etat de densite et de chaleur extremes, jusqu'a reformer l'atome 
initial qui a donne naissance a l'univers. La contraction effacera a jamais 
toute trace de la creation precedente. Aucun souvenir ni aucune 
empreinte de quoi que ce soit, de l'atome a la galaxie, en passant par la 
vie, ne gardera son identite. Tout sera confondu au sein de cette boule 
primitive qui reviendra apres des milliers de milliards d'annees, a son 
origine premiere et reformera l'atome implacable avec sa propre matiere 
et sa propre energie. 

Troisieme hypothese : Les partisans de cette variante sont 
convaincus qu'apres le stade de l'expansion, l'univers connaitra une phase 
de contraction qui le ramenera a son origine premiere sous forme d'atome 
primitif. Puis une fois reforme, l'atome se desintegrera a nouveau 
entrainant un autre cycle : rayonnement-dispersion de la matiere-creation 
stellaire-arret de l'expansion-contraction-reconstitution de l'atome 
primitif. Le tout dans un processus sans fin de creation et de destruction. 

Quatrieme hypothese: Elaboree en 1948 par les as trophy sic iens 
Fred Hoyle, T. Gold et H. Bondi, cette theorie postule que l'univers est 
etemel et stationnaire. Pour compenser le vide cree par la fiaite des 
galaxies et maintenir la densite requise, ils auraient imagine une creation 
continue d’atomes d'hydrogene. II suffirait de deux atomes par metre 
cube et par milliard d'annees pour equilibrer les pertes entrainees par la 
dilution de la matiere cosmique. Cependant, lorsqu'il devint evident que 
l'univers etait ne de la disintegration de l’atome primitif et qu'il 
poursuivait son expansion, la theorie stationnaire s'effondra. Ses auteurs 
y renoncerent d'ailleurs d'eux-memes. 

Ce sont la les principales hypotheses avancees par les specialistes 
pour expliquer la fin de l'univers. En voici le resume : 

1.-L'univers verra son volume s'accroitre indefmiment entrainant 
1'evanescence de la matiere et une mort par le ffoid. 
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2. -L'univers subira une contraction qui le ramenera sous forme 
d'atome primitif, apres agregation de la matiere et elevation enorme de 
densite et de temperature. 

3. -L'univers connaitra des phases cycliques d'expansion et de 
contraction pour reconstituer l'atome initial, qui de nouveau donnera 
naissance a un autre univers, et cela dans une suite sans fin. 

4. - L'univers est incree et ne connaitra pas de fin. II a toujours 
existe et existera toujours. II est etemel. 

Contrairement a la Bible, le Livre Sacre des Musulmans, traite le 
probleme du destin de l'univers sous tous les angles. II rejette les 
assertions de Hoyle et de son equipe relatives a l'existence d'un univers 
incree et etemel. Car Dieu Seul est Incree et Etemel. La creation ne peut 
se parer des attributs du Createur. « Tout perira, affirme le Coran, 
exceptee la Face de Dieu » (Coran 28.88). Et encore : «Nous n'avons 
cree les deux, la terre et tout ce qui est dans I'intervalle qui les separe 
qu'avec determination et verite, pour un temps fixe. Mais les incredules 
se detournent de ce dont ils ont ete avertis. » (Coran 46.3). 

L'univers en question n'est pas destine a demeurer tel quel ni a 
s'accroitre etemellement. II est ne a un instant donne et pour une duree de 
vie determinee a l'avance. Sa temporalite plaide pour sa fmitude. D'autres 
versets abondent dans le meme sens : « (Les incredules) N'ont-ils pas 
reflechi en eux-memes ? Dieu n'a cree les deux, la terre et I'espace 
intermediate qu'en oeuvre de verite et pour un terme fixe. Beaucoup 
d'hommes cependant ne croient pas a la rencontre de leur Seigneur. » 
(Coran 30.8). Dans ce verset, il n'est pas question de la fin du monde ou 
de la disparition du genre humain, mais bien de revolution de l'univers, 
traduite par « les cieux, la terre et I'intervalle qui les separe. » La duree 
limite fixee implique automatiquement un volume en consequence, au 
dela duquel l'expansion ne sera plus possible. Une telle notion appliquee 
au continuum espace/temps decoule de la theorie de la relativite, selon 
laquelle le temps serait la quatrieme dimension de l'univers. 

Mais si l'expansion doit s'arreter un jour comme le stipule le Coran, 
que se passerait-il ensuite ? L'univers qui est regi par le mouvement ne 
pourrait pas arreter son developpement et devenir subitement statique, 
sans engendrer de graves desordres et des perturbations catastrophiques. 
Le Livre Sacre donne une reponse decisive qui permet d'envisager apres 
la periode d'expansion, une contraction de l'univers : « Ce jour la, tel un 
parchemin de scribe que Ton enroule, Nous ferons ployer les deux... » 


259 



(Coran 21.104) Le verset atteste qu'une fois l'expansion terminee, 
debutera la phase de contraction de l'univers. Revocation du parchemin 
que l'on enroule est eloquente, car c'est par ce mouvement de rotation 
(force centripete) que l'univers se contractera. Le Createur exercera une 
formidable puissance contraignante qui fera ployer les cieux sur eux- 
memes, jusqu'a leur effondrement total. Voici encore une autre 
description : «Ils (les hommes) n 'apprecient pas la Puissance de Dieu a 
sa juste valeur. La terre entiere sera en Son Pouvoir le Jour de la 
Resurrection et les deux seront ployes dans Sa Droite. Gloire a Dieu. 
Qu'il est Superieur a tout ce qu'on Lui associe. » (Coran 39.67). 

Ainsi, l'ensemble de l'univers sera ploye, affaisse, enroule, courbe 
par la force dans la Main de Dieu, qui symbolise Sa Puissance illimitee. 
C'est le schema de la contraction de l'univers arrive a son terme defmitif, 
selon le Decret divin. Certains orientalistes ont utilise le verbe plier au 
lieu d’enrouler, comme si l’on pouvait plier l’univers sur lui-meme, a la 
maniere d’un drap ! Le terme « nathoui», utilise par le Coran, derive de 
«thaoua» qui signifier aussi rouler, enrouler...La reference au 
parchemin que l’on enroule plaide pour cette interpretation exacte. Car ce 
mot n’a pas ete introduit par hasard; il sert servir de base a la 
comprehension, afin de situer le sujet dans son contexte. 

Le destin qui attend la Creation est inexorable. Quel que soit le 
penchant des savants, pour telle ou telle hypothese, rien n'est en mesure 
de contrarier la realite. Car elle emane du Seigneur qui a produit la 
Creation et qui a fera retoumer a Lui. « La Royaute des deux et de la 
terre Lui appartient tout Lui fera retour. » (Coran 57.05). II, n'est pas 
concevable de penser que l'univers puisse s'etendre a l'infmi, sans que 
rien ne vienne mettre un terme. Ni qu'il possede la faculte de se dissiper 
dans le vide et de disparaitre comme s'il n'avait jamais existe. Et, encore 
moins qu'il soit en son pouvoir de se soustraire a l'Autorite Divine dans 
une fuite sans fin. Bien au contraire, tout porte a croire dans le Livre 
Sacre, que l'univers fera retour vers le Seigneur. Dans la plus grande 
humilite. Ainsi les fondements de la Creation, son evolution et son 
aneantissement s'inscrivent dans un concept ou la logique est respectee. 

Est-il possible d’aller plus loin dans le devenir de l'univers ? Le 
Coran montre bien l'avenement d'une nouvelle creation Mais que faut-il 
traduire par cette expression ? Est-ce la resurrection des morts comme le 
laissent entendre certains commentateurs ? Le Coran fait plusieurs fois 
allusion au retour a la vie. C'est d'ailleurs un des fondements de la 
religion islamique. Mais, le sens est plus large, et s’applique bien a la 
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creation d'un nouvel univers. La lecture de la citation complete dont le 
debut a ete expose plus haut, permettra de repondre a ces questions. 
(C’est Dieu qui parle :) « Ce jour la, tel un parchemin de scribe que Von 
enroule, Nous ferons ployer les cieux. De meme que Nous avons procede 
a la premiere Creation, Nous la recommencerons. C'est la une promesse 
qui Nous concerne Nous Vaccomplirons. » (Coran 21.104). 

II est indeniable que ce verset fait reference a la creation d'un 
nouvel univers et non seulement a la resurrection des morts et au retour a 
la vie. Auquel cas, apres une periode de contraction, sous forme d'atome 
primitif, un autre univers "verra le jour". Prendra-t-il les formes 
identiques a celui qui l’a precede ? Nul n’est en mesure de repondre. 
Mais si une telle eventualite venait a etre confirmee, l’univers serait 
alors soumis a un developpement cyclique ou les etapes seraient les 
suivantes : Atome initial-desagregation-expansion creation de corps 
stellaires-arret de l'expansion-contraction-nouvel atome primitif', etc., 
identique au schema decrit plus haut. 

En consequence, la Creation de Dieu est sans fin; si l’univers est 
temporel, la somme de l’ceuvre divine est etemelle. Comment admettre, 
en effet, qu'apres la mort de l'univers, un terme puisse etre appose a la 
Creation de Dieu ? Lui qui affirme que « Chaque jour II est a une oeuvre 
nouvelle. » (Coran 55.29). La creation de l'univers n’a eu sur Lui aucune 
consequence, et II n’a pas ete fatigue par la creation, conformement au 
verset suivant: « Nous avons cree les cieux, la terre et ce qui existe 
entre eux en six jours, sans eprouver de lassitude. » Coran 50.38). 

Dieu est par definition Incree et Etemel, comment des lors 
concevoir que cet univers age « seulement» de moins d’une quinzaine de 
milliards d'annees, soit le point de depart de Son activite ou que Son 
Pouvoir createur prendra fin a sa mort ? Deja, les Juifs et les Chretiens 
avaient adopte la conception d'un Dieu minuscule, uniquement preoccupe 
par les affaires terrestres. A son avenement, l'Islam s'est applique a 
elargir prodigieusement les limites physiques et temporelles de la 
Creation. Et par consequent, a mettre en exergue, l'Omnipotence Divine 
qui, evidemment pourrait aisement s'accommoder d'une Creation 
ininterrompue ou un univers succederait a un autre univers dans une suite 
infmie. Au point ou l'homme ecrase par la Majeste et la Toute-puissance 
Divine, prenne enfin conscience de son insigne faiblesse et finisse par 
rendre hommage a la Gloire du Createur de l'univers. 
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LE SYSTEME SOLAIRE 


« Youssef (Joseph) dit un jour a son pere Yaaqoub (Jacob) : 6 
mon pere, j'ai vu en songe, onze astres, (Kawakib) et le soleil et la lune 
qui etaientprosternes devantmoi. » (Coran 12.4). 

Certains commentateurs ont traduit le mot « kawakib », par etoiles. 
Cependant, dans le Texte Sacre, chaque fois que le soleil et la lune sont 
cites avec les etoiles, celles-ci sont appelees «noudjoum» et non 
kawakib. Ce mot sert d'ailleurs aussi a designer les astres, dont les 
planetes. La representation du verset decrit des lors, le soleil, la lune et 
les onze planetes, soit l’ensemble du systeme solaire. Si, dans sa version 
litterale, il est fait reference au systeme solaire, ce verset symbolise aussi 
la famille du Prophete Yaaqoub, qui se composait de l’interesse, de sa 
femme et de ses douze fils, desquels derivent les douze tribus d'Israel. 
Youssef aurait ainsi vu en songe, ses onze freres (planetes), son pere (le 
soleil) et sa mere (la lune) qui l'adoraient. La suite de cette sourate et le 
recit des peripeties de Youssef, n'ont pas tarde a valider ce raisonnement. 
II semble etonnant de voir le Coran evoquer onze planetes, alors que 
pour le monde entier, ce chiffre etait de cinq a l’epoque. Les planetes 
sont les suivantes : Mercure, Venus, Mars. Jupiter, Satume. 

1. - Mercure est la planete la plus proche du soleil. Elle est situee 
en moyenne a 57 900 000 kilometres de l'astre lumineux et effectue son 
orbite a la vitesse de 172 400 kilometres a l'heure, soit 10 fois plus vite 
que la planete Pluton qui se trouve en revanche 100 fois plus loin. En 
raison de sa vitesse, les Grecs l'avaient identifie a Hermes, messager des 
Olympiens. Du point de vue astrologique, les anciens consideraient 
Mercure comme un presage bienveillant, mais lui attribuaient parfois des 
pouvoirs malefiques. 

2 - Venus ou Etoile du Berger, est l'astre le plus brillant du ciel 
apres le soleil et la lune. Son eclat est douze fois plus fort que celui de 
Sirius, 1’etoile la plus lumineuse. Les Musulmans connaissent bien cet 
astre qui brille de mille feux juste avant l'heure du maghreb. Venus peut 
se rapprocher jusqu'a 39 millions de kilometres de la terre et devenir la 
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planete la plus proche de tout le systeme solaire. Son pouvoir 
reflechissant est douze fois plus eleve que celui de Mercure (albedo). 
C'est ce qui explique sa brillance. 

3. - Mars a toujours intrigue les hommes par sa couleur rouge 
orangee due a une fine couche d'oxyde de fer. Dans la mythologie, les 
anciens croyaient que cette couleur etait communiquee par le sang verse 
dans les combats qui s'y deroulaient «la-haut. » L'existence de calottes 
glaciaires et la presence de vastes etendues verdatres assimilees a la 
vegetation renforcerent le sentiment d'une planete vivante. La decouverte 
en 1859 des fameux "canaux", par un ecclesiastique italien, nomme 
Secchi, conduisit en 1877 Schiaparelli, directeur de l'observatoire de 
Milan, a emettre l'hypothese de la realisation de ces canaux par des 
Martiens. Ce fut la grande vogue des hommes verts, durant pres d'un 
siecle. En 1965, le mythe martien s'ecroula, a la'suite de photos prises par 
la sonde americaine "Mariner 4" qui ne trouva aucune trace des fameux 
ouvrages. Les resultats furent confirmes plus tard par Mariner 9, et les 
engins sovietiques, « Viking 1 et 2. » 

4. - Jupiter est la plus grande planete du systeme solaire. Son 
volume est plus de mille fois plus important que celui de la terre. Elle est 
situee contrairement aux planetes deja citees, au dela de la ceinture 
d'asteroides, ou evoluent, en dehors de Pluton, les autres planetes 
geantes. Jupiter possede une tache rougeatre, observee en Europe, pour la 
premiere fois par l'astronome anglais Robert en 1664, et qui a donne lieu 
aux speculations les plus diverses. Les cliches pris par "Voyager" en 
1979, permirent de demontrer qu'il s'agissait d'un cyclone gigantesque, 
alimente par des mouvements ascensionnels. 

Le systeme jovien avec ses satellites, a souvent ete compare au 
systeme solaire et les astronomes parlent de « soleil rate ». La planete 
emet plus d'energie qu'elle n'en regoit du soleil dans une proportion de 
1/2, 4. Mais elle n'a pu s'allumer a l'image du soleil et amorcer les 
reactions de fusion thermonucleaires, en raison d'une masse insuffisante 
pour atteindre le seuil critique. Les specialistes pensent que ce seuil 
devrait se situer aux alentours de 8 pour cent de la masse du soleil, alors 
qu’il n’est que de 0,1 pour cent pour Jupiter. 

5. - Satume est la cinquieme et la demiere des planetes connues des 
anciens. C'est aussi une planete geante, 744 fois plus volumineuse, que la 
terre et qui presente beaucoup de similitudes avec Jupiter. Sa densite 0,71 
la plus faible du systeme solaire lui permettrait de flotter sur l'eau. 
Satume est remarquable par la presence d'anneaux observes deja en 
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1610, par Galilee. La sonde "Voyager 1" a permis d'apporter plus de 
precision, notamment sur le fait que les anneaux etaient beaucoup plus 
nombreux que prevus. Satume possede plus d'une dizaine de satellites, 
dont Titan, (4 950 kilometres de diametre) l'un des trois plus grands 
satellites du systeme solaire. 

Telles etaient les planetes connues depuis l'Antiquite. Lors de la 
revelation coranique, les Arabes n'avaient pas la pretention d'egaler le 
savoir grec, qui limitait le nombre de ces planetes a cinq. L'oeuvre 
majeure de Ptolemee en ce domaine, «La syntaxe mathematique», 
derivant elle-meme des donnees d'Hipparque, fit autorite durant le 
Moyen Age et la Renaissance. Elle ne fut d'ailleurs connue et diffusee en 
Europe que grace a «l'Almageste » compose par les Arabes au 9 eme 
siecle. Dans le systeme de Ptolemee, la terre occupe le centre de 
l'univers, puis se trouvent successivement la Lune, Mercure, Venus, le 
Soleil, Mars, Jupiter, Satume, puis la sphere des etoiles fixes. Tous ces 
astres etaient censes toumer autour de la terre. 

Avec Copemic, la terre perd son universalite. Puisqu’il intervertit 
les positions respectives du soleil et de la terre. Le centre est desormais 
occupe par le soleil et le monde se trouve relegue au troisieme rang du 
systeme planetaire, apres Mercure, entre Venus et Mars, ce qui 
correspond a la realite. Copemic decrit aussi les orbites de Jupiter et de 
Satume, et, tout a fait a l'exterieur, l'immuable sphere des etoiles fixes. 
Le systeme de Copemic est concentrique. Autre nouveaute, ce n'est plus 
la sphere des etoiles qui est animee d'un mouvement de rotation, mais 
bien la terre qui toume sur elle-meme. 

Au 16 eme siecle, avec Copemic, le nombre de planetes est porte a 
six. Pour la premiere fois en Occident, un homme a pu modifier un 
chiffre qui etait le symbole de 1'architecture celeste. Ce ne sera pas la 
demiere. Un peu plus de deux siecles apres, l'astronome anglais, William 
Herschel, decouvrit a son tour, la planete Uranus (confondue d'abord 
avec une comete) qu’il baptisa «Georgius», en l’honneur du roi 
d’Angleterre, George III. Mais, en realite, Copemic n'a fait que 
reprendre les idees de Bernini, celebre savant musulman qui avait congu 
l'heliocentrisme, cinq siecles auparavant. Voir l'article intitule « La terre 
et le systeme solaire ». La septieme planete se trouve a une distance 
moyenne de 2,8 milliards de kilometres du soleil. Sa densite assez faible 
serait de 1,7 et le diametre equatorial de 46 700 kilometres, environ. Son 
observation est assez difficile en raison son eloignement et de son faible 
eclairement. L'etude du mouvement d'Uranus fut a l'origine de la 
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decouverte de la huitieme planete, Neptune. En effet, les perturbations 
d'Uranus, laissaient presager la presence d'une planete inconnue qui 
provoquait ces anomalies par son pouvoir ^attraction. Sur la base des 
calculs de Le Verrier, elle fut observee le 23 Septembre 1846, par 
l'astronome allemand Galle, dans la Constellation du Verseau. 

Neptune est situee a une distance moyenne de 4,5 milliards de 
kilometres et possede plusieurs satellites. La recherche de la neuvieme 
planete, Pluton est intervenue dans les memes conditions que le reperage 
de Neptune. Les perturbations observees dans cette demiere ont incite les 
astronomes a envisager l'existence d'un astre qui en serait responsable. 
Apres une competition serree, c'est l'Americain Clyde Tombaugh, qui 
decouvrit Pluton, a l'Observatoire de Lowell, en Arizona, le 18 fevrier 
1930. Situee a 5 milliards de kilometres du soleil, elle est la plus eloignee 
des planetes du systeme solaire. Sa periode de revolution autour du soleil 
serait de 248 ans et 154 jours, et son diametre estime a 4 000 kilometres. 

A la fin du vingtieme siecle, un grand chemin a ete parcouru dans 
le denombrement des planetes du systeme solaire, par rapport au moyen- 
age, et chaque periode a eu « sa » verite quant au nombre de planetes 
Voici la recapitulation: Jusqu'a la fin du 15eme siecle, il etait 
communement admis qu’il n’existait que cinq planetes a travers 
lesquels, les astrologues de l'epoque s'efforqaient de determiner le destin 
des hommes par l'etude des influences supposees de ces astres. 

Au seizieme siecle, avec Copemic et l'introduction de la terre au 
systeme planetaire, ce chiffre a ete porte a six (1530-1548). 

Au dix-huitieme siecle, la decouverte d'Uranus accroit le nombre ; 
elles seront desormais, sept a toumer autour du soleil. 

Le dix-neuvieme siecle voit une nouvelle revision avec la detection 
de Neptune (1846), portant le nombre de planetes a huit. 

La premiere partie du vingtieme siecle apporte une nouvelle 
modification avec le reperage de Pluton (1930). A ce jour, le nombre est 
toujours de neuf. Ce chiffre pourra-t-il etre remis en cause ? Avant de 
repondre a cette question, il est interessant d’examiner, la loi de Titius 
relative a la distance des planetes par rapport au soleil, et les 
consequences de ce rapprochement. 

Le mathematicien et physicien allemand, J. Titius, decouvrit en 
1772, une relation de repartition des distances planetaires par rapport au 
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soleil, selon laquelle au chiffre 4 du debut, il faut aj outer le chiffre 3 qui 
est double a chaque etape, avant de diviser le tout par 10. Les resultats 
suivants : 0,4 - 0,7-1-1, 6-2, 8-5, 2,0 etc., qui doivent etre multiplies par 
150 millions, representant l'unite astronomique, ou approximativement, 
le rayon moyen de l'orbite terrestre. Les chiffres obtenus sont etonnants. 
Voici les resultats (distances par rapport au soleil): 

Mercure : 150 000 000 x 0,4 = 60 000 000 de km 

Venus : 150 000 000 x 0,7 = 105 000 000 de km 

Terre: 150 000 000x 1 = 150 000 000 de km. 

Alors que les distances reelles sont de : 

Mercure 57 900 000 de km 

Venus 108 000 000 de km 

Terre 149 600 000 de km 

Les distances calculees avec cette methode sont tres proches des 

distances reelles. En 1778, J. Bode devait sortir la formule de l'oubli ou 
elle etait tombee. Elle porte aujourd'hui son nom. Appliquee jusqu'a la 
planete Uranus, elle permet de calculer l'eloignement avec une marge 
d'erreur inferieure a 5 pour cent, ce qui etait remarquable, pour l'epoque. 
Pour la planete Mars, le resultat etait de 240 millions de kilometres 
contre 228 millions dans la realite (1,6 unite astronomique). 

La methode etait parfaitement applicable, mais lorsqu'il fallut aller 
a la distance de 2,8 unites astronomiques, correspondant a 420 millions 
de kilometres, aucune planete n’apparut. Par contre, a l'etape suivante de 
5,2 unites astronomiques, soit 780 millions de kilometres, se trouvait 
Jupiter (778 millions de kilometres). Meme resultat pour Satume, situee 
a 10 unites astronomiques, soit 1,5 milliards de kilometres, contre 1,428 
milliards de kilometres dans la realite. Tout cela coincidait assez 
parfaitement, alors pourquoi ce vide a la position 2,8 ? Les astronomes 
intrigues par le phenomene, pointerent leurs lunettes dans l’espoir de 
percer ce qui devenait le mystere de la planete 28. 

Les recherches durerent de 1796 a 1801. Le premier janvier 1801, 
l'abbe Piazzi decouvrit un astre de mille kilometres de diametre qu'il 
baptisa Ceres. Sa distance mesuree avec les moyens modemes, s'avera 
etre de 2,76 unites astronomiques ; le 28 mars 1802, l'Allemand Olbers, 
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decouvrit un second astre de 600 kilometres de diametre dans la 
Constellation de la Vierge, qu'il baptisa Pallas. La surprise etait grande. 
Le premier septembre 1804, l'Anglais Harding reperait Junon avec 300 
kilometres de diametre. Puis ce fut le tour de Vesta, ensuite Astre, etc. En 
l'an 1900, plusieurs centaines de ces petites planetes avaient deja ete 
recensees. Les specialistes pensent que leur nombre, difficile a etablir, 
serait de plusieurs dizaines de milliers. A ce jour, plusieurs milliers 
d'astero'ides ont ete catalogues et les decouvertes continuent a raison de 
plusieurs dizaines par an. Leur diametre est tres inegal, variant de 
quelques centaines de metres a un millier de kilometres pour Ceres. 

Les recherches effectuees par les observatoires de Mac Donald et 
Palomar, aux Etats-Unis montrerent qu'il y avait pres de 500 000 
fragments de taille superieure a 1,5 kilometre. Tous ces asteroi'des ainsi 
que d'innombrables blocs de pierre sont regroupes dans un immense 
anneau situe a une distance de 300 a 500 millions de kilometres du soleil, 
dans l'espace compris entre les orbites de Mars et Jupiter, a 
l'emplacement meme de la planete manquante. 

La ceinture d'astero'ides tourne autour du soleil avec des revolutions 
comprises entre deux et six ans, soit dans les temps moyens identiques a 
ceux d'une planete situee a une telle distance. A titre de comparaison, la 
planete Mars qui tourne dans l'orbite inferieure (1,6 U.A), boucle sa 
rotation en 1 an, 10 mois et 22 jours, alors que Jupiter, dans l'orbite 
superieure (5,2 U.A), met 11 ans, 10 mois et 16 jours, pour accomplir la 
sienne. Ainsi, la ceinture d'astero'ides se comporte comme une planete. 

L'origine de la matiere est restee mysterieuse et de nombreuses 
hypotheses ont ete emises. S'agit-il de residus qui n'ont pu former un 
astre unique, comme l'a affirme Kuiper en 1950 ? Ou au contraire des 
materiaux en cours d'accretion pour constituer une planete, selon 
l’astronome suedois Alfen, qui a developpe cette idee en 1964 ? Selon 
Olbers, auteur de la decouverte de deux asteroi'des (Pallas et Vesta), le 
grand anneau d’astero'ides resulte de 1'explosion d'une ancienne planete, 
conception reprise en 1972 par l'astronome americain Ovenden, selon 
qui, la planete etait 90 fois plus massive que la Terre et dont les 
materiaux actuels (1/3 OOOeme du volume de la terre) ne constituent 
qu'une infime partie. Un nom a la planete hypothetique : Olbers ou 
encore Phaeton qui, selon la mythologie grecque, est le fils d'Helios et 
de Clymene. 

Personne a l'heure actuelle n'est en mesure d'avancer une theorie 
credible pour expliquer la provenance de l’immense anneau d’astero'ides. 
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II suffit de signaler la presence de ce phenomene et a relever que des 
astronomes connus ont emis parmi d'autres hypotheses, celle de 
l'existence d'une planete aujourd’hui desintegree, a laquelle ils ont aussi 
donne un nom. Cependant, une autre hypothese relative a l'existence 
d'une planete bien reelle, mais non cataloguee en tant que telle dans le 
registre des planetes officielles existe ; voici son histoire : 

L'astronome americain Charles Kowal decouvrit en Octobre 1977, 
avec le telescope du mont Palomar, une planete qui circulait a 2 400 
millions de kms (16 UA) du soleil, entre les orbites de Saturne et 
d'Uranus, bien loin de la ceinture d'asteroides. La planete fut baptisee du 
nom de son inventeur « Kowal». Elle est aussi connue sous le nom de 
Chiron. Elle accomplit sa revolution autour du soleil en une cinquantaine 
d'annees et possede un diametre de 400 a 650 kilometres. C'est done une 
planete, mais une petite planete. Reproche que lui firent certains 
astronomes. Cependant Kowal devait repondre que personne n'avait fixe 
de limite inferieure au diametre d'une planete. L'existence de cet astre est 
prouvee aujourd'hui et, bien que son diametre soit vingt fois moindre que 
celui de la terre, personne ne peut lui denier sa qualite de planete. 

La chasse a la planete reprit de plus belle. En 1946, le Frangais 
Sevin positionna l'inconnue a 11 milliards de kilometres du soleil. En 
1972, Colins et Hammerton confirmerent la distance et preciserent que la 
masse devait etre comprise entre deux et cinq fois celle de la terre. Pour 
Brady, la masse serait plutot 300 fois plus importante, mais il ramene la 
distance a 9 milliards de kilometres. Lowell voit sept masses terrestres. 
Par contre, les observations de Tombaugh revelent que rien de pareil 
n'existe sur le plan ecliptique, et ce, jusqu’a 40 milliards de kilometres. 

Mais, il existe aussi, une autre eventualite. En raison de son 
eloignement, il a ete difficile d'evaluer le diametre de Pluton ainsi que sa 
masse. Les mesures de Kuiper, en 1950 ont ete de 5 800 kilometres. 
D'autres avancent des chiffres differents. Selon les demiers calculs, la 
realite serait plus pres des 4 000 kms. En 1978, les Americains Christy 
et Harrington, decouvrirent un satellite de Pluton, Charon dont le 
diametre serait de 2 000 kms et la periode orbitale de 6,69 jours. La 
particularity de ce couple est que leur ordre de grandeur est unique dans 
le systeme solaire. Le diametre du satellite est de 50 % de celui de la 
planete, alors que pour les autres systemes, le rapport est le suivant : 
Terre/lune 27 %. Neptune/Triton 8,48 %. Satume/Titan : 4,46% etc. 

Cette proportionnalite fait que si Charon decrit autour du centre de 
masse du systeme un cercle de 13 000 kilometres de rayon, Pluton en 
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decrit un autre de 7 000 kilometres. L'importance sans precedent de 
Charon par rapport a Pluton et l'influence exercee par le satellite sur la 
planete fmirent par imposer a certains, l'idee d’une planete double, plutot 
que celle plus commune de planete mere et satellite. Et ceci a l'exemple 
des etoiles doubles observees en grand nombre dans le ciel. Si cette 
methode de classification, trouve un minimum de justification a l'avenir, 
alors le systeme solaire se verra enrichir d'une nouvelle planete qui ne 
figure pas dans le catalogue officiel. 

A toutes les possibility, il ne faut pas omettre de signaler 
l'aventure aujourd'hui abandonnee de la planete Vulcain qui etait censee 
toumer tout pres du soleil. Son existence avait ete postulee par le 
Frangais Le Verrier au vu des perturbations enregistrees dans l'orbite de 
Mercure. De meme que la decouverte en 1971, par l'astronome americain 
H. Courteen, d'une planete baptisee Zoe, qu'il aurait reperee a 15 millions 
de kilometres du soleil, et qui s'avera etre ...inexistante. Meme en 
contestant quelques hypotheses plus particulierement, celles qui 
pressentent la presence de planetes orbitant entre le soleil et Mercure, 
cela laisse toujours beaucoup de possibility. II ne saurait se trouver 
d'astronomes competents en mesure d'infirmer totalement l'eventualite 
d'une ou de plusieurs presences planetaires a l'interieur du systeme 
solaire, a un moment donne de son histoire. 

A premiere vue, il serait si simple de completer le nombre de 
planetes pour arriver au chiffre onze, qui a ete mis en relief au debut de 
cet article. Il suffirait de prendre en compte la plus grosse planete en 
mouvement dans la ceinture d'asteroi'des Ceres, comme numero dix, et la 
plus grosse planete en circulation entre Saturne et Uranus, Chiron pour le 
numero onze. Les astronomes ne pourront jamais refuter cette realite du 
fait qu'il s'agit bel et bien de planetes, en depit de leurs dimensions 
modestes. Ou alors, il sera toujours possible de comptabiliser Charon 
comme planete et y adjoindre, soit Ceres, soit Chiron, ce qui portera 
toujours le chiffre a onze. Les propositions peuvent etre nombreuses et 
originales. Pourtant, il est preferable de penser en guise de conclusion, 
que les moyens scientifiques actuels ne sont pas assez elabores pour 
fixer, sans risque d'erreurs, un cliche reel du systeme solaire qui inclurait 
la totalite des astres presents et passes. C'est a cette condition, et cela 
peut prendre du temps, que l'homme pourra affirmer avec raison, que ses 
connaissances lui auront ouvert de nouveaux horizons. 

En attendant, il faut bien constater que la theorie des cinq planetes 
medievales, chere aux anciens, n'a jamais trouve audience aupres du 
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Texte Sacre. Et si le fils de Jacob, dit un jour : « O mon pere, j'ai vu en 
songe, onze astres...", cette vision ne semble plus aussi saugrenue aux 
savants contemporains qu'elle le paraissait a leurs aieux. L'avenir se 
chargera, a condition d'etre fecond, de lever une partie du mystere qui 
subsiste encore chez les astronomes, de sorte que les predictions sacrees 
soient entierement confirmees. Voila qui justifierait pleinement la 
conviction des fideles, qui consiste a penser que, decidement, le Coran 
n'est pas un Tresor qu'on peut ouvrir avec les cles de l'ignorance. 

Information avant impression 
A la recherche de la dixieme planete 

« Les astronomes de l’observatoire de la base navale d'Arlington 
avancent dans la recherche qu'ils ont entreprise pour trouver la dixieme 
planete du systeme solaire. Les hypotheses a propos de cette dixieme 
planete evoluent, parce qu'une masse imposante qui gravite autour du 
soleil a la peripherie du systeme est en train de changer legerement sa 
trajectoire, perturbant ainsi les orbites prevues d’Uranus et de Neptune, a 
declare l'astronome R S Harrington. « Nous sommes toujours incapables 
de situer precisement Uranus il est clair qu'il y a quelque chose de 
change dans le cercle exterieur du systeme solaire » a affirme celui-ci. 
Depuis le debut du siecle, les astronomes pensent qu'il existe d'autres 
planetes. Cette theorie provient du fait qu'Uranus ne decrit pas autour du 
soleil l'orbite symetrique et majestueuse que les specialistes avaient 
prevue. C’est ce qui avait permis la decouverte de la neuvieme planete 
du systeme, Pluton, en 1930. Mais celle-ci est trop petite pour rendre 
compte des irregularites des orbites de Neptune et d'Uranus. Harrington 
signale que la recherche de la dixieme planete se fait maintenant avec 
l'aide d'un ordinateur, qui essaie de determiner ou doit se trouver cette 
mysterieuse planete pour produire de tels effets sur les orbites de 
Neptune et d’Uranus. La planete serait, selon l'astronome, trois a cinq 
fois plus grande que la terre et son orbite trois fois plus loin du soleil que 
celle de Neptune ou de Pluton A une telle distance une planete mettrait 
plus de mille ans a faire le tour du soleil. » 
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DIRECTION L'APEX 


Le Coran attribue au soleil un mouvement propre, qui n’a jamais 
ete pergu auparavant par les astronomes et qui de ce fait a ete refute 
plutot deux fois qu'une, en raison precisement de sa pretendue origine 
divine. Puisque pendant longtemps, les revelations coraniques etaient 
rattachees aux divagations d'un homme qui etait soupgonne d'etre un 
imposteur. Les « bien-doues », ceux qui « savent» sont pas prives de 
clamer, qu’au contraire, l’astre solaire n'est anime d'aucun mouvement, 
qu'il ne se dirige nulle part et qu'une reflexion axee sur ce theme, tendrait 
a sombrer dans le byzantinisme. 

Cependant, l’insistance a dementir les revelations coraniques ne 
repose sur aucune donnee concrete et semble etre guidee plus par 
d’ameres illusions de voir le Coran Sacre s’inviter au domaine 
astronomique, que par la realite. Mais dans les faits, combien de 
generations ne se sont-elles pas liguees contre les idees d'un monde 
spherique et en rotation ? Ou contre le rejet de la generation spontanee ? 
Dans la realite, l’opinion publique ne saurait tenir lieu de verite. Le 
nombre et les alliances ne sont d'aucune utilite face a la realite. II en est 
ainsi du probleme touchant au deplacement du soleil qui est decrit par le 
verset suivant: 

« Un Signe pour eux est la nuit. Nous en depouillons le jour et les 
voila dans les tenebres. Et le soleil aussi qui se deplace vers un lieu fixe 
qui lui est propre. C'est la, la determination du Tout-Puissant, de 
TOmniscient. » (Coran 36.37-38) « L'endroit determine » ou encore le 
«lieu qui lui est propre », est decrit par l'expression «limoustaqarin 
leha », indiquant une region celeste vers laquelle se dirige le soleil durant 
sa course dans l'espace. La dimension spatiale complete ici 1'evolution 
temporelle utilisee par le Coran sous la formule de « adjalin moussema », 
qui sera evoquee dans l'article intitule : « La fin de l'astre solaire. » 

Selon les astronomes l’existence d’un eventuel mouvement 
entrainant le soleil vers de mysterieuses regions du ciel, aurait debouche 
sur son eloignement progressif et sa disparition a la longue. Alors 
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qu’aucun des grands savants n'a jamais signale ce deplacement dans 
l'espace. Ni Copemic, ni Galilee, ni Kepler, ni Tycho Brahe, ni meme 
Newton n'ont evoque ce probleme. Bien au contraire, le soleil qui etait 
repute toumer autour de la terre selon la version biblique, est devenu tout 
a fait immobile apres l'adoption de l'heliocentrisme. Les croyances 
fermement ancrees dans l'esprit des gens ont ete mises en avant pour 
refuter la version coranique. 

D'ailleurs, l'observation minutieuse a l'aide d'objectifs ameliores, a 
permis de deduire que le soleil effectuait des rotations sur lui-meme, 
mais qu'il etait fixe dans le ciel. Ce que confirmera au 17eme siecle, 
l'astronome allemand Scheiner qui en se basant sur le mouvement des 
taches solaires, reussit a estimer globalement la vitesse de rotation du 
soleil. Toutefois a l'epoque, les taches solaires avaient ete confondues 
pour des montagnes emergeant des nuages de l'atmosphere solaire ! 

Le recours aux moyens d'investigation modemes utilises a partir de 
la fin du 19eme siecle et du debut du 20eme siecle, devait reveler contre 
toute attente, que le soleil etait effectivement anime d'un mouvement de 
translation rectiligne qui le projetterait vers un point de la sphere celeste 
que les specialistes connaissent sous le nom d'Apex. 

Dans sa course a travers l'immensite du cosmos, le soleil entraine 
avec lui tout son cortege de planetes (dont la terre) avec leurs satellites, 
ainsi que les autres corps du systeme solaire, meteores, meteorites, 
cometes, etc. L'ensemble est anime du mouvement complexe des 
planetes (et des autres corps) autour du soleil, des satellites autour des 
planetes, et des rotations des corps sur eux-memes, en un vaste systeme 
d'une extreme precision. En progressant vers l'Apex, situe dans la 
constellation d'Hercule, le soleil se deplace a une vitesse de 20 
kilometres a la seconde, soit environ 72 000 kilometres a l'heure. Depuis 
sa naissance, il n'a jamais connu de halte ni de repos. 

Une decouverte qui devalorise les conceptions occidentales 
antiques, tout en mettant en exergue la version coranique. Imitant les 
croyances d'antan, les specialistes ont voulu renier le contenu des 
revelations en fonction de leurs connaissances astronomiques. Mais c'est 
leur savoir qui a pati de la comparaison, tant il est vrai que personne 
mieux que le Createur, ne connait les secrets de l'univers 
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LA TERRE ET LE SYSTEME SOLAIRE 


Le philosophe grec Philolaos (-470 a - 400 ?), un disciple de 
Pythagore, fiat le fondateur de la theorie de la sphericite et du mouvement 
de la terre. Pres de deux siecles plus tard, Aristarque de Samos (-310 - 
230) devait a son tour decrire le mouvement de rotation de la terre sur 
elle-meme, et autour du soleil. Mais il fiat deja accuse d'impiete, ce qui 
faisait de lui un precurseur de Copemic et de Galilee. 

L'avenement du Christianisme en Europe allait cependant mettre un 
terme a 1'evolution des idees. La Bible enseigne en effet que la terre est 
immobile, alors que le soleil toume autour. Le premier point est 
developpe par l'Ancien Testament. On peut lire en effet dans les 
Psaumes : « Seigneur, mon Dieu... Tu as fixe la terre sur ses bases, de 

sorte qu'elle ne bouge jamais... » (Psaume 104-5). Quant au mouvement 
du soleil, il est mentionne a plusieurs reprises, notamment a propos de 
l'exploit de Josue qui a fait arreter sa course dans le ciel pour permettre 
aux Israelites de decimer les Amorites. (Josue-10). 

Aussi la conception d'Aristarque de Samos fut combattue des que la 
religion chretienne s'implanta en Europe et notamment en Italie et en 
Grece. La philosophie de l'Eglise dans ce domaine a ete fort bien 
resumee par le plus celebre des Peres de l'Eglise latine, Saint Augustin 
(qui est ne rappelons-le en 354, a Souk Ahras et est mort pres de Annaba 
a Hippone en Algerie en 430), lorsqu'il ecrivait : «Le Seigneur n'a pas 
dit : « Je vous envoie VEsprit (le Saint-Esprit), pour vous enseigner les 
corns du soleil et de la lune; Il desirait que vous deveniez des Chretiens 
et non des astronomes. » 

Est-ce a dire que les deux qualites sont incompatibles ? Un tel 
antagonisme devait durer plus d'un millenaire. Lorsque Copemic (1473- 
1543) exposa son systeme heliocentrique dans lequel « le soleil occupait 
le centre de Vunivers, avec les planetes tournant autour», l'Eglise 
s'empressa de le rejeter. L'ouvrage publie en 1543, annee de sa mort et 
intitule : «De Revolutionibus orbium caelestrium» (Revolution des 
spheres celestes) fiat mis a l'index par la Sainte Congregation. Selon 
Buonamici, secretaire diplomatique, le Pape Paul V etait meme d'avis de 
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declarer Copemic oppose a la foi; il condamna en 1616 les idees 
copemiciennes les jugeant contraires aux Ecritures. 

En fait, dans la realite, cinq siecles et demi avant Copemic, a 
fapproche de fan mille, alors que les Chretiens vivaient la grande terreur 
de l'annonce de la fin du monde, un savant musulman, verse dans la 
philosophie, l'astronomie, l'histoire, les mathematiques et d'autres 
disciplines, le celebre A1 Beimni (973-1048) avait expose sa theorie de la 
rotation de la terre sur elle-meme et autour du soleil. C'etait la premiere 
fois qu'un homme osait remettre en cause, l'image d'une terre fixe et 
immobile, situee au centre de l’univers, imposee par l'Eglise. 

Toutefois, l'opposition la plus ferme au systeme heliocentrique, le 
fut relativement au modele propose par Galilee (1564-1642) qui reprit les 
idees copemiciennes. Malgre la mise en garde de l'Eglise, l'astronome 
continua a defendre fermement ses idees. II publia "Le Dialogue" qui 
scandalisa ses adversaires par ses prises de position. En 1633, alors qu'il 
avait pres de 70 ans, il fut somme de se presenter devant l'Inquisition qui 
le fit abjurer a genoux. Le Tribunal compose de dix cardinaux devait en 
outre le condamner a la prison a vie. On prete a Galilee la celebre 
exclamation : « Eppur, si muove ! » (Et pourtant, elle se meut!). 

Ce proces reflete la position officielle de l'Eglise vis-a-vis du 
probleme de la rotation de la terre. Comme la Bible soutient le point de 
vue contraire, il etait logique de la voir reagir en consequence afm de 
proteger la purete du Message. Toutefois, il est clair que le fait de savoir 
si la terre toume ou non est secondaire. Il a ete exploite afm de 
dissimuler le veritable sujet qui aurait jete le desarroi dans la 
communaute religieuse et qui est de savoir si la terre etait vraiment le 
centre de l'univers, et par consequent, l'unique planete habitee creee par 
Dieu, ou bien si elle devait etre releguee dans l'infmi du cosmos, et 
auquel cas elle perdrait ses principaux attributs. Car c'est bien la, le fond 
de l'enseignement judeo-chretien, aborde deja plus avant. 

Le sacrifice du Fils Unique de Dieu ne pouvait se concevoir, que 
si la terre etait, elle aussi unique dans l'univers. En la releguant au rang 
de simple planete tributaire du soleil, la version biblique perdait tout son 
sens. La voie etait dangereuse. L'existence d'autres planetes reduirait a 
neant, le dogme du Fils Unique et par contrecoup, celui de la Trinite ; et 
en fin de compte c'est tout l'enseignement chretien qui etait menace. 
C’est ce qui explique la severite du jugement prononce contre un homme 
de science, qui n'a rien fait d'autre, que d'exposer les mecanismes qui 
regissent le systeme solaire. 
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«La question n'etait pas de savoir qui tournait autour de qui, 
precise a ce sujet, Norman Hampson, dans son ouvrage, «Histoire de la 
pensee europeenne. » Les quelques textes de VAncien Testament qui 
impliquaient un univers geocentrique n'etaient pas necessairement au 
coeur du probleme. Si la terre en etait au centre, I'homme devenait le 
seigneur de Tunivers, comme Vavaient pense les Grecs et prone la 
tradition judeo-chretienne. Si, d'un autre cote, la terre etait simplement 
une planete en orbite autour d'une etoile locale, la transition etait facile 
vers Tqffirmation d'innombrables planetes similaires dispersees dans le 
ciel. » Tout en percevant correctement le probleme, l'auteur a voulu 
quand meme minimiser la portee des ses conclusions. 

Accessoirement a sa condamnation et a la mise a l'index de ses 
ecrits, il n'est pas superflu de montrer que Galilee avait reussi a jeter le 
doute dans l'esprit des superieurs religieux. En 1616, et suite a la 
publication d'une « lettre a Cristina », dans laquelle il refutait la version 
biblique, le cardinal Bellarmino ecrit a un autre religieux nomme Paolo 
Antonio Foscarini, pour attirer son attention que «s'il y avait une 
veritable demonstration que le soleil est au centre de Tunivers et qu'il ne 
tourne pas autour de la terre, mais que celle-ci tourne autour de lui, 
alors il nous faudrait etre tres prudent dans Implication des Ecritures 
qui semblent dire le contraire, et nous devrions dire que nous ne les 
comprenons pas, plutot que d'affirmer qu'elles sont fausses. » Voila un 
raisonnement qui a au moins l'avantage de la clarte. 

Les jugements de ce genre faisaient ressortir le dualisme entre 
l'Eglise et la Science. En 1865, Henri Reush, avait mis en garde, dans son 
ouvrage intitule « La Bible et les sciences de la nature », contre une 
interpretation scientifique de la Bible, et au congres scientifique 
international des Catholiques de 1891, Mgr Freppel declarait, selon Henri 
Verbist, dans « Les grandes controverses de l’Eglise contemporaines » : 
« Gardez-vous d'assimiler la Bible avec tel systeme cosmogonique. » 

La comparaison des donnees scientifiques avec le Coran ne donne 
jamais lieu a une telle opposition. Ainsi, concemant la forme de la terre, 
verset 30 de la sourate 79, est ainsi congu : « Apres cela (la creation des 
cieux), Il (Dieu), etendit la terre. » 

Le mot utilise pour representer l'etalement est« dahaha » (Il etendit 
ou II fit etendre). Seulement ce terme signifie aussi "rouler", de la fa?on 
dont on dit « rouler une pate » ou encore « faire rouler un oeuf. » Cette 
definition a ete retenue, entre autres, par Bechir Torki, dans son livre : 
« L'Islam, religion de la science ». Compris dans un tel sens, le verset en 
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question equivaut a stipuler que la terre possede son mouvement de 
rotation propre, puisqu’elle toume sur elle-meme, mais egalement 
qu’elle effectue une orbite, car par analogic, le roulement de l'oeuf se 
traduit par la combinaison de ces deux mouvements complementaires. 

Un argument qui plaide pour cette version est la description que 
donne le Coran de l'altemance du jour et de la nuit. II est dit « ...II (Dieu) 
enroule la nuit sur le jour et II enroule le jour sur la nuit... » (Coran 
39.5). Or, les astronautes qui ont pu observer depuis une certaine 
distance le globe terrestre, ont constate l'existence de ce phenomene 
occasionne par la rotation de la terre sur elle-meme, avec altemance de 
zone d'ombre et de zone de lumiere dans un roulement sans fin. Le Coran 
ajoute ceci : "Void un (autre) Signe pour eux; La nuit dont Nous 
ecorchons le jour, et ils sont alors dans les tenebres. » (Coran 36.37). 

Cette representation ne donne sa pleine signification que si l'on 
observe le globe terrestre a partir de l'espace. D'un lieu eloigne de 
plusieurs milliers de kilometres. La planete Terre se presente alors 
noyee dans l'obscurite du cosmos, tandis que le soleil illumine le cote lui 
faisant face. Mais, au fur et a mesure de la rotation terrestre, la lumiere 
est litteralement « ecorchee » (c'est le mot utilise par le Livre Sacre) de la 
planete et la portion consideree penetre dans les tenebres et l'obscurite. 

Le terme "ecorche" est particulierement bien adapte dans ce 
contexte. Effectivement, la lumiere est depouillee de la planete en 
rotation de la meme fagon qu'un animal est ecorche de sa peau. 
Toutefois, il y a lieu d'insister qu'une telle constatation n'est visible que 
pour un observateur spatial. C'est en tous cas ce phenomene qu'ont pu 
voir pour la premiere fois, les astronautes lors de leur mission vers la 
lune. Alors que le Prophete Mohammed, que le Salut et la Benediction 
d’Allah, soient sur lui, avait les pieds bien sur terre. 

II est possible de faire une representation mentale, sans avoir a 
monter dans l'espace. Mais une telle conception supposerait une parfaite 
connaissance des mecanismes qui regissent le systeme solaire. Or, le 
niveau scientifique de l'epoque s'opposait a une pareille approche. Pire, il 
faisait du soleil, le satellite de la Terre. Malgre ces derives, le Coran n’a 
jamais fait siennes ces aberrations ; les descriptions coraniques, plaident 
pour une terre ronde qui toumerait sur elle-meme et autour du soleil. 

En souscrivant a la conception de ce modele, le deplacement du 
soleil dans le ciel ne deviendrait plus qu'une apparence, une illusion 
puisque c'est la rotation de la terre qui donne l’image du mouvement. Ce 
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qui pousse les astronomes a parler du mouvement apparent du soleil. 
Lequel est mentionne tout aussi opportunement dans le Coran. La sourate 
18, intitulee « La Caveme », qui retrace l'epopee des jeunes gens qui 
chercherent abri dans une caveme afm de se consacrer a Dieu, en est une 
description parfaite. Les Chretiens connaissent aussi cet episode par 
l'intermediaire de Gregoire de Tours, sous le titre «Les sept dormants 
d'Ephese. » Voici ce que dit le Coran : « Tu aurais vu le soleil levant 
s'ecarter a droite de leur caveme et passer a gauche le soir au moment 
de decliner, tandis qu'ils (les dormants) demeuraient dans un endroit 
spacieux au centre de la caveme. » (Coran 18.17) 

Le developpement de la premiere partie du verset situe d'emblee 
l’observateur dans le domaine de la vision : « Tu aurais vu ... ». Au 
lever, l'astre solaire etait visible a droite de la caveme avant de monter 
au zenith au cours de la joumee, de redescendre le soir, a gauche et de 
reapparaitre le lendemain a droite dans un cycle continu. Le Livre Sacre 
a tenu de la sorte a evoquer le mouvement apparent du soleil. II est 
evidemment inconcevable de penser que le soleil effectue reellement des 
rotations autour de la caveme. D'ou la conclusion que ces deplacements 
ne sont qu'une illusion destinee a mettre en relief le mouvement apparent. 
Et a renforcer le sentiment que la theorie de rheliocentrisme devait etre 
substitute au geocentrisme decoulant de l'enseignement biblique. 
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L'ORBITE DU SOLEIL 


Apres le deplacement vers l'Apex, le Coran signale l'existence 
d'une orbite qui serait decrite par le soleil, qu’il prend soin de 
differencier de la trajectoire lunaire : « II n'est pas donne au soleil 
d'atteindre la lune, ni a la nuit de devancer le jour, chacun de ces astres 
se mouvant dans une orbite qui lui estpropre. » (Coran 36.40). Les deux 
astres ne sont pas regis par la meme ordonnance qui leur impose de 
toumer autour de la terre, meme si les apparences faisaient que les 
anciens etaient convaincus du contraire. Si la lune decrit des rotations en 
ce sens, ce que personne ne met en doute, le deplacement du soleil est 
par contre un mouvement apparent que le Livre Sacre a demontre. Dans 
ce cas, quel est cet autre mouvement dont la realite est attestee sans 
equivoque ? C'est la question que se sont poses quelques orientalistes qui 
n'arrivaient pas a trouver dans les traites d'astronomie une reponse a 
l'enigme. Et qui conclurent un peu trop hativement (aides en cela par 
leurs propres inclinations), a l'inexistence d'un mouvement solaire, 
quelles que soient ses coordonnees. 

Mais le rejet systematique est parfois synonyme de partialite. 
L'etude de ce sujet permet de contester la validite des opinions exprimees 
avec legerete. Car, meme si les faits sont prouves, ils necessitent 
quelques rappels, pour etayer le raisonnement: La Galaxie ou Voie 
Lactee, vaste trainee blanche qui traverse le ciel est connue depuis des 
temps immemoriaux. Cependant, il fallut attendre le 18eme siecle pour 
voir l'Allemand Emmanuel Kant et l'Anglais Thomas Wright imaginer 
qu'elle representait la projection sur la sphere celeste, d'un vaste disque 
plat, contenant le systeme solaire et toutes les etoiles visibles. A la fin du 
18eme siecle, c'est au tour de l'Allemand William Herschel de preciser 
que le Soleil n'occupe pas le centre de la Galaxie, contrairement a l'idee 
admise jusque-la. Au cours de l'annee 1917, l'astronome americain 
Harlow Shapley evaluera a 100 000 annees-lumiere son diametre et la 
representera sous forme d'un disque possedant un bulbe central. La Voie 
Lactee constitue une entite dynamique de quelques 200 milliards 
d'etoiles, renfermant d'immenses nuages de poussiere et de gaz. Le soleil 
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occupe une position excentree situee a 30 000 annees-lumiere du centre, 
sur la bordure du bras d'Orion (un des bras de la Galaxie). 

La Galaxie tourne sur elle-meme avec des vitesses differentes selon 
la distance par rapport au centre. En 1904, l'astronome danois, J. Kapteyn 
a pu demontrer que le soleil participe aussi a ce vaste mouvement de 
rotation autour du centre galactique. A raison de 250 kilometres par 
seconde, soit pres d’un million de kilometres a l'heure, il entraine avec 
lui tout le systeme solaire et accomplit une revolution galactique, connue 
sous le nom d'annee cosmique en 250 millions d'annees environ. Au bout 
de cette periode, l'astre solaire aura effectue un tour complet de la 
Galaxie et parcouru une distance de quelque 200 000 annees-lumiere. Ce 
deplacement est le plus rapide de tous les mouvements connus du soleil. 

Les revolutions continueront jusqu'a la fin des temps pour autant 
que la Galaxie garde sa structure et son unite. Tout au plus, en raison de 
l'expansion de l'univers, l'annee cosmique va-t-elle s'allonger un peu 
plus. L'ensemble des rotations constitue ce que le Livre Sacre decrit 
comme un mouvement du soleil distinct de celui de la lune. Ainsi, se 
trouve confirmee la these coranique selon laquelle, l'astre solaire execute 
des rotations sans fin, alors que les specialistes n'avaient pu deceler 
aucune orbite avant le debut du vingtieme siecle. Ainsi le Livre Sacre a 
permis de decrire les phenomenes essentiels qui commandent le 
fonctionnement du systeme solaire. 

Cette representation fait de la planete, une sphere qui tourne sur 
elle-meme et autour du soleil, que celui-ci possede un mouvement qui 
n’est qu’apparent et qu’il accomplit des revolutions autour du centre 
galactique, alors que simultanement il se dirige vers un point du ciel 
connu sous le nom d'Apex. Enfin, tout ce vaste ballet est anime d'un 
autre mouvement plus imperceptible, decoulant de l'expansion de 
l'univers, lequel a ete impulse au moment du Big bang et que l'ensemble 
de la Creation doit se recontracter a la fin des temps !!! Non, il ne s’agit 
pas de tetes de chapitres d'un ouvrage d'astronomie, mais la teneur du 
Coran Sacre, communique au Dernier des Prophetes, afm que l'humanite, 
ne soit pas dans le doute sur son authenticite. De telles connaissances 
n'etaient pas accessibles a l'epoque et l’apport cumule de tous les savants 
n'aurait jamais permis d'arriver a des constatations aussi conformes a la 
realite. Mais quoi de plus naturel que l'expression de toute la Verite, 
lorsque Se manifeste le Verbe Sacre du Createur de l'univers ? 
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LA FIN DU SOLEIL 


Le soleil est ne de 1'effondrement d'un nuage de matiere 
interstellaire. Lorsque la temperature et la pression au centre du nuage 
etaient devenues enormes, les reactions de fusion thermonucleaires 
s'enclencherent, convertissant l'hydrogene en helium et produisant une 
emission de rayonnement intense. Cette phase dure selon les specialistes, 
depuis environ 4,55 milliards d'annees. Apres le cycle de l'hydrogene, le 
soleil amorcera la fusion de l'helium puis celle du carbone, etc. (Voir 
l’article : « Les demiers jours de la Terre »). Lorsque le combustible 
nucleaire n'arrivera plus a foumir assez d'energie pour maintenir sa 
cohesion, le soleil entrera dans une phase de destruction et de 
desagregation qui devrait aboutir a sa mort. 

Selon les astrophysiciens et jusqu'a present, 30 a 35 pour cent de 
l'hydrogene ont ete convertis en helium. Aussi, ils accordent encore une 
longue vie a l'astre solaire. Certains parlent de 5 milliards d'annees, 
d'autres plus. Une querelle de chiffres, puisqu’aucune partie n’est en 
mesure de valider ses theses. Pour preuve ecart existant entre les 
differentes previsions. 

La mort du soleil est une notion nouvelle introduite par le Coran 
qui decrit d'une fagon saisissante les grands phenomenes qui se 
produiront durant cette ultime catastrophe. II faudra attendre le 20eme 
siecle pour voir les chercheurs interpreter correctement les desastres 
annonces, qui ont ete explicites dans Particle intitule : «L’etoile a 
neutrons». Les nombreux passages consacres a ce sujet evoquent 
revolution du soleil qui se transformera en astre de mort. Cela est 
d'autant plus vrai que sa destruction entrainera celle du globe terrestre. 
Voici quelques exemples puises dans le Livre Sacre qui semblent assez 
eloquents : «II (le Seigneur de Vunivers) a soumis le soleil et la lune, 
chacun poursuivant sa course jusqu'a un terme fixe. » (Coran 13.2). 

L'association du soleil et de la lune est tres courante dans le texte 
coranique. II s'agit de deux astres de premiere importance pour les 
terriens qui influencent la vie de tous les peuples. L'expression «terme 


280 



fixe » (ou encore « terme preetabli ou predestine »), traduit de la formule 
« adjalin moussema » signifie une echeance, un destin temporel, limite 
par une fin determinee a l'avance. Cette locution est souvent employee, 
comme le prouve la citation suivante : «Implorez le Pardon de votre 
Seigneur. Soumettez-vous a Lui. II vous assurera une vie heureuse, 
jusqu'au terme fixe... » (Coran 11.3) 

Le «terme fixe» se rapporte ici, non seulement a la mort de 
l'individu, mais egalement par extension, a la fin du monde et meme de 
l’univers et de toute la creation, puisque le terme fixe a la planete est 
celui de sa fin ultime. A travers ces formules, il convient de voir, outre 
l'aspect du probleme, la manifestation de la Puissance Divine, qui preside 
aux destinies, de chaque etre vivant et de chaque vegetal, si minimes 
soient-ils, dans un cadre coherent rigi par des Lois universelles. 

La meme expression revient plusieurs fois de suite pour decrire la 
mort du soleil qui doit intervenir a une echeance connue du Seul 
Createur : « Ne vois-tu pas que Dieu fait penetrer la nuit dans le jour et 
qu'Il fait penetrer le jour dans la nuit et qu'Il a assujetti le soleil et la 
lune chacun poursuivant sa course jusqu'au terme fixe ? » (Coran 31.29). 

Ou encore : « II enroule la nuit sur le jour et le jour sur la nuit. 
Chacun (de ces processus) poursuivant sa course, jusqu'a un terme fixe. 
N'est-Ilpas le Tout-puissant. Celui qui pardonne ? » (Coran 39.5). 

D’autres passages, notamment le verset 35.13 va dans le meme 
sens. De toute maniere, il n’est pas utile de multiplier les exemples pour 
demontrer que le Coran a bien predit, la fin du soleil, qui doit intervenir 
(dans quelques milliards d'annees ?) apres epuisement du combustible 
nucleaire. Les specialistes sont unanimes pour estimer que les choses 
devront se passer ainsi, conformement aux observations realisees sur 
d'autres etoiles qui ont connu un sort identique. 

Le Coran fait aussi reference a la lune, car le satellite de la terre est 
intimement lie a Involution du soleil, tout comme la terre. Lorsque le 
cataclysme final emportera le soleil, la lune sera elle aussi reduite en 
poussiere. La communaute de destin est ainsi rappelee car l'existence des 
planetes est tributaire de celle de l'astre central qui, renferme 99,8 pour 
cent de toute la matiere du systeme solaire. 

Dans son livre intitule «Les derniers jours de la terre », Pierre 
Kohler envisage lui aussi l'eventualite de la destruction de la terre (et de 
la lune), par suite de la disintegration du soleil. Cependant, il tient a 
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rassurer le lecteur en precisant que la catastrophe n'interviendra pas avant 
cinq milliards d'annees. D'une faqon generale, tous les specialistes qui 
abordent un theme lie au fonctionnement et a 1'evolution du soleil, 
s'entendent pour pressentir une fin conforme au schema qui a ete decrit et 
qui a ete observe ailleurs dans le ciel. II n’existe pas dans l'histoire des 
peuples, de traites scientifiques ou d'ouvrage serieux pour evoquer la 
mort du soleil. Cela est du au role bienfaisant de l'astre solaire considere 
comme le dispensateur de la lumiere et de la vie. Au point d'etre deifie 
par des communautes paiennes. Et, ainsi que chacun le sait, les dieux ne 
meurent pas. Du mo ins dans l'imagination de leurs adeptes. 

Pour la religion brahmanique, l'ere cosmique equivaut a une 
periode comprenant plusieurs phases caracterisees par l'etat de chaos 
initial, puis interviennent de la creation, le maintien de l'univers et enfin 
le retour au chaos initial. Chaque grand cycle doit durer l'equivalent de 4 
290 millions d'annees. Cependant, malgre le rapprochement avec la 
realite, aucun phenomene ne se rapporte specifiquement a la mort du 
soleil qui annonce la fin de la vie. 

La Bible relate a son tour l'exploit de Josue qui arreta la course du 
soleil, pour permettre aux Israelites de vaincre leurs ennemis. (Ancien 
Testament 10.2) Cependant, il n'y a aucune allusion a une quelconque 
destruction du soleil a la fin des temps. Un tel evenement semble 
pourtant bien plus probant que celui de stopper le cours du soleil et qui 
implique d'aller a contre-courant des lois de la nature. 

En definitive, il importe de savoir, que la mort du soleil est bien 
programmee par le Createur de l’univers, qui a fixe un terme irrevocable 
a toute chose. Cette fin, pour naturelle qu'elle puisse paraitre aujourd’hui, 
ne pouvait etre envisagee par les anciennes civilisations qui n’avaient 
aucune notion du phenomene. Aucune allusion a ce phenomene n’existe 
dans la litterature mondiale. Une fois encore, par la pertinence de ses 
revelations, le Coran s'impose comme le Livre Sacre dont l'origine divine 
s'affirme incontestablement. 
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LES DEUX MERS 


Les deux mers. Ce sujet puise dans le Coran a pris une importance 
considerable aupres de la vox populi. Sans motif apparent a premiere 
vue, car n'importe quel autre domaine aurait pu pretendre a la meme 
vogue. Cependant, durant la periode consideree, il y eut l'apport 
d’emissions televisees consacrees a la mer, que la rumeur et la credulite 
ont vite fait d’orienter vers des my s teres imaginaires. Mais, 
contrairement aux differentes versions en circulation personne n'a jamais 
decouvert de vastes etendues d'eau douce au beau milieu des oceans, 
incitant qui que ce soit a se convertir a l’lslam. Et, il est fort improbable 
que quelque chose de similaire puisse exister. Car les lois de la nature, 
qui sont, a ne pas douter, des lois divines, s'opposent a ce qu'un tel 
phenomene vienne deranger 1’ordonnancement de la Creation. Dans les 
cas extremes, l'eau douce pourrait provenir de sources sous-marines et, a 
moins d'un debit gigantesque qui entraverait le pouvoir d'absorption de la 
mer, tout apport d'eau douce serait rapidement dilue dans la masse salee. 

Avant d'entrer dans le vif du sujet, il convient de donner une 
explication au mot « bahr » qui se trouve mentionne dans le Coran et qui 
designe habituellement la mer. C'est ainsi que la mer Mediterranee, la 
mer Caspienne sont identifiees par le mot « bahr » suivi du nom de la 
mer consideree. Par extension, ce meme mot sert a indiquer un ocean, 
bien que celui-ci soit plus correctement represente par le mot « mouhit ». 
Les grands fleuves sont aussi designes par le mot« bahr », accole au nom 
du fleuve, a l'exemple du bahr El Nil, pour le Nil, bahr El Fourath pour 
l'Euphrate etc. Le pluriel de ce mot est « bouhour » ou « bihar ». Par 
reference a deux mers voisines, c’est le terme de « bahrein », du meme 
nom de l'archipel de Bahrein dont file principale de forme oblongue, est 
bordee des deux cotes par la mer qui est utilise. La meme terminologie 
sert a decrire un ensemble constitue d'un cote par la mer et de l'autre par 
les eaux des grands fleuves. 

Le Coran evoque a plusieurs reprises les deux mers, dont l'une est 
douce et agreable au gout, et l'autre salee et amere. La connaissance des 
veritables mecanismes qui regissent ce phenomene, justifie la redaction 
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de cet article. Nombre de commentateurs anciens, suivis des exegetes 
contemporains ont vu, en effet, dans ces passages la description des eaux 
du Tigre et de l'Euphrate qui se jettent dans la mer. Leurs masses 
respectives les font ressembler a deux mers aux saveurs dissemblables. 
C'est du mo ins un point de vue largement partage. Cependant, le 
probleme est plus complexe qu'il n'y parait de prime abord. 

Le Livre Sacre precise a deux reprises (Coran 25.53 et 55.19), que 
« Dieu a fait confluer les deux mers ». L'infmitif « confluer » est la 
traduction du mot «maradja» employe dans les deux versets, cela 
semble entendu. En realite, quelle diversite et quelles contradictions 
dans les travaux des orientalistes ! Si certaines sources s'accordent pour 
donner au terme « maradja », la signification de « faire confluer », a 
l’image du dictionnaire El Faraid, Arabe/Frangais (J.B. Belot - Liban), 
Kasimirski par contre use du meme mot pour traduire deux situations 
absolument contraires (rapprocher et separer). M. Savary de son cote 
utilise consecutivement les termes « rapprocher » et « balancer ». Que 
veut-on dire par « balancer les eaux des deux mers ? » 

D’autres explications semblent plus coherentes : Masson, Blachere, 
Mazigh et Chouemi pretent a ce mot la notion de « faire confluer » dans 
le sens de « se rencontrer, se jeter dans... » C'est l'idee qui se degage 
chez Bucaille, selon lequel « Dieu est Celui qui a laisse libre cours aux 
deux mers », a condition que cette expression suppose un ecoulement 
normal d'un fleuve vers la mer. Globalement, le terme « maradja » 
signifie « rencontrer, ou se jeter dans... » La Tradition Islamique decrit 
revocation de deux mers appelees a se rencontrer ou se jeter l'une dans 
l'autre. II sera done retenu pour la suite de cet expose, la notion de « faire 
confluer » pour expliquer la racine « maradja. » Elle correspond le mieux 
a l'esprit du Coran. Deux passages principaux, traitent de ce probleme. 

1. « C'est Dieu qui a fait confluer les deux mers. L'une est douce et 
agreable au gout, l'autre est salee et amere. II a etabli entre elles, une 
barriere et une limite infranchissable. » (Coran 25.53). 

2. «II a fait confluer les deux mers pour se rencontrer. II a etabli 
une barriere entre elles, qu'elles ne peuvent franchir. » (Coran 55.19 a 
21 ). 


Les commentaires de Blachere traduisent bien le sens de ces 
versets : « Les deux mers. Chez Tabari, cette expression est prise dans un 
sens tres etendu. Le Createur a fait en sorte que la masse des eaux 
fluviales ne soit pas alteree, par la salinite de Veau de mer. Toutefois, 
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pour la generation meme de Mahomet, il est possible que ce passage ait 
fait penser au phenomene du non-melange immediat des eaux de 
I'Euphrate et du Tigre avec celles de la mer, a leur debouche dans le 
Golfe. En tout cas, c'est Tinterpretation retenue dans les commentaires 
posterieurs a Tabari. » Tabari a vecu de 838 a 923 de l'ere chretienne, 
soit trois siecles apres le Prophete Mohammed. 

Ainsi, le non-melange des eaux douces fluviales et des eaux salees 
marines, etait deja admis du temps du Prophete. Les populations de la 
region plus specialement les marins et les pecheurs ne pouvaient 
l’ignorer. Meme si le fait de le remonter jusqu'au Prophete demande a 
etre verifie. Aussi, personne ne saurait attribuer la paternite d’une telle 
"decouverte" a un bateau de recherche oceanographique, la Calypso, en 
Toccurrence, alors que Tabari y faisait allusion en son temps. 

II n’est pas possible de comprendre pleinement la portee de ce sujet 
relatif aux deux mers, sans remonter aux origines, aux mecanismes qui 
contribuerent a la formation du globe. Car c’est de la que decoulent la 
formation des mers en question. Plusieurs versions contradictoires ont ete 
proposees par les specialistes pour tenter d'expliquer la genese de la terre. 
Selon les uns, la planete serait nee a partir de matiere solaire, chaude a 
l'origine de plusieurs milliers de degres, alors que pour d'autres, son 
edification resulte de l'accretion de particules froides contenues dans un 
nuage cosmique. Une des demieres theories qui semble particulierement 
coherente et bien argumentee soutient que l'ensemble du systeme solaire, 
comprenant le soleil, les planetes et leurs satellites ainsi que les autres 
petits corps (roches et asteroides) a ete constitue, il y a environ 4,55 
milliards d'annees (Les premiers jours de la Terre. Claude Allegre) 

La terre, aurait ete formee a partir d'un nuage interstellaire 
compose de poussiere et de gaz. Les particules en s'agglomerant, auraient 
donne naissance d'abord a des roches de petite taille puis a de gros 
rochers et fmalement, au globe terrestre. Des sa formation, la planete fut 
soumise a des bombardements incessants d'asteroides dont le diametre 
variait de quelques metres a plusieurs kilometres. La surface devint 
rapidement un terrain chaotique et poussiereux, marque par les debris des 
roches, les breches et les eboulis, a l'image du relief lunaire. Ce scenario 
dont l'intensite allait en decroissant aurait dure 500 millions d'annees. Le 
bombardement continu et intense n'avait pas encore fmi par modeler la 
surface, qu'un autre processus etait deja en cours; il s'agit de la 
differenciation interne des couches de la planete. Le noyau en fer/ nickel 
commence a se specialiser aux depens du manteau. 
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L'histoire primitive de la planete est caracterisee par un abondant 
volcanisme et par l'absence de continents. Des leur formation, les reliefs 
etaient detruits et engloutis dans le manteau. II n'existait ni chaine de 
montagne, ni depression, ni permanence a la surface du globe. Durant les 
cent premiers millions d'annees, un volcanisme intense va former, par 
degazage l'atmosphere terrestre. Les emissions volcaniques sont un 
melange d'eau, d'azote, de gaz carbonique, de soufre et d'autres elements 
et gaz provenant de l'interieur du globe, Le degazage du manteau va aussi 
amener l'eau a la surface de la terre. Cette eau apportee par le 
bombardement intensif des meteorites, est acide et se combine aux 
roches basiques pour creer un proto-ocean. Le processus de la 
constitution de l'ocean mondial aurait dure 10 millions d'annees. 

C’est grace a faction du soleil que le cycle atmospherique s’est 
enclenche. Seulement en l'absence de continents, la rotation toumait a 
vide. L'eau s'evaporait de l'ocean pour y retomber sous forme de pluie, 
dans une suite sans fin et sans interet. Lorsque les premiers reliefs 
emergerent et commencerent a se refroidir, une partie des precipitations 
se deversa sur les nouvelles terres, entrainant avec elle, les debris par 
erosion, Une fois les roches lavees, l'eau devenue de plus en plus potable 
et douce s'accumula dans les depressions, les vallees au fond des 
montagnes, donnant naissance aux lacs, fleuves, rivieres en surface et 
aux nappes souterraines. 

L'eau douce a ete ainsi separee de l'eau salee avec laquelle elle etait 
confondue. A l'origine il n'existait que l'ocean mondial, desormais une 
autre entite venait d’apparaitre : l'eau douce, couvrant parfois des 
etendues immenses. Cette eau est separee de l'eau de mer par plusieurs 
formes d'obstacles dont quelques-uns sont insurmontables. En premier 
lieu, les reliefs ; Les eaux douces de surface sont presque toujours situees 
dans des zones elevees a une altitude superieure a celle de l'ocean 
mondial. Mais, la difference fondamentale provient du fait que les eaux 
douces sont systematiquement issues de la pluie et par consequent de 
V evaporation qui se condense, et qui est recuperee par les terres 
emergees. En l'absence de continents, il ne saurait y avoir de 
differenciation de l'eau de mer; toute l’eau mondiale serait salee. Les 
reliefs forment en consequence une barriere infranchissable entre les 
eaux douces et les eaux salees. Cependant, en depit de ce qui les oppose, 
les deux mers convergent aux estuaires et aux embouchures. 

Les grands themes concemant la formation de la terre par accretion 
de particules, la constitution de l'ocean mondial par degazage, 
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l'emergence et la consolidation des reliefs, la separation de l'eau douce et 
de l’eau salee, ne donnent pas lieu a des divergences entre les multiples 
protagonistes et beneficient d'un credit suffisant pour les valider. 

Le Coran admet lui aussi que la creation des corps celestes s'est 
deroulee par accretion de particules (41.11) et la terre ne deroge pas aux 
lois de la nature et ne constitue pas une exception dans le cosmos. Apres 
son accretion, son amenagement est resume par le verset suivant : 
« N'est-ce pas Lui (Dieu) qui a fait de la terre un lieu ferme (stable), II a 
fait jaillir ses cours d'eau, plante solidement son relief et dresse entre les 
deux mers, une barriere infranchissable ? Est-ce une autre divinite a 
cote de Dieu ? Mais la plupart des hommes ne savent pas. » (Coran 
27.61). Ce verset est edifiant en raison des precisions qui sont donnees 
dans le deroulement des phenomenes de la creation. « Dieu a fait de la 
terre un lieu ferme (stable)». De fait, a l’origine, la surface etait 
chaotique et poussiereuse soumise a un bombardement meteoritique 
permanent. Les continents qui tendaient a se former etaient detruits et re- 
engloutis dans le manteau ou regnait une chaleur infemale. Ce n'est que 
plusieurs centaines de millions d'annees plus tard, que la planete connut 
une relative accalmie au cours de laquelle fut edifiee l'ecorce terrestre, Le 
sol acquit des caracteristiques nouvelles, inconnues auparavant. La terre 
devint ferme, stable, et par la suite, propre a supporter la vie. 

Pour ce qui est de la barriere entre les deux mers, decrite par le mot 
« hadjizan », Sadok Mazigh, substitue au sujet, faction qui en decoule. 
Du coup, l'expression «II a dresse entre les deux mers, une barriere... », 
devient : «...II a plante un relief et separe les eaux douces des eaux 
salees. » Cette fagon de voir, reflete bien l'esprit du Coran, car si les eaux 
douces et salees avaient toujours ete separees, il n’aurait pas ete 
necessaire d’eriger une barriere qui devait deja exister. Par contre, si a 
l'origine, les eaux etaient confondues et qu'un mecanisme avait ete mis en 
place pour proceder a la separation, alors il devient logique de prevoir un 
obstacle pour eviter que les eaux ne se melangent a nouveau. Or, aux 
premiers temps, seul existait l'ocean mondial. 

Ce n'est qu'apres l'emergence des reliefs que ceux-ci ont commence 
a recueillir et a stocker l'eau douce issue des precipitations, puisque les 
mers ne participent pas a cette differenciation. Le terme « relief» est 
d'ailleurs presque systematiquement lie a l'eau douce, dans le Coran, par 
exemple : « Nous erigeames des montagnes elevees et vous donnames a 
boire une eau douce. » (Coran 77.27). Ou encore : « C'est Lui (Allah) qui 
a etendu la terre ety fit couler les cours d'eau. » (Coran 13.3). 
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La chronologie de la creation est done exacte. Apres la formation 
de la terre et la consolidation de l'ecorce terrestre, l'ocean mondial a vu le 
jour, mais les eaux douces n'ont pu etre separees des eaux salees, grace a 
la circulation atmospherique, qu'apres l'emergence des reliefs. Plus tard, 
les reserves d'eau douce accumulees ont fini par atteindre des masses 
imposantes et de grandes etendues a l'apparence de veritables mers. 
Comme le precise le Livre Sacre : « Les deux mers ne sont pas 
identiques. L'eau de celle-ci est douce, potable et agreable a boire, 
Vautre est salee et amere. L'une et Vautre vous procurent des chairs 
fraiches, que vous mangez. Vous en extrayez aussi des joyaux dont vous 
vous parez. Tu vois le vaisseau fendre bruyamment les vagues, pour vous 
permettre de rechercher les bienfaits de Dieu. Peut-etre en seriez-vous 
reconnaissants ? » (Coran 35.12) 

La description correspond a celles des grands lacs, qui sont parfois 
assimiles a des mers interieures. Les grands lacs d'Afrique (Tchad- 
Tanganyika-Malawi), dAsie (Baikal-Balkach-Ladoga), d'Amerique du 
Nord (Superieur-Huron-Michigan-Erie-Ontario-Esclaves...), ont chacun 
plusieurs dizaines de milliers de kilometres carres de superficie (ou 
avaient, avant la secheresse actuelle). Ils sont formes d'eau douce et 
possedent sur leurs cotes, des villes et des ports. Ils sont sillonnes par des 
bateaux de marchandises, transportent des voyageurs et sont agitees par 
des vagues a l'image des mers. Ils produisent de grosses quantites de 
poissons d'especes variees et peuvent receler des joyaux (perles de 
mulettes d'eau douce, diamants, etc.), Les lacs Victoria et Superieur sont 
ainsi plus vastes que la mer d'Aral. Le lac Baikal s'etend sur 630 
kilometres de long, et sa profondeur pouvant atteindre 1740 metres. II 
renferme une ile, Olkon plus de deux fois plus vaste que l’ile de Malte 
(730 kilometres carres). 

Ainsi, sont les mers d'eau douce decrites dans ce verset. Elies son 
habituellement separees des oceans par la distance, le relief et le cycle 
atmospherique qui a donne naissance a l'eau potable. Cependant, a 
travers d'autres citations le Coran fait confluer les deux mers. Est-ce a 
dire qu'il y a contradiction entre les deux descriptions ? Non, car elles 
sont complementaires. Si en amont, les eaux douces sont separees des 
mers, en aval au contraire, elles confluent vers leur origine premiere. Ce 
sont les grands fleuves et a leurs debouches, les estuaires. Leurs eaux 
s'etalent suffisamment pour constituer une entite bien distincte, et parfois 
considerable. Les eaux du Tigre et de l'Euphrate forment de la sorte une 
avancee de 100 a 150 kilometres dans la mer pour se melanger et celles 
de l'Amazone s'etendent sur un diametre de 300 kilometres en plein 
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Ocean Atlantique, avant de se confondre et perdre leur identite. Ce sont 
des surfaces de plusieurs milliers de kilometres carres qui empietent sur 
les mers et les oceans. 

Globalement, le probleme des deux mers est er quelque sorte une 
genese de l'hydrosphere de la planete. A partir de l'ocean mondial 
primitif, l'eau douce a ete separee de l'eau salee, pour constituer 
d'enormes reserves dans les depressions continentales. Par un des 
nombreux cycles qui reglementent le fonctionnement de la nature, une 
partie de ces eaux est condamnee a rejoindre les oceans, pour perpetuer 
un mouvement sans fin, garant de la vitalite du globe terrestre. Voila 
pourquoi, il n'y a pas lieu d'etre restrictif et timore dans l'interpretation 
des donnees coraniques, en reduisant, incongrument, ces phenomenes a 
leur phase terminale, qui les fait se jeter dans la mer. Si les eaux douces 
et salees convergent, c'est qu'elles ont ete deja separees une premiere 
fois, au cours de la prime jeunesse du globe. Dans un processus 
extraordinaire qui a donne naissance a la vie. Et qui est autrement plus 
complexe et plus revelateur du contenu du Coran qu'une hypothetique 
decouverte d'une mer douce au milieu des oceans. 
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LE DELUGE A-T-IL ETE UNIVERSEL ? 


Le Deluge a-t-il ete universel au point de recouvrir toute la surface 
du globe ? La question semble deplacee, tant est ancree dans la pensee 
populaire l'idee qu’effectivement le Deluge a submerge la terre entiere, 
detruisant toute trace de vie, exception faite des hommes et des animaux 
embarques dans l'Arche de Noe. Pourtant, les donnees scientifiques ne 
confirment pas la version d’une inondation planetaire. Mais le Deluge 
biblique est tellement important dans l'histoire de l'humanite que son 
empreinte est restee profondement gravee dans la memo ire des gens. 
Pourtant l’histoire est truffee de deluges catastrophiques qui se sont 
produits dans le monde entier, et qui ont ete assimilees au Deluge 
Universel. En Amerique centrale circulent des versions d'epoques 
differentes sur des inondations desastreuses qui se seraient produites pour 
detruire l'humanite et dont seuls quelques naufrages ont pu y echapper. 

En Grece, Deucalion fils de Promethee etait avec sa femme Pyrrha 
les seuls justes, ils furent sauves du Deluge qui detruisit l'humanite de 
Page de bronze, en s'embarquant sur une arche. Une fois saufs, ils 
lancerent derriere eux des pierres pour repeupler la terre. Les pierres de 
Deucalion devinrent des hommes, celles qui etaient jetees par Pyrrha se 
transformerent en femmes. 

La mythologie assyro-babylonienne possede aussi son deluge, 
l’Abubu provoque par les dieux pour aneantir les hommes. Mais Ea le 
dieu des eaux, prevint Uta-Napishtim qui reussit a s’enfuir a bord d’une 
embarcation. 

Au Mexique, c'est Cox Cox qui se sauva avec sa femme, a bord 
d'une barque, pour echapper au deluge, alors que Xisuthrus dans le 
monde hellenique ordonna de construire un navire de cinq stades de long 
afm d’y embarquer parents et amis. De nombreux recits traitent de 
deluges et d’inondations catastrophiques qui se sont produits un peu 
partout dans le monde ancien, qu’il est impossible de reprendre en raison 
de leur diversite. Ces deluges locaux font-ils partie du Deluge Universel 
mentionne par la Bible et qui recouvrit les plus hautes montagnes de la 
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terre sous sept metres d'eau ? Auquel cas l'universalite du Deluge 
biblique ne saurait souffrir d'aucune contestation. Ou bien s'agit-il 
seulement d'evenements isoles, sans aucun lien entre eux et sans relation 
avec le Grand Deluge 

Les points communs aux divers recits sont nombreux. Les 
catastrophes se presentent toujours sous forme d'inondations 
gigantesques qui s'abattent sur les contrees, noyant les hommes et les 
biens. Une autre analogie est a souligner, a chaque Deluge des hommes 
sont emportes par les eaux et d'autres arrivent a survivre en fuyant a bord 
d'embarcations diverses. Le troisieme trait touche a la cause des 
evenements qui sont decrits comme une punition du genre humain pour 
ses mefaits et ses exactions. 

Toutes ces inondations plaident apparemment pour l'hypothese 
d'un Deluge Universel. Mais les contradictions existantes inclinent a 
penser que ces catastrophes sont isolees, et n'ont rien de commun entre 
elles. L'argument le plus convaincant est certainement le decalage dans le 
temps des multiples inondations qui se sont produites dans des regions 
tres eloignees les unes des autres. En outre, la periodicite des recits 
s'echelonne sur plusieurs siecles, alors que la Bible n'attribue que 
quelques mois au Deluge. Par ailleurs, 1’auteur du chatiment est incame 
par la Puissance divine dans les Livres Reveles, mais il est impute aux 
divinites locales dans les legendes mythologiques. 

Pour ce qui est du comportement des populations, si la fuite dans 
une embarcation peut etre vue comme une conduite naturelle lorsque tout 
est submerge, les moyens utilises ne laissent pas d'etonner. Alors que 
Cox Cox, le Noe mexicain, s'enfuit seul avec sa femme dans une barque, 
le roi Xisuthrus par contre ordonna de construire un bateau de 850 metres 
de long en vue d'embarquer parents et amis. Un tel navire est deux fois 
plus grand que les paquebots geants en circulation actuellement! Les 
effets des inondations sont un autre sujet de controverse. D'un recit a 
l'autre, les etres humains ont ete soit totalement decimes, soit seulement 
eprouves dans leurs biens. Le fait est qu’il s’agissait de debordements 
circonscrits geographiquement, qui n'ont pas de portee planetaire. Du 
reste, les elements tels que le vent, l'eau, le feu, le tonnerre, la pluie et 
autres phenomenes, etaient regis par une pleiade de puissances 
sumaturelles qui exergaient leur pouvoir le plus souvent d'une fagon 
catastrophique. 

La version biblique du Deluge constitue apparemment la premiere 
source de ce desastre revelee par les livres sacres. Voici comment il est 
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presente dans la Genese. Les contradictions qui peuvent exister avec les 
theses scientifiques seront traitees plus loin. 

Selon la Bible, Noe avait pour ancetres, successivement : Lemek, 
Mathusalem, Henok, Yered, Malaleel, Quenan, Enos, Seth et Adam. II 
serait ne 1056 ans apres la creation d'Adam et aurait vecu 950 ans. Neuf 
generations seulement separent Adam de Noe. Abraham quant a lui ferait 
partie de la vingtieme generation et serait ne 1948 ans apres Adam et 892 
ans apres Noe. II aurait vecu 175 ans. Differentes sources pretendent 
quAbraham vivait 1850 ans avant Jesus; ce chiffre sera retenu pour 
etayer la demonstration du recit. Comme la periode ecoulee depuis le 
Christ est de 2010 ans (annee 2010 comme reference, il ressort qu’Adam 
aurait ete cree il y a 5809 ans, selon le calcul suivant: 


Adam a Abraham.1948 ans 

Abraham a Jesus.1850 ans 

Jesus a ce jour.2010 ans 


Le Deluge s'est deroule lorsque Noe avait l'age de 600 ans, soit 
1656 ans apres la creation d'Adam et 2142 ans avant Jesus. Selon ces 
donnees, le Deluge universel se serait produit il y a 4152 ans. Mais une 
precision a ce niveau n'est pas revelatrice, en raison des donnees 
contradictoires des differents auteurs, mais surtout de 1’absence totale de 
sources historiques. En outre le texte yahviste se demarque du texte 
sacerdotal par une anteriorite de plusieurs siecles. Ensuite, le decompte 
des generations varie selon l'origine des informations. Dans les Evangiles 
par exemple, Matthieu donne quarante generations entre Abraham et 
Jesus, alors que Luc dresse une liste de 76 generations. Trente six 
generations ont ete soit passees sous silence, soit surajoutees, selon la 
source de reference. De meme, l'application du calendrier gregorien 
reposant sur l'annee solaire et sa concordance avec le calendrier lunaire, 
en usage chez les Israelites ont ete une source d'erreurs notable. 
L'imprecision arrive a devenir tellement flagrante, que dans l'histoire de 
Mo'ise, personne n’arrive a situer les evenements dans leur contexte. 

Les docteurs juifs, fixent la sortie d'Egypte des Hebreux, 1514 ans 
avant J.C., les chronologistes chretiens donnent le chiffre de 1645 ans 
(Le Calendrier. Paul Couderc), alors que d'autres sources situent l'Exode 
a moins 1250 (Larousse 1980), soit 4 siecles de decalage. Ces dates qui 
divergent donnent un aper?u quant a l’authenticite des recits bibliques, 
qui ne reposent sur aucune historicite etablie. Comme le but de cet 
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ouvrage n’est pas d'etablir une chronologie historique des faits, qui est 
inexistante dans les faits, les dates de reference mentionnees ne 
constituent que des points de repere. Ainsi compris, voici le resume du 
texte biblique evoquant le Deluge Universel, et dont l'introduction est 
consacree a l'histoire de Noe. 

A l'age de 182 ans, Lemek eut un fils qu'il appela Noe. Dieu avait 
maudit le sol et la naissance fut un bon augure. Quand il atteint l'age de 
500 ans, Noe eut trois fils : Sem, Cham et Japhet. Les hommes 
commengaient a se multiplier sur terre. Des filles naquirent; elles etaient 
jolies et les habitants du ciel les choisirent pour epouses. Dieu regrettait 
deja d'avoir accorde une si longue vie aux humains et decida dorenavant 
de fixer leur terme a 120 ans au plus. II y avait des geants sur terre, et il 
en resta par la suite. C'etaient des heros de l'Antiquite, aux noms 
celebres, nes de l'union des habitants du ciel avec les filles des hommes. 

Lorsque le Seigneur vit que les hommes etaient de plus en plus 
malfaisants et que leurs penchants les portaient au mal, Il en fut attriste et 
regretta de les avoir crees et decida de les supprimer ainsi que les 
animaux et les oiseaux. Noe beneficiait de la bienveillance de Dieu, qui 
lui confia Ses desseins. Il lui ordonna de construire une arche, un grand 
bateau en bois de cypres en lui donnant des indications precises. Le 
bateau devait avoir 150 metres de long, 25 metres de large et 15 metres 
de haut. Le Seigneur lui revela encore qu'il allait provoquer une grande 
inondation pour aneantir toute forme de vie sur terre, excepte Noe lui- 
meme, sa femme, ses fils et belles-filles, ainsi qu'un couple de chaque 
espece animale. Cependant, pour les animaux purs et les oiseaux, Dieu 
ordonna d’embarquer sept couples de chaque espece. 

Quand l'arche fut terminee, Dieu prescrivit a Noe de faire monter a 
bord les passagers conformement a Ses decrets. Et le dix-septieme jour 
du 2eme mois, alors que Noe avait 600 ans, les eaux souterraines 
jaillirent et les vannes du ciel s'ouvrirent en grand. Il plut durant quarante 
jours et quarante nuits. Le niveau de l'eau monta, l'arche se mit a flotter, 
puis partit a la derive. L'eau monta toujours jusqu'a plus de sept metres 
au-dessus des sommets des plus hautes montagnes. Tout ce qui possedait 
un souffle de vie sur terre mourut. Seuls survecurent ceux qui etaient 
dans l'arche. L'eau inonda la terre durant cent cinquante jours. Apres ce 
temps, Dieu pensa a l'arche et a ses occupants. Il fit souffler un vent sur 
la terre et le niveau commenta a baisser. Les sources souterraines et les 
vannes du ciel se fermerent. Cent cinquante jours agres le Deluge, le 
niveau continuait de descendre. 
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Le dix-septieme four du 7eme mois, l'arche s'echoua sur le massif 
de 1'Ararat. Les eaux baisserent encore jusqu'au lOeme mois. Le premier 
jour de ce mois, les sommets des montagnes apparurent. Quarante jours 
apres, Noe laissa partir un corbeau, puis une colombe, mais l'eau couvrait 
encore la terre. Une semaine plus tard, la colombe fut relachee. Elle 
revint le soir tenant dans son bee une jeune feuille d'olivier. Noe sut que 
la terre avait emerge. 

Le premier jour ou il eut six cent un ans, Noe constata que la terre 
etait seche. Le vingtieme jour du second mois, elle etait tout a fait seche. 
Noe sortit de l'arche ainsi que tous ceux qui y etaient embarques et 
construisit un autel qu'il consacra au Seigneur. II lui offrit en sacrifice 
entierement consume, une bete de chaque espece consideree comme pure 
parmi les grands animaux et les oiseaux. Le Seigneur respira l'odeur 
apaisante du sacrifice et declara qu'il renongait desormais a maudire le 
sol a cause de l'homme. II renongait aussi a detruire toute forme de vie, 
comme II l'avait fait la premiere fois. 

Ici s'acheve la version biblique du Deluge Universel, selon la 
Genese (5 a 8) qui est fortement influencee par les recits mythologiques 
ou les geants voisinent avec les heros de l'Antiquite et ou les etres 
celestes s'adonnent a la seduction des filles des hommes. Evidemment, 
les methodes de datation relatives a l'age d'Adam, ainsi que la genealogie 
de Noe ne sont nullement etablies. Par ailleurs, les manifestations de 
regret et de tristesse exprimees par le Seigneur, sont malvenues, comme 
si le comportement devoye des hommes pouvait porter atteinte a Sa 
Gloire. De meme, il est absolument stupefiant de voir que l’odeur 
bienfaisante des sacrifices exerce sur Lui, un tel attrait. 

Il va sans dire que les dimensions du bateau utilise pour le 
sauvetage (150 metres de long, realise par huit personnes : Noe, sa 
femme, ses trois fils et leurs epouses), ont de quoi laisser perplexe. A 
cote, le voilier de Christophe Colomb, le "Santa Maria" avec ses 23 
metres de long et le "Beagle" de Darwin, avec ses 27 metres qui boucla 
le tour du monde en 5 ans, font figure de coques de noix. Nonobstant les 
autres anomalies, telles que l'impossibilite de regrouper plusieurs 
millions d'especes animales, la colombe qui decouvre une feuille d'olivier 
dans une terre noyee depuis pres d'une annee, etc., d’autres 
contradictions majeures existent : la premiere est que la date supposee 
d'un Deluge Universel, intervenu 22 siecles avant Jesus est evidemment 
fausse. Des civilisations brillantes, vivant avant la date du cataclysme, 
ont continue a exister, bien apres les grandes inondations du « Deluge 
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universel. » Les civilisations sumerienne, chaldeenne, babylonienne, 
egyptienne, assyrienne, pour ne citer que les populations locales, n'ont 
jamais ete decimees par les inondations. Pareillement pour les 
populations situees plus a Test, comme celles de l'lndus (Inde-Pakistan), 
du Yang Tse Kiang, en Chine, du Japon, etc. De nombreux centres 
urbains vivaient dans la quietude et la prosperite. Ces preuves sont 
suffisantes pour refuter T authenticity d'un Deluge Universel qui aurait 
noyee la terre entiere. 

A l’appui de leurs demonstrations, les partisans d'un cataclysme 
mondial, evoquent la presence de coquillages, un peu partout a l'interieur 
des terres, y compris sur les montagnes. Ces coquillages auraient ete 
deposes par la mer qui recouvrait le globe, et laisses comme les marques 
irrefutables du chatiment divin. Voltaire connu pour son incredulite 
refutait ces arguments. Pour lui la presence de ces coques ne plaide 
nullement pour un deluge universel, il ne s'agissait que des reliefs de 
repas absorbes par les pelerins en route vers la terre sainte. Quand bien 
meme la terre entiere etait parsemee ne semblait pas le troubler outre 
mesure. Les voyages creusent l'appetit, c'est connu. Celui qui etait salue 
comme le prince de l'esprit, semblait l'avoir perdu en la circonstance, 
ainsi qu'il l'avait deja fait, lors de ses attaques mesquines contre le 
Prophete de l'lslam. 

Les geologues demontrerent plus tard que la presence de 
coquillages ne plaide nullement en faveur d'un Deluge planetaire. Ces 
"restes de repas" constituaient il y a des millions d'annees, des fonds 
marins qui se sont souleves, tout en gardant les fossiles des coquillages 
qu'ils contenaient. Les coques dures et calcaires ont mieux resiste a 
faction du temps que les squelettes osseux et cartilagineux des poissons 
et des creatures marines. La decouverte de restes de poissons, bien que 
plus rare n'est cependant pas exceptionnelle. Elle ne conforte nullement 
la these du Deluge Universel. A ce jour encore, les forces titanesques qui 
animent la terre, soulevent des regions entieres, avec une vitesse de 
l'ordre de quelques millimetres par an. Ce sont de tels mecanismes qui 
donnent naissance aux reliefs et aux montagnes. Mais la remise en cause 
primordiale du Deluge Universel, provient du fait que la terre ne recele 
pas assez d'eau pour noyer les montagnes sous une couche de sept metres 
d'eau. Selon l'Ancien Testament, effectivement, «le niveau des flots 
monta jusqu'a ce que les plus hautes montagnes soient entierement 
recouvertes et que I'eau atteignit finalement plus de sept metres au- 
dessus des sommets les plus eleves. » 
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Ce qui suppose que le mont Everest, qui culmine a 8 882 metres 
dans l'Himalaya, a ete noye consequemment et que la cote de l’eau 
aurait atteint 8 889 metres (8 882 + 7) par rapport au niveau de la mer. Or 
1'evaluation du capital hydrique de la planete laisse planer de serieux 
doutes sur le bien-fonde de cette version. Le volume total des eaux, 
comprenant les oceans, les mers interieures et toutes les eaux de surface 
(fleuves, lacs, rivieres, etc.), de meme que l'humidite contenue dans le 
sol, represente un volume d'environ 1 304 millions de kilometres cubes. 
Cependant les eaux ainsi repertoriees n'entrent pas en ligne de compte 
dans le declenchement du cataclysme, du moment qu'elles constituent les 
reserves de la planete et qu’un deluge universel, ne peut etre provoque 
que par un apport d'eau supplementaire, version confirmee par la Bible 
qui precise que «les eaux souterraines jaillirent et les vannes du ciel 
s'ouvrirent en grand. » 

Mais aucune etude ne confirme la position biblique. Le volume des 
eaux contenues dans le sous-sol, jusqu’a une profondeur de 4 000 metres, 
estime a 8 600 000 kilometres cubes, ne provoquerait une montee de la 
surface des oceans que d'une vingtaine de metres (en ponderant ce chiffre 
par les effets du recouvrement des basses terres). Meme pas de quoi 
recouvrir la plus petite colline. Quant aux « vannes du ciel», expression 
utilisee pour symboliser toute l'eau contenue dans l'atmosphere, sous 
forme d’humidite, de nuages de pluie, de neige, de glace etc., son 
deversement n’augmentera le niveau de la planete que de...trois 
centimetres. En cela quelles que soient la duree des precipitations ; qu’il 
pleuve un jour ou une annee. Cette apparente contradiction s’explique du 
fait, qu'il y a en permanence, dans l’atmosphere, quelque 13 000 
kilometres cubes (13 000 milliards de metres cubes) d’eau sous forme de 
nuages et d’humidite, qui est soumise a un cycle perpetuel d'evaporation 
et de precipitions qui se renouvelle tous les dix jours environ. La quantite 
d'eau en suspension restant inchangee. Lorsque toute la masse d'eau 
contenue dans l'atmosphere tombe sur le sol, il n'y aura plus d'eau dans le 
ciel. A moins de renouveler le stock par l'evaporation, ce qui reduirait 
d'autant les disponibilites du sol. 

En consequence, l'accumulation des eaux souterraines et des eaux 
de pluie, mentionnee par la Bible, est loin de creer les conditions 
favorables au declenchement d'un Deluge Universel. Le niveau des eaux 
ne pouvant, dans le meilleur des cas, monter a plus de vingt metres de sa 
cote d'origine. Pour donner plus de poids a leur version, les auteurs de la 
Bible ont omis un argument de choix afm d'accrediter leur these : celui 
de la fonte des glaciers et des calottes polaires, dont les reserves sont 
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estimees a 30 millions de kilometres cubes, assez pour elever le niveau 
des oceans de 60 a 80 metres, selon les estimations, et en fonction du 
relief terrestre. Encore fallait-il que les redacteurs de l'Ancien Testament 
connaissent l'existence de l'Antarctique et du Groenland, dont la fonte 
aurait ete catastrophique pour les habitants des basses contrees. Ce qui 
n’est apparemment pas le cas. 

II reste cependant, en additionnant toutes les reserves d'eau de la 
planete, y compris celles qui ont ete ignorees par la Bible, que le niveau 
de l'ocean mondial n'aurait pu augmenter que d'une centaine de metres au 
maximum. A peine de quoi recouvrir les deux tiers de la pyramide de 
Cheops, qui, soit dit en passant, avait ete erigee 5 siecles avant la date 
presumee du Deluge et qui n'a ete ni inondee ni emportee par les eaux. 
Par consequent, toutes les eaux de la planete ne pourront jamais atteindre 
la cote 8 889, tiree de l'Ancien Testament. Pour ce faire, il aurait fallu 
trouver et deverser plus de 4 milliards de kilometres cubes d'eau sur toute 
la surface du globe. Ou, trois fois les reserves de la planete, en comptant 
les oceans, les calottes polaires, les eaux de surface, le sous-sol et 
l'atmosphere. Un volume equivalent a la surface du Liban et dont la 
hauteur irait de la terre a la lune ! Telles sont les conditions pour creer le 
Deluge Universel et submerger ses plus hautes montagnes. 

Bien entendu, il est toujours loisible de pretendre que Dieu est en 
mesure de creer des miracles, de produire de l'eau a partir du neant et de 
provoquer un deluge epouvantable, mais ce point de vue ne correspond 
ni a la version du Coran ni a celui de la raison. Face a ces contradictions 
apparemment incontoumables, certains partisans du Deluge universel 
suggererent une solution ingenieuse. Il suffirait, disent-ils, de repandre 
toute l'eau contenue dans les mers et les oceans sur les continents pour 
obtenir une couche qui noierait le mont Everest sous deux kilometres 
d’epaisseur. Ainsi, le recit de la Bible ne serait pas incompatible avec la 
realite. Evidemment, une telle eventualite n'est pas a ecarter, mais le jour 
seulement ou ces ingenieux concepteurs reussiront a entasser l'eau sur les 
montagnes, a la fagon dont on empile les livres sur une etagere, alors qu'a 
proximite, les gouffres marins beants seraient vides de leur contenu. 
Cette hypothese a l'avantage de satisfaire l'esprit des angoisses en leur 
donnant l'impression d'avoir trouve une reponse a l'enigme. 

Les hydrogeologues assurent qu’un deluge universel, a l’image que 
celui qui est evoque par la Bible, aurait du laisser des traces visibles dans 
les sediments. Or, rien de tel n'existe. Les travaux de Fairbridge font 
apparaitre que les 5 000 demieres annees n'ont pas ete marquees par une 
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variation significative du niveau des mers. De plus, au cours des 20 000 
annees ecoulees, le niveau des oceans etait inferieur de 20 a 100 metres 
par rapport a la cote actuelle. La periode glaciere que traversait la planete 
avait transforme en glaciers une surface evaluee a 80 millions de 
kilometres carres, entrainant un abaissement des oceans en rapport allant 
a l'encontre du Deluge. 

Legitimement, ces raisons s'opposent pour accorder au Deluge 
Universel biblique un credit suffisant. Le Texte coranique ne flirte jamais 
aussi dangereusement avec l’invraisemblance. Les recits concemant Noe, 
sont traites avec mesure et aucune divergence par rapport aux donnees 
scientifiques ne peut etre decelee. II est rassurant pour le croyant de 
savoir que son inspiration est puisee aux sources de la verite. Les ecarts 
de l'Ancien Testament laissent place a un texte coherent. 

Le Deluge universel n’est jamais mentionne et les exhortations 
adressees au peuple de Noe sont presentees comme des avertissements 
aux diverses communautes qui se sont ecartees des preceptes divins et 
qui sont rappelees a l'adoration de Dieu Unique. Pour cette raison, le recit 
coranique, contrairement a la Bible, est un agregat de plusieurs extraits 
qui sont repartis a travers le corpus. Ce qui permet de restituer le texte 
originel. La majeure partie est puisee de la sourate 11, intitulee « Houd » 
qui constitue l'ossature du recit: (Sourate 11, verset 25 et suivants): 

« Nous (c'est Dieu qui parle) envoy times Noe a son peuple : « Je 
suis charge de vous avertir solennellement, leur dit-il. N'adorez 
qu ’Allah, sans quoi, je crains pour vous le chtitiment du jour terrible. » 
Les chefs du peuple incredule lui repondirent: « Nous ne te considerons 
que comme un homme comme nous et nous constatons que ceux qui t'ont 
suivi ne constituent que la lie du peuple. Nous ne voyons en vous aucun 
merite particulier qui vous rende superieurs a nous, et nous pensons que 
vous etes des imposteurs. » 

« O mon peuple, reprit Noe, voyez-vous si j'ai pour moi un Signe 
evident de Dieu et que j'ai regu de Lui Sa Misericorde, alors que vous 
etes incapables de voir cela, devrions nous vous Vimposer tandis que 
vous y etes rebelles ? O mon peuple, je ne vous demande aucune 
retribution, ma recompense se trouve aupres de Dieu, et moi, je ne 
saurais repousser ceux qui croient, car ils rencontreront leur Seigneur, 
mais je constate que vous professez I'ignorance. O mon peuple, qui me 
portera secours contre Dieu, si je venais a repousser ceux qui croient ? Y 
avez-vous reflechi ? Je ne pretends pas etre un ange. Je ne saurais 
avancer que Dieu n 'accordera aucun bienfait a ceux que vous meprisez. 


298 



Dieu sait ce que recelent leurs times. Si je prenais a mon compte cela, 
j'en serais coupable. » 

«Ils repondirent : « O Noe, assez discute, tes propos augmentent 
nos querelles. Envoie-nous done le chtitiment dont tu nous menaces si tu 
es veridique. » « Dieu vous I'enverra s'il le veut, et vous serez 
impuissants a I'en empecher. Mais, les conseils que je vous donne ne 
vous seront d'aucune utilite, si Dieu decidait de vous egarer. II est votre 
Dieu et c'est a Lui que vous retoumerez. » 

« Nous reveltimes a Noe ceci : «II n'y aura de croyants parmi ton 
peuple que ceux qui ont deja cru. Ne t'afflige done pas de leurs 
pratiques. Construis une embarcation sous Nos yeux. » II entreprit de la 
construire et, chaque fois que les chefs passaient pres de lui, ils le 
gaussaient et le tournaient en derision. II leur dit : « Vous nous raillez 
aujourd'hui, mais nous ne tarderons pas a vous railler a notre tour et 
alors, vous saurez sur qui fondera un chtitiment cruel dans ce monde et 
un supplice affreux dans I'autre. Cette situation dura jusqu'au jour ou 
Notre Decret arriva a execution et ou I'eau se mit a bouillonner. Nous 
dimes a Noe : « Embarque a bord un couple de chaque (espece), ainsi 
que les tiens, excepte celui dont le sort est deja regie. Embarque aussi 
tous les croyants. Ceux qui ont cru n'etaient pas nombreux. » (Coran 
54.10 et 11) « Nous ouvrimes les portes du ciel, I'eau tomba a torrents. 
Nous fimes jaillir les sources de la terre et les eaux se confondirent en 
execution du Decret de l ’Omnipotent. » 

« L 'arche se mit a voguer au milieu de vagues enormes, semblables 
a des montagnes. Noe cria a son fils qui etait reste sur le rivage : « O 
mon fils, monte avec nous, ne sois pas avec les infideles. » «Je me 
refugierai sur une montagne pour echapper aux eaux, » repondit-il. 
« Nul n'echappera aujourd’hui au Decret de Dieu, repliqua Noe, si ce 
n'estpar I'effet de sa Clemence. » « Les flots houleux les separerent et le 
fils de Noe fut englouti par les vagues ». (Coran 54.15) «L'arche 
voguait sous Nos Yeux. Nous recompensions ainsi, celui qu'on avait 
desavoue. » (Coran 11.44). « Nous dimes : « O terre absorbe tes eaux, 6 
ciel cesse de pleuvoir. Le Decret etait accompli. L'arche s'immobilisa a 
El Djoudi. Nous dimes : « Loin d'ici, le peuple incredule. » (Coran 29.15) 
« Nous le sauvtimes ainsi que ceux qui etaient embarques avec lui dans 
I'arche, que Nous erigetimes en signe evident pour le monde. » (Coran 
11.49) : « Ce sont la parmi les recits caches que Nous portons a ta 
connaissance. Vous les ignoriez aussi bien toi-meme que ton peuple 
avant ce jour. » 
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Ici prend fin le recit du Deluge selon le Coran. Sa particularity est 
de ne pas preter le flanc aux influences mythologiques ou populaires. 
Aucune date n'est mentionnee. II existe une expression arabe propre aux 
periodes ancestrales, qui evoque « le temps de Noe » pour signifier les 
temps immemoriaux. II n'y a pas non plus d'indice permettant de 
connaitre la duree du desastre. La taille de l'arche est un autre sujet de 
dissension. Aux vastes dimensions du bateau biblique, le Coran oppose 
une modeste embarcation faite d'un assemblage de planches et de fibres 
de palmier. Si le terme « safina » designe un vaisseau, c'est surtout le mot 
« foulk» qui a ete le plus usite. II a donne naissance en frangais a 
felouque, petit batiment, long et leger. On trouve aussi l'expression 
« djariya » ou « celle qui court» qui symbolise une petite embarcation 
rapide. Ces formules concourent a accrediter l'idee que les dimensions de 
l'arche decrite dans le Coran, n'etaient pas aussi considerables que celles 
rapportees par l'Ancien Testament. 

En ce qui conceme les animaux embarques a bord du foulk, aucun 
indice n’incite qu’il s’agit de toutes les especes vivant sur terre. Le Coran 
ne parle qu'accessoirement «d'un couple de chaque (espece) », sans 
autre precision. Ce qui laisse penser qu'il s'agit d'animaux domestiques, 
destines a sauver ou a reconstituer le cheptel qui aurait ete emporte par 
les eaux, puisque le Deluge avait un caractere local et temporaire. 

En effet, les inondations subies par le peuple de Noe s'inscrivent 
dans une longue liste de calamites et de cataclysmes infliges aux peuples 
incredules qui precederent Noe et a d'autres communautes qui lui 
succederent. Le Coran evoque les peuples de 'Ad, de Thamoud, de Loth, 
de Saba, de Madian, de Noe, d'Abraham, de Pharaon, de Tobba, de Ras, 
de Laika, de Hidjr, sans compter ceux qui ne sont pas mentionnes 
explicitement. Chaque peuple regut un chatiment approprie. Certains 
furent aneantis par des seismes, d'autres par des raz de maree ou par des 
cyclones, tous connurent les effets devastateurs d'une nature dechainee. 

A l'instar des autres peuples, la communaute de Noe fut affligee a 
son tour par des inondations catastrophiques, mais qui resterent limitees. 
Pour ce qui est de l'echouage de l'arche, les deux positions sont tres 
eloignees l'une de l'autre, en depit des apparences. La Bible fait echouer 
le bateau sur le mont Ararat, le dix-septieme jour du septieme mois, mais 
ce n'est qu'apres 72 (ou 73) jours de decrue que les autres montagnes 
apparurent. Cependant le sommet de l'Ararat (Agri dag en turc) culmine 
a 5 165 metres et plusieurs dizaines d'autres montagnes possedent des 
sommets plus eleves qui auraient du surgir des flots bien avant! 
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Comment expliquer cette contradiction ? L'hypothese la plus 
vraisemblable est qu'une fois de plus, les redacteurs de la Bible ignorant 
la geographic, etaient convaincus que ce mont etait le toit du monde. 

Les connaissances limitees de l'epoque peuvent etre demontrees 
clairement. Le mont Ararat constitue effectivement le point culminant 
dans un rayon de 1 200 kilometres autour de Jerusalem (prise comme 
reference, en raison de l'origine supposee des auteurs). Mais, a peine 200 
kilometres a Test de cette limite imaginaire, le mont Elbrous dans le 
Caucase, dresse deja ses 5 633 metres. Sans compter la chaine 
Himalayenne, qui porte a elle seule plus de cent sommets depassant 7 
000 metres. C'est toute cette partie du monde qui etait inconnue au 
moment de la redaction de la Bible. Et ce, sans compter la Cordillere des 
Andes ou encore le Kilimandjaro ou le mont Kenya en Afrique. 

Bien que situe a 3 717 metres sous l'Everest, le mont Ararat n'aurait 
pu etre recouvert par le Deluge sans l'apport d'un volume d'eau de plus de 
deux milliards de kilometres cubes. Toutes ces raisons laissent penser 
que l'arche n'a jamais pu s'echouer au sommet de cette montagne, a partir 
d’un deluge de portee planetaire. 

Cependant, les arguments les plus convaincants ne semblent pas 
etre partages par tout le monde. A voir le nombre d'expeditions menees 
par les scientifiques et les religieux qui s'evertuent a trouver la fameuse 
carcasse sur le mont Ararat. Comme si la raison ne se satisfaisant pas de 
la logique, s'adresse a l'illusion pour guider sa demarche. Des hommes 
senses perdent toute notion de la realite en voulant prouver le bien-fonde 
de rinvraisemblance. 

Une des demieres expeditions, partie a l'assaut du mont Ararat, en 
1985, etait conduite par l'astronaute americain James Irwin, qui marc ha 
sur la lune, lors de la mission d'Apollo 15, en 1971. Son but etait 
evidemment de retrouver l'arche de Noe. Irwin avait deja pilote trois 
expeditions qui se sont soldees par autant d'echecs depuis 1982. A la 
quatrieme sortie, il avait pris la precaution de se faire accompagner par 
une vingtaine de personnes, dont un extra-lucide, qui affirme avoir eu 
une vision de Noe. Irwin est sur d'accomplir un exploit. II croit dur 
comme fer que son fameux reve se realisera, car la-haut, au sommet de la 
montagne, comme sur la lune, «il se sent plus pres de Dieu. » Cette 
impression ne l'empeche pas cependant d'etre loin de la realite. Et, 
puisqu'il s'est engage a n'arreter ses recherches qu'avec la decouverte de 
l'arche (au sommet du mont Ararat), alors n’importe qui pourrait 
anticiper qu'il ne risquerait pas de rentrer si tot chez lui. 
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Un autre fondamentaliste americain, Marvin Steffms, affirme avoir 
decouvert en Aout 1984, les vestiges de l'arche sur les flancs du massif a 
1 585 metres d'altitude, dans une portion de terrain incurvee revelant la 
forme d'un navire. D'autres specialistes sont absolument certains que 
l'arche ne peut se trouver que sur le mont Cudi., qui s'eleve a 2 114 
metres, dans le sud-ouest de la Turquie, pres de la frontiere irakienne, ou 
ailleurs dans les montagnes. Ces sources contradictoires prouvent que 
personne n'est sur de rien. Le seul element tangible est que l'arche ne 
pourrait se trouver en montagne, si le Deluge avait une dimension 
locale. Et auquel cas, il est inutile de parcourir les montagnes pour 
decouvrir un vestige inexistant. 

La version coranique de l'echouage de l'embarcation est tres 
succincte. Elle se resume en une sourate : «Nous dimes : « O terre, 
absorbe tes eaux, 6 ciel, cesse de pleuvoir. » Le Decret etait accompli. 
L'arche s'immobilisa a Et Djoudi". (Coran. 11-44). Les orientalistes sont 
nombreux pour evoquer le mont Djoudi, alors que le Coran ne fait 
aucune allusion a la presence d'un relief, bien que celui-ci ne puisse etre 
elimine. Selon Blachere, « le Djoudi est un massif montagneux, dont le 
point culminant atteint 4 000 metres. II se trouve a environ 40 kilometres 
au nord-est de Diar Bekir, a cheval entre la Syrie et I'lraq. Les Arabes 
connaissaient aussi un massif de ce nom en Arabie Saoudite. Ainsi, pour 
donner quelque credibility au recit coranique et le faire concorder avec 
celui de la Bible qui fait s'echouer l'arche de Noe sur le mont Ararat, les 
auteurs du Coran auraient fait echouer leur arche sur le mont Djoudi. » 

Savary abonde pratiquement dans le meme sens, lorsqu'il affirme 
que « Le mont Djoudi est dans la Mesopotamie. Les auteurs arabes 
pretendent que l'arche s'y arreta. Mais ce sentiment a ete detruit par 
I'autorite du Pentateuque qui I'a fait s'arreter sur le mont Ararat, en 
Armenie. » En somme c'est pour se doter d'une certaine respectabilite que 
le Coran a fait echouer, lui aussi, a l'image de la Bible, l'arche sur une 
montagne. Seulement le Coran n'a jamais cherche a imiter la Bible dans 
ce qu'elle a de deforme et a denie a la theorie de l'echouage sur le 
sommet d'une montagne, la pretention de se prevaloir d’une quelconque 
preuve. Naturellement a force de tout refuter, les interesses en sont 
arrives a se refuter eux-memes. Temoin la prise de position de 
Kasimirski, autre "specialiste" de l'interpretation du Livre Sacre. Dans les 
gloses qui suivent sa traduction du Coran, parue aux editions 
Flammarion, il soutient fermement que l'arche de Noe s'est bien echouee 
sur la montagne Djoudi, a l'image du naufrage de la Bible. Cependant, 
dans une autre version, editee par Fasquelle cette fois-ci, il affirme avec 
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la meme autorite, qu’El Djoudi ou s'ichoua l'arche de Noe, ne peut pas 
etre du tout consideree comme une montagne. To be or not to be? S’itait 
justement demande Shakespeare ! Voila la question. 

Pretendre que le Coran est une reproduction de la Bible est une 
aberration. Les points de disaccords sont tels, qu'en dehors du theme 
general du Deluge et de la mission prophetique de Noe, les peripeties du 
ricit different profondement. Le Coran s'ecarte de la Bible et refute 
nombre d'assertions qui sont tenues pour des certitudes, alors qu’elles 
n’expriment que les connaissances disuites des populations d’alors. 

II est frappant de constater que chaque fois que le Livre Sacre des 
Musulmans prend ses distances a Tigard d'un problime particular, celui- 
ci s'avire etre aussi en contradiction avec les donnies scientifiques. Par 
ailleurs, chaque fois que les chercheurs ont iti en mesure d'expliciter 
valablement des phinomines, prisentant quelque rapport avec le Diluge, 
c'est pour venir conforter le texte coranique, tout en rejetant les points de 
vue exprimis par la Bible, les jugeant insoutenables. Un tel contraste 
permettra de mieux comprendre la signification d'un passage destini a 
conclure l'histoire de Noi, et qui a donni lieu a des commentaires 
fantaisistes. (C'est Dieu qui parle) : « Ce sont la, parmi les recits caches 
(du Deluge) que Nous portons a ta connaissance. Vous les ignoriez aussi 
bien toi-meme, que ton peuple, avant ce Jour. » (Coran 11.49). 

A la lecture de ce verset, les orientalistes n'ont pas manqui de se 
ricrier. Le ricit du Diluge, affirment-ils, n'itait pas inconnu du Prophite 
et des Arabes de la rigion, contrairement a ce que pritend le Coran. II 
existait plusieurs tribus juives, ainsi que des Chritiens, qui lisaient 
couramment l'Ancien et le Nouveau Testament et l’histoire de Noi n'a pu 
ichapper a leur connaissance. La preuve du peu de cridit qu'on doit 
attribuer a un livre qui ignore une rialiti admise par tout le monde. 

La ligireti du jugement relativement a un sujet ne manque pas 
d'itonner. Bien sur que le ricit de la Genise circulait parmi les fidiles. II 
itait lu dans les offices religieux. II itait colporti au sein des tribus 
arabes que les intiressis voulaient convertir a Tune des deux religions 
monothiistes. II y avait d'ailleurs plusieurs versions du ricit biblique qui 
diffiraient entre elles. 

Par exemple, la piriode du Diluge qui itait de 150 jours pour la 
version sacerdotale et de 40 jours seulement pour la version yahviste. II 
existait encore d'autres divergences importantes. Qui croire dans ce cas ? 
Mais, le Coran a tenu a priciser que le viritable ricit du Diluge, la 
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chronique originelle de l'histoire de Noe, etaient inconnus des gens de 
l'epoque, car ils avaient ete alteres et deformes. Et cela ressort a la 
premiere lecture de la Bible. 

Le verset communique au Prophete de l'lslam, avait pour but de 
dissiper les incoherences et de retablir la verite dans son droit. C'est le 
sens qu'il convient de donner « aux recits caches que Nous portons a ta 
connaissance. » Ce sont des recits qui ont ete exhumes des tenebres de 
l'oubli ou ils etaient tombes, pour etre portes au niveau de la conscience 
et de la comprehension humaines. Afm qu'ils constituent un signe 
revelateur de l'authenticite du Message coranique. 
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LES EAUX DE LA PLANETE 


Voici pres de 23 siecles que le savant grec Eratosthene avait evalue 
la circonference et le rayon de la terre, avec une marge d'erreur d'a peine 
un pour cent. Cet exploit est cependant reste sans suite. Bien plus, en 
Occident, on est arrive a substituer a la terre ronde admise jusqu’alors, 
une terre plate imposee par l’enseignement biblique. Les Grecs deja, 
hardis navigateurs, avaient accorde une grande importance a la mer et a 
l’ocean qui entouraient la terre. 

La Genese biblique mentionne « Vobscurite qui couvrait I'Ocean 
primitif oil le souffle de Dieu agitait la surface des eaux » ainsi que « les 
continents qui apparurent des eaux d'en dessous du ciel» (Genese 1) 
laissant croire a la predominance de l'element liquide sur la planete. A 
son avenement, le Coran aussi reconnut a la mer un role considerable 
dans la vie de tous les jours. Toutes les grandes civilisations attribuerent 
a l’ocean mondial une importance exageree; la terre etait toujours 
entouree par les mers, et souvent elle flottait sur l'eau. L'Ocean mondial 
avait des proportions gigantesques, et les continents constituaient la 
partie congrue. Le meilleur exemple est fourni par le Deluge biblique qui 
aurait recouvert la terre entiere sous une couche de plusieurs milliers de 
metres d'eau. (Voir 1’article : « Le Deluge a-t-il ete universel ? ») 

Les grandes expeditions maritimes allaient renforcer l'opinion que 
les mers et oceans recouvraient la majeure partie du globe. Lorsque le 
geophysicien allemand, Wegener, elabora en 1912 sa theorie sur la 
derive des continents, il prit comme postulat de base que le continent 
unique ou "la Pangee", etait entoure par I'Ocean mondial, "le Panthalass". 
Les methodes modemes confirmerent par la suite que plus des deux tiers 
de la surface de la planete etaient recouverts par les mers et oceans. 
L'opinion generate qui prevalait etait que les terres emergees 
representaient une faible partie d'un monde constitue surtout d'eau. C'est 
dans ce contexte de preponderance de l'element liquide, que le Coran 
Sacre est venu ouvrir une breche, dans les croyances d’alors en revelant 
un verset qui paraissait pour le mo ins ose. Voici en effet, ce qu'affirme 
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le Texte Sacre : « Dis : Que pensez-vous, si jamais I'eau dont vous 
disposez venait a etre absorbee par la terre, qui done vous procurerait 
de I'eau pure ? » (Coran 67.30). Comment la terre pouvait-elle absorber 
toutes les eaux qui l’entouraient, sur lesquelles elle flottait et qui ont failli 
l’engloutir defmitivement lors du Deluge universel ? Une gageure qu’il 
etait impossible de concevoir, selon les croyances d’alors. 

Pour eviter que le Coran ne soit en contradiction avec la realite, 
certains commentateurs bien disposes aux accommodements, ont alors 
suggere que le verset en question evoquait l’eventuelle disparition de 
I’eau douce, qui ne constitue qu’une infime partie des oceans, et ainsi le 
challenge n’aurait pas ete impossible. Le verset aurait pu etre formule de 
la sorte : « Si I'eau douce venait a etre absorbee par le sol, qui vous 
procurerait une autre eau douce ? » Dans ce cas, les reponses auraient 
ete multiples et diversifiees. La pluie par exemple aurait ete en mesure 
de compenser la disparition de I'eau douce, ainsi que les sources et les 
rivieres. De meme, plus tard, les generations futures auraient pu retorquer 
que le dessalement de I'eau de mer, methode utilisee massivement 
actuellement, aurait permis de neutraliser les effets de cette calamite. En 
envisageant sous cet angle le probleme, le Texte Sacre des Musulmans, 
ne derogerait pas a la raison et serait en conformite avec la logique. 

Pourtant, la version restrictive de I'eau douce doit etre eliminee au 
profit de toutes les eaux de la planete. En effet, le Coran n’evoque pas 
la disparition de I’eau douce, mais bien de I’eau sous toutes ses formes a 
savoir celle des oceans, des mers, des lacs, des fleuves, des glaciers, 
ainsi que celle contenue dans l'atmosphere. Si toute cette eau venait a 
etre absorbee par la terre, alors l'interrogation prendrait tout son sens 
grave. Puisque les mers et oceans disparaitraient, la circulation 
atmospherique serait interrompue, il ne pleuvrait plus, les sources 
tariraient, les rivieres se dessecheraient, le dessalement deviendrait 
impossible et la grave menace prendrait tout son sens. 

Ainsi, le Livre Sacre des Musulmans envisage bien l'hypothese de 
l'engloutissement de toutes les eaux existantes par la terre. Mais pour 
concevoir une telle eventualite, il faudrait que reellement la planete soit 
en mesure de le faire. Ce que dementaient toutes les croyances de 
l'epoque. Le Coran ne pouvait, prendre en effet le risque de lancer un tel 
defi, sans que cette gageure, soit dans l’ordre des choses. Sans quoi il se 
decredibiliserait lui-meme alors que ses adversaires n’attendaient qu’une 
occasion propice, pour donner le la, de la contestation et de la remise en 
cause de cet enseignement. D’autant qu’aucune occasion veritable ne 
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leur avait ete offerte jusqu’a present et qu’elle ne risquait pas 
d’apparaitre de sitot, au vu de l’eminence de ce Texte Sacre. 

Aujourd'hui, le recours aux methodes scientifiques permet 
d'apprehender correctement les donnees du probleme et de determiner le 
degre de vraisemblance des declarations coraniques, pour repondre a 
cette question qui semblait si deconcertante : La planete est-elle en 
mesure d’absorber toutes les eaux existantes, sous quelque forme 
qu’elles soient ? Voici les parametres : Le globe terrestre a une superficie 
totale de 510 millions de kilometres carres, dont 28 pour cent, soit 145 
millions de kilometres carres constituent les terres emergees des 
continents avec une hauteur moyenne de 755 metres, et 365 millions de 
kilometres carres recouverts par les mers et oceans pour une profondeur 
moyenne de 3 550 metres. A lui seul, l'Ocean Pacifique (179 679 000 
km2) occupe une surface plus grande que l'ensemble des continents 
reunis (145 millions de kilometres carres) 

Le stock hydrique de la planete a fait l'objet d’estimations precises, 
qui ne tiennent pas compte des eaux souterraines puisqu’elles sont deja 
stockees a l'interieur de la terre et ne participent pas au processus. Le 
reste peut etre classe en deux categories : 

1. - Les eaux salees contenues dans les oceans et les mers, les mers 
interieures et les lacs sales represented un milliard, trois cent dix 
millions de kilometres cubes (1 310 000 000 km3). 

2. - Les eaux douces comprenant les lacs, les glaciers et calottes 
polaires, les fleuves et rivieres ainsi que l'humidite atmospherique entrent 
pour environ trente millions de kilometres cubes (30 000 000 km3). 

Le capital hydrique de la planete serait done de un milliard trois 
cent quarante millions de kilometres cubes (1 340 000 000 km3), toutes 
categories confondues. A present, il s’agit d’evaluer le volume du globe 
terrestre et de rapprocher les deux chiffres. La terre possede un diametre 
equatorial de 12 756 kilometres (le diametre polaire n'est que de 12 7 13 
kilometres, en raison de l'aplatissement des poles), son volume serait 
done d’environ mille quatre vingt trois milliards, deux cent vingt millions 
de kilometres cubes, (1 083 220 000 000 km3). 

Le rapport entre le volume de la terre et l’ensemble des eaux 
existantes n’est done que de l/810eme, ce qui signifie que l'eau presente 
dans la planete, y compris les mers, les oceans, les glaciers, les lacs et le 
fleuves ne constitue qu’a peine un peu plus de la millieme partie du 
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volume du globe terrestre. Du point de vue de la masse, le rapport 
s'aggrave en raison de la forte densite de la terre (5.52) pour ne former 
que moins du l/4000 eme du total. 

Ainsi, au moment ou la croyance populaire voyait dans l'eau 
l'element abondant qui risquait de submerger la planete, le Coran est 
venu promouvoir une conception resolument opposee a ces fausses 
croyances. La terre ne flottait plus sur l'eau. Elle n'etait plus le jouet des 
elements dechaines. Bien au contraire, elle devenait le constituant 
primordial, et l'eau, un de ses composants, comme n'importe quelle autre 
matiere. Telle est la portee du message coranique destine a refuter ce que 
les hommes ne pouvaient apprehender en leur temps. II ne convenait pas 
assurement, qu'ils restent prisonniers de leurs prejuges. Comme il ne 
convenait pas que le Livre Sacre annonce la resorption de toutes les eaux 
de la planete, si celle-ci ne pouvait les contenir. C'est un probleme de 
logique. Par cette seule interrogation, le Coran Sacre, pouvait infirmer 
completement son contenu, ou au contraire le confirmer totalement. Les 
resultats ont ete a la hauteur des esperances des Musulmans, meme si les 
adversaires de l’lslam, ont ete une nouvelle fois deboutes de leurs 
attentes derisoires. 
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LES FORMATIONS NUAGEUSES 


Si le soleil, par la chaleur qu'il foumit, joue un role de separateur 
entre l'eau de mer et la vapeur d'eau en suspension dans ('atmosphere, 
c'est grace a la presence de nuages que la pluie tombe sur le sol. Les 
precipitations constituent la quasi-totalite des reserves d'eau douce de la 
planete. Que ce soit sous forme d'eau souterraine, de lacs, de fleuves, de 
neige, ce sont toujours les nuages issus de 1’evaporation, qui pourvoient 
la planete en eau douce, source de vie sur terre. 

Les habitants des regions temperees, soumis plusieurs mois par an, 
a ce qu'ils appellent le mauvais temps, n’apprecient pas a leur juste 
valeur, les effets bienfaisants de la pluie qu'ils jugent comme un 
desagrement entravant leurs loisirs. A l'inverse, ceux des pays secs y 
voient un signe de fecondite et d'abondance. Les precipitations sont 
toujours attendues avec espoir et anxiete. Une saison sans pluie, est une 
annee de labeurs en pure perte, entrainant toutes sortes de privations et de 
vicissitudes pour les gens. L'absence de pluie peut causer non seulement 
des dommages inseparables aux produits de la terre, mais entrainer aussi, 
la mort du cheptel. Sans compter qu’elle amenuise dangereusement les 
reserves d'eau potable destinee a l'usage domestique. 

Le Coran Sacre, revele en Arabie, accorde naturellement une 
importance particuliere a ce probleme. II utilise de tres belles metaphores 
pour mettre en exergue, les proprietes de l’element liquide dans le cycle 
vital de l’existence : (Dieu s’adresse au Prophete) : « Ne vois-tu pas la 
terre eprouvee par la secheresse, mais des que Nous y faisons descendre 
l'eau, la voila qui palpite aussitot, se gonfle et fait germer toutes sortes 
(de couples) de vegetaux luxuriants. » (Coran 25.2). Le Paradis aussi est 
presente comme un agreable lieu de verdure, de fleurs et de fruits ou 
coulent les eaux limpides et pures. 

Les citations relatives aux nuages, a la pluie et a l'eau en general 
sont tres nombreuses dans le Coran Sacre. Aucune autre religion 
n’accorde un aussi grand interet, aux problemes de la formation et de 
l’existence de l’element liquide. Le present article vise cependant un 
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theme plus restreint ayant trait aux formations nuageuses, et plus 
specifiquement, aux nuages porteurs de pluie. II n'est pas necessaire 
d'etre un specialiste averti, pour constater que tous les nuages ne sont pas 
identiques entre eux. Les uns passent legerement, etheres et evanescents, 
d'autres ont un aspect laiteux ou prennent une forme pesante et massive, 
les flancs alourdis par l'eau. II existe des nuages de pluie, des nuages 
d'orages et ceux qui glissent sans laisser tomber la moindre goutte. 

Face a la divers ite des formations nuageuses, les meteorologues 
ont essaye a plusieurs reprises d'etablir une classification homogene des 
differents types de nuages en codifiant leurs caracteristiques. C'est 
fmalement le travail de 1'Anglais Luke Howard, elabore en 1803, qui 
permit de definir quatre types principaux de nuages, utilises comme 
references par la suite. Ce sont les Cirrus, les Cumulus, les Stratus et les 
Nimbus. La classification fut amelioree plus tard par Hildebrandson et 
Abercromby, avant d'etre officiellement retenue en 1891 par la 
Conference de Meteorologie Internationale (Munich). Enfin en 1929, elle 
fut completee, lors du congres de Copenhague. 

En definitive, ce sont dix genres de nuages qui ont ete inclus dans 
la nomenclature internationale, differencies selon leur altitude, leur 
forme et leurs caracteristiques propres. (Atlas International des Nuages, 
Organisation Mondiale de la Meteorologie-1956). Tous les nuages ne 
produisent pas de pluie et auquel cas, ils ne sont pas interessants pour la 
suite de l’article. Les stratus peuvent donner naissance a une pluie fine et 
froide, la bruine, mais seuls, reellement trois types de nuages sont en 
mesure de provoquer des pluies abondantes. Ce sont l'Altostratus, le 
Nimbostratus et le Cumulo-nimbus. Ces demiers ont la particularity de 
constituer des amoncellements considerables de nuages lourds, denses et 
puissants a grand developpement vertical, en forme de montagne ou 
d'enormes tours. Leur region superieure presente presque toujours, au 
moins une partie aplatie, parfois lisse, de structure fibreuse ou striee 
composee de glace. Elle s'etale souvent en enclume et produit de vastes 
panaches. (La Meteorologie, par Andre Viaut) 

Les Cumulo-nimbus possedent une base dechiquetee. Ils produisent 
des orages avec averses de pluie, de neige ou de grele, accompagnes de 
rafales de vent et d'eclairs. Ils naissent quand il existe une zone 
d'instabilite accompagnee d'humidite dans la troposphere, provoquant des 
courants ascendants violents, pouvant atteindre cent kilometres a l'heure. 
La partie superieure des nuages dont l'epaisseur peut depasser dix mille 
metres, est normalement recouverte de particules de glace. 
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Ce sont les nuages de ce type qui se developpent generalement en 
hiver au dessus du Maghreb, lorsque l'air froid en provenance de l'Europe 
rencontre celui des eaux plus chaudes de la Mediterranee, occasionnant 
les abondantes pluies d'hiver. Cette categorie de nuages, la plus 
interessante pour ses effets, est mentionnee par le Coran qui donne les 
precisions suivantes : « Ne vois-tu pas que Dieu dirige les nuages, puis 
qu'Il les assemble, en fait des amoncellements, tu vois alors la pluie 
sourdre de leur profondeur (de leur sein). II fait descendre du ciel, la 
grele a partir de montagnes (de glace contenue dans les enormes 
nuages). II atteint qui II veut et en preserve qui II veut. Peu s'en faut que 
I'eclair qui les accompagne, ne ravisse la vue. » (Coran 24. 43) 

II existe une parfaite correlation entre les donnees scientifiques et le 
Coran. Ce dernier insiste sur le volume et l'etendue des formations que 
les meteorologistes assimilent a des montagnes. Le terme de 
« montagnes » se trouve d'ailleurs mentionne en toutes lettres dans le 
Livre Sacre, pour decrire l'enorme developpement des masses nuageuses. 
Autre similitude quant a la variete des phenomenes produits par les 
formations nuageuses; dans les deux cas, il se produit des orages, des 
precipitations de pluie, de grele et le declenchement d'eclairs aveuglants 
resultant de la difference de potentiel entre le sommet et la base des 
nuages, ou encore entre deux nuages ou enfin entre un nuage et le sol. 
Cependant, l'analogie devient plus edifiante relativement au role de la 
glace dans ces formations. 

Le Coran precise que la grele s'abat a partir de montagnes (de 
masses nuageuses ressemblant a des montagnes) de grele ou de glace. 
Cela implique evidemment que ces nuages renferment la glace dont est 
issue la grele. Un tel detail est important, car il correspond a la realite 
observee. Si l’epaisseur des Cumulo-nimbus peut avoir plusieurs 
kilometres, la base a une temperature relativement elevee par rapport a 
fair environnant. Aussi, la partie superieure est non seulement 
considerablement plus froide, mais en outre, elle est souvent constitute 
de particules de glace, qui se forment dans les nuages. Pour prouver ce 
phenomene, il fallait recourir a des observations et a des prelevements a 
plusieurs milliers de metres d'altitude. Chose impossible a realiser par les 
hommes du temps du Prophete. Malgre tout, le Livre Sacre decrit le 
phenomene conformement a la realite. «Il fait descendre du ciel, la 
grele, a partir de montagnes (ou d'amoncellements de glace).. » Qui 
aurait pu imaginer des accumulations de glace et de neige, au-dessus des 
nuages, alors qu’ils sont synonymes de legerete et d’evanescence ? 
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Les scientifiques ont certes tarde a sonder l'atmosphere. Ils n'ont pu 
survoler les formations de Cumulo-nimbus avant le vingtieme siecle, 
mais lorsqu'ils ont ete en mesure de proceder a des observations, c'est 
pour decouvrir le bien-fonde des declarations coraniques. Le doute n'etait 
plus permis, les nuages etaient bien couverts de glace et de neige. Ainsi, 
au cours de plus de 300 vols d'etude, Stickeley, aux Etats-Unis, a pu 
constater que 97 pour cent des pluies se produisaient quand la surface 
superieure des nuages etait glacee. Ce qui confirme une fois de plus 
T authenticity des Revelations coraniques dans un domaine ignore jusque- 
la. (« Encyclopedic scientifique de l’univers. La Terre ; les eaux ; 
l’atmosphere. Bureau des Longitudes »). 
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LES VENTS QUI FECONDENT 


Le Coran dit: « Nous envoyons les vents qui fecondent (les nuages) 
et Nous faisons descendre du ciel, I'eau avec laquelle Nous vous 
abreuvons... » (Coran 15.22). 

Les anciens connaissaient les proprietes du vent qui dechaine les 
tempetes, chasse ou amene les nuages, souleve la poussiere ou provoque 
simplement un deplacement d'air. Mais personne ne pouvait imaginer 
qu'il possede un pouvoir de fecondation. Par contre les scientifiques 
modemes ont pu deceler dans cette description, une allusion au 
phenomene de pollinisation dans lequel le pollen, element male, est 
transports par le vent jusqu'aux stigmates situes dans le pistil, pour 
assurer la fecondation. Ce qui est effectivement le cas, mais pas 
seulement, ainsi qu’il sera demontre ci-dessous. 

La pollinisation par le vent ou anemophilie joue effectivement un 
grand role dans la nature. Elle constitue une autre forme de pollinisation 
qui est assuree par les insectes, et qui est connue sous le nom 
d'entomophilie. En depit de leur importance, ni l'une ni l'autre des deux 
formes de fecondation ne semblent corresponds a l'optique de cette 
citation coranique. Pas plus la version d'Edouard Montet qui estime dans 
ses notes que « les vents fecondent la terre a trovers les nuages de pluie 
qu 'ils transportent et qui arrosent le sol». Ces points de vue sont 
d'ailleurs contradictoires entre eux. Pour les uns, le vent feconde les 
plantes, pour les autres, il feconde la terre, a travers les nuages. Alors 
qu’en realite, dans la citation coranique, il feconde les nuages, qui a leur 
tour vont fertiliser le sol. 

Une analyse du passage en question permet cependant de tirer des 
conclusions qui s'accordent mieux avec la realite. La conjonction "fa" qui 
lie les deux parties de la phrase exprime la continuite de faction. Le vent 
feconde les nuages (sous entendus) afm de faire descendre I'eau du ciel. 
Il est relativement aise de constater que le Livre Sacre associe presque 
systematiquement le travail du vent au developpement des nuages dans 
les phenomenes atmospheriques. Les extraits suivants sont parlants : La 
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sourate 7 57, evoque les vents qui portent les lourds nuages, la sourate 
30.48, traite des vents qui elevent les nuages (convection), la sourate 
35.9, des vents qui elevent et conduisent les nuages (circulation 
atmospherique) etc. Le vent possede des fonctions multiples et 
diversifies. L'une d'elles consiste precisement a feconder les nuages. 
Cette explication ne doit rien a l'imagination. Elle rend parfaitement le 
sens du message dans son originalite. Elle correspond aussi a 
1’expression sous-entendue dans le texte. Dans cette optique, la 
formulation du verset devrait avoir le sens suivant : « Nous envoyons les 
vents qui fecondent (les nuages) et Nous faisons descendre du ciel, I'eau 
avec laquelle Nous vous abreuvons... » La phrase acquiert une cohesion 
et une logique en adequation avec la realite physique. La fecondation des 
nuages est du reste un phenomene courant dans la nature, bien que ses 
mecanismes n'aient ete demontres qu'au courant de ce siecle. 

Brievement, le processus se decline ainsi: l'ascendance des masses 
d'air saturees d'humidite a pour but d'amener la condensation de la 
vapeur d'eau et la formation de nuages porteurs de pluie. Pour etre 
efficace, la condensation de la vapeur d'eau necessite la presence de 
noyaux de condensation, constitues de cendres de combustion, de 
particules de sel arrachees a la mer, de residus provenant des eruptions 
volcaniques et encore d'organismes d'origine vegetale tels que pollen, 
spores, etc. Lorsque les conditions voulues sont reunies, la vapeur se 
condensera autour de ces noyaux en donnant de minuscules gouttelettes. 
A leur tour, et sous l'influence de differents facteurs, dont les turbulences 
provoquees par le vent, les gouttelettes vont fusionner entre elles (il faut 
environ 100 000 a 1 000 000 de gouttelettes pour former une seule goutte 
d’eau) et donner naissance a de veritables gouttes d’eau. Leur poids sera 
alors assez lourd pour vaincre la force des courants ascendants et la pluie 
arrive jusqu'au sol. 

A travers cette courte description, l'importance capitale du vent qui 
manifeste son action a tous les stades, apparait comme fondamentale. 
C'est le vent qui arrache et transporte parfois sur des distances 
considerables, les noyaux de condensation qui sont destines a 
ensemencer et a feconder les nuages. C'est le vent qui est la cause de 
l'ascendance des masses d'air humides, entrainant leur condensation par 
reffoidissement. C'est encore le vent qui provoque les turbulences a 
l'interieur des nuages, mettant les gouttelettes en contact entre elles pour 
fusionner et former des gouttes plus importantes. C'est le vent enfin qui 
reste le vehicule universel de la circulation atmospherique dans la planete 
et qui deplace les formations nuageuses. 
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L'absence de vent est impensable dans la nature, car elle signifierait 
tout simplement l'absence de vie. De meme, les formations nuageuses 
privees de vent ne sauraient exister, et avec elles, tout ce qui vit sur terre. 
Son action est vue par le Coran comme une Grace et une Misericorde de 
Dieu. « Le vent conduit les nuages vers les terres dessechees et les 
feconde pour faire descendre la pluie. » (Coran 7.57). Voila pourquoi la 
reference a son pouvoir fecondateur doit etre rattachee aux formations 
nuageuses et non au regne vegetal ou a la surface du sol 

Les specialistes qui etudient l'interdependance des phenomenes ont 
precisement reconnu le role irremplaqable du vent dans la formation de la 
pluie. En imitant ces mecanismes, ils en sont arrives a reproduire la pluie 
artificielle ou l'ensemencement mecanique qui consiste justement a 
feconder les nuages steriles. Ce precede vise a repandre au dessus des 
formations nuageuses presentant des caracteristiques requises, de la neige 
carbonique ou des cristaux d'iodure d'argent afm d'amener la vapeur 
d'eau a se condenser autour des noyaux, entrainant de proche en proche 
les conditions propices au declenchement des precipitations. L'avion a 
parfois supplee le vent pour le transport des noyaux, mais les experts 
n'ont pu substituer totalement tout le processus, notamment dans le 
domaine de la convection thermique, des turbulences et d'autres 
phenomenes qui sont restes hors de leur portee. Les resultats des 
experiences ont pati de ces insuffisances. L'augmentation des 
precipitations chiffree a quelques pour cent, ne justifie pas, du moins en 
l'etat actuel des choses, la generalisation d'une methode qui s'est averee, 
encore, aleatoire et problematique. 

Cependant, cette demarche, outre le fait d'etre perfectible, a 
l'avantage de temoigner de l'existence et de la realite de mecanismes 
complexes reveles par le Coran. Les explications contradictoires et 
irrationnelles, qui ont ete parfois avancees par les orientalistes, loin de 
nuire au Texte Sacre, n'ont fait au contraire que renforcer l'opinion, que 
ce Livre renferme des verites que l'humanite aura mis longtemps a 
decouvrir, et qui confirment son origine divine exclusive. 
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L’ASCENDANCE DES NUAGES 


Pourquoi le Coran evoque-t-il a plusieurs reprises le phenomene de 
l'ascendance des nuages ? Quel interet de decrire un tel processus, alors 
que jusqu’au vingtieme siecle, les meteorologues n’y avaient vu rien 
d’autre qu’un developpement issus de mecanismes physiques, sans 
importance particuliere ? Ce phenomene est reproduit dans les versets 
correspondants et fournit des precisions sur la signification souvent 
erronee donnee paries orientalistes. Le Coran dit ceci: « C’est Dieu qui 
envoie les vents qui elevent les nuages. II les etend dans le ciel selon Sa 
Volonte, II en fait des masses nuageuses, puis tu vois I'ondee sourdre de 
leurs seins... ». (Coran. 30.48) 

Egalement: « C'est Dieu qui envoie les vents qui elevent les 
nuages. Nous les dirigeons vers un pays mort de secheresse. Ainsi Nous 
faisons revivre la terre apres sa mort. » (Coran. 35.9) 

Les orientalistes n’ont jamais ete au meme diapason pour decrire le 
phenomene et se contredisent allegrement. Ainsi, l'expression coranique 
« les vents qui elevent les nuages », devient chez certains : « les vents qui 
agitent les nuages. » Pour d’autres, «les vents qui sillonnent les 
nuages » ou encore «II (Dieu) fait naitre les nuages. » Ces versions qui 
divergent entre elles de par la volonte (ou V ignorance) de leurs auteurs 
ne contribuent pas a clarifier la situation et ont une incidence facheuse 
sur les traductions du Texte Sacre, en denaturant son contenu. 

Le terme arabe « Younchi » signifie dans ce contexte « elever » et 
non «faire naitre». La conjonction «oua»(et) qui marque la 
simultaneity, sous-entend que les eclairs se produisent alors que s'elevent 
(et se developpent) les formations nuageuses, et non pendant leur 
naissance. La difference est importante. La premiere version correspond 
a l'esprit du Coran et a la realite des phenomenes meteorologiques, la 
seconde est equivoque et doit etre ecartee. 

La synthese des versets coraniques permettra de reconstituer la 
position du Texte Sacre concemant le phenomene de l’elevation des 
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formations nuageuses qui est mentionne, a trois reprises differentes. 
Cette ascendance est suivie par l'accroissement des nuages qui 
augmentent de volume, tout en s’elevant dans le ciel. II existe une 
simultaneity entre l'ascendance des nuages et le developpement des 
formations nuageuses qui sont liees a ces mecanismes physiques. Ce qui 
correspond exactement a la realite. 

Selon les meteorologues, c’est l'evaporation de l'eau au niveau de 
la planete (oceans et terres continentales) qui foumit a l'atmosphere, 
l'humidite necessaire a la formation des nuages porteurs de pluie. Pour 
enclencher le cycle des precipitations pluvieuses, la vapeur d'eau doit 
absolument se condenser. Le processus se declenche lorsqu'il y a 
saturation de fair, laquelle varie en fonction de la temperature du milieu 
ambiant. Elle passe de 5 grammes d'eau, par metre cube d'air, lorsque la 
temperature est de zero degre centigrade, a 30 grammes, pour une 
temperature de 30 degres centigrades. L'air chaud peut ainsi contenir 
beaucoup plus d'humidite que l'air ffoid. Ce que n’importe qui peut 
constater dans les pays tropicaux ou l'atmosphere est chaude et moite, 
alors que dans les pays nordiques, elle est froide et seche. 

Toutefois, pour se condenser, les masses d'air doivent subir un 
changement important qui a pour consequence d'augmenter leur humidite 
relative, ou degre hygrometrique. Quand ce degre atteint cent pour cent, 
l'air est sature et la condensation commence a se produire. (Ce sujet est 
traite plus completement dans Particle, intitule : «Les vents qui 
fecondent»). Voici comment s’enclenchent ces mecanismes : La 
condensation ne peut intervenir que par le reffoidissement des masses 
d'air nuageuses, chargees d'humidite. Celles-ci doivent s'elever dans le 
ciel, entrainees par des courants ascendants vers la troposphere, qui est la 
zone de turbulences et le siege de phenomenes meteorologiques intenses. 

Au fur et a mesure de leur ascendance, les masses d'air vont se 
refroidir, car la temperature decroit a ce niveau de 4 a 10 degres 
centigrades par kilometre. Ce faisant, l'humidite relative de l'air 
augmente, comme explique plus haut, et atteint son point de saturation. 
La vapeur d'eau se condense alors, et de minuscules gouttelettes d’eau 
vont se former, donnant leur apparence laiteuse aux nuages. Mais, il ne 
pleut pas encore, parce que les courants ascendants maintiennent en 
suspension les fines gouttelettes et s'opposent a leur chute. Pour vaincre 
cet obstacle, plusieurs milliers de gouttelettes vont fusionner (phenomene 
de coalescence) pour former une goutte de pluie assez lourde pour etre 
precipitee vers le sol. L'ascendance est done une etape indispensable, non 
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seulement dans la saturation de l'atmosphere, la condensation de la 
vapeur d'eau, la formation des nuages et leur accroissement dans le ciel, 
mais aussi dans l'elaboration des mecanismes qui provoquent les 
precipitations pluvieuses. 

Voici comment le Professeur G. Viers, de l'Universite de Toulouse 
specialiste en climatologie decrit le phenomene « La cause fondamentale 
du refroidissement qui mene a la saturation et a la condensation (ainsi 
qu’a la formation de nuages), c'est l'ascendance accompagnee de 
revolution thermique adiabatique (sans echange de chaleur avec 
I'exterieur). » C’est exactement le processus decrit par le Coran Sacre. 
L’auteur affirme que pour passer de la condensation a la precipitation, il 
faut qu'il y ait ascendance de fair. « C'est une notion capitale en la 
matiere, trop souvent negligee. Or de tous les processus amenant la 
condensation, seule Vascendance peut engendrer la pluie ou la neige. » 

Cette realite longtemps meconnue par les chercheurs est partagee 
desormais par tous les specialistes, qui touchent de pres ou de loin a la 
meteorologie et a la climatologie. Par ailleurs, il existe plusieurs types 
d'ascendances et de convections qu’il n’est pas necessaire de detailler en 
raison de leurs fonctions analogues. L'interet est de souligner le role 
irremplagable que tient l'ascendance dans le developpement des nuages, 
la condensation de la vapeur d'eau et la formation de la pluie et qui ont 
ete mis en valeur par le Coran Sacre, alors qu’aucune source au monde, 
meme celle emanant de specialistes en la matiere n’y faisait mention ! 

Bien que ce phenomene a ete decrit et explicite plusieurs fois dans 
le Coran, les orientalistes, n’ont su l’interpreter correctement, au point 
de le denatures Mais, qui pourrait leur en faire grief, puisque les 
specialistes eux-memes ont du attendre le 20 eme siecle pour en 
comprendre les mecanismes ? Jamais aucune source avant le Coran n'a 
etabli de parallele entre l'ascendance des nuages et le declenchement des 
precipitations. C'est pourtant une relation de cause a effet indeniable, 
encore que l'evidence etait loin d'etre pergue comme telle, pour s'imposer 
a l'esprit. Surtout au septieme siecle de l’ere chretienne, quand le Coran 
Sacre a ete revele pour promouvoir la raison et la verite, alors que les 
populations occidentales vivaient plus sous l’influence de Satan, de ses 
mefaits et des chasses aux sorcieres ! 
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LE CYCLE DE L'EAU ET LE REGIME DES VENTS 


Le soleil joue un role fondamental dans l'evaporation de l'eau et 
partant dans la formation des precipitations pluvieuses. Les specialistes 
ont calcule que l'apport calorifique du rayonnement solaire permet de 
faire passer a l'etat de vapeur d’eau, trois litres d'eau de mer par metre 
carre et quotidiennement, soit un volume de mille cent milliards de 
metres cubes, qui retomberont sous forme de pluie, de neige ou de grele. 
Les terres emergees dont la norme d'evaporation est deux fois moins 
importante, participent pour un total de deux cents milliards de metres 
cubes par jour, et il suffirait de trente-trois heures d'evaporation (et de 
precipitations), pour couvrir les besoins de toute la population mondiale, 
ou chaque habitant recevrait theoriquement une quote-part de mille litres 
par jour. Mais l'eau est une des richesses les plus mal reparties. Alors 
qu'en certains endroits chaque goutte a son importance, ailleurs regne la 
surabondance et le gaspillage. Dans ce qui suit, le cycle 
evaporation/precipitations sera explicite, avant de faire un rapprochement 
avec les donnees coraniques. Les constatations sont edifiantes, en raison 
de la grande similitude qui existe entre les deux sources. 

La circulation atmospherique est un processus complexe, qui est 
regi par des lois rigoureuses. L'interaction complexe des differents 
facteurs permet a l'univers d’exister et d’evoluer. Sur terre, la chaleur 
emanant du soleil contribue a l’evaporation des molecules d’eau, tant des 
oceans que des continents. Puis, le le vent, vehicule universel de la 
planete, intervient pour repartir l'humidite a travers le globe. II utilise les 
grands courants de circulation atmospheriques, qui determinent le regime 
climatique de chaque region. Tout au long de leur parcours, les masses 
nuageuses vont subir des contraintes qui provoqueront l'apparition des 
precipitations. Les mers et oceans recueillent, en raison de leur etendue, 
70 a 80 pour cent de l’eau de pluie, mais l'importance de ce cycle ferme 
est toute relative, puisque chaque annee 450 000 kilometres cubes d'eau 
s'evaporent des oceans et 410 000 kilometres cubes, y retoument sous 
forme de precipitations. (Le reste reintegre aussi en partie, les oceans 
mais par des voies secondaires, ecoulement, ruissellement, etc.). Ce qui 
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parait etre un debit considerable a priori, ne represente en fait que la 
3 400 eme partie du volume des oceans, qui accomplissent une rotation 
sans fin. L'interet des precipitations qui se deversent sur les reliefs est 
autrement plus important. Les continents, en recuperant l'eau douce et en 
l'emmagasinant, tant a la surface, que dans les profondeurs du sous-sol, 
creent les conditions ideales pour le developpement de la vie. C’est ce 
cycle qui permet a toutes les formes de vie terrestres, vegetales et 
animales d’exister et de subsister. 

Ce rythme, totalement inconnu a l’epoque, est decrit par le Coran, 
qui evoque le va-et-vient incessant de l'eau entre le ciel et la terre et ses 
consequences bienfaisantes sur le sol qui se fendille sous l'effet de la 
germination des plantes qui en resulte (Coran 86.11). Cette description 
correspond parfaitement a un mouvement alteme ou l'evaporation eleve 
l'eau dans l'atmosphere, avant que les precipitations ne la restituent au 
sol, qui se fendille sous la poussee germinative. 

Le role de l'eau, est primordial dans la formation et le maintien de 
la vie. Le Livre Sacre decrit les phenomenes meteorologiques sans 
lesquels, l'eau douce ne saurait ni exister, ni circuler, ni reconstituer les 
reserves qui auront ete utilisees ou polluees. II existe une parfaite 
analogic entre les donnees coraniques et la realite physique telle qu’elle 
s’exerce pour animer l'horloge climatique. Car, il s’agit bien d’un 
fonctionnement precis et meticuleux ou le fragile equilibre de la nature 
l'emporte sur les elements dechaines et incontroles. 

Voici une comparaison entre les citations coraniques et les donnees 
scientifiques relative a la circulation atmospherique dans le monde. 
Certains sujets seront trades plus loin dans des articles specifiques : 

1. ASCENDANCE DES MASSES D'AIR CHARGEES DE VAPEUR 

Citations coraniques : «Dieu envoie les vents qui elevent les nuages 
dans le ciel. » (Coran 35.9). 

Donnees scientifiques : L'ascendance est vitale dans le processus de la 
condensation des gouttes de pluie, afm de permettre un contact avec un 
substratum ffoid. Seule l'ascendance peut engendrer la pluie. 

2. DEVELOPPEMENT DES NUAGES 

Citations coraniques : « Dieu est Celui qui vous envoie les vents qui 
elevent les nuages. Ils s'accroissent dans le ciel, selon Sa Volonte et 
forment des masses nuageuses. » (Coran 30.48). 
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Donnees scientifiques : Dans les courants de convection, les masses 
d'air chargees d'humidite subissent un reffoidissement, par detente. 
L'abaissement de temperature entraine la condensation de la vapeur 
d'eau. II se forme des nuages qui s'accroissent considerablement dans le 
ciel et qui sont alimentes par des mouvements ascendants continus. 

3. LA CIRCULATION ATMOSPHERIQUE 

Citations coraniques : «Dieu est Celui qui envoie les vents comme 
Signes annonciateurs de Sa Misericorde, Lorsqu'ils portent de lourds 
nuages, Nous les conduisons (Nassouqou) vers une terre morte; Nous en 
faisons tomber I'eau avec laquelle Nous faisons sortir toutes sortes de 
fruits. » (Coran 7.57). L'expression « Nassouqou » signifie : « Nous 
conduisons les nuages par l'entremise des vents, vers des contrees 
determinees.» C'est la consequence d'une action volontariste qui 
emprunte les voies balisees par des forces contraignantes. Le vent n'est 
pas soumis aux caprices du sort. II est assujetti aux lois qui reglementent 
l'ordonnancement de la nature. De nombreux versets mettent en evidence 
ces mecanismes qui font partie, a une echelle plus vaste, de la circulation 
atmospherique du globe. 

Donnees scientifiques : Alors que les Anciens pensaient que le vent etait 
le symbole de l'inconstance qui echappait a toute logique, les chercheurs 
modemes ont mis en evidence la circulation generale atmospherique, 
selon laquelle les deplacements repondent a des regies precises. Le vent 
est produit par une difference de pression entre deux masses d'air 
voisines. II se dirige, de la zone de haute pression (anticyclone), vers la 
zone de basse pression (depression). II existe aussi des forces deviantes 
(Coriolis) produites par la rotation de la terre ou, dans l'hemisphere nord, 
le vent toume autour des anticyclones dans le sens des aiguilles d'une 
montre, et autour des depressions, dans le sens inverse, alors que dans 
l'hemisphere sud, cette regie est inversee. (Regie Buys Ballot). D'autres 
facteurs comme les reliefs, jouent aussi un role dans la direction des 
vents. En tout etat de cause, la circulation atmospherique obeit a des 
regies strictes et precises. Les vents ne peuvent emprunter certaines 
voies, que si celles-ci offfent les conditions favorables a leur 
deplacement. Ils sont conduits vers des contrees qui presentent des 
caracteristiques requises pour les accueillir. 

4. LA VARIATION DES VENTS 

Citations coraniques : La variation des vents est un phenomene 
provoque par des conditions physiques particulieres. C’est un argument 
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en faveur de la circulation atmospherique : « L ’altemance de la nuit et 
du jour...la variation des vents, constituent des preuves pour ceux qui 
meditent. » (Coran 45.4) Un exemple de ce changement de circulation 
est donne par le Coran relativement au recit de Salomon : « Nous avons 
soumis le vent a Salomon. Le vent du matin soufflait durant un mois 
(dans un sens) et celui du soir soufflait durant un mois (dans l’autre 
sens). » (Coran 34.12). 

Donnees scientifiques : Non seulement les vents changent de direction, 
mais ils possedent aussi la faculte d'altemer leurs mouvements. Le vent 
peut souffler tantot dans un sens, et tantot dans l’autre sens, en fonction 
des facteurs qui influent sur son comportement. L'exemple le plus connu 
est celui de la mousson; vent tropical (du mot arabe maoussem qui veut 
dire saison). La mousson d'hiver souffle pendant six mois des continents 
froids vers les eaux chaudes des oceans et vehicule un air sec, alors que 
la mousson d'ete qui lui succede, circule en sens inverse. II s’agit d’un 
exemple de la variation des vents. De nombreux pays sont tributaires de 
cette variation et attendent avec impatience l'epoque du renversement de 
la mousson, qui annonce les pluies et l’abondance. D’autres modeles de 
variation des vents existent, notamment, le khamsin en Egypte ou le vent 
souffle pendant cinquante jours dans un sens avant de s’arreter ou de 
changer de direction. De meme la brise ou le vent souffle, le jour, de la 
mer vers la terre, alors que la nuit, il effectue le trajet inverse, de la mer 
vers la terre. Plus exactement, c'est dans la matinee que debute le 
mouvement de la mer vers la terre, la tendance se renversant dans la 
soiree. Cette circulation s'explique par le fait que le jour, la terre se 
rechauffe plus rapidement que la mer et Pair qui se trouve au-dessus se 
dirige vers la depression qui est creee. La nuit, c’est le parcours inverse 
qui s'etablit. Ces mouvements et ces variations sont conformes aux 
donnees coraniques et ce qui a ete rapporte au sujet du recit de Salomon. 

5. LE ROLE VITAL DU VENT DANS LA FORMATION DE LA 

PLUIE 

Citations coraniques : «Nous envoyons les vents qui fecondent (les 
nuages) et Nous faisons descendre du ciel, I'eau avec laquelle Nous vous 
abreuvons... » (Coran 15.22). Les vents qui fecondent ne sont pas une 
allegorie ou une invention de l’esprit. II s’agit d’une realite demontree 
par toutes les etudes scientifiques dont le Coran a ete le precurseur, des 
siecles durant, alors que les specialistes n’y avaient vu.. .que du vent! 

Donnes scientifiques : C'est grace aux courants ascendants que se 
produit la condensation de la vapeur d'eau contenue dans les masses d'air 
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saturees, qui donnent naissance aux nuages. Le vent amene des 
particules infimes, les noyaux de condensation autour desquels se 
formeront les premieres gouttelettes. Puis, en raison des turbulences 
provoquees par le vent, les gouttelettes fusionneront pour vaincre les 
courants ascendants et donner naissance a la pluie. Le vent est un 
partenaire privilegie de l'humidite qu'il transforme en pluie. Pour cette 
raison, le Coran l'assimile a un agent de fecondation. Sans vent, 
('atmosphere deviendrait sterile et le cycle de l'eau, si precieux pour la 
vie, ne pourrait ni s'enclencher, ni provoquer les precipitations. 

6. LA DESTINATION DE L'EAU DE PLUIE 

Citations coraniques : La pluie qui tombe va suivre un cheminement 
complexe, dont le processus a ete decrit par le Coran, alors qu'en 
Occident, des theories fantaisistes avaient cours, mille ans apres la 
revelation coranique ! «II (Dieu) fait descendre du del une eau pure, 
avec laquelle Nous vivifions une contree morte de secheresse et Nous 
abreuvons les multitudes de troupeaux et d’etres humains que Nous 
avons crees. » (Coran 25. 48-49) 

Donnees scientifiques : L’utilisation la plus apparente de l’eau, est sa 
consommation par les hommes et les animaux. Cela est tellement evident 
qu’il n’est pas necessaire de s’etendre. La reference, a la pluie constitute 
d’eau pure, est remarquable, puisque de toutes les eaux disponibles sur 
terre, c’est l’eau de pluie qui est la plus pure. Bien entendu, les 
problemes de pollution generes par l’activite humaine qui peuvent 
charger cette eau, ne sont pas pris en compte. 

Citations coraniques : « C’est Lui (Allah) qui fait descendre l’eau du 
del, avec laquelle, Nous faisons germer toutes les plantes. Nous en 
faisons surgir la verdure de laquelle Nous tirons des grains superposes, 
tandis que de la spathe de palmier, sortent des regimes de dattes, a 
portee de main. Nous faisons croitre avec cette eau des jardins plantes 
de vigne, d’oliviers et de grenadiers, semblables ou differents les uns des 
autres. Considerez leur fructification, lorsqu’ils donnent des fruits et 
observez leur maturite jusqu ’a leur terme. Que de signes pour ceux qui 
ont la foi. » (Coran 6.99) 

Donnees scientifiques : L’autre aspect le plus remarquable de l’eau, est 
son importance vitale pour le regne vegetal. Aucune plante ne saurait 
pousser en l’absence de l’element liquide et encore moins se developper. 
Ce verset a pour but de rappeler la place eminente et irremplarable de 
l’eau, dans la production agricole, qui constitue le maillon fondamental, 
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entre le regne mineral et le regne du vivant. Sans vegetation, la vie ne 
saurait exister et sans eau, les plantes ne pourraient voir le jour. 

Citations coraniques : La pluie qui tombe et qui est absorbee par les 
plantes, les animaux et les hommes, ne represente qu’une partie des 
precipitations. Une autre partie s’infiltre dans le sol, pour alimenter les 
nappes souterraines. « Ne vois-tu pas que Dieu fait descendre l’eau du 
ciel, qu ’ll achemine dans des nappes souterraines, dont II fait jaillir des 
sources ? Grace a elles, II fait germer des plantes. » (Coran 39.21) 

Donnees scientifiques : II aura fallu attendre le 17 eme siecle, pour voir les 
chercheurs et les hydrologues, prendre a leur compte, la theorie 
coranique de l’acheminement des eaux de pluie, dans la constitution des 
reserves souterraines et T emergence de sources. L’article correspondant 
est developpe plus longuement, sous le titre : « La formation des nappes 
souterraines et des sources. » 

Citations coraniques : Le circuit de l’eau continue. Une autre partie des 
precipitations recueillies par les bassins versants, va rejoindre les fleuves 
et les cours d’eau. «II (Dieu) fait descendre I’eau du ciel. Cette eau 
ruisselle vers les cours d’eau qui coulent alors (selon le debit qu’ils 
regoivent). Le courant impetueux charrie une ecume qui surnage. » 
(Coran 13.17) 

Donnees scientifiques : Comme pour les nappes souterraines, la 
provenance de l’eau des fleuves et des cours d’eau, constituait une 
enigme pour l’humanite. Selon les conceptions occidentales les cours 
d’eau etaient alimentes d’une fagon mysterieuse a partir du centre de la 
Terre. Encore une legende qui sera detruite par les revelations 
coraniques. (Voir pour plus d’informations, l’article intitule : « Le debit 
des cours d’eau ») 

Citations coraniques : Enfin, l’eau s’evapore a nouveau pour refermer 
le cycle des precipitations. «Nous faisons descendre du ciel, une eau 
avec laquelle Nous vous abreuvons, et que vous n ’etes pas en mesure de 
conserver (ou de Stocker) » (Coran 15.22). Cette description peut etre 
rapprochee du verset 32.2 qui dit: « ...II (Dieu) sait ce qui descendu du 
ciel et ce qui s ’eleve ». La formule « ce qui descend du ciel», sert a 
designer l’eau qui tombe sous diverses formes, pluie, neige, grele etc. 
L’expression: « ce qui s’eleve », designe l’evaporation sous toutes ses 
formes, ainsi qu’il ressort du verset evoque au debut qui retrace la 
rotation de l’eau entre le ciel et la terre en utilisant, une formule 
parfaitement adaptee, qui est celle-ci: « Par le ciel, qui renvoie (son eau 
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a la terre). » (Coran 86.11). Or, il est patent, que le ciel ne peut renvoyer 
une eau, qui ne se soit deja evaporee. 

Donnees scientifiques : Le cycle de l’eau avec ses ramifications est 
completement ferme. A 1’evaporation, mentionnee precedemment, 
succedent apres maintes peripeties, les precipitations pluviales. L’eau 
bienfaisante est absorbee par la terre, les plantes, les animaux et les 
hommes. Une partie s’infiltre pour constituer les nappes souterraines, 
elles-memes resurgissant sous forme de sources. Une autre s’en va 
alimenter les fleuves et les cours d’eau a travers les bassins versants et la 
demiere, que l’homme ne peut conserver, s’evapore pour perpetuer le 
mouvement de la circulation atmospherique et le cycle de l’eau. La 
boucle est ainsi bouclee, avec ce processus complet du circuit de l’eau ou 
altement 1’evaporation, les precipitations, les reconstituons de reserves et 
la resurgence de sources, puis a nouveau le cycle de 1’evaporation, qui 
alimente un processus sans fin. 

Une autre citation destinee a decrire le deroulement du cycle 
precipitations/evaporation, est donnee par le Livre Sacre : «Dis ! 
Reflechissez, si jamais I'eau dont vous disposez etait absorbee par la 
terre, qui done vous procurerait une eau pure ?» (Coran 67.30). 
L'interrogation n'est pas denuee de sens, comme aurait tendance a le 
croire, certaines personnes. Les hommes qui ignoraient l'existence du 
cycle de I'eau auraient pu repondre sans hesiter, que la disparition des 
eaux de surface (mers, oceans, cours d'eau, sources etc.) aurait pu etre 
amplement compensee par I'eau de pluie. II fallait seulement s'organiser 
pour recueillir cette eau si precieuse, dans des reservoirs appropries, afm 
de l'utiliser en periode de secheresse. Des l'instant ou les gens pensaient 
que les nuages etaient formes par le ciel, la perte des eaux de surface, 
pour genante qu'elle fat, ne pouvait prendre les proportions d'un desastre. 
Pourvu qu'il pleuve ! 

Or, justement, la realite est tout autre. L'ensemble des nuages de la 
planete ne constitue une reserve que d'une dizaine de jours, et c'est 
l'evaporation qui leur permet de se reconstituer. Si toute I'eau du globe 
venait a etre absorbee, par la terre, il n'y aurait plus d’evaporation pour 
alimenter le circuit. Les nuages ne pourraient plus se former et le cycle se 
trouverait rompu irremediablement, entrainant l'aneantissement de toute 
forme de vie. Des lors, la question posee par le Coran porte en elle- 
meme, la reconnaissance du processus de l’evaporation suivi de celui des 
precipitations. Autrement, il aurait ete insense de croire que le Livre 
Sacre puisse menacer les hommes d'un evenement exceptionnellement 
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grave, et qu'une solution toute prete (la substitution par l'eau de pluie) 
pouvait rendre cette admonestation inoperante. Ce rappel devait au 
contraire avoir un effet dissuasif. Et cela n'etait concevable que dans 
l'hypothese ou les nuages etaient alimentes par l'evaporation, que celle-ci 
soit tributaire de la disponibilite de l'eau a la surface de la terre, en 
provenance des oceans et des continents, le tout dans un mouvement 
perpetuel que la science modeme a enfin, fmi par admettre. 

Cependant, la mise en evidence du cycle de l'eau, pour importante 
qu'elle soit, ne doit pas faire oublier tous les autres aspects 
meteorologiques qui sont decrits ailleurs. Notamment les phenomenes 
lies a la convection des nuages, a la circulation atmospherique, au regime 
des vents, a la repartition des eaux de pluie, enfin a tous les mecanismes 
merveilleusement agences, dont est dotee la nature pour remplir 
efficacement son role. C’est grace a la conjonction de tous ces facteurs 
que la planete Terre a eu l'insigne privilege d'accueillir et d'abriter la vie 
sous ses formes les plus exuberantes. Ceci est la position intangible du 
Coran. De meme, la science y a souscrit tardivement, mais sans reserve. 
Cette conjonction des sources les plus fiables est une garantie 
d’authenticite et le gage que la circulation atmospherique est un 
phenomene qui a ete parfaitement maitrise par le Livre Sacre. 
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LA FORMATION DES NAPPES SOUTERRAINES 
ET DES SOURCES D’EAU 


Les glaciers et les calottes polaires, constituent la plus grande 
reserve d'eau douce de la planete. Loin derriere, viennent les eaux 
souterraines dont le volume est plusieurs dizaines de fois superieur aux 
eaux de surface (fleuves, lacs, rivieres, atmosphere, etc.)- Ce qui 
explique l'interet des specialistes, pour mettre en exploitation ces 
ressources qui ont l'avantage d'etre renouvelables en partie. Le sous-sol 
recueille chaque annee, l'equivalent de 15 000 a 20 000 kilometres cubes 
d'eau (15 000 a 20 000 milliards de metres cubes) provenant de 
l'infiltration des eaux de pluie, qui s'ajoutent aux 4 millions de 
kilometres cubes, retenus dans les 800 premiers metres de l'ecorce 
terrestre. Toute cette eau n'est pas exploitable directement. L’eau retenue 
par adsorption et capillarite, restera prisonniere des roches et seule, l'eau 
libre ou gravifique, pourra etre captee. Elle represente quand meme un 
apport d'une importance considerable. Pourtant les conceptions anciennes 
qui avaient cours jusqu’en 1877, ne laissent pas d’etonner. Maurice 
Bucaille ecrit dans son livre : « La Bible, le Coran et la Science » 

«...II eut ete simple d'imaginer que les eaux souterraines 
provenaient de l'infiltration des precipitations dans le sol. Mais on cite 
comme une exception, dans les temps anciens, la conception d'un certain 
Vitruve qui, a Rome, au l er siecle avant J.-C., avait soutenu cette idee. 
Ainsi, pendant de longs siecles, au nombre desquels se situe la 
Revelation coranique, les hommes avaient des conceptions erronees sur 
le regime des eaux. Dans leur article Hydrologie, de VEncyclopedia 
Universalis, deux specialistes Castany et Blavoux, ecrivent que la theorie 
de la poussee oceanique sous I'effet des vents a I'interieur des continents 
et sa penetration dans le sol a ete decrite par Millet au 7 eme siecle avant 
J.-C. Platon partageait ces idees et pensait que le retour a Vocean 
s'ejfectuait par un grand abime, le Tatare. Cette theorie aura de 
nombreux adeptes jusqu'au 18 eme siecle avec Descartes. Aristote 
supposait, que la vapeur d'eau du sol se condensait dans les cavites 
refroidies et formait des lacs souterrains alimentant les sources. II sera 
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suivi par Seneque (l er siecle) et restera en vigueur jusqu'en 1877, avec 
O. Volger... La premiere conception du cycle de I'eau reviendra en 1580 
a Bernard Palissy, qui affirme que les eaux souterraines proviennent des 
infiltrations des eaux de pluie dans le sol. Hypothese confirmee par 
Mariotte et Perrault au 17 ieme siecle. Des conceptions inexactes qui 
avaient cours a I'epoque de Mahomet, on ne trouve nul echo dans les 
passages du Coran. » 

Ainsi le Coran, n’a jamais fait siennes les idees en cours, bien 
qu’elles emanent de personnalites prestigieuses, dont les avis faisaient 
loi en la matiere. A cela, il faut ajouter que si Descartes, comme Platon et 
Kepler, voyait dans la mer, l'origine de I'eau souterraine, il attribuait la 
formation des eaux douces a la distillation des eaux salees sous 
l'influence de la chaleur terrestre. (« Les eaux souterraines », par Felix 
Trombe). Volger, reprenant les vues d'Aristote, voulut montrer en 1877, 
par des calculs precis, que I'eau souterraine pouvait provenir des 
condensations internes dues a un reffoidissement de fair sature de 
vapeur d'eau. Il eut le tort de vouloir attribuer une importance excessive a 
la theorie de la condensation, alors qu’en fait, elle est minime et 
negligeable. Avant lui, en 1549, le mineralogiste allemand Agricola 
distinguait outre I'eau due aux infiltrations de la pluie dans les fissures du 
sol, celle qui pouvait provenir de la condensation des vapeurs 
ascendantes en provenance des entrailles de la terre. D’autres versions 
existaient pour expliquer la formation des nappes souterraines et des 
sources d’eau. Elies etaient au nombre de quatre, mais sont toutes 
erronees ou gravement deficientes, pour expliquer le phenomene. Ces 
versions sont les suivantes : 

1. Poussee de I'eau oceanique sous l'effet du vent et penetration 
dans le sol. Hypothese fausse, soutenue par Thales de Millet et Platon. 
Elle est restee en vigueur jusqu’au 18 eme siecle avec Descartes. 

2. Distillation des eaux salees sous l'influence de la chaleur 
terrestre. Hypothese fausse, soutenue par Aristote et Seneque, jusqu’au 
l er siecle de l’ere chretienne et restera en vigueur jusqu’en 1877 avec O. 
Volger. 

3. Condensation interne due a un refroidissement de fair sature de 
vapeur d'eau. Theorie insuffisante pour justifier la formation de nappes 
souterraines. 

4. Condensation des vapeurs ascendantes en provenance des 
entrailles de la terre. Phenomene marginal et precaire. 
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Certains chercheurs contemporains tenterent d'exhumer les 
variantes qui mettent en jeu les phenomenes de condensation emanant 
des profondeurs de la terre, ainsi que celles qui resultent de la circulation 
d'air saure, refroidi dans un sol a basse temperature, ou d'autres 
mecanismes manifestement insignifiants. Or ces idees etaient fausses et 
l’eau ainsi recueillie ne saurait contribuer que pour une part infime a 
l'accumulation des reserves hydriques, telles que procurees par les 
infiltrations. En consequence, il y a lieu de croire que les infiltrations 
constituent la regie dans la formation des eaux souterraines. C'est cette 
realite qui est restee ignoree durant des millenaries par les specialistes 
des questions hydrauliques. 

Aujourd'hui, que le phenomene a ete demonte, il ne fait plus de 
doute que les milliers de milliards de metres cubes d'eau provenant des 
precipitations, s'infiltrent chaque annee a travers le sol pour alimenter les 
nappes souterraines. Il existe des methodes eprouvees pour estimer, en 
fonction de la nature du terrain, de sa declivite, des caracteristiques des 
precipitations, de leur importance, etc., le taux d'infiltration d'une region, 
et partant, le volume des apports annuels escomptes. Bien que le 
pourcentage varie d'un terrain a un autre et aussi en fonction des pentes 
respectives et des latitudes, le ratio ordinaire des eaux de pluie qui 
s’infiltrent dans le sous-sol, oscille entre 10 a 25 %. 

Or, ce cheminement de l'eau de pluie reste si longtemps meconnu, 
est clairement mentionne dans le Coran : « Nous faisons descendre du 
del, l'eau (les precipitations), dans une mesure convenable, que Nous 
logeons dans le sol, alors que Nous pourrions la faire disparaitre (ou la 
laisser se perdre). » (Coran 23.18). Le Coran enseigne que l’eau de pluie 
est emmagasinee a l'interieur de la terre, anticipant sur la theorie de 
l'infiltration retenue par les scientifiques, bien plus tard. Le Livre sacre 
va plus loin que la simple description du systeme de recuperation et de 
stockage des eaux souterraines : « Ne vois-tu pas, proclame le Coran, 
que Dieu fait descendre l'eau du del, qu ’ll achemine dans des nappes 
souterraines, dont il fait jaillir des sources ? Grace a elle II fait germer 
des plantes... » (Coran 39.21). Les deux versets se completent pour 
decrire la circulation de l’eau, d'abord sous forme de precipitations, son 
infiltration dans le sol, son stockage souterrain et son emergence a la 
surface, sous forme de sources, au bout du cycle. 

A present, plus personne n'ignore qu'une partie des precipitations 
s'infiltre et est retenue dans des poches souterraines plus ou moins 
impermeables. Differentes categories de nappes existent qui ont ete 
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l’objet d’une classification par les specialistes, parmi lesquelles se 
trouvent les sources de deversement qui arrivent en surface par gravite 
avec une sortie situee le plus souvent dans le fond des cuvettes et les 
sources d'emergence qui peuvent jaillir plus haut que le point bas de la 
nappe phreatique, qu'elle soit libre ou captive. II existe aussi d'autres 
categories d'emergence, de resurgence et d'exsurgence qu’il n’est pas 
necessaire de detailler. Le but essentiel est de demontrer que les sources 
proviennent de nappes souterraines, lesquelles sont alimentees par 
l'infiltration de l'eau de pluie qui tombe sur le sol. 

Hormis les travaux du 17 eme siecle, menes par Perrault, Mariotte et 
Halley qui ont permis d'arriver a des resultats similaires et la reference 
aux conclusions de Palissy, aucun ouvrage n'aura reussi a demonter aussi 
magistralement les mecanismes qui regissent le cycle de l'eau. 
L'approche adoptee par le Coran dix siecles auparavant, alors que le 
Prophete Mohammed n'avait aucune competence particuliere pour parler 
de ce domaine, est tellement suggestive, qu'elle dispense de tirer des 
conclusions qui s'imposent d'elles-memes. 
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LE DEBIT DES COURS D'EAU 


Chaque annee, 520 000 kilometres cubes d'eau (ou 520 mille 
milliards de metres cubes), s'evaporent de la surface de la terre. Les mers 
et oceans contribuent pour 450 000 kilometres cubes et les continents 
pour 70 000 kilometres cubes. Parallelement les precipitations restituent 
a la terre un volume de 410 000 kilometres cubes sur les oceans et 110 
000 kilometres cubes sur les reliefs. Globalement, par le jeu des 
transferts secondaires, le bilan reste toujours constant. 

Les cours d'eau en general (fleuves, rivieres, torrents, ...) et les lacs 
sont alimentes en partie par les sources, et en partie par les eaux de pluie 
qui tombent sur les bassins versants. Le debit des sources est plus ou 
moins regulier et constant, bien que diminuant lors des secheresses 
prolongees, alors que celui des precipitations varie fortement en fonction 
des saisons. Cela est du a deux facteurs : le premier conceme 
l'importance des precipitations et leur repartition dans le temps, le second 
est lie a l'etendue du bassin et a son degre de penetration. Le bassin de 
l'Amazone par exemple, occupe une superficie d'environ 7 millions de 
kilometres carres bien arroses, qui font de ce fleuve, le plus gros debit de 
la planete (120 000 metres cubes d'eau a la seconde, en moyenne). Le 
Missouri-Mississipi possede aussi des surfaces drainantes d'une etendue 
a peu pres similaire, mais dont le debit est moins considerable. 

Les bassins versants se repartissent en trois categories. La plus 
grande partie est constitute par les bassins exoreiques, dont les eaux 
recuperees par les cours d'eau, s'ecoulent vers les mers et oceans. Les 
bassins endoreiques occupent 10 pour cent des surfaces et drainent les 
precipitations vers les lacs et les depressions continentales, alors que les 
bassins dits areiques sont de peu d'interet, en raison de l'absence 
d'ecoulement (manque de pluie, grande evaporation, etc.). Les cours 
d'eau des regions temperees sont moins sujets aux changements 
climatiques que ceux des zones tropicales ou les variations des regimes 
saisonniers sont tres accentuees. Ainsi, le debit de la riviere Benoue, en 
Affique peut varier dans un rapport de un a cent, entre l'hiver et l'ete. 
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Dans les pays temperes ou la pluie est bien repartie, l'accroissement 
du debit des fleuves, n'etait pas vu comme une consequence logique des 
precipitations qui s'abattent sur les bassins versants. Les savants anciens 
n'avaient pu etablir de correlation entre la tombee de la pluie et les 
variations de debit. Mieux encore, certains fleuves, a l’instar du Nil, 
voient leurs eaux gonfler et les ernes se derouler en pleine saison seche, 
contribuant a rejeter toute interdependance entre ces phenomenes. Le 
paradoxe reside dans le fait que c’est en ete que le Nil annonce ses eaux, 
abondantes et limoneuses qui fertiliseront les terres, alors qu’en hiver, le 
debit diminue fortement. 

Durant ses voyages celebres, le geographe et historien arabe, Ibn 
Battuta (1304-1377) n'a pas manque de relater dans son journal, ce 
phenomene. « Une des particularities merveilleuses qu'il presente, c'est 
que le commencement de sa crue a lieu pendant les grandes chaleurs, 
alors que les rivieres decroissent et se dessechent; et le commencement 
de la diminution de ses eaux coincide avec la crue et le debordement des 
autres fleuves. » Le contraste du fleuve en crue avec son environnement 
desertique etait tel que la mythologie egyptienne en arriva a le venerer. 
Le Nil devint pour la circonstance un fleuve celeste, un ocean du ciel ou 
le dieu Osiris aurait ressuscite apres avoir ete plonge dans ses eaux. 

Cette particularity demontre a quel point les hommes 
meconnaissaient les liens existant entre les precipitations et la 
modification du debit des cours d'eau. Mais comment etablir une 
correspondance alors que les ernes d’Egypte etaient separees par 5 000 
kilometres des pluies qui s'abattaient au sud ? Le Nil serpente en effet sur 
une longueur de 6 700 kilometres avant d'arriver au Delta. Son bassin 
draine une surface de 2 850 000 kilometres carres, s’etendant a travers la 
Tanzanie, le Kenya, le Ruanda, le Burundi, le Zaire, l'Ouganda, 
l'Ethiopie, le Soudan et l'Egypte. 

La plupart de ces pays sont plus ou moins soumis au climat tropical 
ou la pluviometrie atteint son maximum en ete. Quand l'Egypte traverse 
les fortes chaleurs, le cours du Nil se met a enfler plusieurs milliers de 
kilometres plus au sud, grace a l'apport des pluies tropicales. Aussi, les 
hommes n'avaient pu etablir un parallele entre les deux evenements. Ce 
qui explique en partie, qu'en Europe, meme si le phenomene etait moins 
tranche, « On croyait jusqu 'a la fin du 17erne siecle, que les 
precipitations ne pouvaient suffire a alimenter les fleuves et qu'une 
grande quantite d'eau provenait des entrailles de la terre. » (« Fabuleuse 
histoire de l’eau. » Casterman) 
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L'Encyclopedie Scientifique de l'Univers abonde dans le meme 
sens en rappelant qu’a l'epoque : « On s'imaginait encore il y a a peine 
moins de 300 ans que I'eau des fleuves et rivieres venait de fagon 
quelque peu mysterieuse du centre de la terre. C'est au Frangais Pierre 
Perrault que revient le merite d'avoir etabli les premieres relations 
connues entre precipitations et debits. D'observations faites en 1668 et 
1670 sur les debits de la Seine et les precipitations recueillies sur le 
Bassin Parisien, il avait deduit en effet que I'ecoulement de la Seine 
representait environ le l/6 eme des precipitations ; resultats confirmes un 
peu plus tard par un autre Frangais, Edme Mariotte. Egalement vers la 
meme epoque, I'astronome anglais Edmund Halley decouvrait, en 
evaluant les apports des cours d'eau se jetant clans la Mediterranee, que 
leur total etait en etroite correlation avec la quantite de pluie ou de neige 
recueillie sur les bassins drainant ces cours d'eau. Le travail de ces trois 
pionniers, conclut I'Encyclopedie Scientifique de l'Univers, mettait ainsi 
un terme a une longue periode de croyances erronees. Mais leurs idees, 
tres nouvelles pour l'epoque, eurent du mal a s'imposer et ce n'est, en fait 
qu'au debut du 19 eme siecle que I'hydrologie commenga veritablement a 
faire figure. » (Fin de citation). 

L'ouvrage en question, par ailleurs remarquable, relate les 
croyances erronees des Occidentaux qui s'imaginaient il y a a moins de 
300 ans que I'eau des fleuves et rivieres pro venait mysterieusement du 
centre de la terre. Il met en exergue les travaux meritoires de specialistes 
frangais et anglais, et la decouverte de l'etroite correlation entre les 
precipitations et la variation de debit des cours d'eau. Cependant, note-t¬ 
il, ces idees, tres nouvelles pour l'epoque eurent du mal a s'imposer avant 
le debut du 19 eme siecle. L'auteur de l'article est certainement bien place, 
pour decrire l'etat d'esprit qui regnait dans les contrees dont il est 
originaire et les resultats auxquels etaient parvenus les savants d’alors. 
Neanmoins, la verite impose de reconnaitre que l'inventeur de cette 
theorie n'est ni Perrault, ni Mariotte, ni Halley, mais le Coran Sacre qui, 
onze siecles auparavant, avait decrit les mecanismes et explique le 
rapport entre l'importance des precipitations et la modification du debit 
des cours d'eau. Le Livre Sacre n’a jamais fait sienne, la theorie de 
l'origine mysterieuse, tenue encore pour sure beaucoup plus tard par ses 
partisans. Il avait en outre retrace le cycle reel de I'eau, qui est beaucoup 
plus complexe, que l'idee que s'en faisait la communaute scientifique. 

Le Coran dit: « Il (Dieu) fait descendre I'eau du ciel. Puis, cette 
eau ruisselle vers les cours d'eau qui coulent selon le debit (qu'ils 
regoivent specifiquement des precipitations). Le courant impetueux 
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charrie une ecume qui surnage... » (Coran 13.17). Ce verset decrit les 
precipitations qui tombent sur les bassins versants qui s'ecoulent ensuite 
vers les cours d'eau (fleuves, rivieres, etc.), dont le debit varie en 
fonction des apports qu'ils regoivent, conformement a la realite. Apres 
des annees d’observations, les chercheurs ont pu effectivement calculer 
que les precipitations contribuent a alimenter le debit de la Seine, et celui 
des cours d'eau se jetant dans la Mediterranee. Parfois, les choses etaient 
inversees, a l'instar du Nil qui diminuait en hiver, et provoquait des 
inondations durant la saison seche. Ces apparentes contradictions, et 
1’opinion generalisee qui soutenait des mecanismes errones, n'ont pas 
empeche le Coran de s'opposer a l'ignorance des gens pour retablir la 
realite. Une realite qui ne sera decouverte qu'au 17 eme siecle. Aussi, il 
serait presomptueux de soutenir que de telles idees etaient nouvelles pour 
l'epoque. Au contraire, elles commengaient a dater. Seuls les 
meconnaissaient, ceux qui n'avaient pas eu acces au Livre Sacre des 
Musulmans. 


334 



LA MORPHOLOGIE DES MONTAGNES 


Les montagnes sont assimilees par le Coran a des reliefs enracines 
dans le sol. Cette version revient a plusieurs reprises, sous des 
formulations differentes. Le Coran dit : « Ne considerent-ils pas ... 
comment les montagnes ont ete dressees ? » (Coran 88.19). Le terme 
employe ici est « noucibat» qui derive de faction du verbe « dresser, 
elever, ficher, fixer en terre, planter, etc. » Les montagnes comportent 
une partie souterraine, a l'instar des racines ancrees dans la terre, alors 
que la partie aerienne dresse son relief altier. 

Un autre passage confirme cette realite : «II (le Createur) a ancre 
solidement les montagnes (dans le sol). » (Coran 79.32). Le mot utilise 
est «arsaha», derivant de «arsa», qui veut dire «ancrer, fixer 
solidement (dans le sol) » Les nombreux orientalistes et traducteurs ne se 
sont pas trompes en faisant l'unanimite autour de cette definition. Voici 
quelques exemples de ce consensus. Sadok Mazigh : «II (Dieu) planta 
solidement son relief. D. Masson : «II (le Createur) a solidement etabli 
les montagnes. » Kasimirski : «II a amarre les montagnes. » Blachere 
utilise le verbe « dresser ». Ce qui n'est pas une contradiction dans la 
mesure ou ce terme implique faction de « planter et d'elever » qui lui est 
reconnu d'ailleurs par la semantique. Savary en parlant d'affermissement 
des montagnes, reste dans le vague, sans pour autant deroger a f idee 
generate qui se degage chez tout le monde. 

L'article consacre a «l'ecorce terrestre » demontre que le Livre 
Sacre, avant tout autre ouvrage, avait predit l'existence de cette ecorce. 
Par exemple : « N'avons-Nous pas dispose la terre comme une couche et 
les montagnes comme despieux (enfoncespar terre) ? » (Coran 78. 6-7). 
La couche n'est autre que l'ecorce terrestre dans laquelle les montagnes 
prennent leurs assises. Leur enracinement dans le sol est decrit a 
plusieurs reprises dans le Coran, alors que personne a l'epoque ne pouvait 
disposer de moyens d'investigation pour connaitre ce phenomene, qui 
existe effectivement. Car, jamais une telle idee ne pouvait effleurer 
f esprit des gens de l’epoque. 
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C’est seulement au vingtieme siecle que les geologues ont ete en 
mesure de confirmer, a l'aide d'appareils utilisant la propagation des 
ondes sismiques provoquees artificiellement, que les montagnes etaient 
effectivement ancrees dans le sol par leurs racines. L'ecorce s'epaissit 
systematiquement a leur point d’ancrage au point ou la profondeur des 
racines est souvent dix fois plus importante que la hauteur des cimes, 
donnant a ce phenomene l'image des icebergs dont les 9/10 eme sont 
immerges et qui ne sortent de l'eau que le sommet. Ainsi, les racines de 
la Cordillere des Andes, descendent a 70 kilometres, pour une hauteur 
maximum de 6 960 metres au sommet; celles des Pyrenees atteignent 
50 kilometres, pour une hauteur d’un peu plus de 2 500 metres, tandis 
que l'Himalaya s'accroche a l'interieur du sol, a 80 kilometres de 
profondeur, et que leurs plus hauts sommets culminent a plus de 8 000 
metres. La croute continentale est systematiquement renforcee pour 
permettre aux montagnes de se maintenir et de stabiliser le sol. 

Lorsque deux plaques lithospheriques convergent l'une vers l'autre, 
il se produit une collision qui deforme les bordures continentales, sous 
les forces de compression. Ces bordures vont s'epaissir, se plisser et se 
deformer, provoquant l'apparition d'un relief montagneux dont les racines 
plongent a plusieurs dizaines de kilometres de profondeur, alors que les 
sommets se dressent vers le ciel. Dans le cas d'une subduction, une des 
deux plaques est une plaque oceanique. Elle s'enfonce dans 
l'asthenosphere sous la plaque continentale plus legere. Cette collision 
provoque des perturbations geologiques dans la bordure qui jouxte la 
zone en question, entrainant sous la poussee des forces de compression, 
le plissement de la plaque et la formation d'une nouvelle chaine de 
montagnes. L'ecorce terrestre qui se trouve comprimee, s'epaissit, le 
relief se plisse et se deforme. La base s'enfonce profondement et 
s'enracine dans le substrat environnant, les sommets se dressent vers les 
hauteurs. Cette image est conforme aux revelations coraniques qui 
decrivent les montagnes dressees vers le ciel, et en meme temps 
enracinees dans les profondeurs de l'ecorce terrestre. 

Cette extraordinaire similitude, n'est pas le resultat du simple 
hasard. Sans quoi, d'autres ouvrages auraient pu pretendre aux memes 
degres de probability et decrire correctement le processus dans la 
foulee ; a leur honneur. Mais cela n'a jamais eu lieu, car d’autres causes 
que le hasard, sont indispensables pour decrire le phenomene. 
L’humanite, si prodigue en d’autres circonstances, est restee silencieuse, 
tandis que le Coran s'exprimait sur les grands themes de l'univers et de la 
creation. Le terme « noucibat» a la meme origine que « naqba » qui peut 
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se traduire par plant, plante, semis... Cela permet de faire un 
rapprochement du moins symbolique, entre les montagnes et les plantes 
ou les arbres en general. C'est avec une optique pareille que Kasimirski a 
traduit le verset : «N'ont-ils pas jete les yeux... sur les montagnes, 
comment elles ont etc plantees dans la terre ? » (Coran. 88.19) L'auteur 
suggere une certaine analogic entre les montagnes dressees et les arbres 
plantes. Ce que ne dementent pas les faits. 

Les donnees geologiques les plus recentes ont permis de decouvrir 
qu'a l'image de l'arbre, la montagne possede des racines profondes pour 
s'ancrer dans le sol et assurer sa stabilite. Du coup, sa presence affermit 
et renforce le sol, a la maniere de l'arbre qui maintient la terre et 
l'empeche de s'eroder ou de glisser. La montagne et l'arbre pareillement, 
dressent leurs cimes vers les hauteurs et imposent par leur aplomb et leur 
allure. Les versants des montagnes ne sont rien d'autre que le houppier 
etage des arbres et il est loisible de multiplier les apparences et les 
fonctions jusqu'a sombrer dans le subjectivisme. Aussi, le chapitre des 
similitudes sera referme, sauf pour relever un autre phenomene 
remarquable et impressionnant. II s'agit de ce que les geologues appellent 
la compensation ou le reajustement isostatique. 

Les montagnes possedent en effet des racines dont l'epaisseur 
represente ainsi qu’il a ete precise, dix fois la hauteur des sommets. En 
raison de V erosion naturelle, ceux-ci sont continuellement agresses par 
le vent, la pluie, la neige, le gel, et ont tendance a se tasser et a s'affaisser 
progressivement jusqu’a entrainer leur disparition. Un phenomene 
particulier va alors intervenir pour stopper le processus et inverser le 
phenomene de la decroissance. Au fur et a mesure de son erosion, la 
montagne va « pousser » a l'instar d'un arbre, par l'intermediaire de ses 
racines nourricieres et grandir de cette fa?on. Ainsi, les montagnes jeunes 
arrivent a gagner ainsi quelques centimetres par siecle, normes 
habituelles dans les mecanismes geologiques. Tel un arbre, la montagne 
est continuellement alimentee par ses racines et cela peut durer des 
dizaines ou des centaines de millions d’annees. Puis, une fois celles-ci 
resorbees, les forces d’erosion prendront le pas sur la croissance, et alors 
seulement la montagne commence, a se resorber. Ces mecanismes, vont 
s’etaler sur de tres longues periodes geologiques et peu a peu la 
montagne Emit par disparaitre. 

Les geologues expliquent ce phenomene par le fait que les racines 
des montagnes sont constitutes de roches plus legeres que celles du 
substratum environnant et subissent une poussee de bas en haut au fur et 
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a mesure de 1’erosion. Puis, tel en arbre prive de sa seve nourriciere, la 
montagne arrive au bout de sa croissance pour entrer dans la phase 
inverse de la mort lente. Ses reliefs vont se tasser en raison des 
mouvements du sol et des consequences de l'erosion. Elle finira par 
devenir une peneplaine, avant de se niveler et de se fondre dans 
l'immensite des etendues environnantes. Desormais, apres des millions 
d’annees, elle se trouve reduite a l'etat d’une vaste plaine, phenomene 
qui n’a jamais ete pergu avant le vingtieme siecle 

Le Coran a-t-il (encore) son mot a dire au sujet de ce processus, 
qui est reste ignore des savants du monde entier ? Voici sa reponse : 
(Dieu s’adresse au Prophete) : «Ils (les incredules) t'interrogeront au 
sujet des montagnes, repond-leur : « les reduira en poussiere. II en fera 
une plaine oil tu ne verras ni ondulation ni depression. » (Coran 20.105 
a 107). Oui, le Livre Sacre a aussi prevu la fin des montagnes, 
magistralement, treize siecles avant que les geologues n’arrivent a la 
meme conclusion, apres des etudes, des observations et des recherches 
minutieuses ! Ce n'est pas peu pour la geologie de s’honorer d’une telle 
decouverte, pourtant il suffisait d’ouvrir le Coran Sacre, pour avoir la 
reponse a leurs desirs de connaitre la verite. 
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LES ARMES MODERNES 


L’armement dans le monde lors de la Revelation coranique se 
reduisait a peu de choses, comparativement a ce que peut aligner 
l'industrie aujourd'hui. II existait des armes blanches sous forme de 
sabres, epees, haches, poignards et autres instruments tranchants, des 
armes de trait comme fare, l'arbalete, la lance, le javelot et divers objets 
primitifs, tels la massue, le baton et au mieux la fronde. L'armement 
lourd etait represente par le belier dont le role consistait a demolir les 
murailles, les catapultes inventees par les Syriens, plusieurs siecles avant 
l'ere chretienne et destinees a envoyer des pierres, du metal et autres 
projectiles, ainsi que les balistes adaptees du principe de l'arbalete, dont 
1'invention est attribute a Archimede. 

D'autres systemes de defense etaient en usage comme l'huile ou 
l'eau bouillante, les cordes, les echelles etc., mais il s'agissait plus d'une 
adaptation aux conditions d'une bataille donne que d'un armement au 
sens propre du terme. Les grandes inventions de l’industrie de guerre, ne 
virent le jour que plus tard. Environ quatre siecles separent la Revelation 
coranique de l’utilisation de la poudre a des fins militaires et pres de huit 
siecles, de celle de 1’invention du canon. Encore faut-il preciser que ces 
nouveautes se deroulerent loin du berceau de l’lslam. En Chine pour la 
premiere, en Europe ( ?) pour la seconde, et qu’elles ne furent introduites 
dans la region qu’ulterieurement. La tradition guerriere fait etat des 
competitions et des tirs d’adresse, ou ces armes seules etaient utilisees. 
L’armement rudimentaire etait le reflet du niveau de vie d’alors, avant 
l’apparition de l’lslam. Or, c’est dans ce contexte, que la revelation 
suivante fut communiquee au Prophete Mohammed, que le Salut et la 
Benediction de d’Allah, soient sur lui. Elle est edifiante: «6 
communautes de djinns (genies) et vous communaute des hommes ! Si 
vous pouvez sortir des limites des cieux et de la terre, faites-le. Mais vous 
nepourrez le faire, sans une grande puissance...On lancera contre vous 
(qui essayez de fuir dans l ’espace) un jet (ou un rayon) de feu, ainsi que 
du cuivre (ou du fer) incandescent, et vous ne serez pas secourus !» 
(Coran 55. 33 a 35) 
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Le Coran Sacre depeint une tentative de fuite d’une partie de 
l’humanite dans l’espace, laquelle ne pourrait se concevoir que grace a 
une grande puissance. Le fait d’imaginer que pour esperer echapper a 
une catastrophe majeure, rhomme se toume vers le cosmos pour 
atteindre eventuellement d’autres planetes, est une conception modeme 
et nouvelle qui n’avait pas cours, au moment de la revelation coranique. 
D’autant plus que la Bible enseigne que la Terre est la seule planete 
habitee dans l’univers. Aussi, le fait de concevoir un tel moyen de survie, 
est absolument revolutionnaire. Cependant, cette tentative de fuite, ne 
pourrait etre menee, sans la possession d’un grand pouvoir, suggerant la 
maitrise d’une puissance technologique, evidemment. Malgre tout, les 
eventuels fugitifs, ne reussiront pas dans leurs tentatives. 

Quel est done cette catastrophe majeure, si redoutee, au point 
d’inciter, ceux qui disposent d’une grande puissance a essayer de quitter 
la Terre, et de tout abandonner, pour un autre lieu d’accueil ? II s’agit, 
de la fin du monde terrible et effroyable. Car les versets qui envisagent 
cette fuite desesperee dans l’espace, sont precedes par ceux-ci: « Nous 
(Dieu) aurons bientot a vous juger, 6 hommes et djinns !» (Coran 
55.31). Dans cet avertissement double d’une menace, il faut voir la fin 
du monde et le Jour du Jugement dernier. Des les premices du grand 
evenement et pour esperer echapper a T ineluctable destin, des groupes 
d’hommes, ceux qui disposent des moyens necessaires, essaieront de 
quitter la Terre et de fuir au loin dans le cosmos. 

Neanmoins, leur entreprise ne sera pas couronnee de succes. « Ce 
jour-la, l ’homme dira « Ou fuir ? ». Non, il n ’existe aucun refuge, c ’est 
vers le Seigneur que se fera le retour. » (Coran 75.10-11). Les tentatives 
pour echapper au desastre echoueront immanquablement. Aucun refuge 
ne saurait etre atteint par les fuyards. Le Coran ajoute : « ...On lancer a 
contre vous qui essayez de fuir dans Vespace, un jet (ou un rayon) de feu, 
ainsi que du fer incandescent et vous ne serez pas secourus ! » Cette 
seconde partie du verset et tres interessante, en ce sens qu’elle evoque un 
type d’armement inconnu de l’epoque. Le mot « chouaddoun» se 
rapporte a une flamme pergante, sans fumee ; il est complete par le terme 
« min en nar », signifiant « a partir du feu ». Sadok Mazigh et Blachere 
pensent que la description s’applique a des «jets de feu». Savary opte 
pour des «trais de feu sans fumee » et Kasimirski « des dards de feu sans 
fumee». Dans tous les cas l’existence d’un rayon incandescent est 
attestee ; qu’il soit qualifie de trait, de jet ou de dard, ne fait que 
renforcer l’hypothese de l’usage, pour le moins inattendu de ce type 
d’armement, absolument inconnu a l’epoque. Savary et Kasimirski 
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apportent des precisions supplementaires. Non seulement le rayon de feu 
est bien mentionne par le Coran, mais de plus ce feu ne degage pas de 
fumee ; il est pur. II est utilise pour detruire les vehicules spatiaux, dans 
leur fuite desesperee dans le cosmos. 

A l’epoque, bien entendu, personne n’avait la moindre idee 
relativement a ce type d’armement. Or, au vingtieme siecle, de nouvelles 
armes sont apparues et, meme si leur mise au point est encore 
laborieuse, il n’empeche qu’elles existent, et que leurs performances ne 
pourront aller qu’en s’ameliorant. L’une d’elles est le laser (Light 
Amplification by simulated Emission of Radiation) ou amplification de 
la lumiere par emission stimulee de radiations. Cette technique a ete mise 
au point aux USA, en 1960. Elle possede la particularity d’emettre un 
rayon de lumiere extremement fin et intense, d’un tres haut niveau de 
concentration d’energie. Le rayon laser est declenche par une impulsion 
lumineuse qui incite les atomes a emettre des ondes electromagnetiques, 
dont le flot d’energie est considerablement amplifie grace a un passage 
repete entre deux miroirs. 

Dirige sur un engin, un faisceau laser de grande puissance peut 
atteindre plusieurs milliers de degres et faire fondre le metal, en moins 
d’une seconde, desintegrant la cible, dans une gerbe d’eclats. Le laser est 
un rayon (faisceau ou jet) issu d’un feu (impulsion lumineuse) qui 
transporte une flamme (energie); il est exempt de fumee et se deplace a 
la vitesse de la lumiere. Tant de similitudes ne sont pas l’effet du hasard, 
autrement d’autres sources auraient pu en faire la description, et le sujet 
serait tombe dans la banalite. Cela n’a jamais ete le cas, puisqu’il s’agit 
d’une realite evidente, dont seul le Coran Sacre, etait en mesure 
d’evoquer la specificite, etant donne qu’il ne s’inspire d’aucune source. 
Le Coran complete ce tableau par l’exposition d’autres types 
d’armement. Il mentionne aussi l’usage de projectiles incandescents, en 
fer ou en cuivre, technique qui etait impossible a imaginer, en ces temps 
recules. Le Saint Coran traduit officiellement par le complexe du roi 
Fahd, en Arabie Saoudite, mentionne specifiquement l’usage du cuivre 
fondu. Or, seules les armes modemes sont en mesure de provoquer des 
temperatures aussi elevees, grace d’abord a l’explosion initiale, mais 
aussi a la vitesse de propagation et a la puissance du choc. Il est exclu 
que de telles precisions puissent emaner aussi simplement de l’esprit de 
n’importe quel homme, fut-il aussi remarquable que le Prophete 
Mohammed, que la Salut et la Benediction d’Allah, soient sur lui. 
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DES CORDES POUR MONTER AU CIEL 


Voici un sujet qui est reste mysterieux bien longtemps pour certains 
exegetes. Puis, lorsque les orientalistes ont essaye de l'expliquer a leur 
tour et a leur maniere, ils n'ont reussi qu'a creer un surcroit de confusion 
en lui donnant un sens pour le moins douteux. Le Coran affirme ceci : 
« (Les incredules) disposent-ils du Royaume des cieux, de la terre et de 
ce qui est entre eux ? (S’ils croient Vavoir), qu'ils y montent avec des 
cordes. » (Coran 38.10) 

Le defi est apparemment bien etrange. II est lance aux Mecquois 
incredules qui combattaient la nouvelle religion et son Prophete. 
Comment peut-on s'elever dans le ciel par l'intermediaire de cordes ? 
D'ailleurs les habitants idolatres de La Mecque ne disposaient pas du 
Royaume des cieux, de la terre et de ce qui est entre eux pour relever le 
defi. Ils etaient demunis de pouvoir et depourvus de puissance. La suite 
du verset est revelatrice de leur incapacity manifeste : « C'est une bande 
de factieux, reconnait le Coran, ils seront defaits ici meme (a La 
Mecque). » (Coran 38.11). Comme de juste, quelques annees plus tard, a 
l'emplacement prevu, a La Mecque, tous les polytheistes et autres 
adversaires achames de l’lslam, furent reduits a l'impuissance. 

La deuxieme citation s'inscrit dans un autre contexte, puisqu’elle 
est ainsi congue : « Que celui qui s'imagine que Dieu Ne le secourra pas 
(il s'agit du Prophete) dans cette vie et dans l'autre, qu'il allonge une 
corde vers le ciel et qu'il franchisse (I'espace). II verra si son stratageme 
dissipera ce qui Virrite. » (Coran 22.15). Le mot « sabab » utilise designe 
une corde solide qui relie le voile de la tente au piquet fiche par terre 
pour l'ancrer. Le terme «liyaqta’ » signifie dans ce contexte « qu’il 
franchisse, ou encore qu’il traverse » et non « qu’il couper ou qu’il 
tranche» ainsi qu’il a ete interprets par la majorite des orientalistes, ce 
qui a completement fausse le sens du verset. La reference a la corde a 
incite ceux-ci a recourir a faction de couper, car ils ne voyaient pas quel 
autre sort, ils pouvaient lui reserver. En realite, il existe une etroite 
relation de similitude et un rapport manifeste, entre le verset 38.10 qui 
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prevoit l'ascension celeste par l'entremise d'une corde et ce verset (22.15) 
qui incite les idolatres a franchir l’espace. 

En depit de ce que le Coran use du singulier, il vise en realite toute 
Ehumanite, presente, mais surtout a venir. La sourate debute en effet 
par ces paroles : « O hommes, craignez votre Seigneur ! Le tremblement 
de terre de la Demiere Heure sera terrifiant. Le jour ou vous le verrez, 
toute nourrice oubliera ce qu’elle allaitait, et toute femelle enceinte 
avortera. Tu verras les gens (comme) ivres, alors qu ’ils ne le sont pas. 
Mais le chatiment d’Allah est terrible.» (Coran 22.1-2/ L'exhortation 
s'adresse indeniablement a tous les hommes des generations futures, car 
il est precise « Le Jour ou vous verrez le tremblement de terre de la 
Demiere Heure... » et cette catastrophe ne pourra etre perdue que par les 
generations posterieures a la revelation. 

Ainsi, la reference a l'ascension celeste est destinee aux 
communautes post-mohammadiennes, c’est-a-dire, pour les temps a 
venir, puisque la generation du Prophete a ete exclue de cette eventualite, 
du moment que ses ennemis ont ete mis en deroute et qu’ils n’etaient pas 
concemes par la catastrophe. Des lors, le Coran envisage pour les non- 
musulmans, la possibility de parvenir a acceder au ciel grace a un 
systeme utilisant des cordes. Et, quand bien meme ce stratageme 
reussirait, il ne pourrait empecher Dieu d'accorder Son Appui au 
Prophete, par extension a l'lslam. En d'autres termes, malgre la puissance 
technologique acquise alors par les non-musulmans, ceux-ci ne pourront 
aneantir l'islam, qui beneficie de la protection divine. 

Bien entendu, face a l’incongruite d’une expedition celeste, qui 
utiliserait des cordes, plutot que des fusees ou autres engins balistiques, 
les orientalistes n’ont pas hesite longtemps, pour donner a ce verset leur 
propre interpretation, tout en considerant qu’il ne convenait pas de 
franchir les limites de la bienseance en offrant a leurs lecteurs un 
brouillamini ridicule. Alors, ils y sont alles de leur propre interpretation, 
qui pensaient-ils, avait l’avantage d’offrir une certaine cohesion et 
d’apaiser l’esprit. Si Blachere se maintient a la limite du supportable, 
dans ses peregrinations intellectuelles, sans y voir plus clair pour autant 
dans sa propre logique qui reste pour le moins amphigourique, Savary 
et Kasimirski par contre, deraillent completement. Ils sont obliges de 
jongler avec les convenances pour esperer s’en sortir a meilleur compte, 
mais en realite ils ne le font qu’a leur desavantage, versant un peu plus 
dans le grotesque. Void par exemple, comment Blachere traduit le verset 
en question : « Que celui qui pense qu'Allah ne le secourra pas dans la 
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(vie) immediate et la (vie) Derniere, tende une corde jusqu 'au ciel, puis 
qu'il la tranche, et qu'il considere si son stratageme dissipera ce qui 
I'irrite. » L'action principale consiste a tendre une corde jusqu'au ciel 
puis a la couper, et alors on verrait bien ce que l’on verrait! Meme si la 
curiosite pour connaitre l’interet pratique de cette action semble legitime, 
l'auteur ne livre pas ses secrets, il reste muet, incapable de voir clair dans 
le casse tete chinois, qu’il a pourtant lui-meme elabore, apres d’intenses 
cogitations ! 

La version imaginee par Savary possede une connotation tout aussi 
tragi-comique, mais il en rajoute encore plusieurs couches. La voici : 
« Que celui qui pense que le Prophete sera prive du secours divin dans 
ce monde et dans I'autre, attache une corde au toit de sa maison et 
s'etrangle. Il verra si son stratageme rendra vain ce qui I'irrite. » Pas 
mo ins ! Et dire que c’est sur ce genre de traductions, que les orientalistes 
et les adversaires de l’Islam, fondent leurs opinions, et se prennent pour 
des experts en sciences islamiques ! Aussi, il n’y a pas de quoi s’etonner 
que leurs conclusions soient du meme niveau d’excellence que les 
« serieuses references », dont ils se sont inspires. 

Il y a lieu de noter plusieurs innovations importantes dans ce verset 
chez Savary. Le toit de la maison, n'est pas mentionne par le Coran et il 
n'est pas sous-entendu non plus dans le texte. Il a ete invente pour les 
besoins d’une cause qui avait besoin de s’appuyer sur des bequilles, car 
la realite averee ne se pretait nullement a une telle mascarade. La 
reference a la strangulation est elle aussi imaginaire. Savary fait 
s’etrangler des energumenes, comme dans une serie noire, avec une 
facilite deconcertante, sans meme joindre a sa phrase un sic, qu’il 
affectionne si bien, ou un point d’interrogation, ou d’exclamation, 
comme s’il s’agissait d’une pratique habituelle, couramment utilisee 
dans la vie. En outre, fatale erreur, le theme central de la sourate, 
incame par l'ascension celeste a ete purement et simplement escamote ; 
l’auteur ayant juge certainement, que le Coran n’avait pas droit au 
chapitre en ce qui conceme le domaine cosmique. Enfin, il fait pendre la 
corde de haut en bas. Le contraire, qui est admis explicitement par le 
Livre Sacre, lui ayant semble impossible a realiser ni meme a concevoir. 
Comment quelqu’un pourrait-il tendre une corde vers le ciel, sans 
qu’elle ne lui retombe sur le nez ? La preuve que le Coran n’est qu’une 
suite d’affabulations mensongeres, ou toute logique est absente ! 

Cependant, malgre sa bonne volonte et ses efforts meritoires de 
clarification, pour rendre le Coran accessible a ses lecteurs, Savary se 
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voit allegrement surpasser par un autre specialiste des questions 
coraniques et islamiques. II s’agit du (tristement) celebre Kasimirski, 
connu pour ses traits de genie fulgurants, qui a traduit le verset en 
question ainsi: « Que celui qui pense que le Prophete sera prive du 
secours de Dieu dans ce monde et dans I'autre, attache la corde au toit 
de sa maison, se pende et la coupe, il verra si ses artifices rendent vains 
ce qui I'irrite. » 

Meme, si les louables intentions des orientalistes sont idealement 
partagees entre les differents protagonistes, le fait est que l'inspiration 
personnelle de Kasimirski, plus performante en facade, fait de lui, le 
champion de la traduction et de 1’intuition. Une reference dont ses pairs 
devaient s’en inspirer pour arriver, eux aussi a la perfection. Ainsi, chez 
lui, l’etranglement disparait au profit de la pendaison. Compte tenu de 
l'existence d'une corde, et en fin limier qu’il devait etre, cette relation de 
cause a effet n’a pas du lui echapper, et cela donne plus d'harmonie a sa 
version. En effet, qui pourrait avoir idee de s’etrangler d’une fagon 
ignominieuse, alors qu’il dispose a portee de main, d’une corde solide et 
a toute epreuve ? Un impair a ne commettre sous aucun pretexte, si Ton 
voulait demontrer ses capacites de discemement. 

Le remarquable exploit du pendu qui malgre sa position au bout du 
fil, pour le moins inconfortable, trouve neanmoins la ressource 
necessaire, pour couper la corde au bout de laquelle il balance, ne doit 
pas etre non plus passee sous silence. Apres toutes ces peripeties 
macabres et lugubres, mais en meme temps, cocasses et loufoques, la 
question se pose : Quelle signification donner a un paragraphe qui a ete 
charcute dans tous les sens et presente comme etant la restitution en 
langue frangaise, du verset originel en langue arabe ? Quel enseignement 
faut-il en tirer ? Le seul a retenir, est que les orientalistes sont de droles 
de gigolos qui prennent les gens pour des pigeons et donnent au Texte 
Sacre un sens qui n’a jamais ete le sien. Ensuite, ils jugent l’Islam, le 
Coran et le Prophete a l’aune de leurs affabulations et de leurs 
aberrations, aussi ils n’ont aucune peine a se presenter aupres de leurs 
lecteurs comme les censeurs de la religion musulmane. 

Encore si leurs efforts aspirent a la perfection, nul ne trouverait a 
redire, bien au contraire, mais du fait qu’ils tendent a devaloriser le 
Message Sacre et a deprecier son contenu, nul doute que personne, 
surtout parmi le lectorat musulman, n’est dispose a leur accorder le prix 
de la distinction. Bien plus, ils trouveront toujours des gardiens vigilants 
pour denoncer leur incompetence et leur manque de conscience 
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professionnelle. Comme cet exemple ne conceme qu’un seul verset sur 
les milliers que comporte le Coran Sacre, cela donne une idee des degats 
subis, par tout le reste. Afm de parler en connaissance de cause du 
Coran, et pretendre le juger, il est indispensable de s’adresser a son 
origine qu’a ses contrefagons. Certes nombre d’orientalistes font preuve 
d’une independance d’esprit et d’une rectitude louables, mais c’est 
1’exception qui confirme la regie. 

Le verset en question s'articule autour de faction de s'elever au 
ciel par l'intermediaire d'une corde. Une entreprise franchement illusoire 
et rocambolesque pour l’epoque. Elle l’est restee durant des generations 
et des siecles. Aucun etre sense n'aurait l’idee de lancer une corde vers 
le ciel, et encore moins, d’essayer de ffanchir l'espace par ce moyen 
inaccoutume, pour fuir des dangers de fin de monde ou autres 
cataclysmes majeurs. La realisation d'une telle operation aussi impossible 
qu’illusoire, releve des fantasmes et des hallucinations. La seule 
conception mentale d’un tel projet, est un defi au bon sens... Elle le 
demeurera jusqu'au vingtieme siecle ! Durant tout ce temps, les 
plaisanteries douteuses ne cessaient de venir alimenter, un courant 
nauseabond, qui tentait d’etouffer le Message Sacre. 

Cependant, 1’ignorance et l’etonnement residaient surtout dans 
l’esprit des adversaires de l’lslam, comme le prouve la suite de cet 
article. En effet, le 25 mai 1945, un auteur americain encore inconnu, 
Arthur C. Clarke (mort en 2008), publie un article tres controversy, en 
raison d’abord de sa nouveaute, mais surtout de son incongruity, qui a ete 
repris par la revue techniques Wireless World, en octobre 1945. II 
pretend en effet, qu'un satellite artificiel mis sur une orbite a 36 000 
kilometres de hauteur (42 000 kilometres du centre de la terre) au-dessus 
de l'equateur, toumerait en meme temps que le globe terrestre II serait 
dans une position geostationnaire et paraitrait comme fixe par rapport a 
la terre. Les terriens susceptibles de l’apercevoir, le verrait comme un 
objet immobile au-dessus de leur tete, jour et nuit, 365 jours par an et 
l'avenir allait lui donner raison. 

En 1963, le premier satellite de communication Syncom 2, fut 
place en orbite geostationnaire et effectivement, il se comporta 
exactement comme l’avait prevu Arthur C. Clarke. Depuis, ce sont des 
centaines d'autres engins geostationnaires qui ont ete lances et qui sont 
destines aux telecommunications, aux teledetections et a de nombreux 
autres usages, surtout militaires. La conquete de l'espace ne se limite pas 
seulement a cet aspect. Depuis le 4 Octobre 1957, date de lancement de 
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Spoutnik 1, beaucoup de progres ont ete realises, tant dans la taille des 
porteurs que dans la miniaturisation des in s truments embarques a bord. 
L'envoi des sondes a destination des autres planetes du systeme solaire a 
permis egalement de mieux decouvrir l’environnement cosmique. 

Bien qu’elles beneficient toujours de la demiere technologie, les 
fusees sont quand meme limitees dans leurs performances. La charge 
utile transportee ne peut guere depasser 3 a 5 pour cent de la masse totale 
de l’engin, car le carburant represente 85 a 90 pour cent et le corps de 
l'engin quelque 10 pour cent. En effet, pour vaincre l'attraction terrestre, 
et s’arracher a 1’atmosphere, la fusee doit acquerir une vitesse de 11 200 
metres a la seconde entrainant une consommation enorme de carburant. 
A titre d'exemple, la fusee Satume V, dotee d’une puissance de 175 
millions de chevaux, consomme 14 000 litres de carburant par seconde, 
pendant les 150 premieres secondes. Les problemes de consommation 
sont aggraves par l’imperatif de securite, qui reste aleatoire, vu le nombre 
d’accidents, aussi bien en vol, que durant les essais. 

Ces contraintes amenerent les responsables des programmes 
astronautiques a envisager d'autres solutions plus fiables, plus sures et 
plus rentables. Les specialistes ont, tour a tour, lance des etudes sur les 
systemes de propulsion nucleaire, par laser, etc. Parallelement, ils se sont 
appliques a developper de nouveaux modes de transport originaux et 
inedits. C’est ainsi, qu’a ete congu, un projet d’ascenseur cosmique. En 
fait, ce projet n’etait pas tout-a-fait nouveau. En effet, le concept 
d'ascenseur spatial a ete invente par le pionnier russe de l'astronautique 
Constantin Tsiolkovski en 1895. II avait imagine une tour de 36 000 km 
de haut, qui permettrait d'amener par un ascenseur des charges en orbites. 
L’idee fut reprise dans les annees 1950, cependant elle s'est heurtee a de 
nombreuses contraintes technologiques, et en premier lieu a l'inexistence 
d'un materiau a la fois suffisamment leger et resistant pour subir sans 
dommage, la tension engendree par le propre poids de Eensemble. 

Le projet de cet ascenseur spatial a ete relance par Iouri 
Artsoutanov et d’autres savants sovietiques en 1960, puis repris ensuite 
par la Nasa americaine. En 1977, Arthur C. Clarke, devenu depuis l'un 
des grands romanciers de science fiction, a developpe cette idee lacs son 
livre : « Les fontaines du Paradis » (Version en anglais : « Orbital 
Tower »). L'auteur juge que le projet est techniquement valable et tout a 
fait realisable. Comment se presente cet ascenseur spatial ? Le corps de 
l'ouvrage est justement constitue d’une corde de fibres synthetiques 
hyper resistantes, dont le diametre aurait 10 a 20 metres. Le cable serait 
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tendu entre la terre et relie a une base cosmique situee a 72 000 
kilometres d'altitude au-dessus de l’equateur. Cette hauteur est necessaire 
pour accrocher la corde. La terre exerce en effet, une attraction d'autant 
plus forte qu'on se rapproche d'elle, mais l'inverse est aussi vrai. Plus on 
s'eleve dans le ciel et moins la force de gravite se fait sentir. A une 
altitude de 36 000 kilometres (35 793 kilometres exactement) de la 
surface, l'attraction est contrebalancee par la force centrifuge qui tend a 
entrainer tout corps en rotation autour de la terre vers l'exterieur, les 
espaces cosmiques. C'est cette zone que choisissent les lanceurs de 
satellites geostationnaires. Cependant, le cable ne peut etre relie aux 
satellites car le point d'equilibre serait rompu par le poids de la corde et 
toute l'installation s'effondrerait sur le sol. 

La solution serait de hisser encore plus haut le point d ancrage et 
d'utiliser une station plus importante. La force centrifuge en sera 
augmentee, et la corde sera tendue par faction des deux forces contraires 
qui s'exerceront sur elle. En bas, l'attraction terrestre tire le cable vers le 
sol, a l'autre extremite, la force centrifuge le tend vers l'exterieur. II sera 
alors possible de relier une base terrestre a une base spatiale. Arthur C. 
Clarke a deja prevu un site possible_pour ancrer son cable, dans le sous- 
sol; il se trouve au Sri Lanka, a moins de 200 kilometres a l'est de 
Colombo, au sommet d’une montagne connue sous le nom de Adam's 
Peak (Pic d'Adam), sur lequel est erige un temple bouddhiste... qui 
s'oppose au projet, pour ne pas violer la serenite et la sacralite des lieux. 
De fait, la coutume locale veut qu’Adam atterrit a cet endroit, et la trace 
de son pied serait toujours visible. Quoi qu’il en soit, le projet n'est pas 
pret de voir le jour pour autant, meme si les religieux levent leur interdit. 

Tout cet ensemble toumera en meme temps que la terre et sera 
immobile par rapport au point d'ancrage. II reste a completer 
l’installation par des ascenseurs qui feront la navette entre la terre et la 
base spatiale, assemblee hors de l'attraction terrestre. Un tel ensemble 
permettrait d’acheminer avec moins de risques et de depense d'energie, 
les cosmonautes et les equipements vers la station spatiale, a partir de 
laquelle pourront etre organisees des missions d'exploration plus 
lointaines. Si, durant longtemps, l'idee paraissait utopique, puisqu'il 
n'existait pas de materiau suffisamment resistant, aujourd’hui l'apparition 
des nanotubes en carbone, issues de la nanotechnologie, et utilisant 
notamment les fullerenes, lui a redonne un credit certain. Ainsi l'Agence 
spatiale europeenne (ESA), de meme que la NASA, mais aussi Google, 
s'interessent desormais serieusement a ce projet et lancent des etudes de 
maturation pour juger de la viabilite du projet. 
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Brad Edwards, de la fondation califomienne Eureka Scientific 
decrit en detail une methode possible de construction d'un tel ascenseur : 
Tout d'abord, un engin spatial est place en orbite geostationnaire, de 
maniere conventionnelle. Puis celui-ci envoie vers la Terre un mince 
ruban (1 micrometre d'epaisseur) presentant des caracteristiques 
mecaniques ad hoc (resistance et legerete), d’une longueur de 72 000 
kilometres. Une fois le premier cable amarre au sol, il servira comme un 
guide pour mettre en place d'autres filins destines a constituer le cable 
defmitif. L'ascenseur spatial prendrait la forme d'un long cable sur lequel 
circuleraient des navettes, entre la terre et l’espace cosmique. 

L'interet potentiel d'un tel systeme reside dans son faible cout de 
fonctionnement. Dans certains concepts, l'energie de freinage d'une 
cabine descendante peut meme etre recuperee pour propulser une cabine 
montante. Son inconvenient principal est sa vulnerability aux meteorites, 
aux debris spatiaux, aux engins aeriens ou meme aux catastrophes 
naturelles. Mais dans tous les cas, sa dangerosite serait infiniment 
moindre que les engins balistiques conventionnels, avec un cout de 
fonctionnement sans commune mesure. Des calculs ont ete effectues, et 
ont demontre que le cable de nanotubes en question devrait mesurer 
environ un metre de large, etre aussi mince qu'une feuille de papier, et 
etre apte a supporter une pression d'environ 63 GPa, c'est-a-dire une 
pression equivalente a celle opposant 100 000 personnes de chaque cote. 

Initialement au stade de fantasme, puis de science fiction, les 
recentes etudes sur les nanotubes ainsi que l'etude de faisabilite de la 
NASA rendent de plus en plus credible la realisation a terme d'un tel 
systeme. En effet, les processus de fabrication de nanotubes en grande 
quantite commencent a voir le jour, et la resistance des materiaux 
constitues de nanotubes devient de plus en plus grande. 

Ce projet a ete decrit et commente depuis, par de nombreuses 
revues scientifiques les plus renommees dans le monde et a rencontre un 
echo favorable. Que le Coran en parle alors que l’idee-meme d’une telle 
nouveaute n’avait pas encore effleure Tesprit des savants ne peut guere 
etonner ceux qui sont convaincus de 1’authenticity du Message Sacre. Le 
Livre Sacre evoque d’une fagon extraordinairement concise, l’eventuelle 
mise en place d’un systeme d’exploration spatiale, qui ne sera decouvert 
que quatorze siecles plus tard, et dont la realisation demandera des 
decennies, avant d’etre effective. Pour cette raison, quand le Coran 
engage les incredules a lancer une corde vers le ciel et a traverser les 
espaces celestes de cette fagon, l’hilarite etait de regie chez les 
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orientalistes et les adversaires de l’lslam. II est vrai qu’ils prenaient 
pretexte du moindre argument pour s’eclater, tant ils etaient conditionnes 
par des croyances puisees aux limbes de l’inconscience. Par obligation, 
mais aussi par reserve, les orientalistes etaient tenus de rapporter le 
verset en question, meme dans sa pretendue stupidite. Mais, jugeant qu’il 
ne declencherait d’autres reactions, que de 1’incomprehension , aupres de 
leurs lecteurs, ils se sont permis d’introduire plus de realisme, selon leurs 
penchants et leurs gouts. 

La corde qui selon le Texte Sacre devait etre tendue vers le ciel, 
effectue grace a leurs soins attentionnes, une rotation sur elle-meme, et 
pend desormais lamentablement de haut en bas ; le contraire etant juge 
comme contraires aux convenances et aux lois de la gravite ! Et, du seul 
fait de sa presence, les auteurs se sont mis en devoir d’imaginer des 
scenarios abracadabrants, qui n’ont jamais ete envisages, ni memes 
suggerees par le Coran Sacre. C’est ainsi que d’etranges comportements, 
comme les strangulations et les pendaisons ont commence a fleurir, 
imagines dans toute leur horreur par des orientalistes en mal de 
sensation. D’autres elements d’un decor fantasmagorique et lugubre ont 
plantes, pour completer un decor macabre, alors que la scene etait censee 
etre aussi limpide qu’une eau de roche. 

Quoi qu’il en soit, les incredules qui auraient recours a de tels 
moyens - traverser les espaces celestes a l’aide d’une corde pour s’enfuir- 
le Coran evoque cette possibility au conditionnel - ne seront pas en 
mesure d'affaiblir ou de porter atteinte a l’lslam, car la Volonte de Dieu, 
le Seigneur et le Createur de l’univers, s'y opposera fermement. Les deux 
superpuissances USA et URSS, (ou ce qu'il etait convenu d'appeler ainsi 
par les medias, a l’epoque), se sont interessees de pres a cette corde 
grace a laquelle les hommes pourront traverser l’espace. Qu’une telle 
realisation soit effective ou non, laisse intacte la valeur des predictions 
coraniques. Seule compte en definitive, la description d'un systeme 
absolument inconnu a l'epoque, qui forcement devait attirer les 
sarcasmes, de ceux qui etaient doues plus que de raison, et qui tenaient a 
le demontrer. En fin de compte, les veritables savants ont fmi par 
admettre la faisabilite d’un tel projet, dans toute son originalite, treize 
siecles plus tard, confirmant ainsi malgre eux, que le Message Sacre, ne 
saurait emaner que d’un Etre infmiment superieur a tout ce que l’etre 
humain pourrait imaginer. 
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LA DERIVE DES CONTINENTS 


L'idee de la mobilite des continents est tres recente. Elle a ete 
exposee pour la premiere fois en Decembre 1912, par Alfred Wegener 
(1880-1930), geophysicien et meteorologiste allemand. Ce fut alors un 
pave jete dans la mare de la genese planetaire, car les specialistes de la 
question pensaient exactement le contraire. En realite, il serait plus 
correct de dire, qu’ils ne pensaient rien, puisque le probleme de la fixite 
ou de 1’immobilisme des continents ne s’etait jamais pose auparavant. II 
n'existait pas de theorie particuliere dans ce domaine. Le « fixisme » ne 
naquit que par reaction contre le « mobilisme » incarne par Wegener. 

Avant lui, il y eut certes, quelques ebauches pour tenter d'expliquer 
l'apparente complementarity des cotes oceaniques, mais sans arriver a 
aucune conclusion satisfaisante. Deja, en 1620, le philosophe anglais, 
Francis Bacon avait remarque que les cotes de l'Afrique occidentale et 
celles de l'Amerique du Sud pouvaient s'emboiter pour former un 
continent unique. De meme, deux siecles plus tard, en 1858, l'ltalien 
Antonio Pellegrini, emit l'hypothese que les deux continents ne 
constituaient qu'un tout a l'origine. Son entreprise ne fut guere couronnee 
de succes et il fut raille, comme en pared cas ou la nouveaute paraissait 
trop surprenante aux gens, pour ses idees deplacees. En 1910, F. Taylor 
etaya un peu plus ce point de vue qui des lors, commengait peu a peu a 
interesser l'opinion pubdque. Cependant, lorsqu'on 1912, Wegener 
devoila son projet, il fut vertement rabroue par les specialistes, car le 
morceau etait trop gros a avaler. Mais, l’interesse persista dans son 
raisonnement. 11 developpa le sujet dans un ouvrage intitule «Die 
Entstehung der Kontinente und Ozeane » (L'origine des continents et des 
oceans), publie en 1915. Selon cette theorie, les continents reposeraient 
sur une sorte de radeau forme de roches granitiques legeres, alors que le 
fond oceanique etait compose de basalte, plus lourd. 

Desormais eparpilles, les continents constituaient a Eorigine, un 
bloc unique la Pangee (du Grec Pan = tout et ge = terre), entoure d’un 
ocean mondial, le Panthalass (du mot thalass = mer). Sous l'induence de 
la rotation de la terre, il y a 225 millions d'annees, la Pangee se serait 
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fragmentee selon les lignes de moindre resistance pour donner naissance 
aux continents actuels, qui n’ont cesse depuis, de se deplacer et de se 
modifier. A l'appui de sa theorie, Wegener demontra que la flore et la 
faune fossiles de l'Afrique Centrale et du Bresil, etaient analogues pour la 
periode geologique correspondant au Carbonifere et au Permien, il y a 
200 et 300 millions d'annees. 

Au debut, la Pangee se fragmenta en deux sous-ensembles appeles, 
la Laurasia et le Gondwana, entoures par l'Ocean Thetis. La Laurasia 
engendra l'Amerique du Nord, l'Europe et l'Asie, tandis que le Gondwana 
donna naissance a l'Antarctique, l'Afrique, l'Arabie, l'Amerique du Sud, 
l'Australie et l'lnde. La theorie de la derive des continents s'est vue 
confortee par l'observation de certains faits qui plaident en sa faveur. 
Notamment, la presence d’une espece d'escargot, connue sous le nom 
d’Helix pomerta se trouvait simultanement en Europe occidentale et« en 
face », dans la partie orientale de l'Amerique du Nord. Idem pour les vers 
Lumbicida. Ces bestioles ne pouvant traverser l'Atlantique par leurs 
propres moyens, leur presence de deux cotes de l'ocean devait resulter de 
la separation de l'ancien continent. 

Les memes observations furent realisees pour les baobabs, ces 
grands arbres des regions tropicales, presents tant en Afrique et a 
Madagascar, que de l'autre cote de l'Ocean Indien, en Australie. Sans 
compter la decouverte de pollen fossile, du Carbonifere et du Permien, 
aussi bien au Bresil qu'au Gabon. Toutes ces observations inciterent les 
chercheurs a conclure que ces pays situes de part et d’autre des oceans, 
etaient soudes a l'epoque. Toutes ces demonstrations ont permis aux 
geophysiciens de prendre en consideration les idees de Wegener et 
d'adopter le phenomene de la derive des continents, depuis la fin de l'ere 
primaire. Voici leurs conclusions, qui sans etre prises pour argent 
comptant, laissent augurer des grandes tendances a venir : 

- Au Paleozoique (- 200 millions d'annees) les continents formaient 
un bloc unique la Pangee, entouree d'un ocean mondial le Panthalass. 

- A la fin du Trias (- 180 millions d'annees), la Pangee se divise en 
deux continents, la Laurasia et le Gondwana. 

- Au Jurassique (- 145 millions d'annees), la separation de 
l'Amerique du Nord et de l'Afrique, forme l'Ocean Atlantique Nord. 
L'Amerique du Sud est toujours soudee a l'Afrique. 
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- Au Cretace (- 120 millions d'annees), l'Amerique du Sud se separe 
de l'Afrique. La dislocation donne naissance a l'Atlantique Sud. 

- Au Tertiaire (- 70 millions d'annees), le sous-continent indien 
derive et s'accole au bloc asiatique, formant la chaine de l'Himalaya. La 
separation de l'Australie et de l'Antarctique est devenue effective. Les 
deux Ameriques se lient entre elles. Et la mer Mediterranee se forme. 

La derive des continents se poursuit jusqu'a present a une vitesse 
variable de 1 a 10 et meme 20 centimetres par an en certains endroits 
particulierement actifs du globe terrestre. Comment se deroule-t-elle ? 
Les continents et les oceans reposent sur des sortes de radeaux, 
denommes plaques lithospheriques, ou plaques tectoniques, qui flottent 
sur le manteau de densite plus forte. II existe une vingtaine de plaques, 
dont les plus importantes au nombre de huit sont: les plaques africaine, 
eurasiatique, antarctique, nord-americaine, sud-americaine, du pacifique, 
australienne et la plaque de Nazca entre la cote occidentale de l'Amerique 
du Sud et la plaque du Pacifique. 

L'ensemble des plaques et des sous-plaques dont elles sont formees, 
sont separees par des frontieres ou dorsales. Ces dorsales dites medio- 
oceaniques, constituent un alignement montagneux de plusieurs dizaines 
a plusieurs centaines de kilometres de large, sur environ 80 000 
kilometres de long, qui ceinturent le globe a travers les fonds oceaniques. 
L'axe des dorsales est l'endroit ou le magma (constitue de roches en 
fusion, en provenance du manteau) est injecte dans l'ecorce terrestre. II se 
refroidit et les laves s'epanchent des deux cotes de l'axe, formant une 
couche de sediments qui se deposent au fur et a mesure que les plaques 
s'eloignent les unes des autres. C'est l'image du tapis roulant ou du tapis 
mecanique, qui est decrite par ailleurs et qui se trouve opportunement 
mentionnee dans le Coran. 

Les plaques sont animees de mouvements divers les unes par 
rapport aux autres. Elles peuvent se rapprocher, s'eloigner ou coulisser 
entre elles. En etudiant les multiples possibility de deplacement, les 
specialistes sont arrives a emettre des hypotheses devolution des 
deplacements continentaux. La simulation des mouvements de derive des 
plaques sur ordinateur, a permis de presager les grandes lignes du visage 
de la terre dans cinquante millions d'annees ! Avec bien entendu, toutes 
les reserves d’usage. 
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Selon les chercheurs sovietiques, a cette epoque, le Maghreb sera 
soude a l'Europe du Sud-ouest, alors que l'Angleterre et l'lrlande seront 
pratiquement englouties par les eaux. Le Japon s'eloignera de la cote 
asiatique. Les Grands lacs afficains s'ouvriront et une mer separera 
presque entierement, l'Egypte de l'Ethiopie. La Mer Rouge s'elargira et la 
mer Mediterranee sera comblee a l'exception de quelques lacs sales. 
L'Atlantique s'elargira et les cotes africaines et europeennes seront a 
quelque mille kilometres plus loin des cotes americaines, qu'elles ne le 
sont actuellement. Le Golfe du Mexique donnera naissance a une mer 
interieure qui sera fermee par les Antilles, dont les lies seront soudees les 
unes aux autres. 

Les etudes de modelisation effectuees par d'autres pays donnent un 
visage legerement different du monde, mais la tendance est toujours a la 
mobilite des continents. Les simulations realisees dans les centres de 
calcul prevoient dans 250 millions d'annees, le schema suivant: 

L'Afrique qui avance actuellement vers le continent euro-asiatique, 
finira par l'emboutir, et cette formidable poussee entrainera la cassure de 
l'Europe, le long du profil Rhone-Rhin. Les pays boutes, formes par la 
Lrance, l'Espagne et le Portugal, iront se rattacher au Groenland, alors 
que l'Afrique continuant sa «montee» vers le Nord, comblera la 
Mediterranee et la mer Noire, ecrasera l'ltalie et les Balkans et sera a 
l'origine d'une chaine de montagnes qui s'allongera du Danemark a la 
mer Caspienne. En Asie, l'lnde poursuivra sa poussee vers le nord et 
finira par provoquer une cassure avec les pays limitrophes. Certains pays 
d'Afrique orientale, tels que l'Ethiopie, le Kenya, la Tanzanie et le sud de 
l'Afrique iront rejoindre le continent asiatique. L'Antarctique remontera 
vers le nord en liberant ses glaces. Puis, les continents fmiront par se 
souder a nouveau. L'Ocean Atlantique deviendra une mer interieure, et 
le Pacifique reformera l'ocean mondial primitif. 

Bien entendu, l'histoire de la terre et son devenir ne sont pas a 
prendre au pied de la lettre. De nombreux aleas entachent les versions 
des specialistes. La variete des modeles prouve que les chercheurs ne 
sont pas parvenus a coordonner leurs travaux et ils ne pourront le faire, 
puisqu’il s’agit de previsions a tres long terme qui ne peuvent etre 
qu’aleatoires. Le seul point d'accord pour l'instant reste l'existence de la 
theorie de la mobilite des continents, qui semble etre acceptee presque 
partout. Presque, puisque l'annee 1987 a vu encore des poches de 
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resistance se manifester afm d'y substituer le modele « fixiste. » Wegener 
se heurta au debut du 20 eme siecle, a l'incredulite des gens, car il venait 
d'abattre un des demiers bastions d'une forteresse forgee de toutes pieces 
par de certitudes inebranlables. La reaction de defiance resultait d'un 
sentiment de frustration, ou les valeurs les plus sures, la stability de la 
terre et sa perennite, etaient remises en cause par les donnees 
scientifiques. Ce qui tendait a les deprecier. 

A 1’oppose des donnees bibliques, qui sont tenues de se confronter 
a chaque fois a la realite scientifique, le plus souvent a leur detriment, les 
revelations coraniques a caractere scientifique, pourtant infmiment plus 
nombreuses, ne connaissent jamais cette crise de conscience puisque la 
realite se trouve confirmee par les Textes Sacres. Chaque nouvelle 
decouverte scientifique, y compris la plus audacieuse, comme 
l'expansion de l'univers, par exemple ou la mobility des plaques 
tectoniques, vient conforter le contenu des Revelations. Tous les grands 
phenomenes de la nature ont ete esquisses avant meme que les savants ne 
s'evertuent a en comprendre les mecanismes. Ainsi, pour ce qui est de la 
derive des continents, le Livre Sacre ne s’oppose nullement a l'idee que 
les reliefs terrestres soient amines d'un mouvement propre, prefigurant ce 
que les geophysiciens allaient appeler la tectonique des plaques ou autre 
denomination appropriee. 

L’allusion au deplacement des continents, se retrouve dans les 
phenomenes cataclysmiques qui se produiront a la fin du monde et qui 
verront le monde pris de soubresauts, de tremblements de terre violents 
ou les montagnes vacilleront avant de s’ecrouler. Le Coran dit en effet : 
«Et tu verras les montagnes que tu croyais immobiles, se mouvoir 
comme des nuages. Telle est I’ceuvre d’Allah qui a faqonne toute chose a 
la perfection... » (Coran 27.88). Dans ce verset, 1'immobilisme des 
reliefs n'est qu'apparent, puisqu'il resulte d'une observation visuelle, ou 
effectivement, elles paraissent fixes et immobiles. L'extreme lenteur des 
mouvements empeche la visualisation du phenomene, qui neanmoins 
existe reellement. Ainsi, les continents paraissent figes, alors qu’il ne 
s’agit que l’expression d’une opinion qui repose sur les apparences de 
1’immobilisme, mais dans la realite, les continents ne sont pas fixes. 
D'ailleurs, la theorie de Wegener ne decoule pas de l'observation d'un 
mouvement quelconque, etant donne que le geophysicien n’a jamais rien 
vu, ni detecte quoi que ce soit en ce sens. Elle repose seulement sur des 
methodes deductives, basees sur la complementarity des cotes, la 
presence d'animaux identiques de part et d'autre de l'ocean, etc. 
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Bien plus tard, c'est en decouvrant la remontee du magma dans les 
dorsales et son epanchement des deux cotes de l'axe, que les missions 
oceaniques ont pu veritablement authentifier l'existence de la derive des 
continents, en mesurant meme leur vitesse de deplacement. Cette realite 
permet au Coran d'evoquer «les montagnes qui paraissent immobiles 
(alors qu'elles ne le sont pas !). » Leur mouvement imperceptible, ne 
s'impose a aucun observateur, pour cette raison, la theorie de Wegener 
fut rejetee, par les scientifiques, qui effectivement ne detectaient aucun 
deplacement. Et ce, sans aj outer qu’un homme ayant vecu au 7 eme siecle 
de l’ere chretienne, a l’image du Prophete Mohammed, que le Salut et la 
Benediction d’Allah, soient sur lui, ne pouvait connaitre l’existence d’un 
tel mouvement. 

Le Coran relie 1’observation de ce phenomene de deplacement des 
montagnes, aux violents seismes qui se produiront a la fin du monde. La 
terre sera prise de soubresauts violents qui devasteront le paysage, un 
volcanisme intense crachera les entrailles incandescentes du manteau, de 
gigantesques raz de maree deferleront sur les reliefs... Tous ces 
phenomenes decrits par ailleurs dans le Livre Sacre, seront la 
consequence de l'augmentation du deversement magmatique, qui a son 
tour influera sur la vitesse de deplacement des plaques lithospheriques, 
multipliant le nombre de collisions catastrophiques et occasionnant des 
tremblements de terre majeurs aux proportions desastreuses. 

Les specialistes en geologie et les previsionnistes savent 
parfaitement que toutes les grandes catastrophes naturelles (hormis celles 
qui sont dues aux conditions atmospheriques ou d’origine cosmique) sont 
directement liees a la derive des continents et se produisent le long des 
bordures des plaques lithospheriques qui maillent le globe. Une 
acceleration de la vitesse de mouvement entraine infailliblement un 
accroissement du nombre de cataclysmes (sous forme de seismes, de 
volcanisme eruptif, de raz de maree, d’inondations, de tsunamis, etc.), et 
en relation directement proportionnelle, une augmentation de la 
frequence et de la violence des catastrophes qui en resulteront. A travers 
ces descriptions, le Coran admet parfaitement l'existence des derives 
continentales et precise en outre, que les mouvements en question 
s’effectuent si lentement, qu’ils occultent leur observation. Cependant, a 
la fin des temps, les formidables contraintes exerceront une pression 
telle que l'agitation ira en s'accelerant et le processus catastrophique 
deviendra alors visible. Le rapport entre la vitesse de derive des 
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continents est directement lie a la violence des phenomenes tectoniques. 
Le Coran a pleinement demontre cette relation, en admettant 
implicitement que rimmobilisme tout comme le fixisme sont des notions 
vides de sens et etrangeres aux lois qui gouvement l’univers au meme 
titre que rimmortalite et l'etemite. 

Le mouvement, revolution, l’harmonie et la fmitude, sont les 
fondements de l’organisation du vivant, mais aussi du regne mineral. 
L’ensemble de la creation est soumise aux grandes lois universelles, et 
rien ni personne, pas meme une particule elementaire, enfouie au fin fond 
du cosmos ne saurait echapper a leur emprise. C’est une verite qui ne 
peut etre occultee et qui est promue avec Constance et determination par 
le Coran Sacre. Car de lui, decoule la Verite Supreme. 
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L'ECORCE TERRESTRE 


Pendant tres longtemps, l'interieur du globe a constitue un mystere. 
Les anciens y situerent tantot l'enfer et ses tenebres, tantot le gouffre 
beant, repaire des demons et des genies malfaisants. Jusqu'a la fin du 
19 eme siecle, la conception du "feu central", imaginee par le physicien 
ffanqais Laplace etait toujours en vigueur. La foumaise occupait le centre 
de la terre, dont le trop-plein s'exhalait a travers les eruptions 
volcaniques. A l'oppose, une autre variante, reposant sur l'idee de la terre 
creuse, connut une grande vogue au siecle dernier. De plus diverses 
croyances pretendaient que l'interieur du globe etait occupe par un autre 
univers, avec ses planetes et ses etoiles. (« La Terre et ses secrets », 
Georgette Barthelemy) Devolution des idees dans ce domaine, fut fort 
lente, et c'est seulement au 20 eme siecle que les geophysiciens, grace a 
l'utilisation de nouveaux precedes, reussirent a se representer la structure 
interne du globe. 

Le globe terrestre est forme de couches concentriques de densites 
croissantes, a mesure que l'on se rapproche du centre. La couche 
exterieure, appelee ecorce (ou croute) terrestre est la partie vivable de la 
planete. De densite moyenne (2,8), elle supporte tant les oceans (croute 
oceanique), que les continents (croute continentale). Son epaisseur est de 
5 a 10 kilometres en moyenne pour la partie oceanique, et de 50 a 70 
kilometres ou plus, pour la croute continentale. En depit de son etendue 
qui recouvre la totalite du globe, sa masse constitue moins d’un pour 
cent du total. Mais son utilite est considerable. C'est l’ecorce terrestre qui 
est en contact direct avec fair et participe activement au processus de 
circulation atmospherique. C'est elle qui supporte et produit toutes les 
formes de vie et isole du manteau, la deuxieme couche interne, dont la 
temperature est suffisante pour faire fondre les roches. 

Le manteau constitue 83 pour cent du volume du globe et possede 
une epaisseur de 2 900 kilometres. Sa densite moyenne serait de 4,6 a 
4,7. II est anime de courants de convection qui deplacent lentement le 
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materiau dense, solide et ductile qui le compose, creant des mouvements 
de matiere et provoquant le glissement des plaques lithospheriques a la 
surface. Le manteau entoure le noyau, lequel occupe le centre de la terre. 
II comporte deux parties : le noyau exteme et le noyau interne. Les 
specialistes sont d'accord pour estimer que le fer serait, sinon l'unique, du 
moins le plus important constituant du noyau. L'unanimite ne s'est pas 
faite quant aux autres elements qui seraient associes au fer, sauf en ce qui 
conceme le nickel. La temperature interne du noyau est estimee a 4 000/5 
000 degres centigrades et sa densite est estimee a 10,6 alors que son 
rayon est de 3 500 kilometres environ. 

Telle est la structure interne de la terre, qui a ete grandement 
simplifiee, pour les besoins de cet article. Les trois couches qui sont 
l'ecorce terrestre, le manteau et le noyau sont en realite d'une grande 
complexity, mais ce probleme ne peut etre developpe ici. Par ailleurs, les 
differentes entries sont separees entre elles par des frontieres que les 
specialistes designent sous le nom de discontinuites. La plus importante 
et la mieux connue est la discontinuity de Mohorovicic ou Moho (du nom 
du geologue yougoslave, qui en fit la decouverte en 1909) et qui separe 
l'ecorce terrestre du manteau. II existe egalement d'autres discontinuites 
dont il ne sera pas fait cas, en raison du peu d'interet que cela represente. 

L'ecorce terrestre est done la mince couche qui recouvre la totality 
du globe. Elle supporte aussi bien les continents, les oceans que les 
banquises. Elle permet de proteger toutes les formes de vie et de les 
isoler de la chaleur infemale qui se degage du manteau et du noyau. Elle 
possede un role de support physique, puisqu'elle stabilise le sol par 
dessus la viscosite du manteau en formant une croute solide. Ignorant le 
peu qu'il convenait de savoir pour traiter des problemes de geophysique, 
les orientalistes ont deforme a leurs depens les passages du Coran 
correspondants. 

C’est ainsi que le verset suivant qui implique la mise en oeuvre de 
l’ecorce terrestre : «II (Dieu) a deploye pour vous la terre (comme un 
tapis). » (Coran 71.19), a ete ainsi traduite par Kasimirski : «II vous a 
donne la terre pour tapis. » L'action de deployer n'est pas mentionnee. 
Or, sans elle, le Texte perd toute signification. Que signifie 
T expression : «II vous a donne la terre pour tapis ? » Juste une forme 
descriptive ou l’action est absente. Une sorte de cliche d’une situation 
donnee ou tout est fige. Alors que le mot utilise par le Coran, « bigaten », 
qui derive du verbe « bagata », signifie : deployer, etendre, etaler, etc. II 
vient du mot « bigat» (tapis). La relation entre les deux definitions est 
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evidente. C'est celle qui a ete utilisee : « La terre a ete deployee comme 
un tapis. » En escamotant ce verbe, la phrase perd toute signification. Ce 
qui detonne, dans un Coran si riche de sa profusion grammaticale. 
Pourtant la description de l'etalement et du deployment de l'ecorce 
terrestre est soulignee a plusieurs reprises dans le Texte Sacre, qui 
n'emploie pas moins de cinq termes differents pour exprimer cette action. 
Apres le verbe « bagata », figure le terme « medda » dont le sens est 
etendre, deployer, etirer,... « C'est Lui (Dieu) qui etendit la terre. II y 
implanta les montagnes, et fit couler ses eaux... » (Coran 13.3). Un autre 
verset tout aussi significatif (C’est Dieu qui parle): « Nous avons etendu 
(etale, deploye) la terre et implante les montagnes, Nous avons fait 
croitre toute chose avec mesure. » (Coran 15.19). 

Dans quelques exemples, la terre est comparee a un berceau ou a 
une couche « mahdan ». Ce mot a une portee significative; il est la 
racine du verbe « mahada», equivalent lui aussi a « etendre, aplanir, 
preparer une couche. » Le berceau ou la couche dont il est question 
symbolise l'element protecteur qui separe et isole le jeune enfant du sol 
agressif et dangereux, de la meme fagon que l'ecorce terrestre protege la 
vie de l'agressivite du manteau magmatique. « C'est Lui qui a fait pour 
vous de la terre un berceau. ». (Coran 20.53) ou encore « N'avons-Nous 
pas dispose la terre (telle) une couche ? » (Coran 78.6). 

La couche est l'ecorce terrestre qui recouvre le manteau. Un autre 
terme est utilise pour decrire le phenomene de la creation de l'ecorce 
terrestre. Il conceme le verbe « sataha » qui a le sens d’aplanir, mais 
aussi faire une terrasse. L'image de l'ecorce terrestre est symbolisee par la 
terrasse qui constitue la partie superieure de l'edifice. « N'ont-ils pas vu 
comment... la terre a ete etendue (et congue comme une terrasse) ? » 
(Coran 88.20). Nombre de gens ont ete etonnes de voir le Coran 
comparer le sol a une terrasse, jusqu’au jour ou les decouvertes 
geologiques ont demontre que le globe est structure en couches 
concentriques, dont la demiere, l'ecorce terrestre, forme justement le 
dernier etage ou la terrasse du monde. Des lors, les objecteurs ont du 
ravaler leurs sarcasmes, en pensant que decidement, le Coran est un trop 
gros morceau, pour leurs petites combines. 

Enfin, sans pretendre etre exhaustif, il convient de souligner la 
sourate suivante : « Nous avons deploye (ou etale) la terre, tel un tapis 
(ou une couche), Nous L'avons parfaitement etendue. » (Coran 51.48). 
Le verbe employe dans cette citation est « faracha» qui equivaut a 
« etaler, etendre, deployer (sur le sol)» ; Il derive du mot « firach », 
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pluriel « fourouch », signifiant un tapis, une couche, un matelas qu'on 
deploie sur le sol pour isoler celui-ci du sujet. On retrouve toujours la 
meme tendance a differencier la terre proprement dite de l'ecorce 
terrestre qui la recouvre et qui joue un role protecteur, essentiel dans 
l’eclosion et le maintien de la vie. 

Le Coran emploie cinq termes differents, pour decrire le 
deployment et l'existence d'une ecorce terrestre, a une epoque ou les 
hommes niaient totalement ce phenomene. Des siecles plus tard, les 
geophysiciens qui entreprirent des recherches petrolieres, ont eu recours 
a des explosions artificielles, dont les ondes etaient enregistrees et 
analysees par des appareils, congus a cet effet, en vue de connaitre la 
nature et la disposition des couches geologiques traversees, et d’avoir 
une image de la structure interne du globe. En combinant deux methodes 
complementaires, connues dans les milieux de la geophysique, sous le 
nom de sismique reflexion et sismique refraction, ils parvinrent a se 
representer assez fidelement la structure interne des roches. Des forages 
ultra-profonds furent egalement realises. Les Americains creuserent un 
puits de pres de 10 000 metres a Bertha Rogers, en Oklahoma, et les 
Sovietiques, forerent dans la presqu'ile de Kola, entre la mer de Barents 
et la mer Blanche, une excavation de plus de 12 000 metres. 

Les renseignements recueillis confirmerent certaines hypotheses 
deja avancees, relativement a la presence de couches concentriques, 
coiffees par une couche terrestre. Tout cela etait conforme a la position 
du Coran, mais le Livre Sacre va encore plus loin, puisqu'il explique la 
mise en oeuvre de l’ecorce terrestre. Les termes «etendre-deployer- 
etaler », successivement utilises, font reference au deploiement d'un tapis 
(par analogie au deploiement de l'ecorce terrestre) afm de rendre le 
message perceptible aux anciennes generations. Cependant, les donnees 
scientifiques les plus recentes sont venues confirmer ce schema. Les 
prelevements de roches effectues par les chercheurs ont permis d'evaluer 
l'age des echantillons les plus anciens a 3,8 milliards d'annees suries 
continents (Greenland, Ukraine, Siberie), alors que l’age de la Terre est 
estime a 4, 5 milliards d’annees. L’ecorce oceanique par contre, a revele 
une "jeunesse" etonnante par comparaison. Puisque les methodes de 
datation utilisant les isotopes radioactifs ont donne un age inferieur a 200 
millions d'annees, soit vingt fois moins que celui de la croute terrestre. 
Pourquoi cette difference ? 

Des missions furent alors organisees pour decouvrir la cle de 
l’enigme. Plusieurs navires oceanographiques furent mobilises, ainsi que 
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des submersibles, afm d'observer, photographier, prelever des 
echantillons, etc. La plus reputee est connue sous le nom de FAMOUS 
(French American Oceanic Udersea Survey) lancee en 1974 au large des 
Acores, ainsi que le Programme DSDP (Deep Sea Drilling Project) 
groupant autour des USA, la RFA, la Grande Bretagne, la France, 
l'URSS et le japon, avec le concours du desormais celebre navire de 
forage « Glomar Challenger ». Des satellites furent mis a contribution, a 
l'image du Seasat lance par la NASA en 1978 et pourvu d'un radar 
altimetrique pour dresser la carte des fonds oceaniques. Des engins 
tractes a tres grande profondeur comme le Sea Beam, sondeur 
multifaisceaux pour l'etude de la morphologic des fonds marins, furent 
egalement utilises. Bref, les systemes de detection les plus perfectionnes, 
furent mis en oeuvre. 

Les resultats des explorations menees a grande echelle furent 
explodes, a partir des annees 80, permettant aux specialistes d'elaborer 
une nouvelle theorie, traitant aussi bien du probleme de la «jeunesse » 
des fonds marins que du processus de formation de la croute oceanique. 
Ce sont les resultats de ces recherches qui sont brievement resumes ci- 
dessous : Les geophysiciens sont maintenant convaincus, preuves a 
l’appui, que le globe terrestre est recouvert en totalite par une croute ou 
ecorce terrestre, laquelle repose sur le manteau, dont elle est plus ou 
mo ins isolee par la discontinuity de Moho. L'ecorce est scindee 
geographiquement en deux parties distinctes. La premiere est constitute 
par la croute continentale qui forme l'assise des continents et des marges 
continentales et couvre environ 40 pour cent de la surface de la planete. 
Cette croute, tres ancienne, date parfois de pres de 4 milliards d'annees ; 
elle est constamment remaniee par l'activite tectonique, le volcanisme, 
l'erosion et la sedimentation. La croute terrestre et le manteau superieur 
ou lithosphere forment des plaques rigides, semblables a des radeaux qui 
flottent sur l'asthenosphere ou couche inferieure. Les frontieres entre les 
plaques sont connues sous le nom de dorsales. 

Les dorsales oceaniques, longues de 80 000 kilometres environ 
incisent le globe de leur entaille. L'axe de la dorsale est l'objet d'une 
activite intense a l'echelle geologique et c’est la que le magma, en 
provenance du manteau est injecte dans l'ecorce. Le magma surgit 
lorsque les plaques de la lithosphere s'ecartent. II s'epanche en se 
refroidissant des deux cotes de l'axe ou il s'etale en forme de draperie. 
Ainsi, s'edifie l'ecorce oceanique qui va s'etirer, s'etaler et s'etendre a la 
fag on d'un tapis. Puis, au fur et a mesure de son expansion, apres 
quelques dizaines de millions d'annees et quelques milliers de kilometres 
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plus loin, la couche va "plonger" (toujours a la vitesse de quelques 
centimetres par an) sous une plaque continentale, plus legere, pour 
retoumer a nouveau dans le magma et fondre sous l'effet de la chaleur. 
Ce phenomene est connu sous le nom de subduction. II provoque de 
nombreux bouleversements dans la nature. La croute est sans cesse 
renouvelee, expliquant sa relative jeunesse. D'apres les calculs des 
geophysiciens, chaque annee, environ trois kilometres carres de croute 
nouvelle sont formes, et autant sont reinjectes dans le manteau et detruits. 

La similitude de l'etalement de la croute avec le deployment d'un 
tapis est si frappante, que les savants du monde entier n'ont pas hesite a 
designer ce mouvement sous le terme de tapis roulant ou tapis 
mecanique. C'est la, le sentiment des specialistes en geologie et il est 
correctement fonde. Comment en effet ne pas etre etonne par 
l'impressionnante ressemblance qui lie la description coranique a la 
realite du deployment de la croute terrestre ? Encore un phenomene 
edifiant que le Coran a su decrire parfaitement alors que ces mecanismes 
se deroulaient dans les fonds oceaniques, sous des milliers de metres de 
profondeur et hors des moyens d'investigation de l'humanite ! 


363 



L'APLATISSEMENT DES POLES 


II existe peu de sujets dans l'univers, qui ont ete trades aussi 
contradictoirement que celui de la forme du globe terrestre. De tres 
nombreux modeles ont ete imagines, qu'il n'est pas possible de reprendre 
dans le cadre de cet article. Ainsi pour les Indiens de l'Antiquite, le 
monde avait la forme d'une coquille vide, reposant sur le dos de quatre 
elephants, lesquels etaient portes par une gigantesque tortue, flottant sur 
un ocean. Les anciens Egyptiens attribuaient a la terre une surface plane 
et la reliait au ciel rectangulaire par quatre piliers, plantes a chaque coin. 
Les Grecs, admirent longtemps la figuration du monde sous forme d'une 
ile qu'entourait l'Okeanos. Pour Thales de Milet, l'Okeanos etait situe 
sous la terre, mais qu'y avait-il sous l'Okeanos ? 

Tandis que Leucippe et Democrite assimilaient la terre a un cube, 
Xenophane lui donnait l'apparence d'une souche herissee de racines qui 
la maintenaient au ciel. Cependant, la forme spherique commengait a 
prendre corps assez tot chez les Grecs. Pythagore y voyait le resultat de 
l'harmonie musicale produite par le son de la lyre, tandis que Platon etait 
influence par le cercle, figure de base de toute la cosmologie. Aristote, 
ainsi qu'il le fit pour d'autres domaines, introduisit plus de logique dans 
son raisonnement. Si la terre etait plate, se dit-il, elle serait eclairee 
simultanement dans toute sa surface. Or, le jour ne se leve pas en meme 
temps a Athenes et sur les autres parties eloignees du monde. Si l'on 
imaginait la terre arrondie, l'explication devenait par contre plausible. A 
peine un siecle plus tard, Eratosthene reussit en determinant l'amplitude 
de fare du meridien entre les villes egyptiennes d'Alexandrie et de Syene 
(Assouan), a evaluer la circonference du globe avec une marge d'erreur 
d’a peine un pour cent. 

Mais alors que l’humanite progressait de plus en plus sur le chemin 
des connaissances, l'enseignement biblique est venu remettre en cause 
l'heritage scientifique patiemment accumule au cours des siecles. 
L'interpretation de la Bible a eu pour consequence de favoriser a nouveau 
le modele de la terre plate. L'une des raisons a cela est que personne ne 
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pouvait imaginer que les hommes puissent marcher la tete en bas, sans 
tomber dans l'espace inferieur. Les manuscrits medievaux etaient souvent 
illustres de mappemondes fondees sur l'autorite indiscutee de l'Ecriture 
Sainte. Ces mappemondes etaient realisees sur un disque rond ou ovale. 
Elies sont connues sous le nom de « T.O » en raison des initiales d’Orbis 
Terrarum (Terre) d'une part, et egalement du fait que la mer Noire, la mer 
Rouge et la mer Mediterranee, formaient un immense « T » inscrit dans 
l'Ocean circulaire « O ». Elies comportaient trois continents : l’Europe - 
l'Asie - l'Afrique, attribues a chacun des fils de Noe, Sem, Cham et 
Japhet qui etaient reputes avoir reconstitue l'humanite a la suite du 
Deluge Universel. 

Pour mettre les cartes en accord avec la Bible, les cartographes 
implanterent la ville de Jerusalem exactement au centre du monde, et ils 
assignment au Paradis, l'emplacement actuel de l'Ocean Arctique. (Alpha 
Encyclopedic). Au sixieme siecle de l'ere chretienne, le moine bulgare 
Cosmas, auteur d'un livre, intitule : «Contre ceux qui croient et 
imaginent comme les paiens que le ciel est spherique », presente l'univers 
sous l'aspect d'un coffre, a l'interieur duquel se trouvent deux lies 
entourees d'eau. La premiere, correspondant a la Terre, la seconde, 
sensiblement de meme etendue, au Paradis. Une innovation importante 
est introduite dans ce systeme; pour arriver au Paradis, il devenait 
indispensable de traverser la mer, alors que la conception du T.O., les 
fideles pouvaient aller au paradis a pied ou mieux encore a cheval! Le 
tout est coiffe d'une voute celeste semi-spherique, au-dessus de laquelle 
les anges poussent les astres pour les guider a travers leur course. 

Ce n'est que plus tard, que le monde reprit sa forme spherique. Les 
voyages autour du globe devaient confirmer cette realite. Les navigateurs 
qui partaient de l'Est pouvaient revenir par l'Ouest et vice versa. La terre 
devenant ronde, tout en toumant sur elle-meme, elle devait 
necessairement comporter un axe autour duquel elle effectuait ses 
rotations, ainsi que deux poles situes aux extremites de son axe. 
Apparemment le probleme semblait defmitivement regie, mais il ne le fut 
qu’en apparence. 

Car, au dix-septieme siecle, un evenement imprevu allait relancer le 
debat sur la forme de la Terre. Lors d'une expedition geographique, 
entreprise en 1672, en Guyane, le Frangais Richet constata que le 
balancier de son horloge oscillait plus lentement qu'a Paris, avec une 
difference de 2,5 secondes. Lorsque l'Academie des Sciences de Paris fut 
saisie de ce probleme, elle conclut, hativement et faussement, que le 
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responsable de cet etat de choses etait la chaleur tropicale qui dilatait le 
bras du balancier et ralentissait son battement. Newton, qui venait de 
decouvrir les lois de 1'Attraction Universelle (1687) refuta ces 
explications. Selon lui, la chaleur tropicale, trop faible, ne pouvait 
influencer a ce point la dilatation du balancier. La cause unique de l'ecart 
residait dans l'aplatissement des poles. Si le rayon equatorial est plus 
grand que le rayon polaire, cela implique que sa distance par rapport au 
centre de la terre etait aussi plus grande. Les forces d'attraction qui 
s'exercent dans ce cas doivent etre moins fortes a l'equateur qu'aux poles. 
La variation de gravite expliquait done les differences constatees dans le 
battement du balancier. Newton a meme calcule l'aplatissement et trouve 
un rapport de 1/230. D'autres calculs effectues par la suite permirent 
d'ameliorer l'evaluation initiale. En 1866, Clark porte le rapport a 
1/297,1, c'est-a-dire tres proche de la realite, en depit des techniques 
rudimentaires mises en oeuvre (observations du pendule aux differents 
points de la terre, appareils de mesure bases sur la chute des corps, etc.) 

A partir de l'annee 1958, le lancement des satellites artificiels a 
usage geodesique (Spoutnik et Vanguard), a permis d'affmer avec une 
tres grande precision les mesures de l'aplatissement des poles. Le recours 
aux impulsions laser susceptibles de determiner au metre, puis plus tard, 
au millimetre pres, la forme de la terre, demontrerent que le rapport etait 
egal a 1/298, 25, soit trois milliemes en valeur relative. Une difference 
aussi minime se traduit au niveau du rayon terrestre par un ecart de 21,39 
kilometres entre le rayon equatorial qui mesure 6 378,16 kilometres et le 
rayon polaire qui est de 6 356,77 kilometres. Au niveau du diametre, 
l'axe equatorial mesure (en chiffres ronds) 12 756 kilometres et l'axe 
polaire 12 713 kilometres, soit une difference de 43 kilometres environ. 

L'aplatissement qui est legerement moins accentue dans 
l'hemisphere sud (30 metres en plus), a fait ressembler la terre a ce que 
les specialistes appellent un ellipsoide de revolution aplati. Ce 
phenomene resulterait des forces de rotation de la terre autour de son axe, 
entrainant un "tassement" du globe. Mais cette hypothese demanderait 
encore a etre confirmee. Voici done, resumee, 1'evolution des idees sur la 
forme de la terre, depuis l'Antiquite. Du moins, comme elle est pergue 
par les medias occidentaux. 

En depit de ses merites justifies, Newton ne fut pas l'inventeur de la 
theorie sur l'aplatissement des poles ! Plus de mille ans avant qu'il 
n'elabore ses lois sur 1'Attraction Universelle, le Coran avait deja 
mentionne le phenomene, tel qu'on peut le lire ci-apres : (C’est Dieu qui 
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parle): «(Les infideles) ne voient-ils pas que Nous reduisons les 
extremites de la terre (attrafiha) ? » (Coran 13.41). La meme affirmation 
est renouvelee dans la sourate (21.44). 

Le Coran emploie le terme «Naqougou» qui signifie «Nous 
ecourtons... Nous reduisons, etc. », Le mot « attrafiha » est synonyme 
des « extremites (de la terre, dans ce cas) ». Les extremites situees dans 
l'axe de rotation, designent les deux poles, nord et sud, lesquels sont 
reduits, diminues, aplatis par rapport a la configuration generale du globe 
terrestre, qui est spherique. La citation se rapporte sans aucun doute 
possible a l'aplatissement des poles, tel qu'il resulte des contraintes 
exercees par la rotation du globe. Par ailleurs, la forme verbale utilisee, le 
present, semble indiquer que les effets de la rotation se poursuivent 
toujours, ce qui est effectivement le cas. 

Ce passage a ete interprets diversement par les traducteurs. Selon la 
majorite d'entre eux, « la reduction de la terre », n'est rien d'autre qu'une 
allusion aux conquetes de l'lslam, qui diminuaient la surface de l'Arabie 
pai’enne. Ce sentiment est partage par Blachere - Masson - Montet - 
Savary et Kasimirski, entre autres. Meme Bai'dawi souscrit a ce point de 
vue dans ses commentaires. En verite, il en est le precurseur. 
Neanmoins, El Boukhari, dont les travaux font autorite en la matiere, ne 
souffle mot du probleme dans ses traditions. En realite, la prise de 
position des commentateurs traditionalistes s'explique par le fait qu'ils 
ignoraient l'existence de l'aplatissement du globe. Ce qui les a amenes a 
emettre des hypotheses qui leur semblaient les plus adaptees. 

Les orientalistes contemporains ont par contre peche par de graves 
lacunes. D'abord, pour avoir donne a un texte clair, se rapportant a un 
phenomene reel, une version qui n’etait pas confirmee par les realties 
historiques qui constituent la cle de l'enigme. Chronologiquement, en 
effet, le premier des deux versets cites, est insere dans la sourate intitulee 
«Er Rouqoul» (Les Prophetes). (Coran 21.44). Cette sourate a ete 
revelee a la Mecque durant la deuxieme periode de l'apostolat du 
Prophete (qui en compte quatre), a une epoque ou ce dernier etait en 
butte a l'opposition quasi generale de ses concitoyens. En dehors de sa 
ville natale, Mohammed n'avait reussi a obtenir aucune conversion de 
fideles. L'ensemble de l'Arabie lui etait hostile et rejetait son message. A 
La Mecque, il n'etait pas en securite. Les quelques croyants acquis a la 
cause de l'lslam ne pouvaient rien pour lui, au point qu’il dut plus tard, 
emigrer a Medine. Il fiat menace de mort, agresse, humilie, blesse, rejete 
par sa propre communaute... Aussi, on voit mal dans ces conditions tres 
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penibles pour le Prophete et dangereuses pour l'lslam, le Coran annoncer 
triomphalement « que le pays des infideles etait en deconfiture et reduit a 
ses demieres extremites. » C'est tout le contraire qui etait vrai! 

Dans ce contexte, 1’interpretation du verset en question ne saurait 
qui contredire la realite des faits. Du coup, les motifs qui laissent croire 
que la Revelation avait un sens litteral et explicite se trouvent consolides. 
L'aplatissement des poles n'est pas d'ailleurs pour le Coran, un sujet tel, 
qu'il faille le refuter ou le regarder avec mefiance. Bien d'autres 
phenomenes de la nature ont fait l'objet de developpements 
circonstancies similaires. Car, il est dans la nature du Livre Sacre de 
decrire nombre de merveilles de la Creation qui echappent a 
l'entendement humain. Pour mieux demontrer l'infaillibilite de la Parole 
de Dieu. 
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LA PROTECTION DE LA TERRE 


Le Coran dit: (c'est Dieu qui parle) : « Nous avons fait du del, une 
voute protegee, mais ils (les infideles) se detournent de Nos Signes. » 
(Coran 21.32). La voute est appelee «saqfan», qui veut dire aussi 
« toit », pour symboliser, le toit d'une maison qui protege des agressions 
exterieures. Un autre passage precise : « Nous avons pare le del le plus 
proche de la terre de luminaires et L'avons pourvu d'une protection. » 
(Coran 41.42). 

Le ciel le plus proche de la terre designe la partie du ciel qui 
englobe le systeme solaire et dont la base n'est autre que l’atmosphere 
qui entoure la planete. Le role protecteur du ciel est reaffirme une 
seconde fois dans cette sourate. Pour se convaincre (et persuader ses 
lecteurs) que le Coran n'est qu'une imitation de la Bible, Edouard Montet, 
traduit ainsi le verset en question : « Nous avons fait du del une voute 
solide. » Puis dans ses commentaires, il explique que cette « solidite » est 
I'etendue « qui separe les eaux d'en haut de celles d'en bas », selon la 
Genese biblique. (Chapitre 1, verset 6-7). L'amalgame vise a introduire 
le doute dans l'esprit des lecteurs, ignorants de la realite et a faire du 
Coran Sacre un sous-produit d’une Bible deja alteree ! Mais une telle 
comparaison n’existe pas. Car, si la Bible considere que le ciel est 
solide, le Coran ne partage pas cette conception. Si la Bible fait separer 
les eaux d'en bas des eaux d'en haut, le Livre Sacre des musulmans refute 
cette idee qui est incompatible avec la realite, puisqu’a aucun moment il 
n’evoque « les eaux d’en bas des eaux d’en haut. » 

Il n'y a pas de parallele a etablir entre la position du Coran qui 
attribue au ciel un role protecteur et celle de la Bible qui y voit une voute 
solide. La conception d'un ciel materiel etait d'ailleurs repandue parmi 
les civilisations anciennes. Les gens d’alors imaginaient le ciel sous 
forme d'une coupole en metal, percee de trous figurant les etoiles. 
Parfois, les etoiles pendaient de la voute a la maniere des lampes 
electriques. L'exterieur etait pergu comme la partie insondable de 
l'univers. Une telle croyance faisait craindre aux Gaulois, qu'une partie 
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du ciel ne leur tombe sur la tete. Une autre croyance tenace, preoccupait 
les savants depuis l'Antiquite jusqu'au vingtieme siecle, celle de l'ether. II 
s’agit d’une relique de la pensee peripateticienne selon laquelle le ciel 
etait empli d'une matiere etrange Tether, qui presentait des qualites 
contradictoires, comme par exemple celles de transmettre des vibrations 
lumineuses, impliquant une densite superieure a celle de l'acier, et en 
meme temps, on supposait qu'il etait transparent et que la terre et les 
autres planetes se promenaient au travers sans rencontrer aucune 
resistance. Une contradiction qui n’a jamais ete resolue. (« L’espace et 
le temps aujourd’hui » Par Jacques Roger) 

A la suite des experiences de Morley en 1887 et du memoire 
d'Einstein de 1905, la theorie de 1’ether fut abandonnee, au profit du vide 
cosmique. L’univers devint synonyme de vide, la matiere etant 
l'exception. Cette conception venait corroborer la version coranique pour 
qui, le ciel est un espace vide, comportant des particules et des astres 
(Coran 41.11). Comment ce ciel exercerait-il une action protectrice vis-a- 
vis des habitants de la terre ? Pour rappel, le Coran designe par « le ciel 
le plus proche de la terre », l’espace entourant le globe terrestre, dont la 
partie la plus active est constitute par Tatmosphere, elle-meme coiffee 
par la magnetosphere. L'atmosphere ne possede pas de limites precises. 
L'air se rarefie au fur et a mesure que Ton s'eleve en altitude. La masse 
atmospherique qui represente cinq millions de milliards de tonnes, est 
concentree a 50 pour cent dans les cinq premiers kilometres, et a 99 pour 
cent dans les trente kilometres. Toute cette masse exerce sur le sol une 
pression egale a 10 330 kilos, par metre carre. L'atmosphere est 
composee en grande partie d'azote et d'oxygene, a raison de 99 pour cent 
du volume. Puis viennent Targon, le gaz carbonique, le neon etc. La 
teneur en vapeur d'eau est variable, oscillant de 0 a 4 pour cent. 

La premiere protection de Tatmosphere conceme le maintien de la 
vie sur terre. A la fagon d'une maison qui isole et protege ses occupants 
contre le froid et la chaleur de l'exterieur, Tatmosphere agit au niveau de 
l'equilibre calorifique de la terre, en gardant la temperature indispensable 
au developpement de la matiere organique. Le rayonnement emis par le 
soleil ne parvient pas totalement et heureusement au niveau du sol. 
L'atmosphere absorbe 20 a 25 pour cent, et les nuages reflechissent 35 a 
40 pour cent. Le reste represente un peu plus du tiers des emissions. 
Malgre tout, et a cause de cela, la temperature moyenne de la planete 
varie entre 14 et 15 degres centigrades, suffisante pour l'eclosion et le 
developpement de la vie. La chaleur est due au rayonnement solaire 
direct, mais elle est aussi provoquee par Techauffement des terres et des 


370 



oceans, qui stockent l'energie le jour pour la restituer la nuit sous forme 
de rayonnement infrarouge, qui est piege par la vapeur d'eau et le gaz 
carbonique de 1'atmosphere. II en resulte un systeme regulateur d'energie 
qui elimine les trop grands ecarts entre le jour et la nuit. En l’absence 
d’atmosphere, les temperatures s'eleveraient a 100 degres centigrades le 
jour, pour retomber a 150 degres centigrades au-dessous de zero, la nuit. 
Un ecart de 250 degres centigrades, qui aneantirait, bien evidemment, 
toute forme de vie. 

La deuxieme protection est constitute par le bouclier dresse contre 
remission de rayons ultraviolets nocifs. L’energie totale du rayonnement 
solaire interceptee par la terre, entouree de son atmosphere, correspond a 
180 milliards de megawatts. Meme si elle ne represente que la dix- 
milliardieme partie emise par le soleil, elle reste colossale. Celle qui 
parvient aux couches superieures de 1'atmosphere est formee de 9 pour 
cent de rayons ultraviolets, 42 pour cent de lumiere visible et 49 pour 
cent de rayons infrarouges. Si la lumiere visible peut etre per?ue a l'ceil 
nu, les emissions en ultraviolet et infrarouge ne peuvent etre captees que 
grace a des instruments specialement congus a cet effet. Mais la n'est pas 
le plus important. Ce qu'il faut retenir, c'est que les rayons ultraviolets 
dont la longueur d'onde est plus petite que celle de la lumiere visible 
(0,39 a 0,01 micron) detruisent tous les organismes primitifs, ralentissent 
la photosynthese des plantes indispensable a l'elaboration de la vie, 
diminuant par la, le rendement des cultures ainsi que les stocks d'algues 
et de poissons. Par ailleurs, ils accentuent la proliferation de cancers 
cutanes, de troubles oculaires etc. En un mot, leurs effets sont nefastes et 
nocifs, lorsqu'ils bombardent massivement l'organisme. 

Or, ces dangereux rayons qui penetrent dans la haute atmosphere, 
sont arretes entre trente et vingt kilometres de hauteur, dans la 
stratosphere, par la couche d'ozone entourant la terre. L'ozone, constitue 
par l'association de trois atomes, est un proche parent de l'oxygene, qui 
n'en comporte que deux. II entre pour une infime partie dans la 
composition de 1'atmosphere, mais son action est irremplagable. Tout en 
laissant passer une faible partie des rayons ultraviolets qui, a cette dose, 
favorisent la pigmentation de la peau et la production de vitamine D 
contre le rachitisme, il arrete le surplus qui peut etre mortel. 

La troisieme protection du «toit de la terre » est efficace contre la 
majeure partie des « etoiles filantes. » Ces demieres sont des poussieres, 
des cailloux ou des blocs plus importants, en provenance du ciel, qui 
viennent a la rencontre de la terre (ou qui sont absorbees par la planete 
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dans sa course orbitale), en s'allumant par frottement au contact de 
l’atmosphere. La terre absorberait quotidiennement environ mille tonnes 
de poussiere cosmique dont une dizaine de tonnes seulement sont 
constitutes par des meteorites. Ces objets penetrent en haute altitude a 
une vitesse variant entre 40 000 et 300 000 kilometres a l'heure. II est 
clair qu'a une telle velocite, leur impact sur le sol serait catastrophique. II 
n'est qu'a voir la surface grelee du sol lunaire, parseme de crateres de 
toutes dimensions pour deduire que, durant les milliards d'annees 
ecoulees, aucune partie de notre satellite, n'a pu etre a l'abri de ce 
bombardement celeste. 

Pourtant, sur terre, les choses paraissent sereines malgre le nombre 
plus eleve de projectiles qui se sont abattus sur le globe. La raison en est, 
erosion mise a part, que la lune depourvue d’atmosphere est touchee de 
plein fouet par les projectiles, alors que tout autour de la planete, la 
couche atmospherique constitue un ecran protecteur d'une efficacite 
remarquable. Lorsque les meteorites penetrent dans l'atmosphere, mues 
par leur vitesse vertigineuse, elles sont portees, par suite de leur 
frottement, a une temperature d'environ 2 500 degres centigrades et 
s'allument pour former les etoiles filantes. La combustion s'effectue 
generalement a une altitude de 140 kilometres ou plus, avant de 
s'eteindre vers 60/70 kilometres, quand le projectile a ete desintegre et 
devient sans danger pour la vie. La meteorite imposante par sa taille, qui 
n'arrive pas a se consumer entierement subit quand meme l'effet 
protecteur de l'ecran atmospherique, qui freine sa vitesse de rencontre 
avec le sol, en reduisant considerablement ses proportions par la 
combustion des couches extemes. L’atmosphere a toujours ete un 
veritable bouclier contre les projectiles de l'espace qui pleuvent sans 
cesse sur terre et qui auraient pu aneantir la vie. 

La quatrieme forme de protection du ciel le plus proche de la terre, 
se situe a un niveau superieur, puisqu'il s'agit des effets exerces par la 
magnetosphere, resultant du champ magnetique terrestre. Longtemps, les 
specialistes ont pense que le champ magnetique qui enveloppe la 
terre comme un cocon, a une altitude comprise entre quelques centaines 
et plusieurs dizaines de milliers de kilometres, etait produit par le noyau 
terrestre forme de fer et de nickel. Cette hypothese a ete abandonnee, 
lorsqu'on evalua la temperature centrale a 4 000 degres centigrades, alors 
que l'aimantation du fer disparait a 700 degres. Certains chercheurs et 
geophysiciens a l'image de Runcorn, Bullard et Elsassen, suggererent que 
le magnetisme pouvait etre genere par la difference de rotation entre le 
manteau et le noyau, produisant un effet dynamo. Actuellement c’est 
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cette hypothese qui se confirme de plus en plus. Le plus important est de 
mentionner que ce champ magnetique existe et qu’il joue un role tres 
important dans la protection de la vie. La magnetosphere n’est pas 
spherique, elle est deformee par les particules electriques du vent solaire 
qui l'attaque a pres de deux millions de kilometres a l'heure, etirant les 
lignes de force vers l'arriere. Elle constitue un blindage efficace 
protegeant la terre des dangereux rayonnements energetiques (rayons x et 
gamma) qui peuvent alterer les chromosomes, modifier l'heritage 
genetique, introduire des mutations et des aberrations dans les especes 
vivantes et eventuellement, entrainer a la longue, leur disparition. 

Tous ces phenomenes confirment la version coranique, qui attribue 
au ciel le plus proche de la terre, un role protecteur et l'assimile a un toit 
qui ecarte les dangers environnants. Dans la realite, effectivement, sa 
mission est de maintenir un degre calorifique suffisant et regulier du 
globe, d'absorber les rayons ultraviolets nefastes, de consumer les 
meteorites qui s'approchent, de devier les dangereux rayonnements 
mutagenes etc. Et la liste risque d'etre longue encore. Tant de facteurs 
qui, sans cette protection, auraient mis fin a toutes les formes de vie sur 
la planete. Encore une fois, le Livre Sacre a decrit de fagon parfaitement 
verifiable, des realites physiques que personne ne saurait dementir 
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LES STRATES DE LA MER 


L'homme a toujours cm qu'un calme plat regnait dans les 
profondeurs de la mer. Les savants avaient emboite le pas a ces 
croyances, en justifiant le fait que les vagues et les marees n'exergaient 
leur influence que dans les couches superficielles. Meme si de tout temps 
les grands fonds marin s intriguerent les chercheurs, il n’en demeure pas 
moins qu’ils resterent mysterieux, parce qu’ils etaient situes hors des 
moyens d'investigation les plus ingenieux. En effet, les premiers 
sondages, imputes a Magellan, n’eurent lieu qu’au 16 eme siecle et ne 
depasserent pas la profondeur de 400 metres. Puis durant trois siecles, 
aucun autre sondage profond ne fut entrepris pour connaitre les fonds 
marins. Cela demontre que l'esprit d'entreprise des chercheurs de 
l'epoque ne brillait pas par ses performances. 

Toutefois, bien avant le 19 eme siecle, certaines conceptions virent le 
jour. Elies etaient etranges pour leur temps, aussi, furent-elles rejetees 
par la communaute scientifique. L'une d'elles pourtant s'avera etre plus 
tard, tout a fait conforme a la realite. Elle emanait de Luigi Marsagli, un 
savant italien, qui soutenait des 1681, que dans le Detroit du Bosphore, 
en Turquie, la mer ete sous 1’influence de courants qui exergaient dans 
des directions opposees. Ainsi, les eaux de surface se deplagaient dans un 
sens alors que les eaux profondes circulaient en sens inverse. 

La theorie du calme plat des grandes profondeurs venait d'etre 
remise en cause. Selon Marsagli, les eaux superficielles se deversaient de 
la mer Noire vers la mer Egee, et les courants profonds empmntaient la 
voie inverse. La decouverte du Gulf Stream, puissant courant qui coule 
du Golfe du Mexique et traverse l'Atlantique pour atteindre les cotes 
norvegiennes, devait confirmer que la mer n'etait pas aussi immobile que 
le laissait supposer la croyance populaire. Cependant, le Gulf Stream, 
dont la carte a ete realisee en 1770 sous l'egide de Benjamin Franklin, 
etait un courant de surface. II faisait gagner du temps aux bateaux qui 
s'engageaient dans le sens Amerique-Europe, et entravait la circulation 
opposee. 
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Sa decouverte fut la premiere d'une longue serie, comprenant le 
courant de Humboldt, le courant de Kuroshio, le courant Est-Australien, 
pour le Pacifique, ainsi que le courant du Bresil, dans l'Atlantique, le 
courant de Benguela, le long des cotes occidentales du sud de l'Afrique, 
etc. Toutefois, l'importance des decouvertes ne signifiait pas la remise en 
cause systematique de l'immobilisme des eaux de fond. 

La veritable nouveaute fut certainement introduce par la marine de 
guerre allemande, durant la seconde guerre mondiale. Afm de suivre le 
mouvement des bateaux ennemis, et surtout reperer l'entree des sous- 
marins en Mediterranee, les forces anglaises avaient installe un systeme 
de detection acoustique, dans le detroit de Gibraltar, esperant ainsi suivre 
le mouvement des flottes allemandes. Mais, malgre les mesures de 
detection, les sous-marins allemands continuaient a traverser dans les 
deux sens le passage surveille, sans attirer l'attention des garde-cotes. Ils 
avaient su tirer profit des differences de densite existant en cet endroit. 
Ils penetraient en Mediterranee, a faible profondeur, moteurs stoppes, en 
utilisant les eaux moins denses de l'Atlantique qui circulent en surface 
dans le sens Atlantique/Mediterranee. Pour ressortir, ils empruntaient, 
machines toujours arretees, les eaux plus denses de la Mediterranee, qui 
faisaient le trajet contraire, a grande profondeur. Ainsi, ils passaient au 
nez et a la barbe des Anglais, malgre le systeme de detection installe. 

Depuis, de nombreuses recherches ont permis de balayer les 
conceptions simplistes, communement admises jusqu'a une date recente 
concemant la pretendue stagnation des eaux sous-marines. Les 
specialistes ont pu detecter que les eaux intermediaires et profondes de 
l'Ocean mondial sont regies par les forces thermohalines. Ces forces ont 
leur origine dans les inegalites de densite produites par les ecarts de 
temperature et de salinite. « Ces deux facteurs, conditionnent la densite 
de I’eau de mer; or, lorsque de grandes masses d'eau de densites 
differentes sont en presence, elles ont tendance a ne pas se melanger, 
sauf tres partiellement, au niveau de leur zone de contact. II en resulte 
que celle dont la densite est la plus elevee tend a passer au-dessous de 
celle qui est la plus legere, engendrant ainsi un courant. Ces forces 
thermohalines sont le moteur principal de la circulation des eaux 
profondes et intermediaires. » (« Clefs pour l’oceanographie » Par Jean 
Marre Peres). 

Les mouvements altemes des divers courants marins forment une 
stratification naturelle de l'eau. « Les courants qui deplacent les masses 
d'eau superficielles sont relativement peu epais. Sous eux se trouvent 
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d'autres masses d'eau dont certaines sont stationnaires, et dont quelques- 
unes, appelees contre-courants, coulent dans une direction inverse de 
celle des «fleuves superficiels. » (Encyclopedic Cousteau). Bien que ce 
phenomene soit reste ignore des specialistes, il est neanmoins evoque 
par le Coran Sacre, qui depeint... « Les tenebres d'une merprofonde (au 
sein de laquelle) coule un flot (lequel est) recouvert par un autre flot, au- 
dessus duquel se trouvent des nuages. Ce sont des tenebres amonceles 
sur des tenebres... » (Coran 24.40). 

Le Livre Sacre decrit une mer profonde que la lumiere du soleil 
n'arrive pas a percer, et ou regne l’obscurite totale. Cette realite a ete 
amplement demontree depuis, par les engins de plongee, puisqu’a partir 
d'une certaine profondeur, les rayons du soleil ne peuvent plus penetrer 
dans l'eau. Au point que les poissons abyssaux vivent dans l'obscurite la 
plus complete en s'adaptant a leur environnement. Au sein de la mer 
profonde et obscure, s'etirent des Hots. Ils symbolisent un courant actif, 
du moment que les flots n’existent qu’a travers leurs mouvements. Sans 
deplacement et sans agitation, ils s'etalent et meurent. 

Au-dessus de ce courant, s'etend un autre courant. II ne se confond 
pas avec le premier situe plus pres du fond, sans quoi il n'y aurait plus 
qu'un seul courant. Chaque ecoulement possede son individuality propre. 
Les couches superposees laissent penser que les densites sont differentes 
et par consequent leur salinite aussi. Elies ne peuvent se melanger, ainsi 
qu’il a ete demontre plus haut. Le courant inferieur possede une plus 
forte densite que celui qui est au-dessus, ce qui engendre un mouvement 
dynamique qui sera le prelude a une circulation thermohaline, creee par 
ces differences de temperature et de salinite. 

La description coranique est suffisamment eloquente et reflete le 
phenomene tel qu’il existe. Surmontant les flots des nuages s'etendent 
dans le ciel, pour decrire l'atmosphere, avec ses formations nuageuses, a 
l'instar d'une coupe graphique qui eclaterait une image en ses multiples 
elements. La stratification des courants marins est presentee comme un 
amoncellement de tenebres entassees sur des tenebres, conformement a 
ce que rapportent les missions d'exploration sous-marines. 

Ainsi, le Coran ne cautionne pas la conception d'une mer aux 
profondeurs immobiles et figees. C'est un mouvement dynamique qui 
anime les oceans, aussi bien en surface que dans le fond, meme si les 
causes ne sont pas identiques. Et la stratification des courants marins 
n'est que le reflet d'une realite que personne n'a pu observer avant ce 
siecle de grandes decouvertes. En raison de sa similitude frappante avec 
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le Coran, voici un passage d'un ouvrage scientifique qui traite de ce 
probleme et qui dit en substance : «...II existe dans l'Ocean Atlantique 
une langue d'eau profondeprovenant de la mer du Labrador et de la mer 
de Norvege ...a une profondeur comprise entre 2 000 et 4 000 metres. 
Au-dessus de cette eau, a la profondeur de 1 000 metres, se trouve une 
langue d'eau intermediate antarctique qui se dirige vers le Nord. En 
outre, au-dessous de I'eau profonde de 4 000 a 5 000 metres, existe une 
eau de fond d'origine antarctique, qui se repand vers le Nord. » Par 
ailleurs, Vaction directe des forces externes modifie egalement le champ 
des densites marines, ainsi que les processus non evoques, tels que 
precipitations (depluie), etc. » (Encyclopedic scientifique de l’univers) 

Une telle description aurait pu etre puisee du Coran, si ce n'est les 
precisions geographiques qui sont mentionnees. Outre la disposition des 
couches oceaniques profondes, le Livre Sacre fait egalement allusion aux 
nuages qui produisent les precipitations. Les strates de la mer ont une 
grande importance pour le developpement de toutes les formes de vie 
existant dans les oceans. Par son interet considerable, un tel phenomene 
ne pouvait rester meconnu. Aussi, le Coran s'est-il charge de le reveler a 
l'humanite. Pour etre une Preuve et un Signe de rOmniscience divine. 
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LES DERNIERS JOURS DE LA TERRE 


En observant les etoiles de la Voie Lactee, les specialistes ont fini 
par recueillir des renseignements precieux et utiles. Ils ont pu determiner 
par analogie, quel a ete le passe du soleil depuis sa naissance, et quelle 
sera sa fin demiere, avec une marge d’erreurs infime. Dans 
ces predictions, il n’est fait recours a aucun art divinatoire puisqu’il 
s’agit surtout de recourir aux cas de similitudes comme systeme de 
reference. Les lois universelles qui regissent la creation dans son 
ensemble, autorisent dans une certaine mesure, une telle approche. 
Partant de ces criteres, les specialistes ont etabli une classification qui 
tienne compte de la position, de l'eclat, de la couleur, et d'autres 
caracteristiques propres a foumir les elements de base pour etudier les 
populations stellaires. Puis, les donnees recueillies furent completees par 
l'etude du soleil, qui s'avere etre un astre plus facile a analyser que les 
lointaines etoiles, qui ont pour elles, le nombre et la diversite. 

Le soleil apparait de prime abord comme une etoile commune. Son 
diametre d'environ 1 400 000 kilometres, au niveau de la photosphere le 
situe dans la moyenne. Les etoiles naines blanches, par exemple n'ont 
que quelques milliers de kilometres de diametre, alors que les geantes 
rouges mesurent souvent plus d’un milliard de kilometres. Pour ce qui est 
de la classification spectrale, le soleil se situe dans la sequence 
principale, en compagnie de la majorite des autres etoiles qui rayonnent 
dans le jaune. Sa temperature superficielle de 5 500/6 000 degres 
centigrades, est inferieure a celle des etoiles bleues qui depassent 30 000 
degres centigrades mais superieure aux geantes rouges qui rayonnent 
entre 2 000 a 3 500 degres. 

L'energie du soleil a longtemps ete une enigme. Les anciens 
pensaient qu’il s'agissait d'une combustion normale, a la fa?on d'une 
buche qui se consume, puis avec le temps certains chercheurs ont 
favorise la these de la chaleur produite sous l'effet de la contraction 
gravitationnelle. Mais les differentes hypotheses n'expliquaient pas la 
longevite estimee a 4,6 milliards d'annees. Depuis, le probleme a ete 
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elucide : l’energie colossale produite par l’astre solaire proviendrait des 
phenomenes thermonucleaires de transformation de l'hydrogene en 
helium. Chaque seconde, le soleil convertit 594 millions de tonnes 
d'hydrogene en 590 millions de tonnes d'helium. La difference de 4 
millions de tonnes, se transforme en energie, dont la terre capte la dix- 
milliardieme partie. Si la temperature de surface est relativement 
«froide», au centre, elle s'eleve a 15 millions de degres sous une 
pression de plusieurs milliards d'atmospheres. 

La conversion de l'hydrogene est la premiere phase de la vie de 
l’astre solaire. Les specialistes estiment qu'elle devrait durer encore 
quelque cinq milliards d’annees. Puis l'helium prendra le relais de 
l'hydrogene ; il entrera en fusion a son tour en donnant naissance au 
carbone, elevant a chaque fois la temperature. De proche en proche, le 
processus s'etendra aux elements de plus en plus lourds. A un certain 
moment l'equilibre thermique qui assure la stabilite des differents etats 
n'est plus assure, c'est l'effondrement. Si l'etoile possede une masse 
importante, l'effondrement declenche une formidable explosion, dont 
l'eclat s'eleve plusieurs milliards de fois a celui du soleil, donnant 
naissance a une super nova. Les couches exterieures sont projetees avec 
une violence inoui'e dans l'espace a des vitesses de plusieurs milliers de 
kilometres par seconde. Quant au coeur de l'etoile, il s'effondre sur lui- 
meme pour devenir une etoile a neutrons possedant une densite 
extraordinaire de plusieurs centaines de millions de tonnes par centimetre 
cube. L’explosion d’une super nova, observee par les astrologues chinois 
le 4 Juillet 1054, dans la nebuleuse du Crabe, qui continue toujours a 
s'etendre dans le ciel, pres de mille ans plus tard, occupant desormais un 
volume de plusieurs milliers de milliards de kilometres cubes, donne une 
idee de la violence du phenomene. 

LA GEANTE ROUGE : Si la masse de l'etoile n'est pas importante, 
comme c'est le cas du soleil, la mort sera par euphemisme, moins 
violente. Apres la conversion de l'hydrogene en helium dans le centre, les 
couches exterieures vont se dilater en se refroidissant. La temperature de 
surface descendra a 3 000/3 500 degres centigrades. La lumiere passera 
du blanc/jaune a 1'orange puis au rouge, la luminosite augmentera, 
malgre le refroidissement, du fait de la croissance considerable. Le soleil 
deviendra une geante rouge, dont le diametre sera multiplie par cent, par 
mille ou plus. Tout l’espace environnant sera inonde par la lumiere rouge 
qui donnera aux choses un aspect irreel, fantasmagorique. La totalite du 
ciel sera occupee par ce nouvel astre flamboyant, enorme, immense qui 
voilera la voute celeste. 
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Le Coran decrit ce phenomene que personne ne connaissait a 
l'epoque. « Ce jour-la, precise le Coran, le ciel prendra la teinte du 
metal fondu. » (Coran 70.8). Ou, ce qui est encore plus expressif, lorsque 
les couches exterieures du soleil rougissant seront violemment expulsees, 
le ciel connaitra des desordres catastrophiques : « Quand le ciel se 
fendra, il deviendra ecarlate comme le cuir rouge. » (Coran 55.37). 
L'insistance avec laquelle le Livre Sacre evoque le rougeoiement celeste 
est en rapport avec 1'importance du phenomene. La phase de la geante 
rouge est en effet un evenement extraordinaire, desastreux. La lumiere 
qui passera du blanc-jaune au rouge vif augmentera en raison de 
l'extension de la couronne exterieure. Le Coran relate l’eblouissement 
provoque par ces changements dramatiques : « Quand la vue sera eblouie 
(par Veclat aveuglant du nouvel astre). Quand la lune sera eclipsee; 
Quand la lune et le soleil seront confondus. L ’homme dira ce jour « Ou 
fuir ? » Non ! II n ’existera point de refuge ! Ce Jour-la, le retour se fera 
vers ton Seigneur ». (Coran 75.7-13) 

LA FIN DU MONDE: Les modifications profondes dans la structure du 
soleil auront d'effroyables consequences sur la planete Terre. II se 
produira de tres violents tremblements de terre, affirment les specialistes. 
Le Coran aussi abonde en ce sens : « Quand la terre sera violemment 
ebranlee; Quand les montagnes seront desagregees et qu ’elles seront 
reduites en poussiere. » (Coran 56. 4 a 6). Egalement: « Le cataclysme 
de la Derniere Heure sera terrible, predit aussi le Livre Sacre, ce jour- 
la, toute femme qui allaite oubliera son nourrisson, la femme enceinte 
avortera et les hommes paraitront ivres alors qu 'ils ne le sont pas ». 
(Coran 22. 1-2). 

L'ultime tremblement de terre est aussi appele le choc terrifiant. Ses 
effets seront bien entendu fatals : «Les mers bouillonneront (81.6) et 
seront projetees hors de leurs rivages.» (82.3). Les montagnes seront 
desagregees. » (56. 5). Les chocs et les fracas terribles morcelleront la 
terre, la reduisant en poussiere. Simultanement, la rupture de l'ecorce 
terrestre provoquera un volcanisme intense. Le deversement brutal des 
entrailles de la terre, sous forme de fiimee, de lave incandescente et de 
projection diverse et epaisse est egalement decrit par le Coran : 
«Lorsque la terre sera secouee par un ultime sdsme et qu'elle 
degorgera ce qui alourdissait son sein. » (Coran 99.1-2) 

Le bouillonnement et le debordement des mers en furie, la 
dislocation et la disintegration des montagnes, le volcanisme eruptif 
entrainant des bouleversements extremes, la dilatation de l'enveloppe 
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exterieure du soleil, tous ces phenomenes vont s'associer pour produire 
une situation apocalyptique de fin de monde. L’atmosphere sera lourde, 
surchargee de fumee toxique, bralante, nefaste, tres opaque et le ciel 
rougit par un soleil pourpre de plus en plus immense, que la vue ne 
pourra percer. Le ciel, les etoiles, la lune seront dissipes pour toujours. 
« Lorsque les etoiles seront effacees. » (Coran (77.8) « Malheur, ce jour- 
la, a ceux qui orient au mensonge. » (Coran 77.16) Ce jour ou «les 
hommes seront comme des papillons disperses. » (Coran. 101.3). «Le 
coupable aimerait pouvoir se racheter du chatiment en livrant ses 
enfants, sa compagne, son frere, son clan aupres duquel, il trouvait asile, 
et tout le genre humain s'il le pouvait pour etre sauve. Vains espoirs, 
I'enfer est un brasier ardent... » (Coran. 70.11 a 15). « Ce jour-la, 
I'homme s'ecriera : Ou fuir ? Nulle part, il n'y a point d'issue. Ce jour-la, 
le retour se fern vers Ton Seigneur. » (Coran. 75.10-12). 

LES PERTURBATIONS DANS LE SYSTEME SOLAIRE : Les 

effets de la geante rouge ne se feront pas sentir uniquement sur terre. 
Tout le systeme solaire sera ebranle. La lune sera disloquee sous l'effet 
des forces de maree qui la deformeront jusqu'a detruire sa cohesion 
interne ainsi que l'affirme le Livre Sacre : « L'Heure approche et la lune 
s'est fendue. » (Coran 54.1). Elle sera bientot absorbee par le soleil rouge 
dont le volume s'etend sans cesse : «Lorsque la lune sera eclipsee, 
lorsque le soleil et la lune seront confondus. » (Coran 75.8 et 9). Quand 
le soleil atteindra le stade de la geante rouge, son diametre sera multiplie 
par mille ; Il engloutir la planete Mercure, puis Venus, ensuite ce sera le 
tour de la Terre avec la lune, de Mars... Continuant toujours a s’etendre, 
il atteindra Les planetes lointaines et les submergera. L'astrophysicien, 
Hubert Reeves, predit que «ces planetes seront desagregees et 
vaporisees par le vent brulant, transportant le gaz de la geante rouge. 
C'est a ce que Von croit, precise t-il, le sort qui atteint le soleil et le 
systeme solaire dans cinq milliards d'annees. (« Patience dans I’Azur » 
Par Hubert Reeves). 

Le Coran evoque lui aussi, la destruction de 1’ensemble du systeme 
solaire et la dislocation de toutes les planetes, avant de sombrer dans le 
chaos et l’aneantissement: « Lorsque le ciel se fendra et que les planetes 
seront dispersees. » (Coran 82. 1-2). 

LA NAINE BLANCHE : Lorsque les couches extemes du soleil 
evolueront vers le stade de geante rouge, le noyau residuel, petit, 
extremement lourd et chaud s'effondrera sur lui-meme, devenant une 
naine blanche, etoile tres compacte, d'un diametre cent fois plus faible 
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que celui de l’astre solaire, dont il est issu. Sa surface depassera 30 000 
degres centigrades, et sa densite sera de dix tonnes au centimetre cube, 
soit dix millions de fois celle du soleil. Ce processus est decrit par le 
Coran qui parle de cette agonie, quand « Le soleil sera ploye (enroule 
sur lui-meme). » (Coran 81.1). Le mot arabe employe est « Kouwiret» 
qui signifie «ploye, enroule sur lui-meme sous l’effet de la force 
centrifuge. » C'est bien de cette fa?on que la naine blanche sera soumise 
a des contraintes extraordinaires. Elle sera comprimee, puisque ce terme 
signifie: «reduire par la force.» Elle acquerra au cours des 
metamorphoses successives, une vitesse de rotation de plus en plus 
elevee afm de conserver le moment angulaire, phase essentielle en 
physique, ce qui explique le sens du mot « kouwiret ». 

Les naines blanches sont caracterisees par l'anneau de gaz et de 
poussiere qui les entoure et qui peut atteindre un diametre de plusieurs 
milliers de milliards de kilometres. A ce jour, plus d'un millier d'anneaux 
de gaz stellaire ont ete repertories par les chercheurs dans le cosmos. Ils 
sont connus sous le nom de nebuleuses planetaires. II s’agit d’autant de 
soleils qui sont morts en desintegrant leur systeme planetaire et en 
detruisant les formes de vie susceptibles de s'y trouver. 

Le Coran Sacre est ainsi arrive a retracer, a travers la description 
des demiers jours de la terre, une suite d'evenements catastrophiques 
d'une violence inoui'e et qui correspondent parfaitement, a ce qui a ete 
observe ailleurs, a travers l’univers. Les citations coraniques constituent 
une reference de premier ordre, puisque ces phenomenes n’ont jamais 
ete decrits par un autre ouvrage, en dehors du Livre Sacre des 
Musulmans. Ce qui laisse les specialistes pantois, car ces evenements 
extraordinaires correspondent effectivement aux observations realisees 
par les astrophysiciens, au fin fond de l’univers. A titre de comparaison, 
voici le scenario imagine par Hubert Reeves pour expliquer la fin du 
systeme solaire : «Le disque rouge aux dimensions croissantes nous 
enverra bien plus de chaleur que notre disque jaune familier ... Sous la 
chaleur accrue, les glaces polaires vont commencer a fondre, elevant 
progressivement le niveau des oceans et exhalant dans I'atmosphere 
d'epaisses couches nuageuses, qui pour un temps cacheront les etoiles 
«Lorsque les etoiles seront effacees (Coran 77.8)...Sous I'ardeur de 
Vimmense disque rouge... les feux acheveront de consumer tout ce que la 
surface terrestre contient d'elements organiques. Des paysages lunaires 
feront leur apparition. Sur les continents, comme au fond des oceans 
evapores, le regne mineral reprendra la place qu'il avait aux premiers 
temps de notre planete et qu'il n'a jamais perdue sur la lune... La pierre, 
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elle-meme, entrera en fusion. En cascades rougeoyantes, des nappes de 
lave incandescente descendront des montagnes, et s'amasseront au fond 
des fosses oceaniques. Le ventre rouge du soleil continuera son 
inexorable progression, projetant devant lui, issu de ses entrailles, un 
formidable vent brulant. Sous I'impact, les planetes interieures, Mercure, 
Venus, la Terre (avec la lune), Mars se vaporiseront. Leur matiere se 
joindra a cet ouragan et, en flots tumultueux, foncera vers Vespace. Plus 
tard encore, Vevacuation de la matiere prendra une allure plus saccadee 
et plus violente. A leur tour, les planetes exterieures, Jupiter, Saturne, 
Uranus, Neptune et Pluton, se volatiseront sous I'impact des bouffees 
torrides. » 

Quand on evalue la somme de connaissances accumulees par les 
astrophysiciens pour arriver des conclusions qui se rapprochent d’une 
fag on troublante, de celles qui sont decrites par le Coran, chacun devra 
alors mesurer toute l'importance et la gravite des Revelations divines. 
Cela permettra aussi de prendre pleinement conscience de l'ineptie des 
propos qui attribuaient ces connaissances, au savoir d'un homme du 7 eme 
siecle ! Alors que toute la science de l'Occident, globalisee et unifiee aura 
peine des siecles durant pour arriver a comprendre quelque peu le 
deroulement du phenomene dans toute sa grandeur. «Mais, seuls ceux 
qui ont regu de Nous la Science, voient que ce qui t'es revele de Ton 
Seigneur (6 Prophete Mohammed), est la verite, guidant vers la voie du 
Tout-Puissant, du Tres-Glorieux. » (Coran 34.6). 
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LA VIE 


LA CONCEPTION 


La conception est la formation d'un nouvel etre dans l'uterus 
matemel a la suite de la reunion d'un spermatozoide et d'un ovule. La 
premiere cellule humaine, encore appelee neuf ou zygote resulte de la 
fusion des deux cellules reproductrices. Une fois constitue, l'ceuf va se 
segmenter, se diviser et passer par plusieurs stades. Le spermatozoide est 
le point de depart d'une vie nouvelle, et depuis les temps immemoriaux, 
les hommes cherchent a percer le secret de l'apparition d'une existence 
nouvelle. Cependant, l'approche du probleme est restee hasardeuse, car 
le sujet en lui-meme est complexe. 

Dans la Grece ancienne, ce sont surtout les philosophes et les 
mathematiciens qui parlerent de «biologie», car cette discipline 
n’existait pas. De nombreux savants, a l’image de Thales de Milet, 
d’Anaximandre, d’Empedocle d'Agrigente, d’Hippocrate et autres noms 
celebres essayerent d'approfondir les mysteres de la nature, mais leur 
apport fut insignifiant. Malgre un travail considerable, Aristote le plus 
marquant d’entre eux commit de graves erreurs en biologie. II pensait 
que la semence male provenait du sang et n'apportait aucune contribution 
materielle a la formation de l'embryon. Elle ne faisait que foumir la 
forme, alors que la femelle produisait la matiere («Biologie et 
biologistes » Gabriel Goheau) 

Bien qu’erronee, l'une des theories les plus en vogue fut celle « de 
la double semence. » Des savants comme Empedocle, Aristote, Galien 
etc., croyaient a l'instar d'Hippocrate, a l’existence d’une semence 
femelle qui etait melangee au sperme dans l'uterus pour donner naissance 
a l'embryon. Puis durant tout le Moyen Age, periode de profonde 
lethargie avec l’intrusion de EEglise dans le domaine scientifique, ce 
sujet comme tant d'autres, devint tabou et les conceptions 
philosophiques releguees aux oubliettes. 

Apres la decouverte de la loupe au 17 eme siecle, le Hollandais 
Leeuwenhoek et son assistant Hamm, purent observer pour la premiere 
fois des spermatozoides (mot derivant du grec, signifiant semence en 
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forme d'animal). Peu a peu de nombreuses conceptions contradictoires, 
virent le jour, chacune defendue avec passion par ses proselytes. II y eut 
les ovistes, partisans d’un germe minuscule deja preforme, dans l'oeuf de 
la femelle et destine a sortir graduellement de ses enveloppes. Cette 
theorie a ete elaboree par le Hollandais Swammerdam qui, apres avoir 
observe le phenomene dans le monde des insectes, l'etendit a l'espece 
humaine. Malpighi, le medecin du Pape Innocent XII, fut un oviniste 
convaincu. 

II y eut aussi l'ecole des animalculistes. L'embryon existe, il est 
deja preforme a l'interieur des spermatozoi'des. Le physicien Hartsoecker 
(1656-1725) revendiqua la primaute de la decouverte des animalcules, 
qu'il n'osa publier, selon lui, en raison de son etrangete, crut voir un petit 
homme (homunculus) accroupi a l'interieur de la tete du spermatozoi'de ! 

La troisieme doctrine etait une exhumation de l'antique theorie de 
la double semence. Elle fut cautionnee par des scientifiques d'un prestige 
certain, comme Ambroise Pare, Bacon, Van Helmont et Descartes. Selon 
le physiologiste anglais, William Harvey (1578 - 1657), medecin 
personnel des rois Jacques l er et Charles l er , la matrice congoit 
l'embryon par l'effet d'une contagion que lui communique la semence, 
comme l'aimant communique au fer sa vertu magnetique. 

Malgre la naivete des conceptions enoncees, les chercheurs 
prenaient grand soin de se preoccuper de l'origine des germes. En effet, 
s’ils etaient preformes dans les spermatozoi'des (partisans des 
animalculistes ou germe patemel) ou dans l'oeuf (partisans de l'ovisme ou 
germe maternel), ils devaient bien venir de quelque part avant de se loger 
a l'interieur du corps humain. II fallait done remonter la piste et decouvrir 
l’origine de leur provenance. La encore, deux ecoles eurent leurs emules 
respectifs qui se contredisaient avec une egale conviction. II y eut les 
partisans de la dissemination et les partisans de l'emboitement. 

Les disseminationnistes pensaient que les germes des animaux 
etaient increes et disperses a travers le monde. Ils penetrent dans le corps 
par la respiration ou la nourriture, procedant a la fecondation par une 
infestation exogene. Leurs adversaires soutenaient la theorie de 
l'emboitement respectif et se divisaient en deux camps : L'emboitement 
oviste ou l'ovaire de la premiere femme contenait les oeufs de ses propres 
enfants, ainsi que ceux de toute l'espece humaine, jusqu’a son extinction ; 
quant a l'emboitement animalculiste, il postulait que le premier homme 
renfermait en lui, des spermatozoi'des emboites l'un dans l'autre, de tous 
les hommes depuis Adam, jusqu'a la disparition de l’espece humaine. 
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Pascal et Malebranche etaient des partisans de l'emboitement. Ce 
dernier generalisa meme cette conception au regne animal et vegetal. 
Une autre theorie avait aussi cours : celle de l'epigenese soutenue par le 
Suisse Abraham Tremblay (1710-1784). Ayant observe que les 
tentacules de l'hydre d'eau douce avaient la faculte de regenerer apres 
avoir ete coupes, il congut alors l'idee que dans l'ceuf, l'etre humain 
pouvait prendre forme, etape par etape, jusqu’a atteindre sa plenitude. 
Geoffroy Saint-Hilaire, Maupertuis et Buffon appuyaient cette theorie. 
La semence est constitute de particules venant de toutes les parties du 
corps, qui s'agencent selon un certain ordre par une sorte d'instinct, qui 
les fait se reunir jusqu’a constituer l’etre humain ou l’animal en question. 

Le recensement des theories relatives a la conception et a la 
formation d’un nouvel etre depuis l'Antiquite n'est done pas simple. II y 
eut d’abord les preformationnistes qui se divisaient en quatre groupes : 
les ovistes avec dissemination, les ovistes avec emboitement les 
animalculistes avec dissemination et les animalculistes avec 
emboitement. D’autres ordres existaient, comme les partisans de 
l'epigenese (formation etape par etape), celle de la double semence, les 
atomistes, et divers autres courants marginaux. En depit du nombre et de 
la variete des speculations, les savants etaient pourtant loin d’elucider le 
phenomene. Tout ce qui a ete projete dans ce domaine s'est avere sans 
fondement. C'est seulement a partir du 19 eme siecle que les mecanismes 
de la fecondation, commencerent a etre connus. 

En 1838, la theorie cellulaire vegetale fut formulee par un botaniste 
allemand, Schleinden (1804-1881), puis Theodor Schwann l'etendit au 
regne animal. En 1854, le biologiste Schultze Max (1825-1874) decrivit 
la cellule comme une petite masse de protoplasme possedant un noyau. 
La division cellulaire vegetale fut a son tour, mise en evidence en 1875 
par Strasburger, alors que Flemming l'observa chez les amphibiens et 
Oscar Hertwig, sur l'ceuf d'oursin. 

Dorenavant, l'embryologie allait etre influencee par l'etude des 
cellules ou cytologie et par la decouverte de la nature cellulaire des 
gametes (ovules et spermatozoides). Desormais, l'ceuf et le 
spermatozoide devenaient des cellules qui renfermaient les 
chromosomes a l’interieur de leur noyau. La fecondation fut observee 
chez les algues, les oursins etc. Von Baer qui formula la loi biogenetique 
fondamentale, mit en evidence la division de l'ceuf et ses travaux, 
poursuivis par Remak, embryologiste (1815-1865), permirent 
d'approfondir les connaissances deja importantes. 
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Von Baer vit dans ses experiences, non pas la croissance synchrone 
d'un petit etre preforme, mais une suite d'evenements prodigieux. La 
conception devenait l'objet d'intenses recherches, emerveillant ceux qui 
ont eu a decouvrir le degre d'organisation et de complexity de cette 
« insignifiante » cellule. Voici, tres succinctement les mecanismes qui 
menent a la constitution d'un etre nouveau. Ces precisions permettront 
de mieux saisir la portee des revelations coraniques et leur extraordinaire 
analogie avec une realite qui a ete si longtemps ignoree, meme par les 
plus grands specialistes en la matiere. 

Chez 1'homme la spermatogenese ou formation de spermatozoides 
s'effectue dans les testicules, de maniere permanente a partir de la 
puberte. Les mecanismes qui entrent en jeu sont tres complexes et cet 
article n'a pas la pretention d'entrer dans le detail. Les spermatozoides 
sont constitues d'une tete ronde qui contient le materiel hereditaire, d'une 
piece intermediaire et d'une queue qui permet de se deplacer dans les 
voies genitales de la femme. Sa longueur est d'environ cinquante microns 
(un vingtieme de millimetre). Un millilitre de sperme contient quelque 
cent millions de spermatozoides et une emission peut renfermer plusieurs 
fois plus. La concentration augmente du premier au septieme jour. Au- 
dela, un equilibre relatif s'etablit entre la formation et la destruction, 
permettant ainsi, une certaine stability. 

Si remission spermatique est caracterisee par la profusion des 
cellules males, le nombre de cellules sexuelles femelles est plus restreint. 
A la naissance, les ovaires des fillettes contiennent plusieurs centaines de 
milliers de gametes non encore arrives a maturation (ovocytes). Mais, 
seuls 300 a 500 seront ovules et liberes a raison d'un oeuf tous les 28 
jours approximativement, durant la periode de fecondite. L'oeuf ou 
l’ovule qui est beaucoup plus volumineux que le spermatozolde a un 
diametre de 100 a 140 microns, soit un dixieme a un tantieme de 
millimetre ; il est done visible, bien que difficilement a l'oeil nu. 

Avec la puberte et sous l'effet d'une hormone dite folliculo 
stimuline (FSH), secretee par l'hypophyse, un ovocyte commence a se 
developper et s'entoure d'une couche de cellules (follicule de De Graaf). 
A partir du quatorzieme jour, une autre hormone, la luteo stimuline 
declenche l'ovulation. L'oeuf quitte alors l'ovaire et s'engage dans la 
trompe de Fallope pour descendre vers l'uterus, quelque dix centimetres 
plus loin. II n'a pas de mouvement propre, aussi il est entraine par ceux 
de la trompe et grace au liquide qu'elle contient. Le temps lui est 
desormais compte pour etre feconde par un spermatozoide, sous peine de 
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terminer sa course et sa mort, dans un cycle menstruel. Les 
spermatozoides a leur tour vont traverser l'uterus et remonter la trompe 
de Fallope pour aller a la rencontre de l'ovule. Apres un certain temps, le 
contact est etabli. L'oeuf est entoure de spermatozoides, mais un seul 
d'entre eux penetrera a l'interieur en utilisant des enzymes digestifs qui 
percent la paroi, et la modifient de telle fagon, qu'aucun autre 
spermatozoide ne puisse s’y introduce. Ce qui provoque la mort de tous 
les spermatozoides qui n'ont pas atteint leur but. 

Une fois dans l’oeuf, le spermatozoide perd sa queue, et des 
modifications importantes vont se derouler pour faire fusionner les deux 
noyaux en une seule cellule, comportant pour moitie l'heritage hereditaire 
des deux parents. C'est le depart d'une nouvelle vie a travers la formation 
de la premiere cellule. Trois heures apres la fecondation, l’oeuf 
commence a se diviser, puis il s'accroche a la paroi uterine en projetant 
de petits filaments qui s'enfoncent dans la muqueuse. 

La simplicity de cette description ne doit pas cacher l’abime 
profond qui la separe d’une realite, qui est prodigieuse par sa complexity 
et ses ressources. La description qu'en fait le Coran est evidemment 
moins detaillee que celle d’un ouvrage d'embryologie, cependant a sa 
decharge, il n’existe aucune trace des extravagances qui marquerent 
l'histoire de la conception embryonnaire. Il foumit des explications 
edifiantes qui refletent la realite parfaite. Ainsi, il evoque a travers le 
liquide spermatique et son emission : «De quoi Dieu L'a-t-il cree ? 
(I'homme). Il L'a tire d'une goutte de sperme. » (Coran 80. 17-18). Le 
sperme ou semence est considere comme l'element fecondant par 
excellence et le seul qui remplisse cette fonction, a travers les 
spermatozoides, a l'inverse des partisans de la double semence, qui 
etaient convaincus de l’existence d’une semence male et d’une semence 
femelle ! La version coranique est rappelee plus de dix fois dans le 
Coran et aucun doute n'est permis quant a son acceptation. Le role du 
sperme n'est plus, comme l'explique Charles Bonnet, « d'animer le coeur 
de I'embryon, jusque-la trop faible pour battre, afin de surmonter par 
son impulsion la resistance des liquides exterieurs. », mais bien de 
feconder l’ovule. 

Le Coran precise qu'une petite quantite de semence peut posseder 
le pouvoir fecondant. Selon Maurice Bucaille le terme « nutfat» utilise 
par le Coran, sert a indiquer une tres petite quantite de liquide 
spermatique. Ce qui est conforme a la realite, puisqu’une emission peut 
contenir plusieurs centaines de millions de spermatozoides. Mais l'exces 
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de production n'est pas necessaire pour obtenir la fecondation. De meme 
que l’insuffisance empeche son deroulement. Chemin faisant, et hormis 
celui qui fecondera 1’ovule, tous les spermatozoides vont mourir. Les 
chercheurs ont constate qu'une petite quantite de sperme a forte 
concentration (100 millions d'unites par millilitre), possede un pouvoir 
fecondant beaucoup plus eleve qu'une plus grande quantite a faible 
concentration. Au-dessous d'un seuil estime a 60 millions d'unites par 
millilitre, l'homme devient infecond. Neanmoins, dans la fecondation 
par insemination artificielle, une faible quantite, peut avoir l’effet 
escompte. Cette notion est en conformite avec les donnees coraniques qui 
attestent qu'une petite quantite possede deja un pouvoir fecondant. 

Pour le Coran, le sperme n'est pas seulement un liquide blanchatre 
et mysterieux qui intriguait les milieux scientifiques et que Descartes 
decrit comme une sorte de levain, a partir duquel se constituait le corps 
du foetus par fermentation. Au contraire, c’est un liquide complexe forme 
d'un melange de differents elements. Le Coran precise : « Nous avons 
forme l'homme a partir d'une goutte de sperme constitute de melanges 
de differents elements. » (Coran.76. 2) L'analyse du sperme fait justement 
apparaitre qu'il s'agit d'un liquide resultant du melange du produit des 
testicules avec les secretions de la vesicule seminale, de la prostate et des 
glandes de Coowper. II est constitue de 82 pour cent d'eau et renferme 
des spermatozoides, des matieres albuminoides, de la lecithine, des sels 
mineraux, des phosphates, des sulfates, des carbonates et des chlorures. 
La concordance entre la description coranique et l'analyse scientifique 
du 20 eme siecle est a mettre une fois de plus a l'actif du Livre Sacre. 

Le sperme est surtout compose d'eau, et ceci en conformite encore 
avec les donnees coraniques : « A partir de I'eau, Nous (Dieu) avons tire 
toute forme de vie. » (Coran. 21. 31). En effet, prives du precieux 
liquide, les spermatozoides ne tarderont pas a mourir. Le Coran ne prend 
pas a son compte les fantaisies des savants grecs, ni celles des biologistes 
europeens jusqu'au 19eme siecle, car le liquide spermatique n'est que le 
support du spermatozolde, auquel il assure le terrain nourricier qui le 
maintient en vie. Le Coran fait la difference entre l'element fecondant et 
son milieu. « Dieu a tire la descendance de l'homme de la quintessence 
d'un vil liquide. » (Coran. 32.18). La quintessence, c'est ce qu'il y de 
plus pur dans une substance. Dans ce cas, il est clair que ce terme vise le 
spermatozolde, car tout le reste ne constitue que son environnement. 

Le temps n’est pas loin ou des specialistes comme Blainville, 
Burdach et Von Baer, affirmaient en plein 19 eme siecle, que les 
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spermatozoi'des n'etaient que les parasites de la semence ! Ou encore 
celui de Spallanzani qui soutenait que le pouvoir fecondant etait produit 
par le liquide spermatique et non par les spermatozoi'des ! Ou bien, sans 
etre exhaustif, celui de Swammerdam qui pensait que la fecondation 
etait due a une sorte d'exhalaison de la vapeur seminale, et la version de 
Haller qui estimait que la puissance d'animer le germe residait dans la 
partie odorante du sperme! Pourquoi le Coran n’est-il jamais tombe dans 
des pieges aussi soumois, auxquels adheraient tous les specialistes sans 
exception ? 

La demiere citation du Coran fait reference a un « vil liquide » 
duquel est tiree la descendance de 1'homme. Le mot utilise est 
« mahiyn » ; Les commentateurs pensent que ce qualificatif est attribue 
du fait que la semence est emise par le meme organe qui evacue l'urine. 
Mais c'est aussi le symbole de forigine humaine que l'orgueil semble 
vouloir escamoter. Le Coran ne s'arrete pas au probleme de la 
conception. Le developpement embryonnaire est decrit avec precision 
durant les differentes phases de son evolution. Le probleme de la 
nidation et de la formation de l'embryon sera examine plus loin. Nombre 
d’elements contenus dans le Livre Sacre n'ont pu etre decouverts par les 
savants que treize siecles plus tard. C'est la, une preuve evidente de 
l'origine divine des Revelations, car la ou tous les savants du monde ne 
surent entrevoir la realite, le Prophete Mohammed ne pouvait s'imposer 
par ses seules connaissances. 
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LA DETERMINATION DU SEXE 


Hippocrate pensait que dans chaque sexe, il existait deux liqueurs 
seminales. L'une plus forte et plus active, l'autre plus faible et moin s 
active. La plus forte liqueur seminale du male, melee avec la plus forte 
liqueur seminale de la femelle, produisait un enfant male. La plus faible 
liqueur seminale du male, melee avec la plus faible liqueur seminale de 
la femme produisait une femelle. De sorte que le male et la femelle 
contiennent chacun, une semence male et une semence femelle. Mais, 
Hippocrate ne precise pas quel aurait ete le sexe resultant de la plus forte 
liqueur seminale du male avec la plus faible liqueur seminale de la 
femelle, ni celui de la plus faible liqueur seminale du male avec la plus 
forte liqueur seminale de la femelle. En esquivant ces eventualites, il se 
dispense d'inventer un troisieme et un quatrieme sexe, qui decoulent 
pourtant de sa propre logique. 

Apres la periode du Moyen Age en Europe, les preformationnistes 
etaient convaincus que le sexe etait cree a l'interieur des germes 
dissemines dans la nature et qu’ils se logeaient d’eux-memes dans les 
parties fecondees des etres humains. Chez l'homme, pour les 
animalculistes, chez la femme pour les ovistes. Ainsi la determination du 
sexe etait soumise aux bons soins du hasard qui se chargeait de les 
repartir selon les vicissitudes du temps et des occasions. Pour les 
disciples de l'emboitement respectif, les germes deja formes et sexues, 
etaient loges a l'interieur du premier homme pour les animalculistes et de 
la premiere femme pour les ovistes. Adam et Eve auraient ete ainsi des 
sortes de silos a germes, destines a feconder l’ensemble de l’humanite 
jusqu’a son extinction. 

La majorite des savants pensait d'ailleurs qu'il etait inconcevable 
qu'un etre humain, fut-ce un bebe, ni meme un animal, pouvait surgir en 
si peu de temps, a partir de la rencontre des sexes masculin et feminin. 
Selon Malebranche, «ll n'est pas possible que I'union des deux sexes 
forme un ouvrage aussi admirable qu'est le corps d'un animal. » Et, 
jusqu'a une date assez recente, la croyance populaire imaginait que le 
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sexe etait determine par des facteurs tout a fait exogenes, comme la 
qualite de l'alimentation, la corpulence du pere, etc. Les gens pouvaient 
agir sur le choix du sexe en faisant consommer une nourriture « virile » a 
la femme enceinte afm d'enfanter des gargons, et des « douceurs » pour 
donner naissance a des filles. 

En realite, nul ne savait pas par quels phenomenes s'operait la 
differenciation sexuelle, ni quels etaient les organes qui participaient a 
cette action et encore moins les eventuels agents qui influaient sur son 
developpement. C'est seulement a partir du 20 eme siecle que les divers 
mecanismes qui reglent la determination du sexe furent connus. Avant de 
parler de ces decouvertes, il convient d'etablir d'abord le portrait 
chromosomique de l'etre humain. Les cellules contiennent au sein de leur 
noyau 46 chromosomes constitues par des genes. 

Les chromosomes sont alignes par paires, au nombre de 23 pour 
l'etre humain. Les 22 premieres paires, sont appelees somatiques et ne 
sont pas reproductrices, elles determinent les caracteres hereditaires, 
tandis que la 23 eme paire est dite sexuelle. Chez la femme, les 
chromosomes sexuees sont identiques et portent toujours le signe XX. 
Lors de la meiose ou division cellulaire, 1’ovule herite d'un seul 
chromosome, qui est dans tous les cas de signe X. Chez 1'homme par 
contre, la meiose conduit a la formation de deux types de 
spermatozoides, les uns porteurs du X et d’autres du signe Y. 

Cette caracteristique sera exploitee par tous les chercheurs, pour 
tenter de comprendre les mecanismes qui regissent ce fonctionnement. 
En 1901, Me Lung, puis entre 1905 et 1908, E.B. Wilson, ont 
demontre le role des chromosomes dans la determination du sexe. En 
1910, l'Americain Morgan, decouvrit chez la drosophile (ou mouche du 
vinaigre), que la femelle est porteuse d’une paire de chromosomes 
identiques XX, alors que le male possede un chromosome X et un autre 
Y. En 1912, les travaux de Winiwarter, completes par ceux de T. Painter, 
en 1923, permirent d’observer le meme phenomene chez l’etre humain. 

En 1956, l'inventaire des chromosomes humains est defmitivement 
etabli et en 1959, grace a l'etude des malades porteurs d'un nombre 
anormal de chromosomes, l'importance du chromosome Y est mise en 
evidence. Enfin, en Decembre 1987, le docteur David C. Paine de 
l'Institut de Recherche Biomedicale de Cambridge, dans le 
Massachusetts, reussit a isoler le gene responsable de la differenciation 
testiculaire (ou TDF pour Testis Determining Factor). II ne represente 
que 0,2 pour cent du chromosome Y ! 
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Ce petit crochet historique a pour but de montrer que toutes les 
decouvertes liees a la determination du sexe, on ete realisees au 20 eme 
siecle et que ce sujet etait inconnu auparavant. Comment s’effectue la 
differenciation sexuelle et quels sont les organes qui interviennent dans 
le deroulement des operations ? Comme l'ovule de la femme renferme 
toujours une paire de chromosomes X, alors que chez l'homme, les 
spermatozoides, qui sont des cellules sexuelles tout comme l’ovule 
abritent, soit un chromosome X, soit un chromosome Y, deux possibility 
peuvent se presenter lors de la fecondation : 

1 - L'ovule porteur d'un chromosome X est feconde par un 
spermatozoide de meme signe X, et la combinaison XX donnera 
naissance a une fille. 

2 - L’ovule porteur du chromosome X est feconde par un 
spermatozoide de signe Y. Dans ce cas, la combinaison XY donnera 
naissance a un gar?on. 

La distinction sexuelle ne s'opere pas immediatement, car a ce 
stade, les cellules ne sont pas differenciees. Ce n’est qu’entre la sixieme 
et la septieme semaine du developpement de l'embryon, que le gene TDF 
va s'exprimer pour faire evoluer la gonade en testicule. En son absence, 
elle se transformera en ovaire. Le point fondamental qu'il faut mettre en 
exergue est que le sexe de l'enfant intervient au moment meme de la 
fecondation. A l'instant precis ou le spermatozoide penetre dans l'ovule et 
fusionne, non seulement le choix du sexe est arrete, mais egalement 
toutes les caracteristiques futures de la personne sont defmies. La nature 
du sexe depend uniquement du pere, car il est le seul a posseder le 
chromosome Y qui aboutit a la formation des enfants du sexe male. La 
mere ne joue aucun role actif dans le deroulement de cette operation. 

Une realite qui a ete decouverte tout au long au vingtieme siecle, et 
qui est aussi resumee dans le Coran. Le Livre Sacre admet explicitement 
que les sexes male et femelle derivent de la semence patemelle, ainsi 
qu’il est ecrit dans le Coran : « C'est Lui (Dieu) qui a cree le couple, le 
male et la femelle, a partir d'une goutte de sperme lorsqu'elle est 
emise. ». (Coran 53. 45-46). La semence contient done les elements qui 
determinent effectivement si le nouveau-ne, doit etre un gar?on ou une 
fille. Tenant compte que le sperme n'est que le terrain nourricier du 
spermatozoide, lequel est l'agent fecondant, comme cela est admis par le 
Coran, la signification du verset devient tres claire. Le spermatozoide se 
voit reconnaitre la faculte d'engendrer le sexe male ou le sexe femelle, 
selon le message dont il est porteur, et ce, au moment de la conception (a 
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partir d'une goutte de sperme lorsqu'elle est emise). Un attribut qui releve 
uniquement du pere. 

Les scientifiques ont fmi par admettre cette realite, au cours du 
vingtieme siecle, apres avoir explore longtemps les secrets les plus 
profonds des genes et des chromosomes. Une fois de plus, les revelations 
coraniques se trouvent confirmees par la science. Les croyances 
populaires qui attribuaient aux forces occultes le soin de proceder au sexe 
de l'enfant ont ete serieusement remises en cause par le Texte Sacre. En 
l'etat actuel des connaissances, les savants ne sont pas arrives a decrypter 
l'ensemble des facteurs qui influent sur la differenciation du sexe. 
Cependant, quand l'enigme sera resolue, ce sera encore et comme 
toujours, pour abonder dans le sens du Coran, car il ne saurait en etre 
autrement, pour un Livre Sacre, qui emane du Createur et du Seigneur de 
1’uni vers. 
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LA NIDATION 


La nidation est la fixation de l’oeuf feconde dans la muqueuse de 
l'uterus. Trois heures apres la fecondation et tout en poursuivant sa 
progression vers l'uterus, l’oeuf feconde commence a se diviser, en deux, 
puis en quatre, en huit et ainsi de suite. II se presente desormais sous 
forme d’une petite sphere mamelonnee. C'est le stade de la morula, ainsi 
nominee en raison de sa ressemblance avec la mure, le fruit du murier. 
Apres un voyage de trois jours, l’oeuf feconde arrive dans l’uterus, mais 
il ne se fixe pas immediatement, car les conditions de son implantation 
ne sont encore reunies. Des changements importants doivent intervenir 
pour rendre compatible l'adoption de l'oeuf, dont la moitie du patrimoine 
est etranger au corps de la femme et risque d’etre rejete. Les cellules qui 
se sont divisees jusque-la vont s’organiser. II se forme un vide a 
l'interieur de l'oeuf, comprenant une masse cellulaire interne qui donnera 
naissance a l'embryon, alors que les autres cellules repoussees vers 
l'exterieur formeront le trophoblaste et le placenta. 

Dans un premier temps, l’oeuf et l’uterus sont charges 
electronegativement, provoquant un phenomene de repulsion. Par la 
suite, l'incompatibilite diminue jusqu’au moment ou l'oeuf et la paroi de 
l'uterus se touchent. L'uterus reagit par une augmentation de la 
permeabilite des petits vaisseaux sanguins, les capillaires, en irriguant la 
region uterine ou est venu se loger le blastocyte. Desormais, l’oeuf adhere 
comme une ventouse a la muqueuse et creuse un petit nid par 
l’intermediaire du trophoblaste, detruisant les cellules de la cavite 
uterine. Le trophoblaste projette ensuite des villosites dans la muqueuse, 
pour s'enraciner et assurer les substances nutritives necessaires a son 
developpement. L'embryon est maintenant bien accroche a l'uterus. La 
differenciation des cellules ira en s'accentuant et les multiples ebauches 
d’organes commencent a apparaitre progressivement. 

Les phenomenes qui se deroulent a l'interieur du corps humain 
mettent en jeu des organismes minuscules, qui n'ont jamais ete observes 
avant l’invention du microscope. Car au moment ou l’oeuf arrive dans 
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l'uterus, il ne mesure qu’un millimetre de diametre ! Et, bien que ce 
domaine soit reste ignore en, Europe jusqu’au 19 eme siecle, le Coran n'a 
pas manque de le mentionner treize siecles plus tot. Cependant, par 
meconnaissance, certains passages sont restes incompris des exegetes, 
ainsi qu’il sera demontre ci-dessous. 

Le mot «’aalaq » employe par le Coran, designe l'embryon qui a 
nide. II est utilise a cinq reprises par le Livre Sacre et derive de la forme 
verbale «’aalaqa», qui signifie, «s’accrocher, s’attacher». Or, 
l’embryon s'accroche effectivement a la paroi de l'uterus pour nider. Ce 
sens a ete neglige par nombre d’orientalistes, qui y substituerent 
etrangement, 1’expression « caillot de sang », lequel ne correspond ni a la 
realite, ni a 1’esprit du Coran. 

Le terme «’aalaq », s'apparente en outre a «’aalaqa » qui designe 
aussi la sangsue, dont la particularity est de s'accrocher par l'entremise 
d'une ventouse, pour absorber le sang de son hote. C'est exactement ainsi 
que precede l'oeuf feconde qui a nide, qui adhere desormais comme une 
ventouse a la muqueuse uterine, en projetant des racines afm d'absorber 
les matieres nutritives dont l'embryon a besoin. Face a une telle 
similitude, aucun doute n'est permis. Le terme «’aalaq », decrit par le 
Coran, s'applique bien a la nidation de l'oeuf feconde. En outre, ce mot est 
voisin d'un autre terme dont la portee est tres significative, puisqu'il s'agit 
de «’oulaiq » qui designe la mure sauvage. L'ensemble de ces arguments 
motives, incite a donner au mot «’aalaq » le sens d’un « embryon qui a 
nide » ou d’un « embryon en nidation ». II n’existe pas d’equivalent en 
langue frangaise, d'ou la necessity d'utiliser l'expression complete. Les 
differents passages impliques dans le Coran, doivent etre traduits ainsi en 
consequence : 

Coran 22.5 : « Nous (Dieu) vous avons formes d'une goutte de 
sperme, puis d'un embryon en nidation... ». 

Coran 23.14 : «Nous l'avons ferme d'une goutte de sperme, puis 
d'un embryon en nidation». 

Coran 40.67. « C'est Dieu qui vous a cree de terre, puis d'une 
goutte de sperme, puis d'un embryon en nidation... ». 

Coran 75.38. «L'homme croit-il qu'on le laissera livre a lui-meme 
? N'etait-il pas une goutte de sperme ejacule, puis un embryon en 
nidation ? Dieu Va cree et forme harmonieusement». 
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Les deux versets de la sourate 96 (titre de « El’aalaq ») qui est 
chronologiquement la premiere Revelation regue par le Prophete 
Mohammed, doivent etre traduits ainsi: « Lis au Nom de ton Seigneur 
qui a cree Vhomme d'un embryon en nidation. ». (Coran 96.1-2). 

Ces versions s’eloignent des traductions du Coran, ou 
1'imagination semble jouer un grand role. La majorite des orientalistes 
souscrit a l'expression « caillot de sang », a l’image de Richard Bell, de 
Houdas et d’autres orientalistes. Ce qui est inexact; l’oeuf feconde, puis 
l'embryon et le foetus ne sont jamais passes par le stade d'un caillot de 
sang, et encore mo ins a celui de sang coagule (!) utilise par Kasimirski, 
qui parfois emploie l’expression de « grumeau de sang » et d’autre fois 
de « sang congele !!! ». 

Mais, la palme revient incontestablement a Savary, qui dans « Le 
Koran » donne quatre versions differentes. Ainsi l’embryon qui a nide 
devient successivement: « du sang coagule » (Coran. 23.14), « un peu de 
sang » (Coran. 75.38), «l'union des sexes » (!) (Coran.96) et meme ce 
qui est tout a fait inattendu et surprenant, « du sang congele » dans deux 
versets (Coran 22.5 et 40.67). 

II est superflu de s'interroger sur une telle diversite ; de la meme 
fagon qu’il le serait pour determiner 1'origine du sang congele, a moins 
trente degres centigrades, dans l'uterus matemel! Savary aurait-il 
confondu les femmes avec des phoques, des pingouins ou des ours 
polaires ? Meme, en commettant une telle meprise, 1’existence de sang 
congele dans le corps d’un etre humain, restera toujours une meprise 
memorable ! Regis Blachere parait le plus proche de la realite. II traduit 
le mot «’aalaq » par « adherence » et cela quatre fois de suite. II explique 
que « le terme semble bien etre a 1'origine du nom verbal de «’aalaqa », 
qui signifie « s'accrocher, adherer ». Et de preciser que, « La traduction 
« grumeau de sang ou de, sang coagule », souvent reque, est fondee sur 
une interpretation erronee des exegetes. Cependant malgre son 
apparente lucidite, cela ne l'a pas empeche de donner le sens de « goutte 
coagulee » au mot «’aalaq », qui se trouve dans sa version de la sourate 
75, verset 38, contredisant ainsi son propre jugement. 

Selon le docteur Bucaille le mot «’aalaq » doit etre compris comme 
« quelque chose qui s'accroche » en faisant allusion a la nidation de 
l'embryon. II ecrit que « C'est la son sens primitif. Un sens derive de 
celui-ci : « caillot de sang », figure tres souvent dans les traductions; 
c'est une inexactitude contre laquelle, il convient de mettre en garde; 
I'homme n'est jamais passe par le stade de caillot de sang. Meme le 
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mot adherence serait un terme impropre ; le sens primitif est « quelque 
chose qui s'accroche ». Cela repond tout a fait a la realite aujourd'hui 
bien etablie. » 

La definition de Bucaille correspond mieux a la realite ; elle reste 
cependant assez vaque, ainsi qu’il a ete expose plus haut. Puisque le mot 
en question ne signifie pas seulement « quelque chose qui s'accroche » 
mais «l'embryon qui a nide ».Plus loin, Bucaille poursuit en affirmant 
que «I'etape fondamentale dans Vhistoire de I'embryologie, fut 
I'affirmation par Harvey en 1651, que « tout ce qui vit, vient initialement 
d'un ceuf ». En realite, le physiologiste anglais a bien formule l'adage 
suivant « Ex ovo omnia » (Tous les etres proviennent d'un oeuf), car il 
avait era decouvrir un oeuf, dans le corps d'une biche, alors qu'en fait, il 
n'avait observe que le chorion et le sac amniotique, avec un foetus de faon 
deja forme. Ce fut une erreur manifeste Aussi formula-t-il une theorie sur 
la base d'une meprise historique. 

D'ailleurs plus tard, en 1671, le medecin hollandais Kerckring 
revendiqua a son tour la patemite de la decouverte d'oeufs dans des 
ovaires feminins. Helas, une fois de plus, ce ne furent pas des oeufs qu’il 
avait observes, mais des kystes ovariens ! Encore, une bevue de taille ! 
Quant a son compatriote De Graaf, lui aussi, il remarqua les follicules 
entourant les oeufs (qui portent du reste son nom), et non les oeufs eux- 
memes ! L'histoire retient que e'est en 1827 que l'embryologiste rasse, 
Von Baer reussit a decouvrir l’oeuf des mammiferes chez la chienne et 
qu'il decrivit les mecanismes complexes qui aboutissent a la formation 
d'un vertebre. 

Au I9 eme siecle, le phenomene de la nidation a pu etre observe 
chez les animaux et n'a ete correctement etudie chez la femme qu'au 
20 eme siecle, laissant les orientalistes, opter entre le caillot de sang, le 
sang coagule et...le sang congele ! Alors qu’il s’agissait a l’origine de 
decrire un processus reel qui fonctionne depuis que l’humanite existe. 
C’est ainsi que le Coran Sacre a pu l'evoquer alors que le reste de 
l'humanite s'entendait a l'ignorer. Car le terme «’aalaq » signifie bien 
« l'embryon qui a nide », mais il n’existe pas dans les autres langues un 
mot pour resumer une realite qui est devenue evidente. 
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LA VIE UTERINE DE L'EMBRYON 


Apres sa fecondation, l'oeuf commence a se diviser tout en 
poursuivant sa descente vers l’uterus, auquel il va s'accrocher pour nider 
et poursuivre son developpement. La nidation a pour but de procurer un 
emplacement a l'embryon, sans quoi, il serait expulse de l'organisme. 
C’est done une phase decisive dans la vie, destinee a maintenir la 
perpetuation de l'espece humaine. Une fois enracine, l’embryon abordera 
l'etape des transformations importantes qui le conduiront vers son destin. 
Le Coran precise que ce developpement s'effectue par formations 
successives, etape par etape, alors que le physicien Hartsocker postulait 
le contraire, puisqu’il crut voir « un petit homme tout forme, accroupi a 
I’interieur de la tete d’un spermatozoide !» Pourtant, le Livre Sacre des 
Musulmans precise bien que «...Dieu vous a forme a Vinterieur du corps 
de vos meres, creation apres creation dans trois tenebres. » (Coran 39.6) 

Les formations successives se deroulent a l’interieur du corps, dans 
les parois formees par l’abdomen, l'uterus et l’enveloppes qui protege le 
foetus. En outre, l'embryon qui a nide et dont les cellules etaient 
indifferenciees, commence a se specialiser en edifiant trois couches de 
cellules, qui vont subir des transformations et seront a l'origine de sa 
morphologie future. Les organes qui n’existaient pas encore et qui 
etaient a l’etat virtuel, vont commencer a apparaitre les uns apres les 
autres. Ces trois couches sont successivement l'ectoblaste ou ectoderme 
qui constitue le feuillet exteme, le mesoblaste ou mesoderme qui forme 
le feuillet intermediaire et l’endoderme qui est le feuillet interne. 

L'ectoderme va s'incurver peu a peu et ses bords vont se rejoindre 
pour constituer la future moelle epiniere. Il donnera naissance au 
cerveau, a la peau et a ses annexes, poils, epiderme, ongles et glandes 
cutanees, etc. 

Le mesoderme ou feuillet intermediaire sera a l'origine du derme, 
de la musculature, des os et cartilages, du coeur, des veines et arteres, des 
reins ainsi que de l'appareil urinaire. 
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L’endoderme quant a lui produira l'appareil digestif et respiratoire, 
les intestins, le foie, les glandes salivaires, les poumons, le pancreas, etc. 

Ces trois feuillets formeront par creations successives, l’organisme 
entier ainsi que le soutient le Coran. Cette specialisation se met en route 
alors que l’embryon n’a que quinze jours d’existence et qu’il mesure au 
plus un millimetre et demi! Non seulement, ce phenomene 
extraordinaire, n’a jamais ete observe auparavant, mais le monde 
scientifique ignorait jusqu’a son existence. II aura fallu attendre le 
vingtieme siecle pour qu’il soit mis en evidence par les biologistes. 

Si, parmi les nombreuses conceptions qui se sont affrontees les 
siecles passes, les epigenistes avaient accepte l'idee que l’organisme 
pouvait se former par phases successives, par contre la majorite des 
savants opterent pour la theorie de la preformation, selon laquelle, l’etre 
etait preexistant a l'etat microscopique et etait loge a l'interieur du 
spermatozoide pour les animalculistes et dans l'ovule pour les ovistes. 
Lorsque les conditions biologiques favorables etaient reunies, cet etre 
minuscule se developpait par un gonflement synchrone de toutes ses 
parties deja constitutes. C’est un peu l’image d’une souris qui serait 
gonflee au compresseur et qui atteindrait la taille d’un elephant! 

Les savants de l'epoque, qui n’avaient pas encore decouvert cet etre 
minuscule, consacrerent une bonne partie de leur temps et de leurs 
moyens a essayer de trouver ce modele reduit de l'etre humain, pour 
figurer dans le palmares. II n’etait pas question de passer pour un 
demeure, en echouant ses recherches. Mais, a defaut de resultats 
concluants, les aigris, ceux qui n’avaient rien vu, se rangerent a 1’opinion 
generale, pour qui les homunculus etaient decidement tellement petits, 
qu’ils ne pouvaient etre question de les apercevoir, meme avec un 
microscope. Le philosophe franqais, Malebranche qui ne doutait pas de 
la justesse de son point de vue, pretendait « qu'il ne faut pas que I'esprit 
s'arrete avec les yeux, car la vue de I'esprit a bien plus d'etendue que la 
vue du corps. » Cela avait l’avantage de relever le moral defaillant de 
ceux que tourmentaient les observations monotones et steriles. Puisque 
s’ils n'arrivaient pas a voir ces petits hommes, ce n’etait guere faute 
d’avoir essaye, meme avec la meilleure volonte. Heureusement, qu’il 
leur restait la faculte de deviner leur existence et leur presence et de 
speculer mentalement sur leur morphologie et leurs caracteristiques. Ce 
qu’ils firent a profusion. Le Coran est evidemment oppose a ce genre de 
speculations, qui si elles etaient vaseuses n’en etaient pas moins 
soutenues par la majorite des savants. 
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Apres la fecondation de 1’ovule, la formation du futur enfant va 
s'effectuer ainsi que l'explique le Livre Sacre, creation apres creation 
Effectivement, partant d'une cellule unique et indifferenciee. L’embryon 
va se specialiser et acquerir tout au long de son evolution, la totalite des 
organes qui feront de lui un etre viable. Tout se passera dans un ordre 
successif minutieux et magistral, refletant fidelement l'esprit du Coran. 
Voici les diverses etapes du developpement de l’embryon : 

Trois heures apres sa fecondation et tout en progressant vers 
l’uterus, l’oeuf commence a se diviser. La cellule va se scinder en deux, 
puis en quatre, en huit, et ainsi de suite. A ce stade, il n'existe que des 
cellules avec leur membrane, leur noyau et leur programme genetique. II 
n’est aucunement question d’organes, de membres ou de fonctions, et 
encore moins d’un petit etre minuscule loge dans l’oeuf ou le 
spermatozoide, comme le pensaient les preformationnistes. Bien au 
contraire, ce n’est qu’a partir du sixieme dedoublement que l’embryon 
commencera a augmenter de volume. II n'est visible qu'au microscope et 
son diametre est de 100 a 130 microns, soit a peine un dixieme de 
millimetre. II continue a vivre sur ses propres reserves accumulees par 
T ovule, mais qui vont en s’epuisant, d'ou la necessite pour lui de nider. 

Trois jours plus tard, il commence a subir de profondes 
modifications. Au sixieme jour apparait l’endoderme, puis l'ectoderme et, 
une semaine plus tard, le mesoderme. Entre temps, sept jours apres la 
fecondation, l'embryon aura nide dans la paroi de l’uterus. 

A deux semaines, les trois couches sont en place. Toute la 
specialisation cellulaire et V organisation prodigieuse du developpement 
de l'embryon, sont dirigees par « un centre de commandement » situe a la 
jonction de l’endoblaste et de l’ectoblaste. Ce centre de decision 
microscopique, veritable ultra-ordinateur de coordination et de 
commandement, a ete decouvert par le biologiste allemand Hans 
Sperman (1869-1941), qui se vit attribuer le prix Nobel de medecine 
pour ses travaux, en 1936. 

Les cellules qui etaient indifferenciees, vont se specialiser pour 
faire emerger les divers organes. Le centre de decision microscopique, a 
l'instar d'un chef d'orchestre, devra agencer les cellules en leur indiquant 
la place qui leur est reservee dans le corps. Comme le foetus comporte 
quatre mille milliards de cellules, il y a de quoi s'emerveiller de la 
competence de ce centre qui agence chaque piece a l'interieur du 
gigantesque puzzle humain. Encore est-il necessaire de souligner que les 
cellules appartiennent a quelque trois cents varietes differentes. 
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Au cours du premier mois apparaissent les somites primaires qui 
formeront plus tard les vertebres, les cotes et les muscles du tronc, ainsi 
que l'ebauche du systeme nerveux et du coeur. La circulation sanguine 
commence a fonctionner et l’embryon produit son propre sang. La future 
tete se dessine peu a peu, les membres superieurs bourgeonnent. 
L'embryon mesure alors cinq millimetres. 

Au deuxieme mois, le visage esquisse sa physionomie et les 
premieres circonvolutions apparaissent au cerveau. L'estomac est visible. 
Les somites au nombre de 41 atteignent leur chiffre defmitif et sont 
desormais au complet. L'ossification du squelette debute. 

Au troisieme mois les bras s’allongent, les doigts de la main se 
separent, l'ossification du squelette s'intensifie. Les reins sont apparents, 
les muscles et les articulations se developpent. Le foetus commence a 
remuer les bras et les jambes. II mesure 10 a 15 centimetres. 

Le quatrieme mois verra le fonctionnement de nombreux organes ; 
le foie, l’estomac, les intestins, la vesicule, les reins, les glandes, etc., se 
mettent en marc he. La peau est recouverte d'un duvet et les cheveux 
poussent sur la tete. 

Au cinquieme mois, les poumons s'accroissent, les ongles poussent, 
le coeur bat assez fort et les mouvements sont accentues. 

Le sixieme mois verra le developpement general s'intensifier, les 
circonvolutions du cerveau augmentent, la musculature se renforce. 

Pendant les septieme et huitieme mois, les circonvolutions 
s'accelerent, le systeme nerveux se perfectionne, la connexion des divers 
relais entre eux s'etablit. Au neuvieme mois, le bebe parfaitement 
constitue est mis au monde. 

Ce raccourci de la vie foetale aura permis de decrire 
schematiquement le merveilleux processus qui, de l'oeuf unique feconde, 
s’est transforme en un enfant viable. L'embryon s'est d'abord specialise 
dans une premiere phase, avant de passer au stade de l'acquisition 
d'organes. Pratiquement, chaque jour, durant les quatre premiers mois, le 
foetus se voyait dater d'organes nouveaux qui apparaissaient les uns apres 
les autres, ainsi qu'il est precise dans le Livre Sacre. 

Voici une autre description coranique, qui demontre la parfaite 
connaissance des mecanismes qui president a la formation d'une vie 
nouvelle : (C’est Dieu qui parle ):«... Nous avons transforme el'aalaq 
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(Vembryon qui a nide), en embryon (mudghat), puis Nous avons cree les 
os, et les avons revetu de chair (lahman), produisant ainsi une nouvelle 
creation. » (Coran 23 14). Le developpement embryonnaire decrit plus 
haut, se trouve confirme par ce verset qui comporte quatre phases 
successives. 

La premiere etape est celle de l'embryon qui a nide et qui ne 
possede pas de caracteres particuliers. Elle dure quelques jours qui vont 
de la fecondation a la nidation (el’aalaq). 

La deuxieme etape correspond aux premieres transformations de 
l’embryon, qui est encore difforme, recroqueville sur lui-meme avec des 
ebauches de membres bourgeonnants (chair comme machee). 

La troisieme etape coincide avec l'apparition d'un squelette et dont 
l'ossification se poursuivra longtemps encore (creation des os). 

La quatrieme etape evoque la naissance de la musculature qui se 
rattache au squelette et qui va permettre au foetus d'effectuer ses premiers 
mouvements, a partir du troisieme mois (chair fraiche). Enfin lorsque 
l’enfant arrive a maturite, il est mis au monde. II constitue desormais un 
petit etre nouveau qui se differencie nettement du foetus en gestation, 
jusqu’alors. 

Le Coran montre egalement le developpement embryonnaire et 
revolution du corps puisque les differentes parties ne cessent de modifier 
leurs proportions. Pendant le premier mois, l’embryon est difforme et 
amorphe. II acquiert durant le deuxieme mois une apparence humaine, 
mais sa tete occupe le meme volume que le reste du corps. Au fur et a 
mesure du temps, le foetus va prendre des proportions plus equilibrees. 
La tete n'occupe plus que le tiers de l'organisme. A la naissance, elle n'est 
plus que le quart, pour arriver a un huitieme a l'age adulte. Toutes les 
parties du corps evoluent separement, bras, jambes, tronc, etc. A l'age 
adulte, l'etre humain, regoit ses formes harmonieuses et definitives. 

Voici la partie du Coran; qui traite de ce phenomene : « O hommes, 
si vous doutez de la Resurrection, sachez que Nous vous avons crees de 
terre, puis a partir du sperme, Nous avons cree un embryon qui a nide, 
puis un foetus aussi bien forme qu’informe pour vous montrer Notre 
Toute-puissance. Nous deposons dans les matrices, ce que Nous voulons, 
jusqu’au terme fixe. Puis, Nous vous sortirons a I’etat de nouveau-ne, 
afin qu ’ensuite vous atteignez votre maturite. II en est parmi vous qui 
meurent avant et d’autres qui atteignent un age si avance, qu ’ils oublient 
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leurs connaissances anterieures... (Coran 22. 5) La position du Coran 
vis-a-vis du developpement de l'embryon est magistrale. II faut beaucoup 
de determination et une dose appreciable de ridicule, pour attribuer de 
telles connaissances, a un homme illettre vivant au septieme siecle de 
l’ere chretienne, en plein desert. Sans compter, que non content 
d’expliciter clairement le cycle embryonnaire, il se permet de remettre en 
cause les croyances erronees qui circulaient a l’epoque, qui elles par 
contre etaient emises par des scientifiques, mais qui n’ont pu avoir 
aucune repercussion sur le Texte coranique. Ainsi, contrairement a ce 
que declarait le philosophe Malebranche, l’union des deux sexes est bien 
capable d’engendrer un ouvrage aussi admirable que le corps humain. 
Mais il aura fallu l'intervention de la Toute-puissance Divine, pour 
accomplir un tel prodige, qui paraissait irrealisable aux specialistes des 
sciences de la vie. 
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L INFLUENCE DE L’lMAGINATION SUR LE 
DEVELOPPEMENT DE L’EMBRYON 


Les travaux ce Mendel sur la transmission des caracteres 
genetiques devaient amener la decouverte des lois sur l’hybridation. 
Meme si les resultats des patientes recherches qu’il effectua furent 
meconnus par la collectivite scientifique d’alors, leur formulation 
denotait une nouvelle approche scientifique qui rompait avec le passe. 
L’histoire temoigne en effet, des croyances populaires qui attribuaient 
f acquisition des caracteres genetiques a des phenomenes extemes. La 
vue notamment, avait la faculte d’imprimer les sensations pergues de 
l’exterieur sur l’embryon, et par voie de consequence sur le futur bebe. 
Ainsi, on obligeait les femmes enceintes et les femelles d’animaux 
domestiques en gestation, dont on desirait ameliorer l’espece, d’admirer 
des visions agreables et plaisantes, pour influencer favorablement la 
conformation du foetus. Evidemment, les spectacles affligeants leurs 
etaient interdits, sous peine de donner naissance a des monstruosites. 

Ces croyances remontent tres loin dans l'Antiquite. Elies auraient 
ete utilisees avec succes par Jacob, selon la Bible, pour ameliorer ses 
troupeaux de chevres et de moutons. Voici le recit: Desireux de fuir son 
frere Esau, qui projetait de le tuer, Jacob se refugia au pres de son oncle 
Laban. La, apres avoir epouse ses deux filles et passe des annees a son 
service, il songea a se separer de lui, mais ce dernier tentait de le retenir. 
Jacob posa alors ses conditions. II demanda pour prix de son salaire tous 
les moutons et toutes les chevres qui avaient des taches de couleur ou la 
toison foncee. Les autres betes, restant la propriete de son oncle. Laban 
accepta le marche, mais le jour-meme, il subtilisa les animaux tachetes, 
rayes ou a toison foncee et les envoya mettre bas en securite, loin de la. 
Or, ceux'ci etaient les plus vigoureux et les mieux portants. 

Jacob fut afflige, car desormais, il ne possedait plus rien, hormis 
les betes a toison unie qui etaient malingres et chetives. Il usa alors d'un 
subterfuge pour reconstituer un troupeau de betes bariolees. Il se procura 
des baguettes de peuplier, d'amandier et de platane, dont il retira de 
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petites bandes d’ecorce, afm de faire apparaitre des rayures blanches, 
puis il disposa les baguettes rayees devant les abreuvoirs, bien en vue des 
animaux qui s'accouplaient en cet endroit. Chaque fois que ses chevres 
maigrichonnes dont la toison etait unie, venaient s'accoupler en ces 
lieux, elles donnaient naissance a des chevreaux rayes ou tachetes, forts 
et bien vigoureux. Quant aux moutons qui ne s'accouplaient pas devant 
l'abreuvoir, Jacob leur faisait regarder les autres moutons de son oncle 
qui avaient des rayures ou la toison foncee, et ils mettaient bas a leur 
tour des agneaux semblables et puissants. 

De cette fagon Jacob reussit a former un troupeau de qualite au 
detriment de son oncle. Ses betes etaient aussi robustes que celles de 
Laban, car lorsqu’elles venaient s’accoupler, il plagait sous leurs yeux les 
baguettes et elles donnaient naissance a de jeunes animaux bien portants. 
Si les betes etaient destinees a Laban, il retirait les baguettes, et elles 
donnaient naissance a des progenitures unies et malingres. Ainsi, selon 
la Bible, la vue influence directement revolution de l’embryon dans un 
sers favorable ou non. Elle agirait comme un moule qui modelerait le 
sujet. Une telle croyance largement repandue, est restee vivace en 
Occident jusqu'au 19 eme siecle, ainsi qu’il sera explique plus loin. 

Avant de poursuivre, il faut preciser que le Coran refute la version 
biblique relative au comportement de Jacob qui usa egalement d'autres 
artifices pour le moins deshonorants, afm de s'attirer la benediction 
promise a son frere Esau. Il ne sied pas a un Elu de Dieu, d’utiliser des 
stratagemes indignes au detriment d’autrui. Il s’agit manifestement, 
d’une des consequences des nombreuses alterations qui parsement 
l'Ancien Testament. Le Coran qui s’oppose a un tel comportement dit, a 
ce sujet: « Nous lui donnames (a Abraham), Isaac et Jacob et en fimes 
des hommes Justes. Nous les avons etablis comme guides charges de 
conduire les hommes selon Nos Ordres, Nous leur inspirames la pratique 
de la vertu, I'accomplissement de la priere et I'acquittement de I'aumone. 
Ils etaient Nos adorateurs. » (Coran 21-72 a 74). Les qualites d'un Elu de 
Dieu, sont ainsi plus conformes a ce que les fideles sont en droit 
d'attendre, d'un homme qui a ete honore par le Seigneur. 

Il n’est pas necessaire de preciser que la transmission visuelle des 
caracteres genetiques releve de la haute fantaisie. Le plus etrange c'est 
que, malgre son aberration, cette conception s'imposa en Europe sous 
l'autorite indiscutee aussi bien de l’Eglise que des scientifiques. Ainsi, le 
medecin et alchimiste suisse Paracelse (1493-1541), qui non seulement 
critiqua mais brula publiquement les oeuvres de Galien et d’Avicenne 
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(Ibn Sina) deux des plus grands medecins de l’histoire, pour montrer leur 
inanite, pretendait « que l’imagination feminine peut etre comparee a la 
Puissance de Dieu. Ses desirs exterieurs se reproduisent sur l'enfant, Les 
sensations viennent influencer I’embryon en lui imprimant des marques 
indelebiles, prelevees dans I'environnement de la mere. » 

Paracelse ne se contente pas de la vue. II fait appel egalement a 
l'imagination de la mere pour former l'embryon en fonction des 
sensations pergues. II suffisait a la future maman de penser a un ange 
pour que son bebe, naisse a son image. Aussi, il fallait se garder 
d’evoquer des monstres ou des demons, sous peine d’engendrer des 
horreurs innommables. Femel (1497-1558), medecin du roi de France, 
Henri 11, que ses contemporains sumommaient le Galien modeme, etait 
surtout marque par l’enseignement biblique. II concevait parfaitement 
qu'un oeuf recouvert d'un linge blanc soit en mesure de donner un poussin 
blanc, mais si l’on prenait soin de peindre la coquille, le poussin 
acquerait la meme teinte. 

Le philosophe et theologien ffangais Malebranche (1638-1715), 
cite un cas concret d'une impression embryonnaire operee par l'entremise 
de la vue. Dans un rapport medical, il avait ecrit: « Une femme ayant 
considere avec trop d’application le tableau (du pape) Saint Pie, dont 
on celebrait la fete de la canonisation, accoucha d’un enfant qui 
ressemblait parfaitement a ce saint. Il avait le visage d’un vieillard, 
autant qu’en est capable un enfant qui n’a point de barbe. Ses bras 
etaient croises sur sa poitrine, ses yeux tournes vers le ciel. C’est une 
chose (extraordinaire) que tout Paris a pu voir, aussi bien que moi... ». 
Et dire qu’il y a encore des gens obstines qui refusent absolument de 
croire, que la vue de la mere puisse exercer une influence quelconque sur 
son bebe. On voit bien que le monde est dirige par des incroyants et des 
pai’ens, qui ne croient ni en la religion chretienne ni en la sainte Bible ! 

La vision et F imagination ont toujours exerce un role determinant 
dans la conformation des embryons et des futurs nouveau-nes. L'origine 
des monstres sans etre exclusive, etait nourrie en bonne partie par des 
apparitions soudaines et imprevisibles, d’energumenes diaboliques, qui 
venaient influencer l’embryon en s’exposant impudiquement au regard 
des futures meres epouvantees. Les femmes enceintes devaient eviter les 
mauvaises rencontres et s'astreindre a ne pas laisser leurs yeux errer sans 
raison, au risque de croiser quelque etrangete satanique a l'affat. 

Le role de l’imagination est encore mis en exergue par Dionis 
(16631718), le chirurgien de la reine de France, Marie Therese 
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d'Autriche, qui certifie en bonne et due forme que : « Si une blanche 
unie a un negre produit un mulatre, c'estpar un effet de I'imagination de 
la femme, dont les organes sexuels ebrantes d’une maniere singuliere 
par cette sorte de rencontre monstrueuse, expriment des sues seminaux 
capables de tels arrangements. » Le mathematicien Maupertuis (1698- 
1759) va plus loin dans une logique ecoeurante, developpee dans son 
ouvrage scientifique intitule : « La Venus physique » : « On craint 

d'ordinaire, avance-t-il, qu'un negre, qu'un singe ou tout autre animal 
dont la vue peut surprendre ou effrayer, ne se presente aux yeux d'une 
femme enceinte», et ne communique a Vembryon la physionomie 
monstrueuse tant redoutee ( L’ordre et les monstres. Patrick Tort). II est 
vrai qu’a l’epoque’ les Europeens se faisaient une bien triste opinion des 
« negres », qui etaient consideres comme une sous-espece, a mi-chemin 
entre les animaux et les monstres. La vision et I'imagination etaient les 
outils de predilection de la sculpture embryonnaire. Elies pouvaient 
entrainer dans un sens generalement nefaste la conformation, bien que 
certains savants leur trouvaient aussi quelques avantages substantiels. 
Mais fun dans l'autre, les effets negatifs l'emportaient sur les bienfaits. 

Le Coran, souvent accuse par les gens insenses, d'etre une 
mauvaise copie de la Bible, combat ces croyances peut-etre na'fves, mais 
surtout teintees d’un racisme latent. Le Livre Sacre ne mentionne jamais 
une quelconque contribution provenant de I'imagination matemelle ou 
des regards indiscrets. L'heritage hereditaire est transmis en commun par 
les parents au moment de la conception, et reste indifferent aux 
evenements exterieurs. L'embryon est premuni contre toutes les attaques 
de l’environnement. II est isole dans les profondeurs de l'uterus ou et 
protege par une triple enveloppe (Coran 39.6) 

La protection n'est pas seulement mecanique, elle permet a 
l'organisme de s'opposer aux modifications malencontreuses. Les 
differentes transformations de l'embryon emanent de la Volonte de Dieu 
et s'inscrivent dans un cadre determine, excluant le pouvoir imaginaire 
d'une force quelconque. Le Coran dit: «... Nous avons transforme 
el'aalaq (l'embryon qui a nide), en embryon (mudghat), puis Nous avons 
cree les os, et les avons revetu de chair (lahman), produisant ainsi une 
nouvelle creation. » (Coran 23.14). II n'est nullement question d'une 
force mysterieuse qui viendrait modifie l'CEuvre du Createur, ou 
introduire des caracteres autres que ceux portes par le genotype. 

« O homme, precise le Coran, comment as-tu ete trompe au sujet 
de ton Noble Seigneur, qui t'a cree, puis modele et constitue 
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harmonieusement, et qui t'a fagonne dans la forme qu'il a voulue ? » 
(Coran 82. 6 a 8). C'est une realite incontestable que la physionomie du 
nouvel etre est decidee d'une maniere irrevocable au moment de la 
conception, lorsque les cellules reproductrices (spermatozoide et ovule) 
fusionnent entre elles. Des cet instant, le portrait fiitur est fixe. La forme 
des traits, la couleur des yeux, des cheveux, la disposition generale, le 
groupe sanguin, etc., tout est inscrit dans les genes. La machinerie 
humaine aura pour fonction d'obeir a ces commandements, de respecter 
le programme et de conduire le foetus vers la naissance, sans pouvoir 
modifier en quoi que ce soit son patrimoine genetique. 

La vision et l'imagination de la mere n'ont aucun role a jouer, car la 
fiche d'identite du nouvel etre a ete deja imprimee, lors de la fecondation, 
a l'interieur de l'appareil genital de la femme, ainsi que le precise le 
Coran a travers le verset suivant: « C'est Lui (Dieu) qui vous fagonne a 
Son Gre (qui vous donne votre image et vos caracteristiques 
particulieres) dans l’uterus meme de vos meres. II n'y a de Dieu que Lui, 
le Tout-Puissant, le Sage. » (Coran 3.6) 

Le mot utilise est « youssaouiroukoum », signifiant: (II dresse 
votre portrait, votre image) Et, lorsque ce portrait a ete etabli rien, dans 
les conditions normales d'une grossesse ne saurait venir modifier son 
aspect. Telle est la signification de l'expression : « Nous avons fixe votre 
portrait (alors que vous etes encore) dans les profondeurs de Vuterus. » 

Le Coran consacre d'importants developpements aux problemes de 
la reproduction humaine, qui vont dans le sens des connaissances 
scientifiques les plus etablies. L'imagination et la vue n'exercent aucune 
influence sur l'embryon ou le foetus. II s'agit juste de croyances 
engendrees par l'obscurantisme du moyen age, qui possede d'autres 
«exploits» a son actif. Le Livre Sacre des Musulmans rejette ce genre de 
speculations absurdes au profit d'une realite aujourd'hui largement 
reconnue. II a soutenu ce point de vue contre l'opinion populaire qui 
jurait du contraire. Mais c'est le propre du Coran que d'emerger au-dessus 
du fatras et des superstitions. 
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LE REGNE ANIMAL 


Le regne animal est caracterise par une grande profusion de varietes 
de formes et d'individus. Des l'Antiquite, les savants essayerent d'etablir 
une classification dans ce qui semblait etre un desordre inextricable. 
Mais par un etrange paradoxe, alors qu’ils ignoraient l'existence de 
fimmense majorite des especes, ils se plaisaient a inventer des animaux 
fabuleux afm de donner corps aux recits mythologiques que 1’imaginaire 
et le fantastique devait les pimenter. Le chimerique et le fabuleux etaient 
deverses a pleines mains, car il captivait l’attention des gens credules. 
L’obscurantisme et 1’ignorance etaient propices pour avaler toutes sortes 
de couleuvres. Les conteurs et les radoteurs en rajoutaient selon les 
circonstances, en greffant des parties d’animaux sur d’autres, dans une 
sorte de monstrueux cocktail anatomique. Ainsi des animaux legendaries 
naissaient au gre de l’humeur et d’une inspiration debordante. Voici 
quelques exemples de ces animaux de ces animaux chimeriques : le 
centaure, cheval a torse et a tete d’homme, le cerbere, chien a trois tetes 
et de nombreuses autres extravagances, dont l'existence etait tenue pour 
assuree, du moins pour certains d'entre eux, jusqu'au 19 eme siecle ! 

Leur harmonie corporelle bien que fantasmagorique, etait 
neanmoins constitute d'un assemblage heteroclite d'organes de plusieurs 
especes bien reelles. Ce « montage » insolite a trouve une justification 
chez le philosophe grec Empedocle qui pretendait que les parties 
d’animaux : tetes, pattes, tronc, etc., naissaient en premier dans la nature, 
avant de venir s'adapter a d'autres organes qui se formaient ailleurs. Les 
boeufs a tete d'homme, par exemple, naquirent de cette fa?on. De meme 
que les sirenes, les dragons et d’autres animaux mythiques. La porte etait 
ouverte a toutes les mystifications. 

La litterature grecque n’etait pas seule a emprunter ses modeles au 
bestiaire mythologique. La Bible prete une existence bien reelle a 
quelques monstres fabuleux. Plusieurs passages de l’Ancien Testament 
sont consacres a ce sujet. Le Livre de Job (41) decrit «le crocodile ou 
grand dragon, qui fait jaillir la lumiere lorsqu’il eternue et dont le 
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regard est flamboyant comme Vaurore. II est dote dune gueule d’ou 
s’echappent des langues de flammes, des gerbes d'etincelles... » Et le 
reste a l'avenant. Les psaumes (74.13) evoquent «Le dragon aux tetes 
multiples et le Leviathan, dragon marin, invente pour jouer avec 
Dieu ! » (Dans ses moments de cafard, peut-etre ?) (104.26) 

Meme une espece bien reelle comme l'hippopotame est dotee d'une 
queue puissante comme le tronc d'un cedre. Ce qui laisse reveur et incite 
a croire que les redacteurs en question n’avaient jamais eu l’occasion 
d’apercevoir les animaux qu’ils decrivent; autrement, leurs recits 
auraient ete plus conventionnels et surtout plus proches de la realite. La 
mythologie pas plus que la Bible n'avait l'apanage des creatures 
fabuleuses, les scientifiques y contribuerent aussi de leur talent. Au 
premier siecle, le naturaliste latin Pline l'Ancien, signalait dans sa 
monumentale « Histoire Naturelle » (37 volumes), l'existence du basilic, 
autre monstre imaginaire, issu d’un ceuf pondu par un coq et couve par 
un crapaud « qui brule les herbes et brise les pierres, tant son venin a de 
la force. » Les anciens lui attribuaient le pouvoir de tuer par son seul 
regard. Alors qu’en realite, le basilic est un paisible saurien, semblable a 
l’iguane, dont les indigenes trouvent la chair succulente ! 

Si Aristote avait recense plus de cinq cents especes d'animaux et 
entrevu l'interet de la classification, par contre, le theologien et 
philosophe allemand Albert le Grand (1193-1280), croyait toujours, 16 
siecles plus tard, a l'existence de la licome (cheval possedant une come). 
Ainsi, grace a son prestige et a sa renommee, la licome figurera en 
bonne place dans l'inventaire ces animaux et restera classee jusqu'au 
17 eme siecle, dans l'ordre des solipedes avec l'ane, le cheval et le zebre ! 

II est utile de rappeler qu’Albert le Grand, avait ecrit a la demande 
du Pape Alexandre IV, un ouvrage intitule : « De unitate intellectus 
contra Averroi'stas », ou il s'attacha a constmire un mythe sur « l'erreur 
des Arabes », particulierement a travers leurs commentaires des oeuvres 
d'Aristote. Sous le pretexte de refuter l'analyse et les prises de position 
d’Averroes (Ibn Rushd), il elargit ses attaques a l'ensemble de la 
civilisation arabe et musulmane. Seulement, comme le reste de l'Europe. 
Albert le Grand n'avait pu connaitre la pensee d'Aristote qu’a 'travers les 
traductions et commentaires realises par les Arabes, qui furent traduits 
par la suite en latin. N'ayant jamais eu acces aux sources originales, son 
jugement ne pouvait que refleter la mediocrite et le parti pris des 
sentiments qui l'animaient. En effet, sur les recommandations du Pape 
Alexandre, Albert le Grand visait plus a detmire l'essor de la brillante 


411 



civilisation arabe qui subjuguait et « menagait » l'Occident chretien qu'a 
synthetiser l'oeuvre de ses penseurs. Ce qui n'etait pas du reste, a la portee 
du premier philosophe venu, fut-il et peut-etre surtout, parce qu’il est 
double d'un theologien, dont les referents laissent a desirer. 

Dans le domaine de la zoologie, Albert le Grand, dont la grandeur 
etait toute relative, puisqu’il avait declare que « seule l'experience donne 
la certitude » a du certainement manquer cruellement de cette precieuse 
qualite, dans ses descriptions. C’est ainsi qu’il avait ecrit que : «La 
mouche, est un ver, mu par deux ailes et huit pieds, nee de la 
putrefaction du fumier et de la putrefaction des animaux... » (« Biologie- 
biologistes » Par Gabriel Goheau). Or, le moins perspicace et le moins 
doue des enfants sait parfaitement que la mouche n'est pas un ver, qu'elle 
est dotee de six pattes, qu’elle n’est pas issue de la putrefaction, mais 
qu’elle est engendree par la fecondation d’une autre mouche de sexe 
oppose. Aussi, nul ne saurait concevoir que le theologien et le 
philosophe, qui n'a su decrire une simple mouche, en commettant quatre 
erreurs grossieres, soit particulierement qualifie pour porter un jugement 
sur la plus brillante civilisation de l'epoque ou pour denigrer ses savants ! 

Jusqu'au I8 eme siecle, le probleme des animaux fantastiques n'avait 
pas ete entierement elucide. Ambroise Pare, le chirurgien des rois de 
France cite encore dans son livre intitule : « Monstres et prodiges », le 
cas d'un agneau a tete de pore, ne du croisement d'un verrat et d'une 
brebis. En 1635, un ouvrage Speculum mundi, du a John Swan, evoque 
(encore !) l'existence des licomes et des tritons (divinites marines 
representees a corps d'homme et a queue de poisson) La vogue des 
croyances erronees n'a pas epargne non plus le physicien Newton, qui 
etait convaincu que la premiere sphere celeste avait ete dessinee 939 ans 
avant l'ere chretienne, par le centaure Chiron (cheval a tete d'homme), 
pour le compte des Argonautes (personnages mythologiques) ! 

Toutes ces superstitions ont ete balayees par le Coran a son 
avenement. Le Livre Sacre ne reconnait l’existence d’aucun animal 
mythologique ou chimerique. Pas de traces non plus, des fabuleux 
monstres constitues par des assemblages disparates et incompatibles 
entre eux. La sobriete du Texte coranique et son realisme ne se pretent 
pas aux speculations et aux conjectures denudes de sens. Les animaux 
mentionnes, comprenant plus d'une vingtaine d'especes sont familiers 
pour la plupart, mais surtout bien reels. Parmi ceux vivant en liberte se 
trouve : l'elephant, le loup, le singe, le serpent, le corbeau, la huppe 
vulgaire, la grenouille, le poisson, le corail. Les animaux domestiques 
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sont represents par le mouton, le boeuf, le chameau, le cheval, l'ane, la 
chevre, le chien, le pore, etc. Les insectes comprennent l'abeille, la 
fourmi, le criquet, le papillon et l'araignee, pour les arachnides. 

Le Coran ne cautionne ni ne reprend a son compte, aucune des 
erreurs de l'epoque qui consistaient a incamer des animaux imaginaires. 
Non seulement les specimens decrits sont bien reels, mais en outre, ils 
constituent des especes distinctes les unes des autres. Chaque animal fait 
partie d'une espece a laquelle il est rattache, et au sein de laquelle il 
evolue. Le regroupement des individus en especes est signale par le 
passage suivant : «Il n'existe pas de betes sur terre, ni d'oiseaux volant 
de leurs ailes, qui ne forment comme vous des communautes. Rien n 'a ete 
omis dans le Livre (le Coran). Ils (les animaux) seront ensuite 
rassembles vers leur Seigneur. » (Coran 6.38). 

Le mot utilise «oumamoun» (communautes au pluriel) a ete 
parfois rendu par certains exegetes comme un regroupement d'animaux 
sociaux, a l'instar des abeilles, des fourmis, etc. Or, le regne animal n'est 
pas forme uniquement d'individus vivant en colonies. Il existe une 
multitude de betes qui, non seulement ne possedent aucun instinct 
gregaire qui les pousse a se regrouper avec leurs semblables, mais qui en 
plus, disposent de veritables territoires dont elles marquent les frontieres, 
selon differents precedes. Tout congenere qui s'aviserait a franchir ces 
limites s'exposerait a une attaque en regie. 

Chez beaucoup d'especes d'insectes et d'arachnides, l'esprit 
communautaire est tellement absent, que deux individus qui se 
rencontrent, s'entre-devorent presque toujours. C'est le cas de la mante 
religieuse, du scorpion, du grillon, souvent de l'araignee, etc. Ainsi le 
regne animal presente une grande diversite de comportements qui vont 
de la societe la plus organisee a l'individualisme le plus forcene, en 
passant par un gregarisme de circonstance, lors des periodes de 
migrations, d'accouplement ou autres. 

En attribuant le sens de « colonie » au mot « oumamoun », la 
portee se trouve reduite aux seuls animaux sociaux ou gregaires, rejetant 
les autres formes d'organisation. Cela ne correspond nullement a l'esprit 
du verset coranique qui se termine par la phrase suivante : « ...Ils seront 
ensuite rassembles vers leur Seigneur. » impliquant que tous les animaux 
seront rassembles et non pas seulement ceux qui vivent en colonies. 
Autrement dit, le mot «oumamoun» n'a pas le sens de colonies 
mais d'especes. La communaute peut designer tant un groupement 
d'individus vivant en commun (colonie), qu'un ensemble d'individus qui 
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ont des traits, des comportements et des caracteres identiques, pouvant 
former des colonies ou au contraire s'isoler les uns des autres. En 
sciences naturelles, l'espece est comprise comme etant «l'ensemble des 
individus d'aspect semblable, ayant, en commun des caracteres qui les 
distinguent au sein d'un meme genre, et qui sont capables d'engendrer 
des individus feconds. » Le regroupement ou non au sein d'une colonie, 
n'etant qu'un aspect secondaire. 

En foi de quoi, le mot « oumamoun » est, dans ces conditions 
synonyme d'especes et non de colonies. La difference entre les deux 
formes d’organisation est tres importante ; les colonies ne constituent 
qu'une partie du regne tant animal que vegetal, alors que les especes 
englobent la totalite de ces regnes. En outre, la reconnaissance de 
l'espece implique que la creation est structuree et regie par une 
ordonnance qui regroupe entre eux les individus presentant des caracteres 
communs. Alors que justement nombre de scientifiques de renom 
meconnaissaient a l’epoque la classification de l’ordre naturel. 

Au 18 eme siecle encore, le naturaliste frangais Buffon, qui faisait 
autorite en la matiere n’hesitait pas a declarer « qu ’il n existe reellement 
dans la nature que des individus et des genres ; les ordres et les classes 
n existent que dans Vimagination des gens. » (« La nature du vivant » Par 
Frangois Jacob). La nature etait reputee ne comprendre que des individus 
et par voie de consequence, seulement des categories individuelles. II y 
avait autant de categories que d’individus evoluant dans un desordre 
indescriptible. « Mais alors, ecrit Frangois Jacob, il n y aurait plus de 
science possible (dans un tel capharnaiim) » 

Autre sommite du temps, le naturaliste Lamarck (1741-1829) 
rej etait lui aussi, la notion d'especes. « On ne trouve, ecrit-il, dans la 
nature que des individus qui s'avoisinent, se nuancent et se confondent 
les uns avec les autres » sans pour autant constituer d'especes. La nature 
etait un vaste fouillis ou les individus surgissaient sans aucun lien entre 
eux et s’accouplaient les uns les autres, sans aucune loi genetique. Pas 
etonnant, dans ces conditions, que les monstres mythologiques ne 
tarderent pas a apparaitre un peu partout dans 1’imagination populaire. 
C'est encore le physiologiste Claude Bernard (1813-1878), qui refusait 
«absolument toute classification en disant que dans la physiologie 
generale, tous les caracteres anatomiques des classes, des genres et des 
especes devaient disparaitre car ils n'etaient que des formes differentes 
de la vie et aucune d’elles, ne representait une condition essentielle a la 
vie. » (« Physiologie et classification » Par Joseph Schiller) 
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Les naturalistes qui ignoraient l'existence des especes avaient 
adopte une classification fantaisiste. Guillaume Rondelet (1507-1556), 
qui enseignait a l’ecole de medecine de Montpellier, avait range par 
exemple tous les animaux aquatiques, comme le castor, le phoque, etc., 
dans le groupe des poissons. Albert le Grand (encore lui, avait classe les 
cetaces mammiferes dans la categorie des poissons et les chauves-souris 
parmi les oiseaux. 

Classification simpliste s'il en est, ou ce qui vit dans l'eau est 
assimile aux poissons, et ce qui vole aux oiseaux. A sa charge ou a sa 
decharge, selon les points de vue, il convient de preciser quAlbert le 
Grand avait ete influence par ses etudes theologiques, puisque la Bible 
enseigne en effet, et a deux reprises, que la chauve-souris, est un oiseau 
et non un mammifere (Levitique 11 .18 et Deuteronome 14 18). Aussi, 
Albert le Grand, ne pouvait prendre le (grand) risque de desavouer 
l’Ancien Testament, pour imposer ses points de vue. Cela aurait ete 
considere comme un reniement, par l’Eglise. 

Aujourd’hui, plus que jamais, la notion d'especes est la base de la 
taxinomie, qui etudie les lois de la classification. Selon la definition 
d’Emst Mayr: « L'espece est une communaute de reproduction 
sexuellement isolee des autres communautes reproductives, qui forment 
les autres especes. ») La totalite du regne animal est repartie en especes, 
les especes voisines en genres, les genres en families, les families en 
ordres, les ordres en classes, etc. 

Les specialistes pensent que le nombre des especes vivant sur terre 
varie entre cinq et dix millions, dont deux tiers, animales et un tiers, 
vegetales. C'est tout ce capital de vie exuberante, forme de millions 
d'especes qui sera rassemble vers Dieu, le Jour convenu, et non pas 
seulement les colonies d'abeilles, de fourmis et autres animaux sociaux. 
Cela serait tout a fait incomprehensible et contraire au Livre Sacre des 
Musulmans. 

En fin de compte, le recours a la classification tel que defini par le 
Coran reflete un concept d'organisation du regne du vivant. II contribue 
a reconnaitre et a affirmer l'unite de la creation et par voie de 
consequence, a proclamer l'Unicite du Createur de l’univers, qui Est la 
Cause premiere par qui, tout existe et subsiste. C’est en outre, une 
reference explicite a la structuration, a la hierarchisation et a la 
specialisation de la nature. Une notion aussi capitale, permet d'entrevoir 
l'ordre et la rigueur qui ont ete deployes lors de la creation de l'univers, et 
par contrecoup, de la planete Terre et de tout ce qu'elle porte. Tout ce qui 
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existe dans l’univers est soumis aux grandes lois physiques, qui regissent 
la creation. Aucune particule ne saurait echapper a 1’emprise de ces Lois 
qui s’exercent d’un bout a l’autre de l’univers. 

Ainsi comprise, la plus infime des creatures, legitime son existence 
par un Decret divin, qui la consacre comme une entite etymologique 
distincte, integree a un systeme plus elabore et entretenant des relations 
avec son environnement immediat et lointain. Elle constitue une brique 
dans l’edifice universel. Que les ecologistes et les naturalistes trouvent 
leur raison dans cette logique, ne fait que demontrer a l'evidence, le bien- 
fonde des Revelations Coraniques. 


416 



LE LANGAGE DE LA VIE 


«... C'est Dieu qui fait parler toutes choses. » (Coran 41.21). Si 
l’homme est la seule creature a etre dotee du don d'elocution, il reste que 
tous les etres vivants possedent un langage adapte a leur besoin. Les 
mammiferes sont particulierement avantages par rapport aux autres 
animaux. Le langage est d'autant plus etendu et diversifie, que 1'evolution 
est developpee et l'organisation sociale renforcee. Les singes, les chiens, 
les dauphins, les elephants, notamment semblent particulierement doues. 

Pour comprendre le comportement des especes animales dans leur 
milieu naturel, une nouvelle discipline scientifique, l'ethologie, a ete 
creee. Parmi les nombreux specialistes qui s'interessent a la question, les 
travaux du docteur Konrad Lorenz, psychologue autrichien et prix Nobel 
de medecine en 1973, font autorite en la matiere. Dans son ouvrage 
intitule: «II parlait avec les mammiferes, les oiseaux et les poissons. » 
l’auteur livre le resultat de ses experiences sur toutes sortes d’animaux, 
allant des poissons d'aquarium aux loups de Whipsnade, et des relations 
qui regissent leurs communautes. Le titre est significatif de 1’existence 
d'un langage et des moyens de communication qui peuvent s’etablir entre 
les animaux eux-memes, particulierement ceux de la meme espece et 
entre ceux-ci et l'homme, lorsqu’il s’agit d’animaux domestiques. 

Le langage dans le regne animal est tres varie et presente des 
formes inaccoutumees et originales. Cela peut etre un arrangement de 
sons produits par les organes vocaux et audibles dans une frequence 
determinee, (l’oreille humaine capte les sons oscillant entre 16 et 15 000 
a 20 000 hertz, en moyenne). Parfois les frequences atteignent les 
ultrasons et deviennent inaudibles pour l'homme, alors qu'ils restent 
perceptibles pour les chiens, les singes, les dauphins, les chauves souris, 
etc. A 1’inverse, selon Katharine Paye, zoologue americaine et specialiste 
du comportement, les baleines utilisent des sons de tres basse frequence, 
a peine audibles pour les oreilles humaines. Les signaux acoustiques, 
emis a une profondeur moyenne dans V ocean, peuvent traverser des 
distances de plusieurs centaines de kilometres, avant d'etre captes par des 
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congeneres, prets a repondre a leur tour sur une frequence identique ; 
plus recemment, Payne aurait decouvert que les elephants, en plus de leur 
barrissement emettaient eux aussi des infrasons, d'une longueur 
inferieure a 20 hertz, pour correspondre sur de longues distances. 
L’organe d'emission est un point vibrant situe dans le front de l'elephant, 
a l’endroit ou les fosses nasales se raccordent au crane. Les elephants 
sont en mesure de communiquer entre eux, alors que l'oreille humaine 
reste insensible a leurs « propos » (Le telephone secret des elephants, par 
Georges Dupont) 

Le Coran Sacre atteste que tout ce qui existe dans les cieux et sur 
terre, 1’ensemble de l’univers, celebre les Louanges de Dieu, mais 
l'homme n'est pas en mesure de comprendre ces manifestations (Coran 
17.44). Une telle affirmation est parfaitement justifiee, et les chercheurs 
commencent seulement a dechiffrer une infime partie d'un repertoire, a 
premiere vue inepuisable. 

Bien que deja assez eloquent, le langage articule ne constitue pas, 
loin de la, le seul moyen de communication. Differentes formes 
d'expression corporelle existent aussi, ou l'attitude et la pantomime 
remplacent ou renforcent remission vocale. Ainsi, avant de se combattre, 
deux loups ou deux chiens precedent a des menaces rituelles. Ils 
retroussent leurs babines et decouvrent leurs crocs, tout en poussant des 
grognements d'intimidation. Si la mimique ne porte pas, ils se lancent 
l'un contre l'autre et se battent sans merci. Les animaux etant solidement 
armes, Tissue de la bataille devrait logiquement se terminer par des 
blessures graves ou par la mort de Tun des protagonistes. Pourtant, cela 
n'arrive qu'exceptionnellement. En effet, lorsqu'une des betes sent que le 
combat est pret d'etre perdu, elle adopte une position de soumission en 
presentant sa gorge sans defense a l'adversaire. Celui-ci s'arrete car cette 
attitude inhibe ses facultes agressives et le combat prend fin sans trop de 
dommage. Ici, le langage articule n'aurait pas produit 1’effet recherche. 
Dans l'ardeur de la melee, les grognements et les hurlements, pousses 
par le vainqueur auraient couverts ceux de la victime et le message 
n'aurait pas atteint son but. 

Les loups et les chiens ne sont pas les seuls animaux a adopter un 
comportement similaire. Les singes, les rats, les animaux de ferme et 
d'innombrables autres betes arrivent a assurer leur sauvegarde en 
adoptant des positions symbolisant leur soumission. Le babouin se jette a 
plat ventre en regardant son adversaire par dessus l'epaule, le gorille 
baisse les yeux en presentant sa main ouverte, la paume en dessus, dans 
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un geste d’apaisement, etc. Le langage gestuel n’est pas reserve aux 
seules formes degression ou de soumission. II exprime des situations ou 
des sentiments bien diversifiees, comme l’apprentissage des jeunes, la 
recherche de la nourriture, les parades sexuelles, la protection, la menace, 
sans oublier pour les especes evoluees, un semblant de comedie fait de 
jeux, de simulation et d’improvisations. 

Dans 1’ ensemble, la communication a travers le mouvement est un 
complement indispensable au langage vocal, incapable de repondre a 
toutes les incitations de l’environnement. Lorsque le Coran affirme que 
les oiseaux deployant leurs ailes, celebrent les Louanges de Dieu (24.41), 
il souscrit a cette forme d’expression gestuelle qui affermit les 
convictions intimes des creatures. Le Livre Sacre atteste du reste, que les 
formules d'adoration relevent de la Connaissance Divine, qui embrasse 
les secrets de l'univers. La ou l’etre humain ne detecte qu’un 
comportement qui lui parait etre sans signification particuliere, reside un 
langage codifie et symbolique qui echappe a son entendement. 

L'histoire de Cain qui tua son frere Abel, est a ce titre significative. 
Cain vit un corbeau qui grattait la terre pour lui montrer comment cacher 
le cadavre de son frere (Coran 5. 30-31). L'oiseau prive du don 
d'elocution reussit a transmettre un message sur la fag on d’enterrer la 
depouille d'Abel, qui fut dechiffre correctement par le meurtrier. 
Toutefois, le langage des animaux n'est pas limite a ces seules formes 
d'expression. Les betes qui marquent leurs territoires a l’aide de leur 
urine ou de leurs diverses glandes delivrent des messages olfactifs qui 
peuvent etre remplaces par « Propriete privee-defense d'entrer », ils sont 
pergus comme tels par leurs semblables qui sont tenus de respecter ces 
avertissements, sous peine de graves consequences. D’autres animaux 
reagissent a l'infrarouge a l'exemple des serpents crotales, a la lumiere, 
comme le lampyre ou vert luisant, et a d'autres stimulants tant internes 
qu'extemes. Les savants n'ont pas fmi de recenser toutes les differentes 
formes d’expression des animaux. D’autres comportements, comme la 
faculte de s'orienter, les grandes migrations, l'autoregulation des 
populations restent encore au stade des hypotheses. 

Les arthropodes sont connus pour leur grande diversite 
relativement a l'emission et la reception de signaux les plus divers. Le cas 
le plus celebre reste sans doute celui de la danse de l'abeille, decouvert 
par le zoologiste autrichien Karl Von Frisch, qui obtint le prix Nobel de 
Physiologie et de Medecine en 1973. Ce savant a mis en evidence la 
faculte que possede l'abeille a communiquer aux membres de sa colonie, 
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la decouverte d'un gisement de fleurs en donnant les informations utiles, 
telles que la distance, l'orientation par rapport a la ruche et au soleil (qui 
n'est pas fixe) et d'autres renseignements, comme l’importance et la 
qualite de la nourriture, pour leur permettre de prendre une decision. 
L'abeille-pilote adopte plusieurs attitudes pour indiquer la distance. 
Quand le gisement de fleurs est proche, de 50 a 100 metres, elle effectue 
une danse dite en ronde. Si au contraire, le butin est eloigne, elle entame 
une danse fretillante, d’autant plus lente que la distance est importante. 

Dans son ouvrage intitule « L'etude de l'instinct». N. Tibergen, 
resume ce qui intervient a la suite de la « danse du miel» : « Le stimulus 
emanant de Vabeille qui danse, incite les autres abeilles a quitter la 
ruche. Elies volent dans une direction precise, jusqu’a un distance 
egalement precise, I’une et 1’autre indiquees par la danseuse et 
commencent a chercher des fleurs, en choisissant uniquement celles qui 
repandent le parfum apporte par la messagere. Elies sucent le nectar et, 
apres avoir identifie les lieux, s ’envolent pour regagner la ruche. Dans 
ce dernier cas, le stimulus venant de la messagere declenche un type de 
comportement complique. » 

Le comportement des abeilles n’obeit pas a un schema unique 
L'organisation sociale tres elaboree de leurs colonies a recours a un 
langage diversifie et evolue. En general, ces insectes disposent en plus de 
leur faculte innee de communication par le mouvement, d'autres 
ressources qui leur permettent de dialoguer entre eux, sur des sujets forts 
divers ! Les fourmis sont en mesure d'utiliser plusieurs langues en 
fonction des circonstances qui se presentent dans la vie. Tantot, c'est une 
langue chimique qui est mise a contribution, parfois, elles ont recours a 
la propagation des ultrasons ou a d'autres moyens de communication. 
«La plupart des fourmis qui ont trouve une source de nourriture, 
secretent sur la voie du retour a la fourmiliere, des pheromones avec 
lesquelles elles tracent une piste chimique que vont suivre d'autres 
fourmis, renforgant ainsi chaque fois plus la trace. Ce « balisage » est 
maintenu tant que dure la nourriture, en depit du fait que les pheromones 
sont de nature volatile. » (« Encyclopedic du monde actuel ») 

Les fourmis sont probablement capables de combiner des mots en 
phrases exprimant des sens differents, admet Vitus S. Drodscher. 
Seulement, elles se servent d'odeurs. Elles possedent une demi-douzaine 
de glandes produisant chacune une notion fondamentale, comme 
(< Alerte ! », « Les ennemis entrent chez nous ! » ou encore : « Cette trace 
mene a la nourriture. » Le professeur d'entomologie americain, Edwar O. 
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Wilson, a decouvert des indices donnant a penser que ces insectes 
assemblent diverses odeurs pour disposer de plus de « vocables » que le 
nombre de leurs glandes secretrices le laisse prevoir. II est evident qu'ils 
peuvent lancer ces signaux olfactifs en succession rapide avec des 
intensites variables egalement, pour obtenir une sorte d'alphabet morse. 

Le docteur Hubert Markl, zoologue de Francfort a, quant a lui, 
mesure les signaux de detresse des fourmis prises dans un eboulement. 
Des qu'elles sont prisonnieres dans un effondrement sans possibility pour 
elles de sortir, elles se mettent a crier « Au secours! » « A l'aide ! » dans 
leur langage, evidemment. Pour cela, elles frottent l'une contre l'autre, les 
surfaces rugueuses de leurs segments abdominaux, produisant des sons 
inaudibles a l'oreille humaine, dans des frequences comprises entre 20 et 
100 kilohertz. Par contre, leurs congeneres dont l'appareil auditif est 
constitue par des cellules du pied, sensibles aux vibrations qui leur 
permettent de discemer une direction, accourent sur l'emplacement de la 
catastrophe pour porter secours aux sinistres. 

C'est a quelque chose de similaire que s'interesse le Coran, lorsqu'il 
relate l'effroi des fourmis qui s empressent de regagner leurs demeures, 
pour echapper aux sabots de la cavalerie de Salomon : « Quand elles (les 
armees de Salomon) arriverent a la vallee des fourmis, l’une d'elle dit: 
« O fourmis, entrez dans vos demeures de peur que Salomon et son 
armee ne vous ecrasent, sans s'en apercevoir ! » Salomon sourit alors et 
dit: « Seigneur, permets-moi de te remercier pour les bienfaits dont Tu 
m'as comble... » (Coran 27. 18-19) 

Les specialistes sont en mesure d'identifier une partie du vocable 
animal, par l’etude et l’observation. Mais leurs travaux restent marginaux 
en regard de l'immense diversite du langage des betes, et de son 
extraordinaire adaptation. II n'en demeure pas moins que contre toutes les 
croyances de l'epoque, le Livre Sacre affiche sa determination, en 
soutenant l’existence de formes d'expression, propres a chaque espece. 
Ce que les savants commencent seulement a decouvrir. Jusqu’au debut 
du 20 eme siecle, les chercheurs refutaient encore la these du langage 
animal. Le philosophe allemand Nietzsche, partisan de remplacer l'ordre 
des valeurs morales, par l'ordre des faits, n'avait-il pas enseigne que « les 
animaux n'ont pas de langage, parce qu'ils oublient aussitot ce qu'ils 
veulent dire ? ». Le Coran s'est avere souverain pour detruire les mythes 
du fondateur de la doctrine de fimmoralisme. 

Meme la cellule, l'unite fondamentale de la vie, dispose d'un 
langage propre, decouvert par les biologistes au 20 eme siecle. Le botaniste 
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autrichien Mendel, qui avait entrepris les premieres experiences 
systematiques sur les croisements des vegetaux et ouvert la voie aux lois 
de l'hybridation, avait deja laisse entrevoir l'existence d'un code 
genetique dans le regne du vivant. Puis, le biologiste americain Morgan, 
localisa l'emplacement des genes a la suite de nombreuses experiences 
sur la mouche du vinaigre, et dressa la carte de repartition de ces genes 
sur un meme chromosome. Cela signifiait que l’on pouvait desormais 
deceler les caracteristiques essentielles d'un individu, par la seule etude 
de ses chromosomes. Une telle conception semblait quelque peu 
audacieuse, cependant la route avait ete tracee, pour arriver dans un 
avenir plus ou moins lointain a ce type de resultat. Effectivement, le code 
genetique a ete decrypte depuis et cette operation a ete une des plus 
complexes, jamais resolue par l’humanite. 

La lecture genetique devenait possible, a condition d'admettre que 
la cellule renfermait un programme qu’il fallait dechifffer. La reaction de 
l'opinion publique a cette decouverte fut deconcertante. Nombre de gens 
refusaient de croire que les caracteristiques d'un etre vivant pussent etre 
inscrites dans ses genes. « De si extraordinaires resultats, relate le 
biologiste jean Rostand, ne pouvaient manquer d'eveiller le scepticisme 
et meme Vironie. Surtout en France, les moqueries ne laissaient pas 
d'etre vives a I'adresse du presomptueux biologiste qui se permettait 
d'assigner une place a d'invisibles et problematiques entites. Mais il 
fallut bien qu'a la longue, on se rendit. » 

Le Coran reste le precurseur de la theorie du code genetique selon 
laquelle l'individu acquiert ses caracteristiques au moment de 1’union des 
deux cellules, male et femelle, alors que l'opinion generale en Occident 
etait subordonnee a l’idee que l'embryon restait soumis aux influences 
exterieures qui pouvaient deteindre sur lui et lui donner des 
caracteristiques propres. Pour revenir au programme contenu dans les 
cellules, les biologistes ont decouvert depuis, que celui-ci constituait une 
veritable banque de donnees. Les informations contenues dans une 
simple cellule humaine represented un fonds de trois milliards de lettres 
ou, l'equivalent de 4 000 livres de 400 pages chacun. 

Toutes ces informations derived de la premiere cellule fecondee, 
ou zygote, a partir de laquelle se formeront les 60 mille milliards de 
cellules du corps humain. Chaque cellule, en se divisant, assure la 
reproduction integrale du message. Le code genetique est ainsi recopie 
plusieurs milliers de milliards de fois au cours de la vie d’un etre humain, 
pratiquement sans faute. Lorsqu’une erreur surgit, des mecanismes 
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complexes precedent a son elimination. Le langage cellulaire est ici 
propage par la mitose, durant laquelle chaque chromosome se dedouble 
afm de perpetuer le message. 

En outre, la cellule utilise d’autres moyens de communication, pour 
correspondre avec les diverses cellules qui constituent le corps humain. 
Pour comprendre la prodigieuse complexity de cette machinerie, il faut 
savoir que le corps humain est compose d’un assemblage de quelque 
trente milliards de milliards de milliards, de particules elementaires. 
C’est l'agencement de toutes ces particules au sein des atomes, des 
molecules, des structures et enfin des cellules, qui assure l'existence de 
l'homme. Pour maintenir la cohesion de l'ensemble, lutter contre les 
agressions, et assurer le bon fonctionnement du corps, les cellules ont 
besoin de communiquer entre elles. 

Elies doivent alimenter une conversation permanente et parer aux 
situations les plus imprevisibles. En empechant les cellules d’echanger 
des informations qui leur sont vitales, l'etre humain serait condamne a la 
mort. Et, tandis qu’il est plonge dans une profonde inconscience les 
cellules entretiennent d'intenses relations entre elles. Elles le font selon 
un langage code, ou les lettres, les mots et les phrases sont des molecules 
ou des assemblages de molecules. « A I’echelle moleculaire, il existe un 
systeme de codage, de memorisation et de transmission de Vinformation, 
ainsi que des recepteurs capables de reconnoitre cette information et de 
declencher une action. C'est la probablement que reside Vun des secrets 
des communications biologiques et du langage de la vie. » («La 
Revolution biologique ». Science et Vie) 

Le langage chimique est complete par d'autres formes de 
communication qui font appel aux messages electriques. Les neurones ou 
cellules des centres nerveux sont reliees entre elles par un cablage 
incroyablement complexe, qui vehicule l'influx nerveux et assure 
l'echange de l'information. Les laboratoires specialises se sont d'ailleurs 
atteles a l'etude des cellules nerveuses qui communiquent selon un 
langage a la fois chimique et electrique. De plus les experiences recentes 
ont fait apparaitre que les cellules pouvaient dialoguer par contact direct. 
La membrane qui entoure leur surface presenterait en effet des points de 
moindre resistance, de minuscules canaux ou « gap-junctions », a travers 
lesquels s'echangent des molecules messageres. (« Comment fonctionne 
la cellule nerveuse », par Pernette Langley-Dannysz). 

A lui seul, le cerveau humain, qui est le centre de decision et de 
commandement de tout l’organisme, comporte plus de 100 milliards de 
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neurones, ou cellules nerveuses qui sont en contact entre elles, a travers 
les synapses. Chaque neurone peut avoir des contacts synaptiques avec 
des milliers d’autres cellules. Certains neurones particulierement 
developpes, possedent des arborisations plus complexes et peuvent 
recevoir jusqu’a 100 000 contacts synaptiques, a travers lesquels, 
1’information circule continuellement. Les specialistes estiment que le 
cerveau humain comporte plus de 100 000 milliards de connexions, qui 
font de lui, l’organisme le plus complexe de l’univers. Encore que dans 
ces chiffres qui donnent le vertige, il n’a pas ete tenu compte des cellules 
gliales, qui constituent le tissu interstitiel de soutien du systeme nerveux, 
dont on pensait qu’il ne jouait pratiquement aucun role actif, et qui 
s’avere maintenant etre d”une grande importante. Or, a elles seules, les 
cellules gliales seraient au nombre de 1 000 a 10 000 milliards, toutes 
interconnectees entre elles ! 

Quand de soi-disant savants pretendent que l’univers, les cieux, la 
terre, les plantes, les animaux et l’homme seraient le produit de la nature, 
de 1’evolution, du hasard, du chaos et d’autres phenomenes qui ont ete 
eriges par leurs soins au rang de divinites creatrices, la simple logique 
implique que ces deites circonstancielles, qui ont ete inventees a dessein, 
juste pour nier et contrecarrer le Pouvoir createur d’Allah, le Seigneur de 
l’univers, ne soient jamais en mesure de concevoir un etre humain dote 
d’un cerveau aussi extraordinaire, qui est infmiment plus complexe et 
plus elabore que les pretendus phenomenes qui lui ont donne naissance ! 
Si ces entries possedaient effectivement un pouvoir aussi puissant et une 
science aussi infuse, elles auraient ete bien inspirees, d’en profiter elles- 
memes afm d’accroitre leur propres capacites, qui restent dans tous les 
cas affligeantes, plutot que d’en doter d’autres structures et de rester dans 
l’avilissement! 

En definitive, l'activite cellulaire est d'une complexity inoui’e, 
impensable ! A titre de comparaison, la realisation d'un ensemble 
industriel aussi sophistique qu'une « simple » cellule, necessiterait des 
millions de metres carres, alors que Dieu a loge un milliard de cellules 
par centimetre cube. Encore que le complexe industriel edifie par 
l'homme ne sera jamais en mesure de se dedoubler indefmiment, ni 
meme une seule fois, tandis que la cellule peut donner naissance a une 
cellule absolument identique en quelques minutes ! D’autre part, le 
complexe restera dans tous les cas mineral, amorphe et sans vie alors que 
la cellule est une entite vivante, qui mange, qui boit, qui respire, qui 
communique et prend des myriades de decisions en fonction de la 
situation a laquelle elle est confrontee. Et ces decisions sont toujours 
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conformes a l’interet du corps humain auquel elles appartiennent. II 
suffit de les transferer sur un autre support, pour qu’aussitot, elles fassent 
le don d’elles-memes et meurent, parce que la nouvelle tache a laquelle 
elles se trouvent confrontees depasse de loin leurs capacites de reaction 
et leur programme genetique se trouve pris au depourvu. En effet, il est 
adapte a l’origine et a titre personnel a 1’organisme, pour lesquelles elles 
ont ete creees. Mais a-t-on besoin d'etablir des comparaisons de ce genre 
pour apprecier l'Omnipotence Divine ? 

Le langage cellulaire est une realite que personne n'ose plus 
remettre en cause. Les cellules sont dotees de moyens de 
communications aux multiples facettes, qui leur assurent des 
conversations « animees » avec leurs consceurs aussi bien proches que 
lointaines. Le plus admirable dans tout cela (peut-on parler de "plus", 
alors que tout est admirable dans ce domaine ?), est que les cellules ont 
pleinement conscience de l'unite organique a laquelle elles appartiennent. 
Elles s'attaqueront avec determination aux corps etrangers qui tenteraient 
de violer leur domaine, allant jusqu’a faire le sacrifice ultime. La parole 
dont est gratifiee la cellule, qui est l'unite fondamentale morphologique et 
fonctionnelle de tout organisme vivant, confirme la revelation coranique 
selon laquelle « Dieu fait parler toutes choses. » (Coran 41.21). 

Le Livre Sacre symbolise cette realite par une allusion au Jour 
Dernier ou les organes temoigneront de leurs actions: «Ils (les 
coupables) diront a leur peau : Pourquoi temoignes-tu contre nous ? » 
Elle repondra : «Dieu nous fait parler, Lui qui fait parler toutes 
choses. » (Coran 41.19 a 21). 

Or, la peau est un assemblage de cellules, solidaires les unes des 
autres, comme n'importe quel organe. Chaque organe possede des 
cellules qui lui sont adaptees et il existe quelque 300 types de cellules 
differentes, dans le corps humain. Le verset implique en consequence 
qu'elles sont dotees d'un langage adequat, qui les rend aptes a s'exprimer 
dans des conditions appropriees. Le fonds spirituel de la citation ne doit 
pas remettre en cause l'existence du phenomene qui est indeniable, et qui 
s'exerce quotidiennement des milliards de fois, a l’interieur meme du 
corps humain. Le Coran admet ainsi que toutes les formes de vie, qu'elles 
soient unicellulaires ou complexes, possedent un systeme de 
communication. Cela semble aujourd'hui une evidence. Mais, il s'en est 
fallu avant que l'opinion ne la considere comme telle, en decouvrant les 
secrets du langage de la vie. 
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LA PHYSIOLOGIE VEGETALE 


La physiologie vegetale est un autre domaine aborde par le Coran 
qui va a l’encontre des croyances anciennes, fausses et erronees, qui 
circulaient alors. En effet, les naturalistes ont longtemps pense que les 
plantes trouvaient dans la terre, les elements tout prepares, qu'il leur 
suffisait de puiser par les racines pour subsister et produire des fruits. 
Ainsi, les branches qui s'accroissaient, les feuilles, les fleurs et les fruits 
etaient directement preleves des substances qui composaient la terre, et 
allaient se loger dans les parties correspondantes de l'arbre. Les plantes 
avaient la faculte de choisir ce qui convenait a leurs besoins, en 
absorbant les elements qui se trouvaient melangees a la terre. Un 
comportement qui etait impose par les necessites de l'organisme. Les 
pommiers absorbaient les elements constitutifs de la pomme, et les 
bananiers faisaient de meme pour produire des bananes. Toutefois, avant 
cela, il leur fallait d'abord assimiler la matiere dont etaient formees les 
fleurs, et aussi les feuilles. L'arbre etait un grand seigneur qui decidait de 
son menu et l'adaptait en fonction de ses besoins changeants. 

Parfois, dans la foulee des attributions contradictoires, qui etaient 
de regie a l'epoque, les plantes etaient au contraire consideres comme 
amorphes et ne jouaient aucun role dans le cycle physiologique. Elies se 
contentaient de subir et de tirer parti passivement des opportunity qui 
s’offraient a elles. Cette tendance est developpee par Raoul Combes, qui 
ecrit : « On crut tout d'abord que les divers composants des plantes 
venaient du sol, et qu'ils s'y trouvaient tout formes ... On ne reconnaissait 
ainsi au vegetal qu'un role a peu pres passif. Dans cette hypothese, la 
nutrition et la croissance se reduisaient a une absorption, a une 
repartition et a une mise en place des constituants ayant deja requ leur 
forme definitive. » (« La physiologie vegetale » Par Raoul Combes.) Ces 
convictions pseudo-scientifiques ne reposaient evidemment sur aucune 
observation serieuse et ne refletaient que l’ignorance de leurs auteurs. 

Le Coran qui avait a son tour aborde ce sujet important est venu 
modifier ces croyances inexactes, puisqu’il accorde a la plante des 
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proprietes physiques qui font d’elle une entite vivante soumise aux 
memes lois que le reste du regne organique : «II y a sur terre des 
parcelles voisines les unes des autres; des jardins plantes de vignes, de 
cereales et de palmiers disposes en touffes ou bien disperses. Ils sont 
tous arroses avec la meme eau, mais Nous rendons les uns superieurs 
aux autres. II y a vraiment la, des Signes pour un peuple qui reflechit» 
(Coran 13.4) Le Coran soutient que les plantes d’especes differentes sont 
arrosees avec la meme eau et qu'une seve quasiment identique les irrigue, 
alors que leurs fruits sont si dissemblables. Pour une substance analogue 
prelevee du sol, elles sont en mesure d’elaborer des produits aussi varies 
et tellement distincts les uns des autres. La terre ne pouvait contenir la 
multitude de substances destinees a satisfaire toutes les demandes du 
regne vegetal, car celui-ci participe activement au processus vital de la 
constitution de la matiere. 

Une telle conception revenait a admettre que les arbres ne retirent 
pas du sol les elements constitutifs des branches, des feuilles, des fleurs 
et des fruits qui sont si differents et varies, mais que ceux-ci sont 
elabores en leur propre sein, dans leur structure intime. Chaque espece 
(ou variete) construit ses branches, ses feuilles, ses fleurs, ses fruits, 
selon un programme determine, qui est fixe a l'interieur de sa structure 
intime. Ainsi, les plantes deviennent des organismes complexes, dotes 
d'un code encore mysterieux. 

C’est en 1580, pres de mille ans apres la revelation du Coran, que 
le naturaliste italien Andrea Cesalpino, emit pour la premiere fois, dans 
son ouvrage intitule « De plantis», une hypothese similaire. Selon 
lui: « La matiere prise en dehors par les plantes doit subir a l'interieur 
des organes, des transformations qui la font passer sous une forme 
convenable a son incorporation. » Cette notion, nouvelle mais etrange 
fut adoptee par tous les naturalistes qui vinrent apres lui, notamment en 
Allemagne, par Joachim Jung, dans les Pays Bas, par Van Helmont, en 
Italie par Malpighi, sans, toutefois qu'aucune demonstration ne fut faite 
pour prouver son bien fonde. Elle semblait decouler de la logique, meme 
si le niveau scientifique d’alors, rendait impossible son experimentation. 

La demonstration ne fut realisee qu'en 1679 par le physicien et 
biologiste franqais Edme Mariotte. A cette epoque, la chimie en etait a 
ses premiers pas et avait pour base essentielle la croyance aux quatre 
elements d'Aristote : le feu, l'eau, fair et la terre ... « Mariotteparvient a 
donner des preuves tres solides de I'existence de transformations 
chimiques a l'interieur des corps vegetaux. II fait par exemple remarquer 
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que les liquides puises dans le sol par une plante greffee, deviennent des 
substances vegetales differentes dans le porte-greffe et le greffon. II 
rappelle que lorsqu'on greffe un poirier a fruits sucres sur un poirier 
sauvage, la mime seve qui vient du sol alimente a la fois le porte-greffe 
et le greffon; or, puisqu'elle permet la production de fruits sucres sur le 
greffon et de fruits acides et amers sur le porte-greffe, c'est la preuve 
qu'elle subit des transformations a I'interieur des tissus et que ces 
transformations sont differentes dans les deux parties de la plante... » 

Mariotte ne faisait qu'entrevoir une realite soutenue par le Coran, 
qui devait se concretiser par la suite grace, aux travaux de chercheurs qui 
se sont succede durant des siecles. Aujourd’hui, personne ne doute plus 
qu’effectivement, la plante renferme son propre programme genetique 
sous forme d'ADN. Celui-ci donne les instructions necessaires afm de 
produire (les fruits ou autres) en fonction du code particular de chaque 
individu. Les arbres ne trouvent pas leur matiere entierement constitute 
dans le sol, suivant la version des anciens naturalistes. Ils elaborent leur 
substance a partir de la matiere inerte. Ils prennent a la nature, l'eau, le 
gaz carbonique, l'oxygene, les sels mineraux et construisent sous 
l'influence de la lumiere solaire, leur structure vegetale en fonction du 
code genetique qui commande leur activite. Avec le concours de la 
photosynthese, ils transforment la matiere minerale en matiere organique. 
Plus tard, la matiere organique retoumera a son tour au regne mineral, a 
la suite de degradations biochimiques, accomplissant ainsi le cycle de 
l'etemel recommencement et corroborant les nombreux passages du 
Coran qui attestent que Dieu fait sortir la vie (la matiere organique), de la 
mort (regne mineral), et la mort de la vie. 

Seule l’eau constitue la matiere de base, necessaire a la plante 
comme a tout etre vivant. «A I'echelon cellulaire, elle participe au 
maintien des structures et permet le deroulement du metabolisme. Par la 
pression qu'elle exerce sur les membranes, elle contribue au port des 
vegetaux, qui sans elle, se fletrissent; elle commande divers 
mouvements d'organes (feuilles, etamines) et de cellules (stomates) et 
elle participe a Vallongement cellulaire. Au niveau de I'organisme, elle 
serf de vehicule aux substances nutritives, dechets et hormones. » 
(« Physiologie vegetale», par R. Masson) C'est sous cet angle qu'il 
faudrait comprendre le sens de la Revelation Coranique anticipant sur ce 
que les specialistes allaient decouvrir bien plus tard, grace aux progres 
accomplis dans le domaine de la physiologie vegetale. 
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LA SEXUALITE DANS LE REGNE VEGETAL 


Plusieurs versets du Coran evoquent la reproduction sexuee dans le 
regne vegetal, telle qu'elle est reconnue aujourd'hui par les botanistes et 
les biologistes. La differenciation suppose le recours a la fecondation, qui 
designe l'acte par lequel deux cellules de sexe oppose (gametes), unissent 
leur protoplasme et leur noyau en une fusion intime, d'ou derive l'oeuf. 
Mais le probleme de la sexualite chez les plantes est different du regne 
animal. Voici ce qu’en dit le Livre Sacre a ce sujet: 

1. - « C'est Lui (Dieu) qui etendit la terre. II y implanta les 
montagnes, fit couler les cours d'eau, et de tous les arbres (fruitiers) ll 
congut les deux elements du couple (male et femelle). II recouvre le jour 
de la nuit. II y ala des signes pour un peuple qui croit. » (Coran 13.3) 

2. —« C'est Lui (Dieu) qui fit pour vous de la terre un berceau. II y 
a trace des chemins. II a fait descendre du ciel, Veau avec laquelle Nous 
faisons sortir des couples (sexues) de plantes variees.» (Coran 20.53) 

3. - « ...Ne vois-tu pas aussi la terre eprouvee par la secheresse ? 
Des que Nous y faisons descendre I'eau, elle palpite, se gonfle et fait 
germer toutes sortes de vegetaux en couples (sexues). » (Coran 22.5) 

4. - « ...Et Nous faisons descendre du ciel I'eau avec laquelle Nous 
faisons croitre toutes sortes de couples de vegetaux (sexues) luxuriants. » 
(Coran 13.10). 

Le nombre de citations est eloquent et demontre clairement que la 
sexualite dans le regne vegetal est reconnue par le Coran, sans l'ombre 
d'un doute. Le mot « zaoudjin" » decrit le couple forme par le male et la 
femelle, qui ont recours a la reproduction sexuee pour se multiplier. Une 
telle conception dans le domaine des plantes etait tout a fait nouvelle. Car 
seules les formes asexuees de reproduction comme le bouturage, le 
greffage ou le marcottage etaient connues. Quant a la germination des 
graines, aucun caractere sexuel ne lui etait attribue. II est vrai que la 
pollinisation etait deja pratiquee manuellement, mais l'usage etait 


429 



reserve au seul palmier-dattier, et plus tard au vanillier, a l'exception des 
autres especes. La pollinisation du palmier etait d'ailleurs repandue bien 
avant l'avenement de l'lslam. Les traces de sa pratique remontent au 
temps du roi d'Assyrie, Assunazirpal, neuf siecles avant l'ere chretienne. 
Herodote avait confirme cette coutume des Assyriens, quatre siecles plus 
tard. Les paysans assyriens fecondaient artificiellement les palmiers en 
agitant des inflorescences males, au-dessus des fleurs femelles, 
exactement comme le font les agriculteurs des pays producteurs de 
dattes. 

La pollinisation du palmier-dattier etait pratiquee aussi du temps 
du Prophete Mohammed. Dans son livre intitule «Le Prophete de 
l'islam», Muhammad Hamidullah raconte comment a son arrivee a 
Medine, apres l'Hegire, le Prophete, vit les habitants pratiquer la 
pollinisation. Cela le blessa dans ses sentiments de pudeur et de moralite 
publique, et il suggera de ne pas le faire. La fecondite fut tres reduite et 
les cultivateurs vinrent s'en plaindre. Le Prophete repondit, selon le 
traditionnaire Muslim : « Faites comme vous avez I’habitude de taire, 
vous connaissez mieux que moi les affaires de votre monde d'ici-bas. » 

En depit de son immense savoir, Aristote soutenait fermement que 
la sexualite vegetale n'etait qu'un mythe. Mais, il ne faisait qu'abonder 
dans le sens de la croyance populaire. Pline l'Ancien, pensait au 
contraire que tous les arbres et toutes les plantes avaient deux sexes et 
que la poussiere pollinique etait le materiel de la fertilisation. C'etait 
precher dans le desert, car pour les savants occidentaux, la sexualite 
vegetale etait un produit de l'imagination. 

Il fallut attendre le 16 eme siecle, pour voir les botanistes Lecluse et 
Von Gessne'i, accepter l'idee de l'existence de sexes differencies chez les 
plantes. A la fin du I7 eme siecle, le naturaliste allemand, Camerarius 
reussit a demontrer en quelques experiences, qu'un ovule de plante ne 
peut se developper en graine que s'il est prepare par faction du pollen, 
lequel est secrete et collecte par les etamines, que sont les organes 
sexuels males. Au 18 eme siecle, le botaniste allemand Kolreuter avait 
observe le role des insectes dans le transport du pollen et produit des 
hybrides artificiels. En 1812, Spengel mettait en lumiere le caractere 
general de la fecondation croisee, puis en 1822, Amici decouvrait la 
germination du pollen sur le stigmate et a partir de 1830, a la suite des 
travaux de Brongniart, une chaine ininterrompue de decouvertes, allait 
mettre en evidence la nature fondamentale de Taction des spores et du 
pollen. (« Le Pollen », par Armand Pons) 
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Pourtant des 1682, Grew, qui avait observe au microscope des 
grains de pollen ne put reconnaitre leur role, de meme que Malpighi, 
auteur de plusieurs decouvertes importantes, mais aussi le fondateur de 
l'anatomie microscopique. L'existence d'une sexualite vegetale a ete 
demontree par Hedwing en 1782 chez les mousses, par Naegeli en 1844 
chez les fougeres, par Tulasne en 1851 chez les champignons, etc. Toutes 
les recherches des scientifiques sont venues confirmer le contenu des 
Revelations coraniques, avec plus d'un millenaire de retard. II faut 
relever que, malgre les preuves en faveur d'une sexualite dans le regne 
vegetal, quelques botaniques notoires refiisaient encore en 1850 de croire 
a son existence. (« Encyclopedic Larousse ») 

Aujourd'hui, le mystere a ete en partie elucide. Globalement, les 
vegetaux superieurs sont repartis en deux categories. La premiere 
comprend les vegetaux dits monoi'ques, dont les fleurs de sexes differents 
sont portees par la meme plante; les fleurs sont unisexuees, mais 
l'individu est hermaphrodite. Cette categorie est largement representee 
dans la nature, par les arbres feuillus ou resineux comme le pin, le chene, 
le hetre, etc.; les arbustes, comme le buis, le noisetier; les arbres 
fruitiers, comme le figuier, le noyer, plusieurs especes de palmiers ; des 
especes ligneuses comme le murier et le platane ; des plantes herbacees 
comme le melon, la citrouille, le concombre, le ricin, et autres. II existe 
aussi naturellement des plantes dont les fleurs reunissent simultanement 
des ovules et des etamines. 

La deuxieme categorie renfermant les vegetaux dits dioi'ques, 
comprend les plantes dont les individus de sexe male et femelle sont 
differents et produisent des fleurs unisexuees. Ces vegetaux sont 
represents par les arbres fruitiers comme le palmier-dattier et le 
pistachier; les arbres forestiers comme le peuplier et le saule ; les 
especes ligneuses comme l'araucaria et le ginkgo ; les arbrisseaux 
comme l'if et le petit houx ; les plantes potageres et industrielles comme 
l'epinard, l'asperge, le chanvre, le houblon, etc. (« Biologie vegetale » Par 
Lucien Guyot). 

La pollinisation, peut s'effectuer soit automatiquement lorsqu'il 
s'agit de vegetaux a fleurs hermaphrodites, soit par le transport du pollen 
depuis les etamines jusqu'aux stigmates. La dissemination du pollen est 
alors assuree par le vent, les insectes (abeilles, bourdons, papillons etc.), 
ou d'autres animaux : chauves-souris, oiseaux mouches, gasteropodes... 
Une fois la fecondation realisee, l'ovaire se transforme en fruit, tandis 
que l'ovule evoluera en graine. Et de nouveau le cycle biologique se 
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reformera, avant de renaitre pour une autre etape, indispensable au 
maintien de la vie. De cette fagon, se trouvent confirmees les revelations 
coraniques qui attribuent a la sexualite vegetale une importance 
fondamentale, qui n'a pas ete entrevue auparavant. Cependant, pour 
importante qu’elle soit, la sexualite, n'est pas cantonnee uniquement au 
regne animal ou vegetal. L'ensemble de l'univers est tributaire du pendant 
du couple, que sont les charges electriques, symbolisant la division de la 
creation en entries complementaires. 

La reunion par paires des particules chargees electriquement, apres 
avoir donne naissance a toute la matiere cosmique, a permis l'accretion 
des corps planetaires, et par consequent de tous les corps existant dans 
l’univers, y compris la planete terre et l’ensemble du systeme solaire. 
Par la suite, la sexualite qui constitue une autre forme de la 
complementarity de la matiere (sexes masculin et feminin pour le regne 
vegetal et animal et signes positif et negatif, pour la matiere minerale), 
s'est exercee au benefice du regne vegetal en produisant l'extraordinaire 
diversite des plantes qui n'existait pas auparavant. Ce meme phenomene 
allait profiter egalement au regne animal qui acquit de ce fait, une 
profusion d'especes remarquable. 

L’homme a son tour fut dote de cet avantage decisif notamment en 
se voyant de la faculte d'engendrer des specimens heritant d'un 
patrimoine genetique legue par deux parents differents, prefigurant la 
division de l'espece humaine en multitude de peuples et d’ethnies, dont le 
Coran s'est fait l'echo a travers le verset suivant: « O hommes, Nous vous 
avons crees a partir d'un male et d'une femelle, Nous vous avons repartis 
en peuples et en tribus, afin que vous vous connaissiez entre vous. » 
(Coran 49.13) 
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L'EAU ET LA VIE 


Cet article aurait bien pu s’intituler « l'eau c'est la vie », tant les 
deux elements sont indissociables. Dire que l'eau est indispensable a la 
vie ne saurait suffire en soi, car le soleil est aussi necessaire a la vie, tout 
comme l'air ou la minuscule membrane qui entoure les cellules et evite la 
dispersion du cytoplasme, de meme que l'attraction qui maintient les 
pieds sur terre. En fait, nul ne pourrait jamais recenser les facteurs qui 
concourent a la perpetuation de la vie sur terre. Ainsi, le Coran affirme : 
« Si vous vouliez denombrer les bienfaits de Dieu, vous ne le pourriez 
pas le faire. » (Coran 16.18). De fait, les phenomenes qui participent a 
l'apparition et au maintien de la vie, sont indenombrables. 

Les quelques facteurs determinants pour la preservation de la vie, 
qui ont ete mis en relief, sont destines a demontrer l'importance unique 
de l’eau. Car le soleil brille bien sur Venus, beaucoup plus que sur terre, 
pourtant la vie y est absente. L'attraction exerce aussi une influence 
similaire dans les deux cas et une cellule posee a la surface de Neptune 
n'aura aucune chance de se multiplier, ni simplement de survivre, malgre 
la protection de sa membrane pelliculaire. La difference fondamentale 
tient a la presence, ou a l'absence de cet element irrem pi arable qui est 
l'eau. Dans le cas de Venus, le relief est aride, l'eau inexistante et la 
temperature au niveau du sol oscille entre 450 et 475 degres centigrades. 
La planete est done deshydratee et l’absence d’eau empeche toute forme 
de vie d’apparaitre. 

Le manque total d'eau constitue une frontiere absolue entre la vie 
et la mort, la matiere minerale et la matiere organique. Les constituants 
primitifs de la matiere organique qui sent apparus sur terre seraient restes 
inertes, sans echange et sans reaction, en l’absence de l'element liquide. 
La terre, est la seule planete du systeme solaire a abriter la vie a un 
niveau superieur, et ce, en raison de l'eau qui abonde au point de 
recouvrir 71 pour cent de sa surface, a travers les oceans, les mers, les 
lacs, les fleuves et rivieres, tandis que les glaciers, les calottes polaires et 
les neiges etemelles occupent environ 4 pour cent de l’ensemble. 
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Qu'elle soit douce, saumatre ou salee, l'eau offre un terrain de choix 
pour l'eclosion et la multiplication de la vie. Cette particularite, a fait que 
la terre, est tantot appelee la planete bleue ou la planete eau, et souvent, 
la planete vivante. La mythologie avait deja accorde un role considerable 
a l'element liquide. Homere dans l'lliade pensait que l'eau etait a la fois le 
pere et la mere des dieux et Thales de Milet reduisait le monde a un 
disque qui flottait sur l'eau dont il etait issu. 

L'eau etait aussi soumise a des divinites locales. En Grece, c'est 
Poseidon qui etait venere comme le dieu des mers et de l'element liquide. 
II commandait aux flots, suscitait ou apaisait les tempetes et les orages et 
faisait jaillir les sources. Son palais etait situe au fond de la mer et il en 
sortait sur son char, attele de deux chevaux a la criniere d'or. Sa femme 
nommee Amphitrite lui donna un fils Triton, autre dieu marin a corps 
humain se terminant par une queue de poisson. Les Romains avaient 
aussi adopte un dieu marin, Neptune, qui commandait aux flots et qui a 
ete identifie avec Poseidon. 

L'Egypte ancienne a vu Osiris commencer son regne comme dieu 
des forces vegetales, puis au fur et a mesure que sa personnalite 
s'epanouissait, son culte s'etendait. Il y ajouta le grain puis le Nil dont les 
ernes etaient benefiques pour l'agriculture, accapara ensuite la lune et 
soumit le soleil a son autorite. II avait ete tue par son frere Seth, dieu du 
desordre et de la violence, qui jeta son corps dans le fleuve, mais, Osiris 
fut ressuscite par Anubis, dieu de l'embaumement a tete de chacal. 

La mythologie germanique rendait hommage a Thor, Dieu de 
l'atmosphere du tonnerre et de la pluie. Son char, tire par deux boucs 
avangait avec fracas pour signifier l'orage et le tonnerre. Parmi les 
divinites marines, Njord protegeait les navigateurs, alors que dans les 
milieux des geants, Aegir etait le maitre de la mer et Mimir, celui des 
fontaines, des lacs et des cours d'eau. Ces quelques temoignages puises 
dans une collection extravagante et diversifiee, permettent de mesurer la 
place de l'eau dans la mythologie et les croyances primitives. 

Dans les religions monotheistes, les apostolats de Noe et de Moise 
furent profondement marques par l'element liquide, bien qu'aucun culte 
n'ait ete rendu a ce qui reste en definitive, simplement de la matiere 
inerte. Noe eut a affronter le Deluge, ou «les eaux du ciel se melerent 
aux eaux de la terre », selon la Bible. L'histoire de Moise est jalonnee de 
rencontres avec l'eau qui influeront sur les evenements ulterieurs. A sa 
naissance deja, il a ete confie au Nil pour echapper aux soldats de 
Pharaon qui tuaient tous les nouveau-nes. Plus tard, la mer submergea 
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l'armee du souverain egyptien, lancee a sa poursuite. Enfin, lorsque les 
israelites, assoiffes par leur errance, eurent recours a ses prodiges, il 
frappa un rocher avec son baton, et aussitot, douze sources surgirent pour 
les besoins de sa communaute. 

En Inde, les pratiques religieuses ont recours a l’eau lors des 
ceremonies rituelles comme moyen de purification. Varanasi ou Benares, 
une des sept villes sacrees, est le siege d'un important mouvement de 
pelerinage au cours duquel les Hindous viennent se purifier en 
s'immergeant completement dans les eaux du Gange sacre. A Benares, 
sont construits des ghats, escaliers des berges, sur lesquels les cadavres 
sont brules avant que leurs cendres ne soient eparpillees dans le fleuve. 
Parfois, les corps ne sont pas incineres mais enveloppes dans un morceau 
d'etoffe et jetes simplement dans le fleuve, ou ils coulent au fond. 

A l'origine, le Gange venait du ciel pour purifier la terre des 
cendres humaines. Afin de l'empecher d'inonder le monde, le dieu Civa 
le fit passer entre sa chevelure ou il se divisa en sept torrents qui se 
jettent dans la mer. L'eau est aussi utilisee par les religions monotheistes 
pour son pouvoir purificateur. Les israelites l’emploient dans le bain 
rituel des nouveaux convertis au Judaisme. Alors que les Chretiens, la 
destinent a acquerir la grace sanctifiante et a laver le peche originel 
commis par Adam et Eve, qui peserait sur l'humanite, notion que rejette 
1’Islam ou chacun est responsable de ses actes. 

La religion musulmane n'est pas en reste. Plusieurs fois par jour, et 
cela est un cas unique dans les autres croyances, les Musulmans sont 
tenus de proceder a des ablutions avant de se presenter devant le 
Seigneur, en etat de purete corporelle, l'esprit emplit d'humilite. 
Toutefois, l'importance de l'eau ne se mesure pas seulement a son usage 
sacre. Son impact dans l'apparition et le developpement du regne du 
vivant est a ce point fondamental, que le Coran lui consacre de tres 
nombreux versets. 

Certains auteurs ont essaye de justifier la profusion des citations 
coraniques relatives a l’eau en arguant que le Prophete Mohammed 
prechait dans la peninsule arabique qui est une contree en partie 
desertique. Les habitants de la region etaient naturellement sensibles aux 
problemes de l'eau qui constituait une denree d'autant plus precieuse 
qu'elle etait rare. Qu'y a-t-il d'etonnant des lors que le sujet occupe une 
place aussi considerable dans la nouvelle religion ? A travers leurs 
exposes, les orientalistes se sont ingenies a imaginer un processus selon 
lequel, le Prophete proposerait une forme de marche aux hommes qu'il 
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desirait gagner a sa cause : Ou bien ils avaient a se convertir et pouvaient 
esperer une pluie bienfaisante en signe de leur soumission, avec en plus, 
la promesse d'un sejour etemel au Paradis, ou bien ils rejetteraient la 
nouvelle religion et n'auraient droit qu'a une chaleur torride, un soleil de 
plomb et en supplement la garantie de demeurer en enfer etemellement. 
Un tel choix n’avait rien de comelien; aussi, les Arabes se rallierent 
massivement a l’option du bonheur terrestre, double de l’espoir 
d’acceder au Paradis, au detriment d’une secheresse brulante, avec en 
prime l’enfer etemel. Un choix plutot judicieux. A tout le moins. 

L'apparente naivete de telles speculations vise un objectif bien 
precis, qui est celui de reduire les relations entre le Prophete et les gens 
a des considerations purement materielles. Les orientalistes se sont 
ereintes a denaturer le Livre Sacre, et a vider la spirituality de son 
contenu. Les premiers Musulmans ont bien constate que leur conversion 
n'a pas entraine une goutte de pluie supplementaire, ce qui aurait du, 
logiquement, les amener a apostasier leur nouvelle religion. Or, rien de 
tel ne s'est passe. La puissance de l'lslam s'est amplifiee a la fagon d'un 
fleuve majestueux, gonflant ses eaux et emportant les obstacles sur son 
chemin. Loin de faiblir ou de tarir, le mouvement de conversion s'est au 
contraire inverse et amplifie. Car si auparavant le Prophete sollicitait leur 
adhesion dans la peine, depuis, ce sont les hommes qui viennent 
spontanement a l'lslam ! Sans aucune goutte de pluie supplementaire ! 
En fin de compte, l'importance du sujet reconnue par le Coran reflete la 
place unique de l'eau dans la creation et, a travers elle, sa forme la plus 
elaboree, qui est la vie. 

Les methodes de datation basees sur l’etude de sources 
radioactives naturelles, qui sont bien etayees, donnent a la terre un age 
d’environ, 4,5 milliards d’annees. Meme s’il n’est pas exclu que des 
variations peuvent etre apportees, dans un sens ou dans un autre, les 
techniques utilisees restent impartiales et performantes. L'attitude la plus 
nefaste serait de denier toute validite a ce type d'estimation, sous pretexte 
qu'il s'agit de mysteres inaccessibles pour le genre humain. C'est le 
propre des mentalites obtuses qui enracinent le plus surement les 
Musulmans dans les profondeurs des tenebres, a la grande satisfaction de 
leurs adversaires. Ceci etant, les savants pensent, mais cela reste plus des 
hypotheses que des certitudes, que l'agencement de la matiere organique 
a du commencer a s'edifier assez tot, a l'ere du Precambrien, il y a quatre 
milliards d'annees. La terre venait d'entrer dans une phase de relative 
stability et la matiere organique aurait ete synthetisee durant les premiers 
ages, en s'accumulant dans les mers pour former, ce qu'ils appellent « la 
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soupe primitive ». Quant aux mers primaires, elles se sont formees, 
d’abord grace au bombardement meteorique intense du debut, provoque 
par les cometes, les meteores, les roches et autres materiaux d’origine 
cosmique, mais elles sont dues egalement au volcanisme primaire 
intense qui regnait et qui rejetait de grandes quantites d’eau. 

Chargee des particules organiques et soumise a un rayonnement 
intense, la mer serait devenue un bouillon de culture, ou les reactions 
chimiques qui se produisaient auraient donne naissance, aux premieres 
formes de vie, sous l'aspect d'organismes cellulaires, qui evoluerent plus 
tard dans l'echelle de la complexity. Ces organismes vivants etaient 
vraisemblablement des entries monocellulaires, ressemblant aux bacteries 
de fermentation du type Clostridium et auraient ete des collecteurs de 
matiere organique, produite par les decharges electriques et les radiations 
ultraviolettes. Par la suite, la photosynthese permit aux organismes 
vivants de capturer l'energie solaire pour synthetiser des molecules 
organiques, ce qui accrut considerablement les potentialites biologiques 
du globe. La photosynthese s'est deroulee d'abord dans l'eau. 

II y a environ trois milliards d'annees, sont apparues les bacteries 
photosynthetiques ; elles furent suivies des algues unicellulaires, puis 
des algues microscopiques. Le processus qui a mene de la creation des 
premieres bacteries a l'apparition des algues eucaryotes dont les cellules 
comprennent une membrane nucleaire avec un cytoplasme et un noyau, 
aurait dure de un a deux milliards d'annees. (« L’Evolution chimique et 
Lorigine de la vie ». Par Richard Dickson) 

Toute cette evolution s'est deroulee dans les mers primitives. Les 
cellules portent d'ailleurs les traces de leur origine aquatique en 
continuant a renfermer environ soixante dix pour cent de leur poids en 
eau. Les proteines qui entrent dans la composition de tous les etres 
vivants represented vingt pour cent, alors que le reste est forme par les 
acides nucleiques, les lipides, les hydrates de carbone et d'autres 
constituants a l'etat de traces. L'importance fondamentale de l'eau dans la 
composition de la cellule, doit etre mise en exergue. 

Car la cellule est l'element constitutif de tout etre vivant, c’est 
l'unite de la vie. Or, la cellule est formee d'eau et les etres sont constitues 
de cellules. Toutes les reactions chimiques de la biologie ont lieu dans 
des solutions aqueuses; l'eau etant un solvant, un reactant ou un produit 
de reaction en chimie organique. II n'existe aucune forme de vie sur terre 
ou dans le reste de l’univers qui ne renferme pas la plus grande partie de 
son poids en eau. 
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Pour une fois, les savants sont unanimes a declarer que la vie est 
issue de l'eau. L'identite de vue de la communaute scientifique est telle, 
qu'elle merite d'etre relevee. Mais, ce qui parait etre une grande 
nouveaute par rapport a la theorie des quatre elements, en vigueur chez 
les Grecs, ne Test certainement pas pour le Coran, qui a ete la premiere 
source au monde a reconnaitre que l'origine « primordiale » de la vie, est 
issue de l'eau. La formulation du Texte Sacre, implique que les 
constituants internes de la matiere vivante, ont ete crees a partir de cet 
element. C'est une verite qui ne souffre d'aucune exception. Elle a ete 
devoilee par le Createur qui a produit le merveilleux agencement de la 
vie; les specialistes l'adopterent ensuite. Le Coran dit: (C’est Dieu qui 
parle): «Nous avons cree a partir de l'eau, toute forme de vie. (Les 
incredules) Se decideront-ils a croire ? » (Coran 21.30). 

L'expression « toute forme de vie » possede un sens plus large que 
les anciennes croyances qui attribuaient a l'eau, le pouvoir d'engendrer 
selectivement certaines especes animales. Elle implique que les 
constituants originels de la vie proviennent de ce milieu. Et a plus forte 
raison, les formes plus complexes et plus elaborees. Par ailleurs, la ou 
quelques pionniers y voyaient une application strictement adaptee au 
regne animal et a la planete Terre, le Coran generalise cette definition en 
l’etendant a l’ensemble du regne du vivant et a tout l’univers. Elle est du 
reste la seule theorie que l'esprit peut concevoir logiquement et qui 
repond a son attente. Les recherches menees a l'aide des moyens les plus 
importants ont permis de demontrer qu'aucune forme de vie qu'elle soit 
vegetale ou animale, microscopique a l’etat unicellulaire ou au contraire 
composee de milliards de milliards de cellules, n'echappe a la regie. 

Si toutes les formes de vie sont originaires de l'eau, la trace de cet 
element originel devrait pouvoir etre detectee, ce qui est effectivement le 
cas. La teneur en eau des animaux, s'etablit autour de 67 pour cent, elle 
est de 76 pour cent pour les poissons et les mollusques, mais peut monter 
jusqu'a 95,41 pour cent pour les coquillages et les meduses, soit a peu 
pres composition de l'eau de mer. Dans le regne vegetal, les fruits et les 
legumes comportent entre 78 pour cent d’eau pour les pommes de terre, 
jusqu’a 85 a 91 pour cent pour le piment, la carotte et autres, et entre 80 
et 90 pour cent pour les fruits, comme le citron, V orange ou la pomme et 
le raisin. L'homme lui-meme en contient de 58 a 66 pour cent, mais un 
foetus de trois mois accuse 94 pour cent, et un embryon de trois jours, 97 
pour cent...plus que l’eau de mer ! Ainsi, toute la matiere vivante baigne 
dans l'eau, dont elle est issue de par sa creation. Une verite qui abonde 
dans le sens du Coran et ne laisse place a aucun doute. L'eau est le 
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principal constituant de la vie en raison de ses qualites intrinseques. C'est 
un dissolvant general qui transporte les molecules et les ions et contribue 
a dissoudre les materiaux indispensables aux tissus vivants pour y etre 
assimiles. L'eau agit egalement grace a ses proprietes physico-chimiques, 
a sa chaleur specifique elevee et a sa conductivity a la chaleur, comme un 
stabilisateur et un regulateur de la temperature du corps. C’est aussi un 
agent de secretion et d'excretion des liquides corporels, salive, larme, 
sueur, urine..., entrainant les dechets inutiles ou toxiques. L’eau est si 
fondamentale a la vie sous toutes ses formes, qu'une baisse de 20 pour 
cent, suffirait a provoquer la mort d'un tissu vegetal ou animal. 

Le Coran fait reference a des evenements plus recents, visant des 
animaux plus evolues, lorsqu'il affirme : « Dieu a cree tous les animaux 
a partir de l'eau. II en est parmi eux qui rampent sur le ventre, certains 
marchent sur deux pattes et d'autres sur quatre... ». (Coran 24.45) Reste 
l'etre humain ; il n'echappe pas a la regie. L'expression « Toute forme de 
vie », s'applique a lui aussi, pleinement. Sa propre teneur en eau ne le 
predispose pas a enffeindre cette realite. Le Livre Sacre est formel 
« C'est Lui (Dieu) qui de l'eau a cree I'homme et etabli les liens de 
parente et d'alliance. » (Coran 25.54). Meme si I'homme a ete cree de 
terre ou d'argile (figurant les elements constitutifs du corps), c'est 
toujours l'eau qui reste la base de l'agencement de la matiere. 

Dans la chronologie du temps, l'etre humain est la derniere creature 
apparue sur terre. Cela est confirme par le Coran : « Ne s'est-ilpas ecoule 
longtemps avant que I'homme ne soit quelque chose de mentionne ? » 
(Coran 76.1). Le temps ecoule, est la periode anterieure, consacree a 
l'amenagement de la planete et a son peuplement en especes vegetales et 
animales. Le monde avec tout ce qu'il comporte a ete cree pour les 
besoins de I'homme afm qu'il en use a discretion et qu'il rende grace au 
Createur de l’univers de Ses excellentes dispositions a son egard. La 
creation de l'etre humain est par consequent toute recente, comparee a la 
tres longue histoire de la Terre. Elle a ete precedee par toute une cascade 
d'evenements majeurs qui se sont deroules alors qu'il n'existait pas 
encore. S’il faut noter la parfaite concordance du Coran et de la science, 
cela ne saurait etre a l’avantage du Livre Sacre, comme certains le 
pensent, mais bien de la recherche scientifique qui est enfin parvenue a 
voir une realite qui a ete longtemps ignoree. C'est tout cet ensemble de 
preuves qui s'ordonnent pour reveler la veritable valeur du Coran, 
inestimable et irrecusable. 
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LA PERCEPTION DES COULEURS 


Pourquoi le Coran invite-t-il a la reflexion, chaque fois qu'il evoque 
le probleme de la perception des couleurs ? Est-ce la un phenomene si 
etrange, au point d'inciter les hommes a la meditation ? Apparemment, 
les choses ne presentent pas un degre de complexity necessitant une 
approche scientifique. Du moins, c'etait l'opinion des nombreuses 
generations qui se sont succede jusqu'au 20 eme siecle. Pourtant, les 
revelations relatives a ce domaine, sont significatives de l’importance 
que leur accorde le Livre Sacre, justifiant la redaction de cet article. Le 
Coran dit: 

« Que de choses aux couleurs les plus variees, n 'a-t-Il pas (Dieu) 
repandu pour vous sur la terre ? II y a la des Signes pour un peuple qui 
comprend. » (Coran 16.13). 

«Parmi Ses Signes, la creation des cieux et de la terre et la 
diversite de vos langues et de vos couleurs. II y a la en verite des Signes 
pour ceux qui savent. » (Coran 30.22). 

«Ne vois-tu pas que Dieu fait descendre du ciel, I'eau avec 
laquelle, Nous (Dieu) faisons croitre des plantes aux fruits varies ? Les 
montagnes sont marquees de stries blanchies, rouges, de couleurs 
diverses ou d'un noir profond, Les hommes, les animaux, les bestiaux 
sont aussi de couleurs differentes. C'est ainsi que parmi les serviteurs de 
Dieu, les savants sont seuls a Le redouter. Dieu est Tout-Puissant et il est 
Celui quipardonne. » (Coran 35.27-28). 

Le Coran mentionne specifiquement la diversite des couleurs qui 
existent parmi les hommes, les animaux, les plantes et dans la nature en 
general. II exhorte les gens doues d'intelligence a reflechir sur la creation 
de cette merveille de la palette coloree, qui est presente a travers toute la 
planete, et tres probablement dans les autres parties de l'univers. II 
precise que ces couleurs ont ete rendues visibles a 1’homme (au 
detriment des autres creatures) et les savants sont parmi les serviteurs de 
Dieu, ceux qui le redoutent le plus. Pourquoi ? 
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L'extreme complexite et la minutie des mecanismes qui entrent en 
jeu pour visualiser les couleurs, interdisent de penser qu'il ne s'agit que 
d'une simple combinaison de la matiere. Seule une intelligence 
superieure est en mesure d’agencer les differentes pieces de ce chef- 
d’oeuvre, necessaires a visualiser la fantastique palette des couleurs. Les 
savants sont ainsi parmi les hommes, ceux qui ont acquis la certitude que 
des phenomenes aussi complexes ne relevent nullement du hasard ou de 
la banalite. Ils necessitent une intelligence extraordinaire pour doter 
l’etre humain d’un dispositif aussi adapte, car les couleurs ne sont pas 
visibles par toutes les creatures existantes. Les mecanismes qui 
produisent les couleurs, et ceux qui les rendent perceptibles aux organes 
visuels de l’homme, sont loin d'etre de simples adaptations structurelles 
ou morphologiques. 

Le phenomene de la perception des couleurs est indissociable de 
celui de la lumiere. C'est parce que cette demiere existe que les yeux sont 
en mesure de distinguer les differentes nuances et les divers coloris. Sans 
cette adaptation, tout l’environnement se confondrait dans un univers 
gris, obscur et sombre. Mais, toutes les lumieres ne donnent pas 
necessairement naissance aux diverses teintes produites par la lumiere du 
soleil. La lumiere jaune des lampes a sodium, ne permet la vision que du 
jaune ou du noir, De meme, la lumiere rouge ne foumit que le rouge ou 
le noir. Seule la lumiere blanche, celle qui est emise par le soleil, accepte 
d'etaler toute la richesse des teintes. 

Le rayonnement electromagnetique est tres etendu. II va des ondes 
radioelectriques et hertziennes, dont la longueur d'onde s’exprime en 
kilometres, jusqu'aux rayons gamma, qui font moins d'un centieme 
d'angstrom, soit un milliardieme de millimetre. De cet immense spectre, 
seules les ondes comprises entre 4 000 et 7 000 angstroms sont pergues 
par l'oeil humain. Au dessus de 7 000 angstroms, la lumiere rouge rejoint 
les rayons inffarouges. Au dessous de 4 000 angstroms, la lumiere 
violette s'accole aux rayons ultraviolets. En unites d'energie, la plage qui 
impressionne les yeux s'echelonne de 1,77 a 3,10 electrons-volts. 

La minuscule ouverture pratiquee dans le rayonnement 
electromagnetique correspond a la lumiere visible, par Ehomme. Elle est 
infime comparee a l’extreme richesse des radiations qui sont emises et 
que l’oeil humain ne peut capter. Pourtant c'est cette insignifiante portion 
du spectre qui va permettre a ce dernier de jouir de la vue, certainement 
le sens le plus precieux qu'il possede. Si la lumiere du soleil parait 
blanche, en realite, elle est la combinaison de plusieurs couleurs 
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principales, traditionnellement fixees au nombre de sept et associees aux 
teintes de l'arc en ciel. 

Les longueurs d'onde attributes aux diverses couleurs sont les 
suivantes : Violet : 4 000A - Bleu : 4 800A - Vert : 5 200A - Jaune : 5 
700A - Orange : 6 100 A - Rouge : 7 000 A. Les teintes intermediaires 
s'accordent avec des longueurs d'onde appropriees et a des niveaux 
d'energie determines. Pour verifier que la lumiere blanche peut etre 
decomposee, les sources occidentales citent les travaux de Newton qui 
effectua au 17 eme siecle des experiences en exposant un prisme a la 
lumiere du soleil, obtint un eventail de teintes allant du rouge au violet, 
en passant par les couleurs intermediaires. En realite, la refraction de la 
lumiere avait ete mise en evidence six siecles auparavant, par le 
physicien Ibn el Haytam (A1 Hazen) et explicitee dans son ouvrage 
intitule : « Le traite d’optique ». 

Pour etre pergue, la lumiere doit se reflechir sur la matiere. Si la 
joumee, le ciel parait clair, c'est parce que le rayonnement visible aura 
ete « piege » par l'atmosphere. Un observateur situe hors de l'atmosphere 
et qui toumerait le dos au soleil, ne verrait qu'un ciel noir, car il n'y aurait 
rien pour faire reflechir la lumiere. Pareillement, les objets ne deviennent 
visibles qu'apres avoir reflete une partie de la lumiere regue, qui leur 
donne aussi leur couleur. 

Les corps qui regoivent le rayonnement visible (entre 4 000 et 7 
000 A) vont absorber chacun, selon sa composition, toutes les radiations 
et reflechir une longueur d'onde donnee, qui apparaitra sous forme de 
couleur. Un objet rouge absorbera tout le spectre visible, sauf la longueur 
d'onde equivalent a 7 000 angstroms, correspondant au rouge qu’il 
reflechira. Si l'objet est orange, il laissera apparaitre la longueur d'onde 
orange, autour de 6 000 angstroms, et s'il est bleu, il renverra la radiation 
bleue de 4 800 angstroms. 

Un objet brillant comme le miroir, reflechira la totalite du 
rayonnement, alors qu'une substance noire l'absorbera presque 
completement. Cette propriete est mise a profit dans les installations de 
chauffage faisant appel a l'energie solaire. Faut-il croire que le 
phenomene de la vision coloree s'arrete a ce stade et que les couleurs 
deviennent visibles pour l'ensemble des creatures ? La reponse est 
negative ; de nombreux animaux ne discement pas toutes les teintes. Les 
ratons laveurs, les mulots et les sarigues ne voient le monde qu'en noir et 
blanc, de meme croit-on que les taureaux qui ne sont excites que par 
l’etoffe qui est agitee et non pas sa couleur rouge ! Les savants ne sont 
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pas d'accord en ce qui conceme les chiens, les chats, les lapins, les souris 
et les rats. En tout cas, les animaux semblent avoir des couleurs, une 
connaissance extremement faible. Le herisson ne pergoit que le jaune, la 
taupe, le jaune et le rouge, etc. Les singes sont plus doues, cependant, 
rhomme parait atteindre la perfection vis-a-vis des couleurs visibles. 
(« Le merveilleux dans le regne animal», par Vitus B. Droscher) 

Mais l’etre humain ne distingue pas l'ultraviolet, que detecte 
parfaitement l'abeille, qui par contre ignore d'autres couleurs visibles. La 
couleur est ressentie comme telle, grace aux organes de perception, et 
elle differe selon le degre de complexity et la sensibilite de ces organes. 
L'ceil humain est parfaitement adapte pour enregistrer les formes, le 
mouvement et les couleurs. II comprend le globe oculaire qui est 
enveloppe dans trois membranes. L'une d'elles, la choroide, est 
recouverte d'un pigment noir riche en melanine. Elle forme a l'avant l'iris, 
dont la fonction est de tamiser la lumiere et de regler l'eclairement 
destine a la pupille. La retine est une membrane tres fine qui tapisse la 
plus grande partie de l'interieur de l'ceil et est composee de plusieurs 
couches superposees. L'enveloppe posterieure est constitute de cellules 
photosensibles en forme de batonnets et de cones. 

Les batonnets au nombre de 130 millions enregistrent plus 
specialement les lumieres attenuees, en monochrome (noir et blanc) et la 
perception du mouvement. Par contre, les cones, au nombre de 7 millions 
sont surtout sensibles aux formes et aux couleurs. Chaque cone est relie a 
une fibre nerveuse qui lui est particuliere, alors que les batonnets sont 
unis parfois a quelques dizaines autour d'une fibre commune. Les 
chercheurs n’hesitent pas a comparer l’ceil a un appareil photographique. 
Pareillement, l'iris possede un diaphragme charge de regler l'eclairement 
en agissant sur le diametre de la pupille. L’objectif correspond a un 
ensemble comprenant la comee, l'humeur aqueuse, le cristallin et 
l'humeur vitree. On a aussi assimile l’ceil a une lentille convergente, en 
estimant sa puissance et sa distance focale. Tous ces elements participent 
a la reception des rayons lumineux en les faisant converger pour mettre 
au point une image inversee sur la retine. Les cones sont repartis en trois 
categories de sensibilites differentes aux couleurs bleu, vert et rouge. 
Quand les cellules sont stimulees simultanement, le cerveau interprete le 
message sous forme de lumiere blanche. Les couleurs seraient produites 
par l’importance des stimulations respectives sur chaque type de cellules. 
Cependant, il ne faut pas oublier que c'est le cerveau qui traite les 
messages visuels. Le nerf optique aboutit en effet au cortex, qui analyse 
les informations regues. La perception des couleurs est d'une telle 
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complexity qu'elle a fait dire a Vitus B. Droscher, que : « ...la vision des 
couleurs n'est pas «normale» chez I'homme, car die requiert un 
systeme nerveux et sensoriel, qui releve presque de la magie ! ». 

Non pas de la magie, mais du prodigieux pouvoir d’Allah, le 
Seigneur et Createur de l’univers dont «la Science s'etend a toute 
chose. » (Coran 4.120). Si le Coran invite I'homme a mediter, sur ses 
facultes de perception visuelle, c'est bien un sujet de reflexion pour qui 
connait les merveilleux mecanismes de la vision et de la perception des 
couleurs. Puisque seul de toutes les creatures, I’homme est en mesure de 
discemer quelque 8 millions de nuances differentes. Comparee a la vue 
de 1’abeille qui ne distingue que 12 gradations, la vision humaine est un 
prodige extraordinaire. « L’ceil humain est beaucoup plus precis que 
celui de I’insecte. Dans Vespace oil I’insecte ne distingue qu’un point 
clair ou obscur, I’homme distingue plus de dix mille points, dont les 
variations d’illumination lui fournissent une mase d ’informations 
precises. (« Le cerveau » par Isaac Asimov). 

Qu’elle est loin, la conception antique pour qui, la perception des 
couleurs etait une fonction normale, ce qui n’est pas le cas evi detriment. 
Elle est le resultat de mecanismes complexes que les chercheurs 
n’hesitent pas a qualifier de magique ? La vision coloree precede d'une 
combinaison dont le point de depart se situe pans les profondeurs du 
soleil et la ligne d’arrivee, a l’interieur du cerveau. En effet, c'est dans le 
centre du soleil que se deroulent les reactions de fusion thermonucleaires 
qui liberent l'energie sous forme d”ondes electromagnetiques. Puis, les 
radiations arrivent sur terre, a la vitesse de la lumiere, mais seule une 
partie infime, le spectre visible est reflechi par les objets, avant 
d’impressionner la retine. A la suite de quoi, le cerveau est sollicite pour 
traiter 1’information et de la visualiser avec toutes ses caracteristiques 
(couleur forme, relief, mouvement, etc.). 

Un tel enchainement qui trouve son origine au coeur du soleil et 
qui aboutit au fond du cerveau, pour exprimer toute son eblouissante 
lumiere, ne peut emaner que d'une determination imposee a la creation. 
Cela ne releve pas de la magie, mais de la Volonte divine de soumettre 
l'univers aux Lois edictees par le Createur. C'est cette evidence qui nous 
laisse dire : Foin des speculations athees, qui n'arrivent pas a saisir la 
portee du phenomene, mais qui l'attribuent, quand meme, a une propriety 
brute de la nature ou de 1’evolution ! L'art et la maniere d'etre aveugle en 
pleine lumiere. 
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LE BLANCHIMENT DES CHEVEUX 


Le Jour du Jugement Dernier est un jour exceptionnel a tout point 
de vue. L'exercice de la religion ne prend sa pleine signification qu'en 
regard des retributions ultimes assignees au genre humain lors de cette 
echeance fatidique. L'existence sera recompensee ou sanctionnee, selon 
qu'elle accomplira les preceptes divins, ou au contraire qu’elle affichera 
sa mecreance et son impiete. II serait difficile d'adherer a une croyance 
sans qu’au bout, ne se profile la juste recompense des promesses 
divines promulguees par le Coran. A l'oppose, les non-musulmans, les 
incredules et les athees seront confrontes a la realite pour avoir nie 
l'evidence de l'existence divine et transgresse La Parole Sacree. Ils seront 
juges sur leur impiete et recevront avec horreur le prix de leur egarement. 

Le Jour de la Resurrection est un jour exceptionnel, car il instaurera 
le debut d’une etemite de delices et de plaisirs pour les uns, de 
souffrance et de detresse pour les autres. Son importance capitale est 
consacree par le Coran qui n'utilise pas moins d'une trentaine de termes 
et d'expressions metaphoriques differentes pour decrire l'evenement. Ce 
n'est pas peu dire. Le Livre Sacre des Musulmans depeint les 
bouleversements qui se derouleront ce jour, ou les catastrophes et les 
cataclysmes se conjugueront aux elements dechaines pour detruire dans 
un immense desastre la planete. 

Alors le Jugement Dernier sera proche. «Si vous avez ete 
incredules, predit le Coran, comment vous defendrez-vous le Jour (du 
Jugement) ou les cheveux des enfants blanchiront de frayeur ? Ce jour 
ou le ciel se fendra car la Promesse de Dieu doit s'accomplir. » Pendant 
longtemps, l’exemple cheveux qui blanchissent sous l’effet d’une frayeur 
intense etait une forme allegorique destinee a impressionner les gens. La 
canitie ou blanchiment des cheveux, n’etait pas un mystere, mais une 
realite que chacun pouvait apercevoir ; elle apparait souvent avec l'age a 
partir de 35/40 ans, mais cette regie n'est pas imperative. L’heredite, le 
genre de vie ou d’autres facteurs, peuvent retarder ou avancer l'apparition 
des symptomes annonciateurs. Les grandes emotions avaient une 
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influence notable sur le blanchiment des cheveux et pouvaient entrainer 
une canitie prematuree. A l'oppose, une vie calme et paisible, a l'abri de 
la peur et de la violence, exergait une action inhibitrice sur le processus, 
en empechant sa survenance precoce. On contredisait cependant l'opinion 
que les cheveux pouvaient dans certaines circonstances exceptionnelles, 
blanchir brusquement en l'espace d'une joumee. Non seulement, il 
n’existait pas d'exemples concrets pour confirmer la these coranique, 
mais encore, toutes les observations prouvaient le contraire. 

Cette meconnaissance a incite certains orientalistes a voir dans la 
description du texte Sacre, un travestissement de la realite. Mais, il n'y 
avait aucune autre interpretation possible a imaginer. La description du 
Coran est strictement litterale et reelle. Le Dernier Jour, le Grand Jour est 
presente sous une forme tellement efffoyable et epouvantable, que ceux 
qui assisteront a son avenement seront frappes d'une peur si intense que 
leurs cheveux blanchiront brusquement. 

Plusieurs siecles apres la revelation coranique, des scientifiques 
purent enfin constater, a force d'observations, qu'effectivement une 
ffayeur brutale et immoderee, favorisait soudainement, en l'espace de 
quelques heures le blanchiment des cheveux. La transformation etait si 
impressionnante que les temoins qui assisterent a de tels phenomenes en 
fiirent profondement affectes. 

L'histoire occidentale a retenu des exemples de personnages 
celebres qui fiirent atteints de canitie foudroyante. C'est ainsi que 
Ludovic Sforza, dit Le More (1451-1508), due de Milan, vit ses cheveux 
blanchir en une seule nuit, apres sa capture en 1500, par le roi de France, 
Louis XII. Le due de Milan s'etait oppose au roi de France, qui voulait 
faire valoir ses droits a l'heritage milanais et sa position lui avait fait 
craindre un chatiment tellement redoute, que la canitie le ravagea en 
quelques heures. Un autre cas connu, puise aussi dans l'Histoire de 
France se rapporte a la reine Marie Antoinette (1755-1793). Accusee de 
frivolites et d'intrigues, reconnue coupable de s'etre opposee aux 
tentatives de reformes et de favoriser 1'intervention etrangere, la reine de 
France fut arretee en 1792 et condamnee a mort par le tribunal 
revolutionnaire. La veille de son execution, qui eut lieu le 16 Octobre 
1793, ses cheveux blanchirent completement en raison de la frayeur qui 
s’empara d’elle, a la pensee de sa mort imminente sur l’echafaud. 

D’autres observations ont ete effectuees au detriment de personnes 
moins illustres. On cite le cas du docteur Pary, qui aurait constate une 
canitie aigue chez un cipaye (soldat hindou au service des Anglais, 
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durant la periode coloniale), qui s’etait revolte et qui fut attache a la 
bouche d’un canon. Le docteur Mac Nielle-Love (1944) rapporte la 
mesaventure d’un homme, dont les cheveux blanchirent en une nuit, 
apres un bombardement de V2 allemands. (« Quid ? » Robbert Laffont) 

Du point de vue medical, le blanchiment brusque des cheveux 
serait du a la destruction massive des pigments (qui donnent la 
coloration) par des phagocytes particuliers. La reconnaissance du 
phenomene n’empeche pas la canitie d’exercer ses ravages des que les 
conditions propices au declenchement d’une grande frayeur sont reunies. 
Le Jour du Jugement Dernier est, est a ne pas en douter, celui ou la peur 
et la terreur seront portees a leur summum. Comparativement, toutes les 
catastrophes que l'humanite, n’auraient ete qu’amusements et frivolites. 
Le Coran se fait le devoir de rappeler cette evidence, pour avertir ceux 
qui se complaisent dans une ignorance trompeuse. Si les scientifiques ont 
eu a observer le blanchiment soudain des cheveux survenu a des adultes, 
le Livre Sacre des Musulmans evoque la menace qui affecterait meme les 
enfants. Ce qui laisse entendre que les bouleversements du Grand Jour 
seront d'une violence inou'ie. 

Ainsi, plusieurs siecles avant toute observation scientifique, le 
Coran avait evoque les formes de canitie suraigue qui peuvent frapper 
l'humanite a la suite d'une frayeur extreme. La reference a ce mal n'est 
pas un travestissement de la realite, comme certains inconscients ont 
tendance a le croire, mais bien l'expression d'une Revelation veridique, 
dictee par le Createur de l’univers, Tout-puissant et Majestueux dans Son 
Regne. Le Coran, en effet, ne pouvait faire reference a un phenomene 
meconnu a l’epoque, sans prendre le grand risque de se voir juger a 
l’aune d’une verite qui aurait ete differente, et de perdre ainsi le benefice 
rattache a son authenticity et a son immuabilite. Ce ne fut pas un pari sur 
l’avenir, mais la manifestation d’une verite ignoree par l’humanite. 
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DIVERS 


LES EXTRA-TERRESTRES 


L’exobiologie est la discipline qui etudie les possibility 
d'existence de la vie dans l'univers. Pourquoi cette nouvelle science, alors 
que jusqu'a un passe recent, les Occidentaux en se basant sur la Bible, 
persistaient a croire que la terre etait le centre de l'univers et qu'aucune 
forme de vie ne pouvait exister ailleurs ? Meme lorsqu'on 1785, 
l'astronome anglais Herschell postula que le soleil occupait une position 
excentree a l'interieur de la galaxie son jugement ne modifia en rien 
l'opinion des savants de l'epoque. 

La conception simpliste de l'univers decoulait de 1'interpretation du 
texte biblique. Pour les Israelites, Dieu apres avoir choisi le peuple elu 
resta en permanence a l'ecoute de ses doleances qui furent nombreuses et 
consacra l'essentiel de Son activite a l'administrer et a le faire prevaloir 
sur les autres communautes. L'avenement de Jesus avait eu une portee 
considerable car il remettait en cause 1’election du peuple elu, en 
promouvant une nouvelle alliance, qui devait profiter directement a ses 
adeptes, les Chretiens qui profiterent de leur promotion pour fonder une 
nouvelle religion. Mais a l’image des Juifs, ils ne tarderent pas a 
deformer leur Message ; ils aggraverent les charges en attribuant entre 
autres au Seigneur, la patemite de Jesus, Fils unique de Dieu, qui aurait 
paye de sa personne, les mauvais penchants d’une humanite devoyee. 
Une accusation incroyablement choquante que d’attribuer au Seigneur de 
l’univers le pouvoir d’engendrer un Fils divin ! 

Ni les Juifs, ni les Chretiens n’ont su prendre la veritable dimension 
du Seigneur de l’univers ; ils ont en fait solidairement un sosie humain 
qui ne se demarque de la multitude des gens qu’il aurait cree, que par son 
pouvoir de realiser des miracles et des prodiges. Tout le scenario divin, 
tel que concocte par le Judeo-christianisme, se deroule dans un monde 
minuscule, cense constituer le centre de Funivers. Consequence de cette 
reduction du pouvoir divin, la planete Terre aura ete pour lui, 1’oeuvre 
majeure de sa creation. Aussi rien ne saurait exister ailleurs, surtout sous 
forme de vie extra-terrestre. Deux raisons au moins s’opposent a une 
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telle conception, puisqu’elle reduirait a neant 1’election unique et ad 
etemum du peuple juif d’un cote, de meme que l’alliance nouvelle et 
preferentielle dont se sont attribues les Chretiens apres eux, qui pour se 
distinguer de leurs devanciers ont attribue au seigneur, la patemite de 
Son Fils Unique, Jesus. 

Chaque religion biblique pretendait monopoliser a son avantage 

l'entiere disponibilite du Seigneur. Pour cette raison, l'Occident tout 

comme le Judeo-christianisme, ne pourront jamais admettre serieusement 
l'existence de civilisations a l'echelle de l'univers, car leur propre 
distinction et leur renommee etait en jeu; ils ne deviendraient plus les 
chouchous de Dieu, comme ils croient l’etre chacun a sa maniere, mais 
ils deviendraient des etre humains normaux qui ne se distinguent 

d’aucune fagon du reste des hommes, mais aussi et surtout, par rapport 
aux myriades d’autres creatures qui peuplent l’univers. 

Aussi, lorsqu’a la fin de la seconde guerre mondiale, des 

phenomenes nouveaux commengaient a se manifester et que des 
apparitions d'engins inconnus et mysterieux ayant l'aspect de soucoupes 
volantes survenaient un peu partout dans le monde, ce fut une grande 
surprise chez les interesses, doublee d’une inquietude fondee. Car, la 
grande vogue des Martiens et des Venusiens etait lancee, et ne pouvait 
l’etre qu’a leur detriment, puisque la distinction qu’ils s’accordent 
mutuellement volerait en eclat. Ils ne deviendraient que de simples etre 
humains, et cesseraient de planer sur des nuages en se prenant toujours 
pour des elus de premiere classe. 

Comme le sujet etait nouveau, des organismes officiels firrent 
crees afm de faire la verite sur ces Objets Volants Non Identifies (OVNI) 
qui finirent par etre anglicises et devenir des UFO (Unidentified Flying 
Object). Les observations recueillies par les commissions specialises 
firrent enregistrees et analysees. Sur les dizaines de milliers de 
temoignages etudies, les experts eliminerent la grande partie, attribuant 
l'apparition des phenomenes, soit a une cause naturelle, soit a des visions 
imaginaires. Le reste qui ne represente qu'un faible pourcentage ne regut 
aucune explication satisfaisante. Le progres aidant, les Martiens, les 
Venusiens, les Selenites et autres hypothetiques proches voisins firrent 
bientot defmitivement elimines du catalogue, car le systeme solaire ne 
recelerait pas de planetes habitees par des formes de vie superieure. 
Restait a conjecturer sur une origine galactique ou meme extragalactique, 
mais faute de moyens d’observations et de preuves convaincantes, 
personne ne put avaliser, ce qui paraissait etre un pari audacieux. 
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Parallelement a ces recherches, et grace a l'amelioration des 
moyens d'investigation, des experiences eurent lieu en 1963, ou les 
Americains Wilier et Urey parvinrent a agencer en laboratoire quelques 
acides amines, qui seraient les « briques de la vie », en simulant les 
conditions originelles supposees exister au debut de la formation de la 
Terre. En examinant certains meteorites parvenues jusqu'au sol, les 
specialistes reussirent a prouver qu'elles renfermaient non seulement des 
hydrocarbures, et des traces d’eau, mais aussi, precisement des acides 
amines, d'origine extra-terrestre. Comme pour renforcer l'hypothese de 
l'existence d'autres formes de vie ailleurs dans l’univers, les chercheurs 
commencerent a detecter a partir de 1968, la presence d'atomes et de 
molecules dans l'espace que l'on croyait etre vide de toute matiere. 
Depuis, ce sont des dizaines de molecules differentes qui ont ete 
recensees et la liste est loin d'etre close. 

Tous les parametres mis bout a bout, asavoir : OVNI non expliques, 
presence d’eau et d'acides amines, dans les meteorites, et de molecules 
dans l'espace, finirent par peser assez lourd dans le sens de l'existence de 
formes de vie extra-terrestres. Les supputations allaient bon train, sur les 
chances de succes qui s'offraient a la vie pour lui permettre de s'epanouir 
dans le cosmos. Mais, avant que la vie ne puisse eclore, la condition 
primordiale etait de lui assurer un support stable. Les seuls supports 
efficaces connus sont les planetes, elles-memes tributaires des etoiles qui 
sont regroupees en galaxies dans un univers strictement hierarchise et 
specialise. 

L'idee de base des specialistes etait de proceder a un recensement 
general des etoiles existant dans la partie visible de l’univers, puis 
d’eliminer successivement toutes celles qui ne reunissaient pas les 
conditions i deales au developpement de la vie, telle qu’elle existe sur 
terre. Cette methode deductive ou les speculations prennent souvent le 
pas sur la realite, n’etait destinee qu’a se faire une vague idee de 
l’existence probable d’une vie cosmique. Au point qu'en multipliant ou 
en divisant les parametres retenus par un facteur d’un million, 
Tincertitude planera toujours sur les travaux. 

Void cette methode : Les chercheurs commencent d’abord par 
evaluer le nombre d'etoiles existant dans l'univers visible. Or les 
differents recensements effectues ont permis d’estimer que la seule 
partie visible de l’univers, recele au moins mille milliards de galaxies 
renfermant chacune de dix a deux cent milliards d'etoiles, avec une 
moyenne cinquante milliards d'etoiles par galaxie, cela donne un chiffre 
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de cinquante mille milliards de milliards d'etoiles dans l'univers 
observable. II est important de faire la difference entre l’univers visible, 
et l’ensemble de l’univers, dont nul ne connait ni les ffontieres, ni les 
contours, ni la forme, ni le contenu et qui pourrait etre encore un milliard 
de fois plus vaste. Puis, les specialistes font intervenir une procedure 
d’eliminations des etoiles qui, pour un motif ou un autre, ne peuvent 
posseder de planetes susceptibles d'abriter la vie, selon la theorie exposee 
par Fred Hoyle et N. Wickramasinghe, dans leu livre intitule : « Le 
nuage de la vie. Les origines de la vie dans l’univers » : et qui est 
exposee ci-dessous : 

1. Les etoiles ne doivent avoir ni une masse importante, car 
l'energie se consumerait trop vite, ni une masse trop petite, afm d'eviter 
que la rotation de la planete ne soit ffeinee par 1'effet de maree. La masse 
ideale se situerait entre 75 et 50 pour cent de celle du soleil. 

2. La masse planetaire sera limitee entre la moitie et deux fois et 
demie celle de la terre pour retenir une atmosphere contenant de l'eau. 

3. Les orbites des planetes ne doivent pas subir de modifications 
importantes qui bouleverseraient les conditions d'existence. 

4. La temperature moyenne des planetes se situera entre le point de 
liquefaction de la glace et celui de l'ebullition de l'eau. 

5. La vitesse de rotation des planetes autour de leur axe sera assez 
rapide pour reduire au les ecarts de temperature entre la nuit et le jour. 

6. La presence d'elements chimiques est indispensable a la 
formation des planetes, tels qu’oxygene, azote, carbone, magnesium, etc. 

7. Le systeme etoile/planetes devra avoir un certain age pour se 
former et se stabiliser afm que la matiere organique ne soit pas detruite. 

De nombreux autres criteres entrent en jeu dans cette procedure 
d'elimination successive, qui est completee periodiquement en fonction 
de l’acquisition de nouvelles connaissances. Si bien, qu'a a la fin du 
processus, il ne reste plus qu'une etoile sur un million a remplir les 
conditions, propres non seulement a assurer la vie, mais a beneficier du 
meme niveau de developpement que celui des terriens. D'ou cette 
conclusion, qu'il serait possible d'echanger des messages radio. 
Cependant, l'eloignement et 1’absence de localisation, constituent des 
handicaps majeurs. Car si la distance des etoiles les plus proches se 
mesure en annees-lumiere, le fait de selectionner une etoile sur un 
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million, diminuerait d'autant la densite et augmenterait les distances, qui 
se chiffreront alors en centaines d'annees-lumiere. Meme en supposant 
resolu le probleme de frequences, et que les installations respectives des 
planetes emettrices et receptrices, soient assez puissantes, un message 
voyageant a la vitesse de la lumiere mettrait plusieurs siecles pour arriver 
a destination et autant pour revenir sur terre. 

Selon cette hypothese, la Galaxie ou Voie Lactee, qui est riche de 
quelque deux cents milliards d'etoiles, verrait sa population active se 
situer autour six cent mille etoiles pourvues de planetes abritant une 
forme de vie developpee. L'univers visible ou observable, quant a lui 
recelerait quelque trente millions de milliards de planetes portant une vie 
organisee, equivalente a celle des terriens. Cependant, selon la methode 
de calcul, il pourrait renfermer un milliard de fois plus ou autant en 
mo ins, sans aucune consequence car ce domaine est par vocation illimite. 

De tels chiffres ne peuvent que donner le vertige aux hommes 
doues de raison. Penser que l'univers pourrait renfermer trente millions 
de milliards de planetes habitees en meme temps (et peut etre un milliard 
de fois plus, puisque le calcul se fait uniquement sur l’univers 
observable, et non sur l’ensemble de l’univers cree), c'est remettre en 
cause les fondements de toutes les speculations philosophiques dont le 
genre humain s'est abreuve depuis sa creation. C'est balayer du coup 
l'esprit etroit de ceux qui pensaient etre les elus de Dieu a l'exception de 
toute autre communaute, et qui se sont accapares au nom de leurs 
croyances infondees, de la Terre, en l’enchassant au centre de l’univers, 
afin de lui donner la qualification requise, pour accueillir le « Fils unique 
de Dieu », et valider son sacrifice ultime, pour le rachat d’une humanite, 
elle aussi, unique dans l’univers. C'est aussi reconnaitre au Seigneur de 
l'univers, la Toute-puissance, la Gloire, la Majeste et la Sublimite qui 
Lui sont dues, et rejeter la conception d’un Dieu biblique minuscule 
entierement preoccupe par les problemes des communautes juive et 
chretienne, comme si cette attention exigeait de lui, la mobilisation de 
tout Son pouvoir, qui est par definition illimite. 

C'est, enfin fouler au pied les conceptions athees des pretendues 
lois du hasard et de revolution, qui auraient ete les conceptrices de 
l’univers, lorsqu'on sait que la combinaison des 20 acides animes qui 
constituent la formule proteinique des etres vivants n’a qu’une chance 
sur 1 suivi de 125 zeros de se realiser. Ce qui exclut defmitivement toute 
intervention d'une soi-disant nature selective, qui aurait « sorti » le seul 
bon numero, parmi les milliards de milliards, de milliards, etc.., de 
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combinaisons possibles. Non, il le ne s’agit pas d’un emballement des 
calculatrices, meme a tres gros debit, mais bien le nombre d’operations 
necessaires, pour «confectionner» la formule proteinique des etres 
vivants. Quant a concevoir l’etre humain dans toute sa specificite, c’est a 
un tout autre challenge qu’il faudrait s’attaquer, car les combinaisons 
sont encore des milliards de fois plus complexes. Aussi, accorder des 
pouvoirs createurs au hasard, a la nature, a 1’evolution ou au chaos, et les 
denier au Seigneur et Createur de l’univers, releve du domaine de la 
fantasmagorie, et non de celui de la raison et du discemement. II est vrai, 
que quelques siecles en arriere, d’eminents savants occidentaux, faisaient 
naitre des grenouilles de la pourriture, des souris etaient engendrees par 
les chemises sales, et d’autres petites bestioles etaient creees a partir de 
rien. Des lors que la ligne directrice etait tracee, il ne fallait pas trop se 
torturer les meninges, pour attribuer a d’autres etrangetes, ce fabuleux 
pouvoir de creation. 

Dieu est Immense, d'une Puissance illimitee. Il est Incree et 
Etemel, aussi la Creation de l'univers et Son ordonnancement ne Lui 
coutent aucune peine. Un tel Pouvoir est inimaginable, hors de portee du 
jugement de l’etre humain, qui est obnubile par un orgueil insense. Ce 
Dieu Omnipotent, se serait-Il limite a la seule creation d’un monde 
minuscule, perdu dans les immensites cosmiques, a l'exclusion de toute 
autre forme de vie extra-terrestre ? Aurait-Il donne Son pretendu « Fils 
unique » en pature a bande de crapules ? 

Le Coran debute par cette liminaire : « Louange a Allah, Seigneur 
de l ’univers ». Cette expression revient tout au long du Livre Sacre, pour 
marquer 1'importance attachee a la Creation qui ne se limite pas a la terre 
et a son environnement. Si la creation de l’homme est une oeuvre 
extraordinairement complexe, elle ne represente que peu de choses, 
comparee a celle de l'univers. Ceux qui pensent que l'univers est 
tributaire du monde ont une conception diametralement opposee a la 
realite. L'univers subsistera toujours si la terre avec son systeme solaire 
venait a disparaitre, par contre, l'inverse entrainera infailliblement 
l’aneantissement de toute forme de vie. La terre est done bien tributaire 
et dependante totalement de son environnement, et ne constitue qu'une 
particule noyee dans l'espace cosmique. 

Si l'homme est le Vicaire de Dieu sur Terre, et qu'il dispose d'une 
mainmise absolue sur les autres creatures de la planete, cela est le fait de 
la Volonte divine. Sans elle, il n’aurait jamais pu emerger pour acquerir 
ce statut superieur. Le monde a ete cree pour l'homme, en fonction de ses 
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besoins et a sa mesure. Une terre sans etres humains n'aurait pas de sens. 
Elle serait comme videe de sa principale substance. Qui pourrait 
imaginer un soleil se levant uniquement sur les vegetaux et les animaux ? 
Ou pire encore, sur un regne mineral, a jamais fossilise ? Ou bien 
l'altemance des saisons, le regime des vents ou le cycle atmospherique 
voue a une oeuvre inutile ? Cela a ete certes, le cas aux premiers ages de 
la Terre, mais uniquement pour preparer la venue de l'homme et son 
accueil dans un lieu pourvu de subsistances et dote de commodites. La 
maturation terminee, Dieu crea fhomme pour qu'il puisse disposer en 
maitre inconteste de toutes les richesses creees. Sans la Determination 
divine, et soumis a la seule loi de la nature, l’homme aurait disparu 
inevitablement, comme l'ont fait des millions d'especes avant lui. 

L’etre humain n'etait ni le plus fort, ni le plus rapide, ni le plus 
grand, ni le plus prolifique parmi les autres creatures. II ne pouvait ni 
voler comme les oiseaux, ni nager comme les poissons, ni courir comme 
les quadrupedes, ni grimper aux arbres comme les singes, ni attaquer 
comme les betes sauvages. II etait depourvu de fourrure, de griffes, de 
crocs, de comes, de carapace et de venin et totalement desarme et 
impuissant, face aux elements dechaines de la nature, aux betes feroces et 
aux maladies. Durant les dix premieres annees de sa vie, il est totalement 
inoffensif, sans aucune defense, cas unique dans la nature. Pourtant cet 
etre si fragile et si vulnerable allait prendre T ascendant sur toutes les 
autres especes et les soumettre a sa volonte, au point de leur inspirer une 
veritable terreur, par sa seule apparition. 

Le dessein du Seigneur de l’univers etait de promouvoir l’une des 
plus faibles creatures en puissance tutelaire, appelee a dominer le monde, 
souverainement. Mais, des qu’il acquit ces pouvoirs, il manifesta de 
l’ingratitude vis-a-vis de son Createur et devint arrogant. L’homme est 
certes T echelon superieur de la Creation et cela est avere par rapport au 
monde qu’il habite et a Tensemble du systeme solaire, puisqu’il est le 
vicaire de Dieu sur terre. (Coran 2.30). Cependant, au niveau de 
l'univers, d'autres formes de vie sont d’une extraction superieure, ainsi 
que le precise le Coran Sacre : « Nous avons ho nore les fils d'Adam. 
Nous les avons portes sur la terre ferme et sur la mer. Nous leur avons 
accorde des nourritures excellentes et Nous leur avons donne la 
preference sur beaucoup d'etres que Nous avons crees. » (Coran 17.70). 
Il existe ainsi a travers d'autres systemes stellaires et d'autres galaxies, 
des creations d'un genre inconnu, qui surpassent le genre humain en 
eminence et en consideration. De meme, il est fait allusion a d'autres 
etres, d'un niveau inferieur. L’humanite se situerait en consequence, dans 
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un milieu intermediate, certainement dans la partie superieure puisqu'il 
est precise qu'elle beneficie de la preference divine par rapport a 
beaucoup d'etres crees. 

En quoi certaines civilisations extra-terrestres peuvent-elles 
prevaloir sur les terriens ? Elies seraient certainement disposees a une 
meilleure reconnaissance de l'Existence divine. Elies seraient enclines a 
professer une foi profonde et pure, en accordant une grande consideration 
a l’CEuvre divine, car elles ne pourraient avoir le pas sur les terriens, alors 
qu'elles renieraient l'Etre Supreme, le Seigneur et le Createur de 
l’univers, qui leur a donne vie. Peut-etre que leurs civilisations les 
predisposeraient-elles a un caractere plus humain, porte vers la solidarity, 
l'entraide, la ferveur, au detriment de l’incroyance, du materialisme et de 
l'egocentrisme ? De plus, leur niveau intellectuel et la maitrise du savoir 
leur permettraient d'envisager la realite de Dieu, d'une fag on 
incontestable, a travers l'ordonnancement universel, par lequel se 
manifeste la Toute-puissance Divine. Ce que nombre de terriens ne 
sauraient concevoir de par la corruption de leurs facultes cognitives. 

Tels pourraient etre, les traits principaux des civilisations extra- 
terrestres dominantes. II n'est pas exclu, toujours a l'image de ce qui 
existe sur terre, que des tendances a l'impiete se manifestent, mais c'est le 
propre des etres evolues que de diverger dans leurs croyances. 
Cependant, comme le niveau de developpement de ces civilisations, est 
en mesure de reduire a neant, les speculations philosophiques deleteres 
de leurs extremistes, la ferveur restera dominante et la reconnaissance de 
l’existence divine, constituera une realite sans faille. Bien entendu, il ne 
s’agit que d’hypotheses, relativement au mode de vie de ces creatures 
extraterrestres, le plus important aura ete de souligner l'absolue certitude 
de leur existence. Cette verite est attestee sans ambages a differentes 
reprises dans le Livre Sacre, dont voici encore un exemple : « Dieu est 
Celui qui a cree sept cieux et de la terre autant. Le Commandement 
descend entre eux afin que vous sachiez que Dieu est Tout-Puissant et 
que Sa Science s'etend a toute chose. » (Coran 65.12). 

La pluralite des mondes est nettement reconnue dans ce verset. 
L'expression : « les sept cieux et de la terre autant», suggere l’existence 
de nombreux mondes habites, dont chacun est pourvu des sept cieux 
concentriques, deja explicites par ailleurs. Un observateur poste dans 
n'importe quelle planete habitee de l'univers verrait au-dessus de lui une 
structure celeste resultant de la hierarchisation cosmique. De cette fagon, 
chaque humanite se trouve situee au centre d’un systeme concentrique, 
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forme par les sept cieux, d’ou l’egalite exprimee par le Coran : « Les sept 
cieux et de la terre autant. » Ainsi l’hypothese plausible de l’existence 
d’un milliard d’humanites extraterrestres, se trouve confirmee par la 
presence d’autant de cieux concentriques. Ce qui est le fondement de la 
logique. Personne ne saurait concevoir, une terre habitee lointaine 
habitee dans le cosmos, deconnectee de tout, sans cieux et sans lois 
physiques pour la regir. 

Actuellement, de plus en plus de savants, prennent conscience que 
l'univers, pourrait tres vraisemblablement abriter la vie; une theorie 
jugee blasphematoire, quelque temps auparavant, surtout dans les 
croyances judeo-chretiennes. De nombreux pays disposent d'un reseau 
d'ecoute electronique en mesure de detecter «les signes intelligents » 
provenant d'une autre planete. Si aucun echo n’a ete capte a ce jour en 
raison, principalement des distances colossales qui separent les systemes 
stellaires entre eux, par contre, les instruments de grande sensibilite ont 
permis de detecter l’existence de plusieurs centaines de planetes 
extrasolaires. Ce qui constitue une nouveaute extraordinaire et ouvre des 
horizons inesperes, qui ne pourront que conforter le Coran Sacre dans 
son authenticite... et par la meme, infirmer tous ceux qui pretendent le 
contraire. Y compris l’enseignement biblique. 

Cependant, de la, a croire que les extra-terrestres debarqueront 
bientot, releve de la gageure. II suffit simplement de souligner que 
l'univers n'est pas vide et que d'autres « civilisations » ou « humanites » 
existent dans le cosmos. Des milliards d’humanites. Le Coran le soutient 
fermement, cela devrait suffire a l’intelligence et a la raison. L'opinion 
des savants d'aujourd'hui se demarque de celle de leurs predecesseurs. 
C'est un grand progres dans la voie d'une verite exprimee de tout temps 
par le Livre Sacre des Musulmans. Cependant, meme si les incredules 
continuent a nier une telle l’existence, ce n’est pas l’univers qui se 
trouverait penalise, mais leurs propres croyances qui seraient ridiculisees, 
un peu plus. Malgre toutes les avancees, elles l’ont ete copieusement tout 
au long des siecles. Si le livre Sanscrit Vishnu-Purana affirme lui aussi, 
que l’univers est peuple de milliards de planetes habitees, par contre le 
philosophe Italien Bruno Giordano (1548-1600), fut brnle vif sur ordre 
de l’Eglise, pour avoir soutenu entre autres la these de mondes multiples 
au sein de l’univers. Comme quoi, il ne faut pas avoir raison avant les 
autres. Surtout avant les religieux, qui sont tenus d’etre infaillibles, en 
toutes circonstances. A son detriment, Giordano n’est pas pret d’oublier 
ce principe elementaire. 
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L'EXISTENCE DE L'AME 


Bien qu'elle soit une des manifestations les moins connues, fame 
occupe cependant une place tres importante dans toutes les religions et 
tous les mythes. II est d'usage de dire qu'elle est l'essence spirituelle de 
l'homme, qui se separe du corps au moment de la mort. Ses proprietes 
different selon les croyances. Elle peut mener une vie individuelle propre 
ou alors, se reincamer sous une forme humaine ou animale et 
recommencer une nouvelle existence. Elle possede la faculte de 
communiquer avec les personnes douees de pouvoirs extra-sensoriels, 
tels que les mediums. Parfois, elle se pare d'un aspect sumaturel pour 
venir hanter quelque lieu de predilection, et tourmenter a l'occasion les 
gens. Plus paisible est fame que la mort libere vers les grands espaces, 
afm de mener une vie calme et sereine, ou tourmentee et demoniaque, 
selon les destins. 

L’ame peut aussi etre ignoree purement et simplement pour la 
bonne raison que son existence n'a jamais ete prouvee scientifiquement. 
Lorsqu'elle n’est pas reniee, l’ame se prete a toutes les exigences des 
specialistes et a toutes les sauces, puisqu’elle reste sans reaction, aphone 
et amorphe. Elle etait dissequee, reduite en equation... L'instinct, l'affect, 
le 9 a, le moi et la psyche s'efforqaient de recoudre les morceaux de sa 
depouille. De toutes les religions monotheistes, c'est l'Islam qui accorde 
le plus d’importance a l'existence de fame. Elle constitue le fondement, 
sans lequel la vie future n'est pas concevable. 

Pourtant, d'autres croyances la regardent aussi comme une necessite 
absolue, alors que leurs doctrines cultivent la confusion spirituelle en 
niant l'existence d'un Dieu Unique, Createur et Tout-Puissant. Voici 
succinctement les principales conceptions existant dans le monde : Les 
Brahmanes ou Hindouistes venerent le dogme de la reincarnation. Apres 
la mort, l’ame doit transmigrer dans un autre corps, afm d’accomplir les 
volontes accumulees inconsciemment (Samarra). L'ame universelle (ou 
Brahman) regit fame individuelle de tout etre vivant. Le Yoga (ou 
«jonction » en Sanscrit) consiste a acquerir le controle de soi-meme et a 
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acceder a la connaissance parfaite, par la pratique de l'ascetisme et une 
preparation psychique. 

Le Bouddhisme (ou Dharma), vise a atteindre l'etat de beatitude ou 
Nirvana (« extinction » en Sanscrit). Comme son nom l'indique, c'est un 
etat de bien-etre superieur, ou l'ame individuelle se fond avec l'ame 
collective. Pour arriver a un tel degre de felicite, les disciples ont recours 
au Mahayana (Grand vehicule). 

Dans le Taoisme, fondee au 6 eme siecle avant l'ere chretienne, par le 
Chinois Lao Tseu, contemporain de Confucius, les dieux sont constitues 
de bons esprits (shen), alors que les hommes resultent d'un melange de 
shen et de kwei (spectres). A leur mort, la partie shen de l'homme monte 
au ciel, alors que le kwei demeure sur terre. 

Pour le Jainisme, fonde par Vardhamana, la partie animee de 
l'univers (Jiva) est peuplee d'ames etemelles qui se reincament en 
s'elevant par leurs merites respectifs, du vegetal a l'etemel, en passant par 
l'animal et l'homme. Mais les peches leur font parcourir le chemin 
inverse. Le Jainisme a recours a la non-violence envers tout ce qui vit. 

Le Shinto'fsme pratique au japon est base sur le polytheisme. Les 
ames doivent leur existence au souffle des dieux, qui sont au nombre de 
plusieurs centaines de millions (kami). A sa mort, l'homme subit une 
periode de purification, puis devient a son tour un nouveau kami, sous 
l’influence des prieres de ses descendants. Avec cette pratique, le nombre 
de dieux ne cesse d'augmenter au fil des ans. Le terme shinto, signifiant 
d'ailleurs en japonais, « la voie des dieux ». 

Le Chamanisme pratique en Siberie, en Mongolie et dans d’autres 
pays, s'inspire du culte de la nature. Les chamanes etablissent des 
contacts avec les esprits et les utilisent pour combattre leurs ennemis. Ils 
peuvent aussi guider les ames vers le repos etemel ou les laisser errer 
dans l'etemite. La pratique des rites magiques et des epreuves 
mystagogiques font d'eux des morts ressuscites. 

Les animistes adoptent des croyances multiples. Generalement, ils 
vouent un culte aux ancetres et attribuent une ame a tous les phenomenes 
naturels, (montagnes, arbres, orages, etc.) qu'ils essaient de gagner a leur 
cause par des pratiques magiques. Le vaudou est un culte animiste 
africain, importe en Amerique (Bresil, Antilles et notamment a Haiti) et 
melange aux pratiques chretiennes. 
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Les Indiens d'Amerique du Nord, accordent eux aussi une grande 
importance a la vie future ; a leur mort, leur ame s'en va rejoindre leurs 
ancetres, dans les grandes prairies etemelles. 

II n’est pas possible, de passer en revue toutes les croyances dans le 
cadre de cet article. L’essentiel aura ete de rappeler les differentes 
croyances qui accordent une importance particuliere a l'existence de 
l'ame. Les religions bibliques pretent a l'ame, une vie etemelle apres la 
mort de l'homme. Dans la religion chretienne, la vie etemelle est assuree 
aussi bien aux ames, qu'aux corps qui seront ressuscites. Les mediants 
sont destines aux «tenebres exterieurs », entendre par la, l’enfer, tandis 
que les bons connaitront les joies du Paradis. 

Ce petit tour d'horizon prendra fin, en Grece par une anecdote 
significative, relative a la doctrine pythagoricienne de la transmigration 
des ames, selon laquelle, quand un homme ou un animal meurt, son ame 
renait dans un autre etre. II s'agit du poeme sept, dans lequel le 
philosophe Henophane raconte comment Pythagore empecha un homme 
de continuer a battre son chien en lui disant: « Arrete de le battre. C'est 
I'ame d'un ami,je le reconnais a sa voix !» 

A l'avenement de la psychanalyse avec Freud, fame connut une 
nouvelle epopee. Si certains specialistes nierent opportunement son 
existence, pour eviter d’avoir a se conffonter aux grands mysteres, 
d'autres par contre, entreprirent des etudes et des analyses pour essayer 
de comprendre ce qui leur paraissait etre une enigme, dont ils croyaient 
detenir la cle. Voici comment le psychologue suisse C.G. Jung expose sa 
position : « Le conflit entre la nature et I'esprit n'est que la traduction 
de V essence paradoxale de Lame : elle possede un aspect physique et un 
aspect spirituel qui ne paraissent se contredire que parce qu 'en dernier 
ressort, nous ne saisissons pas son essence. Chaque fois que 
I’entendement humain veut apprehender quelque chose qu'en derniere 
analyse, il ne comprend pas et ne peut pas comprendre, il doit (s'il est 
sincere) pour en saisir quelques aspects se soumettre a une contradiction 
et scinder son objet en des apparences opposees. Le conflit entre I'aspect 
physique et I'aspect spirituel ne fait que demontrer que le psychique est 
au fond quelque chose d’inimitable. » 

Jung poursuit que « Lame est quelque chose d’etrange Elle n'est 
pas localisable dans I'espace alors que tout ce qui existe occupe une 
certaine etendue. Nous supposons avec certitude, que nos pensees se 
situent dans la tete, mais pour les sentiments, nous devenons incertains, 
car ils parassent davantage jaillir de la region du coeur. Quant aux 
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sensations, elles sont reparties sur l ’ensemble du corps... L ’timepourrait 
etre a la fois, un point mathematique et avoir Vimmensite du monde 
planetaire. » Mais, un sujet le preoccupe particulierement, « car si l’ame 
est en marge de Vespace, elle est incorporelle, or les corps meurent, 
comment done l’invisible et Vinextensif s ’aneantiraient-ils ? » 

Jung qui se posait tant de questions sur l'ame et sa localisation, 
semblait moins embarrasse lorsqu'il s'agissait de juger les etres humains 
qui, il est vrai ont l’avantage de mieux se preter aux observations. Ainsi, 
pour lui: « Les Noirs, sont des etres incultes et incapables d’assimiler 
les elements de la civilisation. Car la volonte, est un antique bien 
culturel dont la naissance coincide au fond avec I'origine de la culture. 
Tant Que la volonte est inexistante, il ne saurait etre question de quelque 
culture que ce soit. C'est pourquoi il est manifestement insense de 
vouloir inculquer de la culture aux negres. » (C.G. Jung : « L’homme a 
la decouverte de son ame »). Ce sont a quelque chose pres, mais enrobees 
d’un emballage diplomatique, les paroles qu’un chef d’etat europeen, est 
alle developper a Dakar, en 2008. 

L'avenement du materialisme athee devait porter un coup decisif a 
l'idee meme de l'existence de l'ame. Dieu etant renie, tout le domaine 
spirituel devenait contraire aux idees professees par les nouvelles 
doctrines. La mort n'etait plus consideree comme un passage oblige 
menant a la vie future, mais comme un aneantissement absolu de soi, 
sans espoir de retour ou de resurrection. Des lors, l’ame perdait de son 
mystere, puisque c’est sa propre existence qui etait remise en cause. Pour 
les fideles qui ne partageaient pas cette philosophic, par contre, l'ame est 
une realite incontestable. Elle decoule d'un enseignement biblique 
millenaire ainsi que de la necessite pour l'esprit de croire a des principes 
superieurs qui ne sont pas seulement regis par le materialisme. 

Mais si cette existence est reelle, il devrait etre possible, le progres 
aidant, de localiser son emplacement et de repondre aux questions posees 
par Jung qui restaient sans reponse. Des tests furent menes aux chevets 
des mourants. Des animaux, furent mis a contribution, afm de detecter la 
liberation de l'ame au dernier souffle de la vie. Les resultats obtenus sont 
edifiants. Voici quelques exemples de ces experiences decrites par le 
biologiste et philosophe Lyall Watson, dans son ouvrage intitule : 
« Histoire naturelle de la vie etemelle » 

« Un grand nombre d'observations anecdotique, ont ete faites au 
chevet de defunts, qui toutes font etat de nuages et de formes spectrales 
planant alentour du lit du mort. Il y a une surprenante uniformite dans 
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les details. On dit toujours qu'une sorte de brouillard quitte le corps a la 
hauteur de la tete, tres souvent en spirale, pour prendre ensuite une 
forme corporelle, bien precise et reconnaissable qui se tient a environ 
une cinquantaine de centimetres, horizontalement au-dessus du systeme 
somatique avant de se dissiper. » Watson poursuit: « L 'unique preuve 
empirique que nous en ayons jusqu'apresentprovient d'une serie de tests 
faits il y a bien des annees en Angleterre et aux Pays Bas, par trois 
medecins tout a fait independants les uns des autres. » 

« Le docteur R.A. Watters tenta de photographier la sortie du corps 
astral chez des souris, des poulets et des grenouilles a I'instant de la 
mort. II construisit des chambres sous vide, certaines remplies de vapeur 
d'eau et d'huile, et reussit a obtenir des photos de masses nuageuses 
planant au-dessus du cadavre de l'animal. Mais ces formes auraient pu 
etre facilement produites par des voies physiques normales. » 

« A la Haye, le docteur Zaalberg Van Zelst pesa des moribonds et 
affirma qu'au moment de la mort clinique, il y avait une soudaine perte 
de poids, exactement 69,5 grammes. Des tests identiques effectues en 
Angleterre par le docteur Duncan Me Dougall donnerent le meme 
resultat en onces. Il y avait une correspondance remarquable entre les 
decouvertes. Les experiences devraient etre repetees, dans des conditions 
de controle plus strictes, car si Von constatait une correlation entre une 
perte de poids bien definie et un fait nettement verifiable, tel que 
Vinterruption des ondes cerebrales, on se trouverait reellement en face 
d'une decouverte passionnante. » 

Il est difficile de dire si un tel jugement releve de la naivete ou de la 
mystification, mais il contient une dose appreciable de ridicule. Meme en 
se passant des ames des souris, des poulets et des grenouilles, du docteur 
Watters, pour ne retenir que les tests portant sur l'homme, la pilule reste 
difficile a avaler. Selon les docteurs Zaalberg Van Zeist et Duncan Me 
Dougall, la perte de poids de 69,5 grammes, correspond au poids de 
fame qui quitte le corps. Le fait que les experiences porterent, 
vraisemblablement sur des sujets de corpulence differente, laisse 
entendre que le « poids » de fame est independant de celui du corps. Il 
s’agit d’une constante, dont desormais les medecins doivent tenir 
compte. Les legistes n’auront plus a se munir de materiel electronique 
cher et fragile, pour detecter 1’interruption des ondes cerebrales pour se 
prononcer sur la mort de quelqu’un, ils devront dorenavant faire usage 
d’une balance, qui penchera d’un cote, des que l’ame quittera le corps. 
La methode est plus sure et plus simple. Mais attention, pour les lapins, 
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les souris et les grenouilles, il convient d’abord de definir le poids de 
leurs ames respectives avant d’etablir un protocole pour eviter toute 
confusion entre les especes. Par la suite il pourra etre etendu au regne 
vegetal et animal, car il n’y a aucune raison de penser que seuls les arbres 
sont demunis d’ame. 

Neanmoins, la materialite de l'ame ouvre un nouveau debat inedit, 
puisqu’une telle donnee contredit dans les faits, tout ce qui avait ete 
admis jusque la a ce sujet. Une ame materialisee doit necessairement se 
loger a l’interieur du corps, or jusqu’a present rien de pareil n’a ete 
signale nulle part au monde. Ce qui demontre que les pretendues 
decouvertes des honorables hommes de science, ne sont que des 
supercheries, dont nombre d’auteurs ont recours, plus souvent que de 
raison, pour pimenter leurs romans ; faute de quoi leur « litterature » ne 
seraient bonnes qu’a jaunir sur les etageres. 

Le Coran qui s’edifie sur le socle de la verite, ne souscrit 
evidemment pas a ce genre d’elucubrations, dussent-elles emaner 
d’hommes de « d’eminents savants. » L'ame est par definition spirituelle 
et immaterielle face au corps organique. Le langage psychanalytique 
reflete bien le dualisme et en meme temps la complementarite d'une telle 
notion. Les specialistes utilisent le terme de « soma » pour designer le 
corps et celui de « psyche » pour evoquer l’esprit. Le Livre Sacre met en 
relief la complementarite existant entre le corps et l’esprit. L'ame peut 
etre quelque chose de plus profond qu'une conscience, comparee par 
Freud a un organe sensoriel capable de percevoir des evenements 
mentaux internes et de les distinguer des perceptions extemes. 

La conscience est animee de sentiments differents, parfois 
contradictoires. Jung estime « qu’il n’y a pas de conscience pure et 
simple mais une gamme d’intensites de conscience, comme ilny a pas de 
contenu conscient qui ne soit inconscient a un autre point de vue. » 

Freud a son tour considere que le « moi» represente ce qu'on 
appelle la raison et la sagesse, alors que le « qa » au contraire est domine 
par les passions. De sorte, que le « moi» peut-etre compare au cavalier 
charge de maitriser la force superieure du cheval, le « qa ». Ce dualisme 
comportemental est illustre par un verset du Coran qui fait reference aux 
deux tendances opposees de l'ame : « Par l'ame, comme II (Dieu) Va bien 
modelee, en lui inspirant son immoralite et sa piete. » (Coran 91.7-8). 

L'ame est effectivement eprouvee par des tentations et des 
sentiments contradictoires et doit lutter en permanence pour ne pas 
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tomber dans les exces et le reniement. Son aptitude innee la predispose a 
la reconnaissance de 1’existence de Dieu, Unique et Tout-puissant. Mais 
les tendances opposees, issues de la vie mondaine, exercent un attrait 
puissant, auquel succombent en definitive, ceux qui se laissent obnubiler 
par les jouissances ephemeres. Le Livre Sacre precise encore : «Nous 
I'avons (Vhomme) dirige sur le droit chemin. Qu'il soit reconnaissant ou 
qu'il soit ingrat. » (Coran 76.3). 

L'etre humain est ainsi en possession de la raison premiere qui lui 
permet de percevoir intuitivement son allegeance absolue au Createur et 
au Seigneur de l’univers. II delaisse cependant parfois, sa part d’intimite 
et de reconnaissance, dont est constitute sa nature fonciere, pour 
s'engager dans une voie inverse, factice et trompeuse. Serait-ce la 
consequence d'une tare originelle, ou d'une propension qui le 
predisposerait a la transgression ? Non, bien au contraire, Dieu accorde 
Son attention constante a l’homme : « Dieu veut vous faire connaitre les 
actions de ceux qui ont vecu avant vous, pour vous diriger et vous 
pardonner. Dieu est Celui qui sait, II est Juste. Dieu veut revenir vers 
vous, alors que ceux qui suivent leurs passions veulent vous entrainer 
vers une pente dangereuse. Dieu veut vous alleger (les obligations trop 
lourdespour vous), car I'homme a ete cree faible. » (Coran 4.26 a 28). 

L'homme a ete cree faible ; il s’agit d’une verite indiscutable. 
Malgre son arrogance et son orgueil, il reste un fragile equilibre de ses 
myriades de composantes organiques et spirituelles, et peut etre detruit 
physiquement ou psychiquement par le moindre ecart de la nature. Dieu 
a tenu compte de ses aptitudes et ne lui a rien fait supporter de plus qu'il 
ne pouvait assumer pleinement : « Nous n 'imposons rien a une time qui 
soit au-dessus de ses moyens (ou de ses capacites). » (Coran 23.62). 

L'Islam est une religion qui peut etre assumee raisonnablement et 
en pleine connaissance de cause, alors que rien n'aurait pu empecher le 
Seigneur de l’univers d'en decider autrement, et d’imposer a l’homme 
une charge ecrasante. Cette disposition s’applique aussi a l’existence 
qui est jalonnee des problemes nombreux et redoutables, mais nullement 
insurmontables. Sans quoi, la vie serait devenue rapidement impossible. 
Comme toutes les creatures, l'homme est appele a mourir. C'est le 
moment de la separation du corps et de l'ame. Une citation coranique qui 
evoque cet instant fatal a subi les railleries des commentateurs 
occidentaux. Il s'agit du passage suivant: 

« Allah accueille les ames au moment de leur mort, ainsi que celles 
qui ne meurent pas encore, au moment de leur sommeil; Il retient les 
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antes des hommes dont il a decrete la mort et renvoie les autres jusqu'au 
terme fixe irrevocablement. » (Coran 39.42). 

Les orientalistes interpretent ainsi ce verset: «Selon les 

Musulmans, l’ame des hommes qui sommeillent ou qui meurent va 
d'office rejoindre Dieu. L'ame des morts reste en Sa possession, alors 
que celle des gens endormis leur est renvoyee a leur reveil. » Si durant 
une nuit agitee, la personne concemee se reveille dix fois, son ame fait 
autant d'allers et retours entre Dieu et le dormeur ! Un jugement est 
sommaire et deplace. Dieu accueille sur place les ames de ceux qui 
meurent et de ceux qui dorment, car II est en tout lieu de l'univers, ainsi 
que le precise le Coran : « De quelque cote que vous vous tourniez, la 
est La Face de Dieu. Dieu est present partout (dans l’univers) ». 

II est aussi present aux entretiens entre les hommes : « Ne vois-tu 
pas que Dieu sait tout ce qui est dans les cieux et sur terre ? II ne saurait 
y avoir une conversation entre trois hommes, sans qu’Il ne soit le 
quatrieme, ni entre cinq d’entre eux, sans qu’Il ne soit le sixieme; ni 
plus ni moins que cela sans qu ’ll soit (present) avec eux en quelque lieu 
qu'ils se trouvent. Ensuite, au Jour de la Resurrection, car Dieu est 
Omniscient. » (Coran 58.7). Dieu est non seulement proche des hommes, 
mais II est egalement present en eux-memes dans leur propre conscience. 
« Nous avons cree I'homme et Nous savons ce que son ame lui suggere. 
Nous sommes plus pres de lui que sa veine jugulaire. » (Coran 50-16). II 
est meme plus proche que leur propre conscience, ce que les 
psychanalystes n’arriveront jamais a comprendre : « Sachez que Dieu 
s'interpose entre I’homme et sa conscience, Et que vous serez tous 
rassembles devant Lui. » (Coran 8.24). Enfin arrive le moment de la 
mort. Dieu est toujours present, infmiment et a jamais present: 
« Lorsque l’ame du moribond remonte a sa gorge et que cela se passe 
sous vos yeux, Nous sommes alors plus proche de lui, que vous qui 
Ventourez, sans que vous ne puissiez rien voir. Pourquoi done, si vous ne 
devez jamais atre juges et retribues, ne feriez-vous pas revenir cette ame 
si vous etes veridiques ? » (Coran 56.83) 

Dieu est present en tous lieux de l’univers, comme au fin fond de la 
conscience, du « moi » ainsi que le designe Freud. L’ame des moribonds 
est regue par Dieu au moment de la mort et de sa migration definitive. 
Dieu etant present partout, l'ame n'a pas besoin d'errer pour Le 
rencontrer. Elle est recueillie sur les lieux-meme de la separation, sans 
que ce phenomene soit quelque chose d’evident et de perceptible pour les 
humains. Puisque le Coran considere que l’ame est un des grands secrets 
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de la creation, auxquels l’homme ne pourra jamais acceder. En ce qui 
conceme le sommeil qui est specifiquement une perte de conscience 
temporaire, il n'y a pas de difficultes pour accepter la notion que cette 
conscience au repos trouve un refuge interieur aupres de la Misericorde 
divine qui emplit l'univers de Sa Presence. 

Dans son etat d'inconscience, l’homme n'est plus en mesure de 
transgresser les Commandements divins, ni d’enfreindre les interdictions, 
par son comportement rebelle. II repose dans la serenite du Createur de 
l’univers. Mais des son reveil, qui implique la recuperation de ses 
facultes mentales, le voila qui agit selon son inspiration. Le cheminement 
s'imbrique parfaitement au texte coranique. L'ame n'a pas a vagabonder 
continuellement, ni a faire des va-et-vient incessants dans l'espace 
cosmique. Le voyage est interne et metaphysique. Le trajet s'evalue entre 
le conscient et l'inconscient et pour reprendre les termes de la 
psychanalyse, entre le « moi » et le « qa » ou quelque chose d'autre, de 
plus intime et de plus secret, que l’homme n'imagine meme pas. 

Pour les incredules, l’ame est une invention destinee a subjuguer 
les masses credules. L'homme, pas plus que les animaux ou les vegetaux 
n'abrite le moindre esprit. A sa mort, il est reduit en poussiere et 
s'aneantit dans la nature sans ressusciter d'aucune maniere. C’est la une 
opinion et comme toute opinion, elle prete a controverse et peut etre 
remise en cause, pour les memes motifs qui ont servis a combattre les 
tendances adverses, a savoir l'absence de preuves dans la refutation de 
l'existence de l'ame. Par ailleurs, la pretention humaine a l'omniscience 
semble deplacee, alors que l’homme ne sera jamais en mesure de decrire 
un grain de sable, dans sa composante, sa nature et les interactions 
internes qui s’y deroulent. Un peu plus de modestie, ne saurait nuire ceux 
qui sont inconscients de leur deficience. 

Les facultes humaines sont restreintes en raison de la conformation 
propre de la demiere creature apparue sur terre, et notamment de ses 
limites intellectuelles et le mystere de l’ame demurera pour toujours...un 
mystere. Le Coran dit : «Ils (les incredules) t'interrogeront au sujet de 
1'Esprit. Reponds: 1’Esprit procede du Commandement de mon 
Seigneur. Mais, il ne vous a etc donne que peu de Science. » (Coran 
17.85). Ce verset confirme que l’homme, en raison de ses limites 
organiques et intellectuelles, ne sera jamais en mesure de percer le secret 
de l'ame et cette impuissance a incite les athees a nier son existence. 

Les savants du 17 eme siecle etaient animes des memes intentions. 
Ils declaraient avec une assurance surfaite, qu’il ne saurait exister 
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d'animaux plus petits que le ciron, qui est une variete d'arachnide, pour la 
simple raison que la vue ne pouvait deceler d'organismes d'une taille 
inferieure. Cependant, lorsque la loupe (ou le microscope) fut mis au 
point par le Hollandais Leeuwenhoek et que « des animaux plus petits 
mille fois qu'un ciron, et qui semblaient dans une goutte d'eau, comme 
autant de monstres dans une vaste mer. », apparurent sous l’objectif, ce 
fut la stupeur chez les scientifiques. Un choc emotionnel a faire douter 
les certitudes les plus etablies. Ils ne cessaient de repeter gravement, 
depasses par les evenements : « Comment cela pourrait-il etre ? » Oui, 
cela pourrait etre, parfaitement et meme plus que l’impensable. Dans 
l’oeuvre de Dieu, tout pourrait etre, seuls les insenses restent aveugles. 

Les recherches sur les mysteres de l’ame, ne sont qu'une reedition 
des fameux animalcules qui etaient censes « inexister » avant l'utilisation 
d'instruments adaptes. II est evident que les adeptes des honorables 
savants qui ont ete surpris et aigris par les decouvertes des animalcules, 
dont ils croyaient l’existence impossible, auront toujours la latitude de 
dire en guise d'echappatoire, que les moyens d'investigation actuels qui 
sont un million de fois plus puissants que ceux d’alors, n'ont pas permis 
non plus, de decouvrir le moindre signe de la presence d'une ame dans le 
corps humain. Ce qui demontre que l’esprit n’existe pas. Cependant, 
une telle conclusion ne plaide nullement pour une inexistence 
quelconque ; elle signifie simplement que fame est autrement plus 
subtile que les animalcules, et qu'en multipliant encore des milliards de 
fois, le pouvoir de resolution des appareils de detection modemes, les 
scientifiques seront toujours loin de visualiser ou de detecter l’ame ou 
l’esprit. De la meme fa$on que nul ne saurait prendre un cliche d'un 
concept ou mesurer la longueur d'onde d'un jugement. 

Un autre probleme intrinsequement difficile s’est pose, recemment 
aux chercheurs. II s’agit de la detection des neutrinos, qui est pourtant 
autrement plus aisee que celle des esprits ! Des experiences ont ete 
realisees durant des decennies a l'echelle mondiale pour detecter cette 
particule fantome, jusqu’a douter de son existence. Le neutrino serait une 
particule electroniquement neutre et l’hypothese de son existence fut 
formulee par les physiciens Enrico Fermi et Wolfgang Pauli en 1931, a la 
suite d'une perte d'energie constatee au cours de la disintegration d'un 
neutron dans un noyau d'atome. 

Au debut, les physiciens pensaient que le neutrino ne possedait pas 
de masse, puis ils ont fmi par lui attribuer une masse infime. Une de ses 
particularites reside dans sa faculte de franchir la matiere sans rencontrer 
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d'obstacle. Les neutrinos peuvent traverser la terre de part en part, sans 
etre arretes par quoi que ce soit. Le globe terrestre represente pour eux un 
vide presque aussi complet que l'espace. Un neutrino peut traverser une 
epaisseur de plusieurs milliards de kilometres d’eau ou de plomb, a la 
vitesse de la lumiere sans interagir avec la matiere. Comme s’il filait 
dans le vide complet. 

Chaque seconde, le corps humain est traverse par des milliards de 
neutrinos, qui continuent leur chemin comme s’ils n’avaient rencontre 
aucun obstacle. Dans de nombreux pays, des installations complexes et 
couteuses ont ete mises en place afm de pieger le neutrino, car de sa 
connaissance decoulerait une meilleure approche des lois qui gouvement 
l’univers. C’est ainsi qu’a ete congu aux USA, le Tevatron un gigantesque 
accelerateur de particules et qu’a la frontiere franco-suisse, a ete installe en 
2008, le Grand Collisionneur de Hadrons ou LHC, «Large Hadron 
Collider », dont la circonference est de 27 kilometres, pour desintegrer les 
particules et etudier leurs composantes et leurs reactions. Le Seigneur 
qui a cree ces neutrinos et d’autres particules plus infimes, n'est-11 pas 
capable de concevoir une ame, qui soit un peu a leur image, indetectable, 
sans masse et sans charge ? Bien plus, II pourrait lui donner des 
proprietes qui la rendraient a jamais indecelable aux appareils les plus 
perfectionnes. Et toutes les hypotheses que les hommes s'ingenieraient a 
elaborer resteront des suppositions vagues et sans consistance. 

A la suite de cela, certains hommes convaincus de rOmnipotence 
divine diront: « Nous crayons en Dieu, a Sa Toute-puissance et a ce qu'Il 
a revele. » D’autres, au contraire persisteront dans leur refus et 
contesteront l’existence de l’ame, tant qu’ils ne disposeront pas de 
preuves «palpables». Bien que ce domaine se prete bien mal aux 
demonstrations materielles, ce qui renforce leurs convictions, deja 
forgees par la refutation de l’existence de Dieu. 

« (Les incroyants) ne possedent nulle science, ils ne suivent que 
des conjectures, qui ne sauraient tenir lieu de verite. » (Coran 50.28). Le 
Coran refute la conception d’une ame pesante et massive qui pourrait etre 
trahie a l'aide d'une balance d'epicier. II est encore plus loin de ceux qui 
prennent l'homme pour un engin sans ame, passant sa vie a satisfaire des 
besoins materiels et disparaissant sans laisser de trace comme s'il n'avait 
jamais vecu. Croire en Dieu, necessite d’admettre imperativement 
l'existence de l'ame La complementarity du corps organique et de l'ame 
spirituelle est une exigence de la nature, mais aussi de la raison. Sans 
faire appel aux sources mediumniques afm d’eviter de recourir aux 
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manifestations inexpliquees, tout le monde sait que les personnes dotees 
de pouvoirs extrasensoriels peuvent entrer en communication avec des 
esprits qui n'ont absolument rien de corporel, et ceci, dans tous les pays 
du monde. Comme l’objectif de cet ouvrage, est de s’inscrire dans un 
cadre scientifique, ce pas ne sera pas franchi. 

Les gens qui nient l'existence de l’ame se fondent sur l’absence 
d'indices qui permettent de la detecter. Cependant, parce qu’elle est 
synonyme de resurrection et de vie etemelle, la raison implique de lui 
accorder l'importance fondamentale qui est la sienne C'est une necessite, 
car l’etre humain est assoiffe de la Misericorde divine et avide de 
ressusciter et de vivre enfin, une vie etemelle faite de justice et de 
bonheur, dans la Clemence du Seigneur de l'univers. Cet objectif 
primordial, ne pourra etre atteint, que par la soumission a l’Autorite 
divine et la reconnaissance de l’existence de l’ame. 
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LA RESURRECTION 


« Ceux qui commettent les mauvaises oeuvres, pensent-ils que Nous 
les traiterons a I'egal de ceux qui croient et font le bien, en sorte que la 
vie et la mort des uns et des autres soient retribuees de la meme faqon ? 
Quel mauvais jugement! » (Coran 45.21). La retribution des oeuvres est 
une notion capitale dans toute croyance, mais particulierement dans la 
religion musulmane. Elle est decidee souverainement par le Createur qui 
aura a juger du comportement de chaque individu. C'est la crainte 
inspiree par la Justice divine, melee a l'espoir d'une recompense sans 
limite, dont la munificence ne peut soutenir aucune comparaison avec les 
richesses terrestres, qui guide la conduite des veritables croyants. Mais 
pour arriver au stade de la recompense (ou du chatiment), l'homme devra 
traverser deux etapes decisives et contraignantes. 

La premiere, est celle d'affronter un phenomene aussi commun que 
la naissance, qui ne peut cependant jamais etre banalise, il s'agit, bien sur 
de la mort. La deuxieme etape, autre Signe de la Toute-puissance divine, 
est la resurrection de tous les etres humains, pour leur comparution 
devant la Justice de Dieu. Le Jugement Dernier est l'acte ultime avant la 
retribution, tant attendue par les uns et tant redoutee par les autres. 
Attendue, car les delices du Paradis sont indescriptibles et etemels. 
Redoutee, puisque les horreurs de l'enfer sont eux aussi indescriptibles, 
mais dans l’horreur. Et, pour couronner le tout, l'etemite qui s'installe 
pour les uns et les autres, ou les annees, les siecles, les millenaries 
s'ajoutent sans s'additionner, et sans jamais rapprocher un terme, quel 
qu'il soit. 

Ceux qui ont renie Dieu, ainsi que les grands criminels croient 
pouvoir echapper a ce Jugement en niant l’existence de la resurrection. 
La mort entrainerait une destruction totale de l'etre sans possibility de 
retour a la vie. Mais il ne suffit pas de vouloir pour que les desirs se 
transforment en realite. Le Coran se fait l'echo de cette mentalite 
deletere : «Ils disent (les incredules) : Il n'y a pour nous que la vie 
presente. Nous vivons et nous mourrons. Seul le temps qui passe nous 
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fait perir. Ils ne detiennent aucune science de tout cela; ils ne se livrent 
qu'a des conjectures. » (Coran 45.24). 

Entre l’aneantissement sans retour au moment de la mort et la 
resurrection, puis la comparution devant le Seigneur de l’univers qui se 
traduirait par un horrible chatiment parfois etemel, c'est la premiere 
alternative, la moins stressante qui reunit le plus de suffrages aupres des 
incroyants. La mort devient synonyme de repos etemel au lieu d'etre 
consideree comme l'antichambre de l'enfer. Mais le Coran, rappelle les 
gens a une realite qui ne saurait etre tributaire de leurs exigences ou de 
leurs souhaits : (Dieu s’adresse au Prophete): « Dis-leur, Dieu vous fait 
vivre, puis II vous fera mourir. II vous reunira ensuite, le Jour de la 
Resurrection, sur lequel, il n’y a aucun doute. Mais la plupart des 
hommes ne le savent pas. La Royaute des cieux et de la terre appartient a 
Allah. Le Jour ou I'Heure arrivera, les imposteurs seront perdus. » 

«Tu verras alors chaque communaute agenouillee. Chaque 
communaute sera convoquee devant son Livre (Sacre). Vous serez 
retribues aujourd’hui pour le prix de vos oeuvres. Void Notre Livre (le 
Coran), il temoigne contre vous en toute justice; Nous avons fait 
enregistrer toutes vos actions. Ceux qui auront cru et fait le bien, leur 
Seigneur les accueillera en Sa Misericorde divine, c'est la recompense la 
plus enviable. Dieu dira aux incredules : « Ne vous a-t-on pas recites 
Mes versets ? Vous les avez entendus avec dedain. Vous etes un peuple 
rebelle. Quand on, vous disait: Les promesses d’Allah sont vraies ainsi 
que I'annonce de I’Heure qui ne laisse aucun doute, vous repondiez : 
Nous ignorons ce qu'est I'Heure; nous n'avons d'elle qu’une idee vague, 
sans aucune certitude. » 

« Leurs mauvaises actions leur apparaitront alors dans toute leur 
horreur. Les menaces qu'ils auront tournees en derision se realiseront. 
Dieu leur dira : «Nous vous oublions aujourd'hui comme vous avez 
oublie le jour de votre comparution devant Nous. L'enfer sera votre 
demeure (eternelle) et vous serez prives de tout soutien. Ce chatiment 
vous est inflige parce que vous avez pris en derision les Signes de Dieu et 
que la vie de ce monde vous a trompes. » Plus jamais ils ne sortiront de 
l'enfer et ne seront pas admis a se racheter. Loue soit Allah, le Maitre 
Souverain des cieux et de la terre, le Seigneur de Vunivers. A Lui la 
Majeste Supreme dans les cieux et sur terre. Il est le Tout-puissant, le 
Sage. » (Coran 45.26 a 37). 

Mais les conseils les plus avises, pas plus que les avertissements 
ou les admonestations, ne peuvent convaincre les hommes qui sont 
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plonges dans le tourbillon infernal des mondanites et qui sont decides a 
ne rien voir et a ne rien entendre. Car cela les obligerait a remettre en 
cause des croyances qu’ils tenaient jusque-la, pour des paroles 
d’Evangile et qui viennent maintenant chambouler toute leur existence et 
leur fagon de penseur et de concevoir la vie. La mue n’a rien d’un 
exercice agreable. Aussi, ils se refugient derriere des arguments qualifies 
de scientifiques, juste pour persister dans leur aveuglement. Le 
materialisme enseigne en effet que la degradation de la matiere vivante 
prive a jamais l'organisme humain de la faculte de renaitre apres la mort. 
Ils s’en tiennent alors a cette definition, par tous les pores de leur peau. 
Meme si sa formulation denote la tendance de ses auteurs a ignorer cet 
evenement majeur auquel sera confronts chaque etre humain. 

Le Coran dit: «L'homme ne voit-il pas que Nous I'avons cree a 
partir d'une goutte de sperme ? Et le voila qui s'erige en veritable 
adversaire. Oubliant sa propre origine, il Nous defie en disant : « Qui 
peut faire revivre les os reduits en poussiere ? » Reponds : « Celui qui 
les a crees la premiere fois, les ramenera a la vie. II detient une 
Puissance de creation infinie...Celui qui a cree les cieux et la terre, ne 
pourrait-Il pas creer a nouveau leurs semblables ? Oui, sans doute, II est 
le Createur Sublime, I'Omniscient!» (Coran 36 .77 a 81). 

Les athees et les incroyants ne savent pas apprecier la Puissance de 
Dieu a sa juste valeur. La creation de l'homme et sa resurrection ne sont 
que peu de choses comparees a celle de l'univers et de ses milliards de 
soleils et de mondes habites et non habites qui existent reellement dans le 
cosmos. Si tout cet univers, qui est une (Euvre majeure congue par Dieu 
est une realite, si l’etre humain a ete cree a son tour, qui pourrait nier 
1’authenticity de la resurrection qui est pour Dieu quelque chose 
d’infmiment plus facile a realiser ? Mais l’opinion des incredules ne 
sauraient combler l’abime de leur ignorance et s’ils persistent dans leur 
fourvoiement, ils seront seuls responsables de leur sort, car personne ne 
serait tente de subir les rigueurs de la Loi divine a leur place. 

Le Coran dit: «Ils traitent de mensonges ce qu'ils sont incapables 
d'embrasser avec leur science... Ceux qui vecurent avant eux, criaient au 
mensonge de la meme fagon. Vois comment a ete la fin des injustes. 
Certains d’entre eux y croient; d’autres ne croient pas, mais ton 
Seigneur connait les corrupteurs. Dis-leur, quand ils te traitent de 
menteur : « A moi mes actes, a vous les votres. Vous desavouez ce que je 
fais et moi je ne suis pas responsable de ce que vous faites. » Certains 
d’entre eux t’ecoutent: ferais-tu entendre les sourds, alors qu’ils ne 
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comprennent rien ? D ’autres te regardent: dirigerais-tu les aveugles 
alors qu ’ils ne voient rien ? Dieu ne lese personne, mais se font tort a 
eux-memes. Le Jour oil II les reunira, il leur semblera n ’etre restes dans 
leurs tombeaux, qu ’une heure du jour et ils se reconnaitront entre eux. 
Ceux qui traitent de mensonges la rencontre de Dieu seront perdus, car 
ils n ’etaient pas bien diriges. » (Coran 10.39 a 45). 

La Toute-puissance de Dieu est au-dela de ce que peut concevoir 
1 ’imagination ; elle est hors norme et fait exploser toutes les limites de la 
pensee. (Dieu dit): « Lorsque tu recites le Coran, Nous dressons un voile 
entre toi et ceux qui ne croient pas a la vie future. Leur sensibilite semble 
s'obscurcir comme pour les empecher de comprendre, leurs oreilles 
deviennent pesantes. Quand tu mentionnes le Nom d’Allah dans le 
Coran, ils se detournent avec aversion. Nous savons tres bien avec 
quelles intentions, certains viennent t'ecouter et les propos qu'ils tiennent 
dans leurs conciliabules quand les plus impies d'entre eux disent: « C'est 
un homme ensorcele que vous suivez. » Vois ce a quoi, ils te comparent! 
Ils sont egares, ils ne savent plus dans quel sens s ’orienter. » 

« Comment est-cepossible disent-ils, qu'une fois reduits en os et en 
poussiere nous puissions etre appeles a une nouvelle vie ? » Reponds : 
« Oui, vous serez ressuscites, quand bien meme vous seriez de pierre, de 
fer ou quelque autre matiere que vous ne sauriez imaginer » « Et qui va 
nous ressusciter ? » opposeront-lis. Reponds : « Celui qui vous a donne 
la vie la premiere fois. » Ils hocheront la tete et t'interrogeront: 
« Quand cela aura-t-il lieu ? » Reponds : «II se peut que cela soit 
proche. Le jour ou Dieu vous rappellera a Lui, vous lui repondrez en Le 
glorifiant. Vous penserez alors n'etre demeures que peu de temps dans 
vos tombes. » (Coran 17.45 a 52). 

Des dizaines de versets sont consacres au probleme de la 
resurrection et a l'exaltation de la Toute-puissance Divine. L'eschatologie 
qui traite des fins demieres de l'homme et du monde est un domaine 
particulierement important en Islam. Aucune religion au monde ne donne 
des details aussi precis que troublants. Le comportement des etres 
humains, du moins celui des croyants, est regie de fa$on a ce que les 
bonnes actions accumulees durant la vie, une sorte de capital moral et 
spirituel, soient recompensees au Jour du Jugement Dernier, par une 
admission au Paradis des rejouissances et de l’etemite. 

La resurrection est une etape fondamentale dans la vie de l’etre 
humain, puisque c’est a travers elle que s’exercera la Justice divine, enfin 
debarrassee de toutes les corruptions humaines. Cela permet d'etayer 
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l'echafaudage eschatologique et d’en faire un ensemble coherent. En 
premier lieu, se trouve la creation de l’univers, puis du monde, suivie de 
celle de l'etre humain, dont l’existence constitue un test et une epreuve. 
Puis la mort, imposable a chacun, vient accomplir la mission pour 
laquelle elle a ete creee, pour demontrer que le Seigneur de l’univers est 
Seul a posseder le pouvoir de donner la vie, puis de la reprendre. A la 
mort, succede la resurrection, Signe de la Toute-puissance divine infinie, 
qui ne peut etre limitee par rien. Enfin, interviennent le Jugement Dernier 
et la retribution, en bien ou en mal; deux phases complementaires qui 
pour l’etre humain verront s’ouvrir les portes du Paradis pour l’etemite, 
ou celles de l’enfer pour les temps des temps. 

Les athees qui pensent que la resurrection est un defi au bon sens 
et ne repose sur aucun argument scientifique, ne speculent que pour 
donner a leurs illusions un semblant de credibility. Ils restent dans 
1 ’ignorance totale des phenomenes qui se produiront apres la mort et 
s’ingenient ainsi a calmer l’angoisse qui les etreint a cette la pensee 
qu’ils devront affronter cette terrible epreuve. A sa mort, disent-ils, le 
corps humain subit des degradations irreversibles, qui finiront par aboutir 
a la disintegration des molecules organiques, faisant passer la matiere 
vivante dans le regne mineral. Par consequent, le processus de la 
resurrection ne pourrait jamais redonner vie a un organisme qui n’existe 
plus, qui est retoume au neant. 

Certains peuples, au lieu d'enterrer leurs morts, preferent, pour 
differentes raisons, les incinerer. A la fin de l'operation de cremation, il 
ne subsiste plus qu'un tas de cendres carbonisees, ou toute forme 
organique est detruite, interdisant le retour a la vie. Mais, les Hindous 
pour qui fame est immortelle, pretendent que l’ame quitte le corps, bien 
avant de subir les affres du feu, pour transmigrer dans une autre creature, 
aussi bien humaine qu’animale. 

Pas plus les biologistes que les naturalistes, les medecins, les 
anatomistes ou les geneticiens ne peuvent disserter des problemes de 
resurrection, car ils s’emploient plutot a l'etude des sciences de la vie. 
Depuis les origines, leur demarche a ete particulierement lente et 
hesitante, mais aussi patiente et riche en decouvertes. Au cours du temps, 
il a fallu specialiser les domaines d'investigation pour approfondir le 
champ d'activite. Afin de penetrer dans le detail la structure du vivant, les 
specialistes ont du faire appel a la biologie cellulaire qui, a son tour 
donna naissance a la biologie moleculaire. Cette specialisation a ete 
rendue necessaire, parce que la cellule, minuscule unite de base de toute 
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matiere vivante est une structure tres complexe. Si le corps humain 
renferme 100 mille milliards de cellules, par contre depuis la naissance 
d’un enfant, jusqu’a la mort de l’adulte, ce sont des milliers de milliards 
de cellules qui auront ete produites et chacune d'elles est un prodige de la 
creation. Comme chacune d’elles renferme 3 milliards de lettres, le 
resultat effarant est qu’un seul etre humain aura imprime au cours de sa 
vie, un million de fois plus que toutes les imprimeries du monde reunies, 
depuis leur invention ! Un exploit qui ne peut etre qualifie de banal. 
Pourtant, il n’aura fallu ni investissements, ni installations industrielles, 
ni personnel qualifie, car tout se deroule hors du controle meme du 
sujet, alors que celui-ci est plonge dans l’ignorance totale des 
phenomenes incroyables qui se deroulent a l’interieur de son corps. 

La cellule abrite dans son noyau une longue molecule, appelee 
ADN (Acide desoxyribonucleique ou DNA, dans la terminologie anglo- 
saxonne) qui renferme dans un langage code, tout le patrimoine 
genetique d'un individu donne. Chacune de ses particularity et de ses 
caracteristiques, est determinee par un gene localise sur les 
chromosomes. II existe cinq cent mille genes environ qui forment le plan 
de fabrication de l’etre humain, dont l’image et le capital genetique est 
unique et ne se retrouve jamais ailleurs dans l’humanite. Chaque homme 
possede son code particular qui differe de tous les autres codes de par le 
monde et se constitue des que le spermatozoi'de feconde l'ovule. Une fois 
en place, l’ADN est alors active, et l'ceuf commencera a se diviser selon 
une progression exponentielle, pour donner naissance a un enfant dont le 
corps renfermera deja, des milliers de milliards d'exemplaires de son 
propre plan de fabrication. Theoriquement, il suffit de prelever un seul 
exemplaire pour reconstituer, l’enfant en question a l’identique, pratique 
utilisee dans le clonage. 

Pour ce faire, il faudrait prelever le noyau de la cellule et l'injecter 
dans un ceuf feconde, debarrasse de son noyau d'origine avant de 
l'implanter dans l'uterus d'une femelle en gestation, ou il se developpera 
normalement. Le futur-ne de cette manipulation sera le sosie du donneur. 
Il aura les memes traits, la meme physionomie, une doublure que rien, ou 
si peu de caracteristiques distingueront de l'original. Les versions 
officielles declarent que pour un probleme d'ethique, les specialistes n'ont 
pas conduit a leur terme ce genre d'experiences sur les etres humains. Par 
contre, la pratique est devenue courante pour les animaux. De 
nombreuses especes animales ont pu beneficier de cette nouvelle 
technique, qui est certes delicate, mains neanmoins parfaitement 
maitrisable. 
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Des pionniers essayerent de gravir un echelon superieur en tentant 
de greffer a l'ovule, non seulement du materiel genetique d'animaux 
existants, mais encore ceux d'especes disparues depuis tres longtemps, en 
vue de les ... ressusciter ! Ainsi, des experiences ont ete tentees pour 
essayer de reconstituer l'ADN d'une momie egyptienne vieille de 2 500 
ans, par Svante Paabo et son equipe de l’universite d’Uppsala, en Suede. 
Apres avoir preleve un peu plus d'un gramme de tissu sec sur la jambe de 
la depouille, les chercheurs firent reproduire des fragments d'ADN en 
utilisant des bacteries (escherichia coli). Les resultats furent prometteurs 
et le seul obstacle a la reconstitution de l'ADN etait la faiblesse de la 
recolte qui ne comprenait qu'une infime partie du patrimoine genetique, 
absolument insuffisante pour reformuler le genotype de la momie. Mais, 
l’espoir d’arriver a des resultats satisfaisants reste de mise. 

En URSS, des scientifiques sovietiques, dont le professeur Nicolai 
Veechtchaguine, et d'autres specialistes des Instituts de Zoologie et de 
Cytologie de l'Academie des Sciences d'URSS, ont entrepris des 
experimentations en vue de ressusciter le mammouth, sorte d'elephant 
fossile du quatemaire, disparu depuis des milliers d’annees. Pour ce faire, 
ils se sont atteles a recuperer des cellules en bon etat, aupres de cadavres 
de mammouths conserves dans le sol gele de Siberie et envisagent de 
transplanter les cellules dans les ovules d'elephants precedemment 
enuclees, et de fixer le tout dans l'uterus de femelles en gestation. Ils 
esperent ainsi reussir a donner la vie, pour la premiere fois dans l'histoire 
de l'humanite, a des animaux qui n'existent plus depuis des millenaries. 

En 1984, des chercheurs americains de l'Universite de Berkeley 
(Califomie) sous la conduite de Russel Higuchi et d’Allan Wilson ont pu 
etablir que l'ADN d'un quaggua, sorte de zebre et de cheval, est reste 
fonctionnel apres une exposition de 140 ans au Museum d'Histoire 
Naturelle de Mainz (RFA). Des cellules ont ete prelevees des muscles de 
1 'animal, ou leur etat a ete juge comme un indice encourageant pour la 
reconstitution de l’ADN au complet et eventuellement sa mise en culture 
pour recreer l’espece disparue. Wilson a deja reussi a isoler l'ADN d'un 
mammouth de Siberie, mais sans pour autant pouvoir le reconstituer en 
raison de son mauvais etat. La mort de l'animal remonterait en effet a 
quelque 40 000 ans. De telles experiences ont evidetriment pour but de 
recuperer du materiel genetique intact, ou meme des morceaux de genes 
pour reconstituer l’ADN et faire revivre les especes disparues. Bien que 
la route soit encore longue, la voie est deja bien balisee. Les specialistes 
sont d'accord pour estimer que dans un futur plus ou moins proche, des 
progres considerables seront accomplis par la biogenetique. 
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Au debut de cette epopee pour ne pas dire de cette revolution, le 
recours a l’expression « reconstitution » de certaines especes, n’etait 
evoque qu’avec reserve, desormais le langage devient plus hardi. Les 
nouvelles perspectives qui s'offrent aux savants favorisent l'emergence 
d'un vocabulaire ou le verbe «ressusciter» n'est pas vu comme un 
objectif deplace, bien au contraire. Ce terme signifie litteralement : 
«ramener de la mort a la vie». L’evolution de l'etat d'esprit est 
revelatrice des progres d’une science, qui mise sur un avenir ouvert aux 
speculations les plus audacieuses. Tout ce qui vit est constitue des 
cellules, qu’il s’agisse d’organismes unicellulaires ou pluricellulaires. 
L'organisation, l'agencement et le fonctionnement des cellules sont 
determines par les informations contenues dans les genes, aussi l’ADN 
peut etre considere comme le plan de fabrication, sous forme codee, de 
l’ensemble du regne du vivant, aussi bien vegetal qu’animal. 

Grace aux manipulations genetiques les chercheurs sont en train de 
revolutionner la productivity agricole, entrainant une dependance 
alimentaire quasi-totale du tiers monde vis-a-vis des pays developpes. 
L'esprit scientifique impose sa domination, car c'est la locomotive qui 
tire le train de l'humanite. Dans un avenir plus ou moins lointain, le 
developpement de la biogenetique sera tel qu'il permettra d'executer un 
programme genetique entierement en laboratoire. II suffira d'introduire 
l'ADN dans un decodeur ou des machines agenceront les acides amines, 
les proteines et les autres constituants de la matiere, de fa?on a permettre 
a la cellule initiale de se dedoubler dans un environnement artificiel, 
jusqu’a constituer Torganisme complet. Que ce soit pour une bacterie ou 
un corps plus complexe et ce, meme longtemps apres sa disparition. A 
condition de conserver le materiel genetique correctement. 

Une telle avancee ne releve pas de visions chimeriques. Et ce n'est 
pas faire acte de foi que de renier entierement une telle eventuality alors 
que des savants s'appliquent a la mettre en pratique. Bien entendu, les 
recherches passeront au stade experimental, d'autres seront 
operationnelles dans quelques annees, quelques siecles ou jamais. Les 
biologistes et les geneticiens pensent que des progres considerables 
peuvent etre accomplis encore, dans un domaine qui vient a peine d'etre 
deffiche. Deja, signe de confiance (ou d'inconscience), des hommes sont 
disposes a mettre en conserve quelques-unes de leurs cellules, afm d'etre 
ressuscites lorsque le progres scientifique permettra d'arriver a ce stade. 
A la maniere du phenix qui renait de ses cendres, ils pensent, a tort ou a 
raison, pouvoir revoir le jour, par l'effet d'une prodigieuse recombinaison 
qui les ferait revivre a nouveau, defiant ainsi les lois de la nature. 
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Si les savants ont inscrit dans leurs previsions, une demarche qui 
doit les conduire a reconstituer des organismes a partir de leur capital 
genetique, qui pourrait juger raisonnablement que ce but est hors de la 
portee de Dieu, le Createur primordial de toutes les formes de vie ? Les 
biologistes sont-ils devenus plus competents que le Seigneur de l’univers 
au point de faire revivre leurs homologues, alors que le Seigneur ne 
dispose pas du pouvoir de faire revivre sa creature ? Les gens denues de 
jugement ou simplement inconscients ont-ils pris le pas sur la logique et 
la raison ? Ceux qui sont conscient avec eux-memes, rejettent cette 
conception erronee de la puissance respective de Dieu et de l'homme. Le 
Seigneur de l’univers embrasse de Sa Science, toutes les connaissances 
humaines passees et a venir, alors que l’homme n'apprehende de Sa 
Science, que ce qu'Il veut bien Lui conceder. (Coran 2.225). 

L’Omniscience et la Toute-puissance de Dieu transcendent tout le 
savoir dont l'humanite peut s'enorgueillir. «Lorsqu'Il a decrete une 
chose, rappelle le Coran, il dit: Sois ! Et elle est. » (Coran 19.35). Cela 
ne saurait etre assimile a un tour de magie, comme le pensent les 
incroyants, mais bien la manifestation de rimmense Puissance creatrice 
de Dieu, a laquelle l'ensemble de l'univers est soumis. Lorsqu'Il decide 
d'un Ordre, il est execute totalement sans entrave et rien ni personne, 
n’est en mesure de s’opposer a Son Decret. 

Quant a croire que le Seigneur est dans l'ignorance du code 
genetique de l'homme, qu’Il a Lui-meme cree, c'est la une aberration de 
plus dans le jardin des insenses. Bien que comportant des milliards de 
lettres, le genotype est symboliquement prefigure dans le Coran qui dit: 
« L 'homme pense-t-il que Nous ne reconstituerons pas son corps ? Nous 
avons le pouvoir de remettre en place jusqu'a ses phalanges. » (Coran 
75.3-4). L'organisme sera recree fidelement selon le plan de fabrication 
deja agence une premiere fois par Dieu et qui restera une marque de 
reconnaissance pour l'etemite. « Ne connaitrait-Ilpas ce qu'il a cree Lui- 
meme ? Lui qui est le Subtil, parfaitement informe ? » (Coran 67.14). 
« L'homme ne se souvient-ilpas, qu'avant cela, Nous Vavons cree alors 
qu'il n'etait rien ? » (Coran 19.67) 

La resurrection est non seulement un acte parfaitement concevable 
pour l'esprit, mais aussi une decision solennelle authentifiee par le 
Createur de l’univers. Les athees de tout temps qui ignorent la realite, 
serai ent constemes d'apprendre aujourd'hui que leurs propres 
compatriotes envisagent favorablement le retour a la vie sous un angle 
scientifique. Ce qui contribue du coup, a renforcer la these developpee 
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par le Coran relativement a la resurrection des gens. Cependant, les 
generations se sont succede aux generations, chargees du poids de leur 
mecreance coupable, forgee par le doute et l'incredulite. « La verite, c'est 
que I'homme ne cherche qu'a donner libre corns a ses passions. II 
demande : « Quand viendra le jour de la Resurrection ? » Ce jour-la il 
s'ecriera : « Oil fair ? » Mais il ne trouvera pas de refuge. Ce jour-la, O 
homme, tu rejoindras ton Seigneur. » (Coran 75.5 a 12). 

La comparution devant Dieu est le deroulement attendu du 
processus de la vie, afm que 1’existence des hommes et celle de l'univers 
ne soient pas regardees comme une futilite ou une bagatelle. La 
Puissance creatrice du Seigneur de l’univers et l'etendue de la creation 
interdisent de porter une appreciation aussi irreflechie. Tout acte dans la 
vie a son importance, et a plus forte raison, la creation de l'univers. Le 
Coran dit (C’est Dieu qui parle): « Ce n'est pas par divertissement que 
Nous creames les cieux, la terre et tout l'univers. En les creant, Nous 
tendions vers un but fondamental, mais la plupart des hommes Vignorent. 
Le Jour du Jugement Dernier, sera le terme assigne a tous les hommes 
pour comparaitre (devant Nous). Ce jour-la, protecteurs et proteges 
seront impuissants a s'entraider. Ils ne pourront compter sur aucun 
appui. Exceptes ceux a qui Dieu aura fait Misericorde. Car en verite, Il 
est Le Tout-Puissant, Le Compatissant. » (Coran 44.38 a 42). 
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LE CORAN SACRE, GUIDE LUMINEUX ET ETERNEL 


«Nous leur avons apporte un Livre et Nous I'avons rendu 
intelligible par la Science, afin qu'il soit une Direction et une 
Misericordepour les croyants. » (Coran 7.52.) 

Afm que cet ouvrage presente toutes les garanties d'authenticite, 
toutes les connaissances scientifiques anterieures a la Revelation 
coranique n’ont pas ete prises en compte. II ne convenait pas en effet, 
d’attribuer au Coran, la primaute des decouvertes effectuees auparavant, 
afm d’eviter toute contestation. Meme si le Livre Sacre des Musulmans 
est venu retablir une realite oubliee. C'est le cas de l'eclat de la lune. Les 
Grecs etaient plutot convaincus que sa luminosite provenait de la lumiere 
solaire qui se refletait a sa surface. Ils sont arrives a cette conclusion 
apres avoir longtemps admis l'opinion contraire. 

Pour les pythagoriciens, l'eclipse lunaire etait provoquee par 
l'ombre de la terre (et d'une hypothetique anti-terre) sur la lune, qui 
n'etait pas lumineuse par elle-meme. L'avenement de la Bible devait 
remettre en cause cette version. Le soleil et la lune devenaient deux 
astres egalement sources de lumiere dont la difference tenait plus a 
l'intensite et a la taille qu'a d'autres particularites. La Genese dit: « Dieu 
fit ... les deux principales sources de lumiere : La grande, le soleil pour 
presider au jour et la petite, la lune pour presider a la nuit. » (Genese 
1.16). Lorsque la Grece fut christianisee, le monde judeo-chretien 
abandonna la these pythagoricienne pour la version biblique des deux 
sources lumineuses. Plusieurs siecles plus tard, le Coran reconnut a 
nouveau au soleil son role exclusif de producteur de lumiere : « Nous 
avons place un luminaire eblouissant. » (Coran 78.13). La lune n'est pas 
dotee des memes caracteristiques que le soleil, dans le Livre Sacre, car 
son pouvoir eclairant est herite du soleil. Malgre le retablissement de la 
verite, de tels exemples n’ont pas ete pris en compte. 

De plus, pour pretendre a plus de rigueur, tous les faits relates par 
la tradition et ceux rapportes par la croyance populaire, ont ete ecartes ; 
seul le Coran, constitue la base de reference incorruptible. Ainsi, par 
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exemple, il n’a pas ete tenu compte d’autres sujets interessants, tel que 
celui qui est consacre aux liminaires qui sont des lettres introductives 
dont la signification est restee mysterieuse. Ces liminaires, ouvrent 29 
des 114 sourates du Coran. Appelees en arabe. « A1 fawatih », ou encore 
« al hourouf mouqattaa » (les lettres separees), elles ont constitue, et 
continuent d’etre de veritables enigmes, que les chercheurs ne sont pas 
arrives a elucider car le Prophete n’en n’avait pas donne 1’interpretation. 
La sourate 2 par exemple debute par les lettres A.L.M., la sourate 42, par 
les lettres H.M.S.’.S.K., mais le sens des liminaires est reste obscur. 

Tous les orientalistes ont ete entrepris des recherches parfois 
poussees afm de percer le mystere, sans beaucoup de succes a ce jour. 
Souvent, les solutions proposees contenaient une dose appreciable de 
delire ou de mystification, mais personne n’a pu rapporter la juste 
reponse. Selon Regis Blachere, qui lui-meme s’est echine en vain, il 
revient a l'orientaliste Noldeke d’avoir donne la version la plus 
intelligente et la plus originale. Selon ce dernier, les lettres en question, 
etaient tout simplement les initiales des fideles qui constituerent les 
recueils coraniques au temps du Prophete Mohammed, que le Salut et la 
Benediction d’Allah, soient sur lui. Toutefois, pour verifier le bien-fonde, 
de cette assertion, il fallait recoller les liminaires aux initiales des 
interesses, qui sont connus des historiens, pour constater la parfaite 
correlation existante, qualifiee par Blachere d’intelligente et d’originale. 
Or ce travail de collation devait laisser un surplus important de lettres 
inutilisees. En un mot, cela ne collait pas, dans tout le sens du terme. 
Noldeke inclut alors, en plus des initiales, les finales des noms. Ainsi la 
lettre M pouvait servir a identifier Moghira (prise comme initiale), tandis 
que la lettre N etait destinee a designer Othman (finale). 

Le peu de serieux d'une telle demarche, est evident. La 
classification est subordonnee au flair et a l’intuition, plus qu'a la rigueur 
et a la precision. Malgre ces arrangements, pour le moins inelegants, que 
tout chercheur rationnel aurait desavoues, Noldeke, ne reussit toujours 
pas a caser toutes les lettres ; il restait toujours un reliquat de lettres 
inemployees qu’il ne savait a qui attribuer. Alors, il n'hesita pas a ajouter 
les initiales du nom du pere des supposes scribes, puisqu'il ne voyait pas 
d’autre possibility pour utiliser le reste. En faisant appel aux initiales, 
puis aux finales des secretaires concemes, puis en ajoutant celles du nom 
du pere en prime, c'etait bien le diable s’il ne pouvait resoudre la 
quadrature du cercle, dans laquelle il s’etait enferme, en inserant toutes 
les initiales. Pourtant l'operation ne fut pas couronnee de succes, car sa 
methode aleatoire et depourvue de logique. 
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Mais le grand paradoxe vient du fait, que d'autres orientalistes 
l'adopterent (Hirschfeld et Buhl, notamment), alors que Noldeke, 
revenant a de meilleurs sentiments l'abandonna definitivement, la jugeant 
pour le moins inappropriee. II s'agissait, rappelons-le, de la version la 
plus intelligente en vogue dans les milieux occidentaux. Aussi, cela 
dispensera le lecteur de prendre connaissance des autres, qui etaient 
moins eminentes. 

II n’a pas ete tenu compte aussi d'un autre sujet de choix, qui aurait 
necessite a lui seul la redaction d'un volume entier. II s’agit des 
nombreuses predictions annoncees par le Coran Sacre, qui se sont toutes 
realisees sous l'influence d'un destin maitrise a l’avance. II faut croire que 
la science de la divination aurait pu peser de tout son poids pour 
demontrer l'origine divine du Livre Sacre. Pourtant, cet argument n’a pas 
ete utilise car cet ouvrage s’en est tenu au seul aspect scientifique. 

Voici un exemple de cette disposition a maitriser le futur, rapporte 
par la sourate « El Roum » (Les Byzantins), traduite improprement par 
« Les Grecs » ou « Les Romains », par certains orientalistes : « A.L.M. » 
(II s ’agit des «fawatih ») « Les Byzantins ont ete vaincus dans un pays 
voisin. Mais apres leur defaite, ils seront vainqueurs a leur tour dans 
quelques annees. A Dieu appartient la decision dans le passe comme 
dans le futur. Ce jour-la, les croyants se rejouiront du secours de Dieu. II 
donne la victoire a qui II veut. II est Le Puissant, Le Misericordieux. 
C'est une promesse de Dieu. Dieu Ne faillit jamais a Sa Promesse, mais 
la plupart des hommes ne saventpas » (Coran 30.1 a 6). 

Cette remarquable Revelation, comme tant d'autres dans le Coran, 
parut apres que le roi sassanide de Perse Khosro II (Chosroes Parviz, 590 
a 628 de l'ere chretienne), eut envahi l'empire byzantin (Syrie-Palestine- 
Asie Mineure), jusqu'a Chalcedoine sur le Bosphore (609), avant de 
conquerir Jerusalem (614) et l'Egypte (618). Naguere si puissant, 
l'empire fut completement devaste. De plus, les querelles religieuses qui 
s’eleverent par la suite entre differents protagonistes, fmirent par 
accentuer la division du pays. Personne ne pouvait imaginer qu'un pays 
reduit a cet etat, exsangue et mine, allait pouvoir renaitre de ses cendres. 
Or, c'est precisement a cette epoque, que le Prophete Mohammed eut 
communication de la Revelation annongant le retour des Byzantins et 
leur proche victoire sur les Perses sassanides qui occupaient leur pays ! 

La prediction paraissait incroyable, tant les forces en presence 
etaient disproportionnees. Pourtant c'est bien ce qui allait se derouler et 
l'impensable evenement se realisa totalement, conformement aux 
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predictions du Livre Sacre. L'empereur byzantin, Heraclius l er (575- 
641), qui venait de monter sur le trone quelque temps auparavant, prit en 
main l'organisation de l'empire byzantin. II mit fin aux menaces des 
troupes etrangeres, reconstruit et consolida son armee et langa une vaste 
offensive contre les troupes de Khosro II, qui furent chassees d'Asie 
Mineure, avant d'etre ecrasees en Mesopotamie. II reprit l'Egypte, 
recupera «la vraie croix » qu’il ramena a Jerusalem et rentra en grand 
vainqueur dans son pays. L'offensive avait dure de 622 a 628. 

Afm de contenir l'avance victorieuse des Byzantins Khosro II, dut 
signer un traite de paix particulierement desavantageux et qui allait 
s’averer particulierement ruineux pour lui. En effet, il fut assassine par 
son fils Kavadh et l'empire perse ne devait plus jamais connaitre l'eclat 
qui avait ete le sien, et qui en faisait alors, la premiere puissance 
mondiale de l'epoque. II est bien entendu, impossible de donner une 
explication humaine a de telles predictions. Aucun homme ne pouvait 
exprimer autant d'autorite pour annoncer des evenements qui, sur le 
moment, paraissaient utopiques et irrealisables. L'assurance manifestee 
par le Coran releve de la « connaissance de l'inconnu» (Gha'ib), si 
souvent rappelee dans le Livre Sacre. Ce qui demontre que le Coran est 
bien l’oeuvre du Seigneur de l’univers, car aucun etre au monde ne n’etait 
en mesure de maitriser un avenir qui contrevenait a toutes les previsions 
raisonnables. 

De plus, la sourate met l'accent sur la rejouissance des croyants 
(Musulmans) devant la victoire des Byzantins (Chretiens), et ceci, grace 
a l'aide de Dieu. Pourquoi une telle satisfaction ? Deux arguments au 
moins peuvent etre avances. Le premier et le plus evident, est que les 
Byzantins, en qualite de Chretiens, monotheistes, consideres par le Coran 
comme « les gens du Livre », etaient plus proches de la vraie foi que les 
Perses sassanides qui pratiquaient le Mazdeisme et dont le rite consistait 
a venerer le feu et a adorer plusieurs dieux. Leur galerie divine 
comprenait en effet vingt-quatre divinites, domines par le dieu du bien, 
Ahura, Mazda ou Ormuzd » et le dieu du mal « Ahriman ». La victoire 
du Christianisme sur le polytheisme serait done vue sous de bons 
auspices par les Musulmans. 

La deuxieme raison, est que les Perses sassanides etaient devenus 
une grande puissance mondiale que les Musulmans allaient tot ou tard, 
devoir affronter dans leur expansion, que ce soit au niveau des idees ou 
sur le plan geopolitique. Leur immense empire s'etendait de l'lnde a 
l'Afrique du Nord, et aucun pays n'osait se mesurer a eux. Selon une 
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logique toute humaine, les premiers Musulmans auraient ete facilement 
ecrases par cette superpuissance du 7 eme siecle. La victoire des Byzantins 
a eu pour consequence de demanteler le gigantesque empire, le 
fractionnant en plusieurs pays, qui se sont ouverts ensuite a la religion 
islamique les uns apres les autres. La nouvelle distribution des forces qui 
resultait de la defaite des Perses etait eminemment favorable aux 
Musulmans, et expliquerait leur satisfaction devant la chute de l'empire. 

Mais, il ne semble pas que la fixation d'objectifs strategiques de cet 
ordre ait ete la preoccupation majeure de l'lslam naissant. II convient 
neanmoins de rappeler que lors de l'envoi par le Prophete, d'emissaires 
charges de convier les souverains etrangers a l'lslam, Khosro II, le roi des 
Perses (Chosroes Parviz), fut offense par la demande de conversion. II 
dechira la lettre et ordonna a son gouvemeur du Yemen de capturer ou de 
tuer Mohammed. Cependant, avant que la sentence n'ait pu etre executee, 
il fut assassine par son propre fils qui annula la decision du souverain. 

Cet exemple illustre la faculte du Texte Sacre a traiter de sujets 
depassant les possibilites humaines. Comme il existe des dizaines 
d'autres predictions qui se sont toutes realisees avec succes, les seules 
conclusions a tirer de cet enseignement est que le Coran emane bien du 
Seigneur de l’univers, car nul etre au monde n’etait en mesure de 
dominer aussi magistralement l’avenir. 

Mais pour faire sienne une verite aussi evidente, cela necessite de 
disposer d’une foi pure et d’adherer aux principes de la religion 
islamique. L'autre fagon de convaincre les gens est de recourir aux 
preuves materielles palpables. Ce n'est pas un manque de sincerity, que 
d'exiger de tels temoignages. Selon le Livre Sacre, Abraham aurait 
egalement demande a Dieu de lui montrer comment s'operait la 
resurrection afm que son coeur soit apaise (Coran 2.260). Dans un tel 
cas, le recours aux justifications pourrait s'inscrire dans deux axes 
differents. Le premier, a l'image de ce qui a ete sollicite par Abraham, est 
destine a augmenter la ferveur du croyant. Le second a l'adresse de ceux 
qui meconnaissent le Livre Sacre, est destine a leur demontrer le plus 
efficacement possible, l’origine divine du Coran Sacre. 

Il faut pourtant, avouer que par les temps qui courent ou 
l’incredulite et l’incroyance regnent en maitre, il n'est pas facile 
d'attribuer le Coran au Seigneur de l’univers, en se contentant de declarer 
qu'il en est ainsi. Le scepticisme et le doute ont gagne a ce point les 
esprits, que pour convaincre les gens, les speculations philosophiques et 
les envolees lyriques ne sont pas suffisantes. Seuls, le langage des 
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chiffres et la materialite des faits peuvent contrebalancer les fausses 
croyances, les incertitudes et les refutations. Or, sur ce plan, le Coran est 
non seulement bien loti, mais en outre, il s’agit du seul livre 
d’emanation totalement divine a receler autant de preuves qui plaident 
pour son authenticite. Lorsque le verset suivant fut revele : « Dis : Si les 
hommes et les genies s'unissaient pour produire quelque chose de 
semblable a ce Coran, ils ne produiraient rien qui lui ressemble, meme 
s'ils s'aidaient mutuellement. » (Coran 17.88), les poetes idolatres furent 
piques au vif dans leur orgueil. Ils se mirent a ecrire des vers et des 
poemes, histoire de relever le defi et de contrebalancer le recit coranique. 
Cependant, ils avaient meconnu que le Texte Sacre etait sublime, non 
seulement du point de vue litteraire, mais qu'en plus, il renferme un 
message spirituel grave et d'une extraordinaire richesse. 

Et ce, sans compter tous les versets a caractere scientifique qui ont 
ete developpes precedemment et qui attestent du prodigieux contenu du 
Coran. Tous les sujets trades, plus d'une cinquantaine, etaient inconnus a 
l'epoque de la revelation coranique et meme, des siecles plus tard. En 
consequence, il est exclu de croire que le Prophete Mohammed a pu 
innover dans des domaines aussi diversifies et elaborer des theories 
scientifiques revolutionnaires, qui etaient ignores de 1’ensemble de 
l’humanite et de ses savants. Cela ne cadre pas du tout avec la periode 
consideree, qui etait appelee a juste titre « La Djahiliya » (ou l’ere de 
l’ignorance), par les Arabes. Un homme, fut-il surdoue, ne pouvait faire 
etalage d'un si vaste savoir dans un milieu aussi hostile que ne V etait 
l’environnement dans lequel est ne et a vecu le Prophete Mohammed, 
que le Salut et la benediction d’Allah, soient sur lui. Des domaines aussi 
diversifies et nouveaux, pour eviter d’employer le terme 
revolutionnaires, n'auraient pu etre inventes a partir du neant. Tous les 
savants beneficierent d'un environnement plus ou moins favorable a 
l'eclosion des grandes idees. Meme en l'incluant parmi les categories de 
l'elite scientifique, le Prophete n'aurait rien pu produire, en raison de 
l'austerite des elements, de son entourage limite intellectuellement et du 
milieu hostile et desertique qui a ete le sien. Pared jugement s'applique 
egalement a la theorie de la relativite, qui n'aurait jamais pu voir le jour, 
si Einstein etait ne dans une de deserte, coupee du reste du monde. 

Tous ces arguments ont necessite 1’elaboration d’un test de 
performance, pour repondre a la question cruciale de savoir si le Coran 
est effectivement d'origine divine ou s’il a ete compose par une source 
humaine. Les donnees du probleme sont relativement simples : Sachant 
que la cinquantaine de sujets scientifiques developpes dans cet ouvrage 
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etaient inconnus de l’humanite et de ses savants, un modele 
mathematique a ete congu afm d’evaluer le degre de probability a partir 
duquel le hasard n’a plus aucune signification et doit etre elimine. II 
suffit de repondre par exemple a la question suivante : L'univers est-il: a) 
stationnaire ; b) en contraction ou c) expansion ? Ce test est cense se 
derouler au 7 eme siecle, lors de la Revelation coranique, alors que les 
savants n’avaient aucune idee de ce phenomene. La reponse ne sera done 
qu’aleatoire et devrait edifier sur les capacites d'un homme a decouvrir 
la realite telle qu’exprimee par le Livre Sacre des Musulmans. Cette 
experience, pour etre significative porte bien entendu sur la cinquantaine 
de sujets a caractere scientifique qui ont ete developpes auparavant. Le 
resultat d'une telle experience est proprement edifiant. En effet, il aurait 
fallu realiser environ sept cent vingt mille milliards de milliards de 
combinaisons (de 50 operations chacune), pour trouver la reponse idoine 
aux cinquante questions. En d'autres termes, un homme aux facultes 
ordinaires aurait du consacrer une periode de treize millions, deux cent 
mille milliards de siecles, a raison de 50 reponses par minute, pour 
arriver a des conclusions identiques a celles du Coran. 

Encore est-il necessaire de preciser que l'unique grille exacte serait 
aveugle et aurait ete noyee dans la masse confuse et anonyme des 
myriades de reponses erronees. Le sujet tout en ayant conscience d'avoir 
formule mathematiquement la cle de l'enigme, ne sera pourtant pas en 
mesure de la localises Quelle que soit la methode adoptee, la solution du 
probleme exigera une dimension temporelle, spatiale et materielle, hors 
de proportion avec les possibility de l'individu ou meme de 1’ensemble 
de l’humanite. Pourtant les donnees ont ete reduites a leur plus simple 
expression, car il n’est exige du sujet que de choisir entre trois reponses, 
dont l’une est exacte, alors que les deux autres ne le sont pas. 

Malgre tout, il est strictement impossible a un etre humain de 
traiter correctement les sujets en question, tels qu’ils sont evoques dans 
le Coran Sacre, et ce quels que soient les moyens utilises. Ainsi, s'eclaire 
d'un jour nouveau, le defi coranique sur l'inimitabilite du Texte Sacre des 
Musulmans, qui tient non seulement a sa specificite propre, mais aussi 
aux grands secrets qui resteront toujours inconnus, comme la description 
de Dieu Lui-meme, celle du Jour du jugement Dernier, l'Heure de la fin 
du monde, la fin de l'univers, la connaissance de la mort, le mystere de 
l'ame, etc. Telles sont les raisons pour lesquelles les hommes et les 
genies ne seront jamais en mesure de produire un enseignement similaire 
au Coran, confirmant par la, le verset deja cite, (Coran 17.88). On mesure 
alors toute l'ineptie des bravades lancees par les idolatres, qui se mirent a 
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composer des poemes vides et creux, esperant ainsi contrebalancer le 
miracle coranique. 

L'origine divine du Coran est non seulement une verite 
fondamentale, mais c'est aussi une necessite. Elle permet de rejeter les 
theses occidentales qui attribuent a de mysterieux pretres chretiens, la 
connaissance des grandes enigmes de l'univers, tandis que leurs propres 
livres sacres sont depourvus d'un tel savoir et de miner les versions 
fallacieuses qui imputent au Prophete la patemite-consciente ou 
inconsciente- du Livre Sacre. Les marques de son origine divine sont 
tellement evidentes qu’il a ete possible de peine a les exprimer sous 
forme mathematique. Aucun homme de bonne foi ne pourrait sous- 
estimer leur valeur. Seuls ceux qui ne possedent pas la capacite de 
discemement requise, continueront a louvoyer dans une logique toujours 
insatisfaite. 

Le Coran ne se lasse pas de lancer des avertissements aux hommes 
afm de les amener a prendre conscience de l'authenticite du Message et 
leur demontrer que les Signes revelateurs ne peuvent en aucun cas etre 
attribues au Prophete. «Dis-leur, precise le Coran : « Si ce Livre que 
vous avez rejete, s'avere bien avoir ete revele par Dieu, qui done sera 
plus egare que celui qui a tout rompu avec la foi ? » Nous leur ferons si 
bien apparaitre Nos Signes dans l'univers et en eux-memes, qu'ils 
sauront bien un jour, que ceci est la verite. Ne suffit-il pas que ton 
Seigneur soit temoin de toutes choses ? » (Coran 41.52-53). 

Le savoir de l’epoque n’aurait jamais ete en mesure, de devoiler 
des verites aussi fabuleuses que celles qui sont contenues dans le Coran 
Sacre, qui prennent systematiquement le contre-pied des connaissances 
d’alors. Meme les savants de la Grece ancienne qui porterent la science a 
son apogee, virent nombre de leurs idees prises a defaut et refagonnees 
selon de nouveaux concepts encore inconnus. Puis, l'epoque modeme est 
venue avec beaucoup de retard exprimer et etaler ce qui avait ete devoile 
par le Livre Sacre. Voici un exemple parlant des differences de 
conception entre le Coran et l'enseignement traditionnel: Plus de 99 pour 
cent de tous les savants occidentaux qui ont vecu au cours des 25 siecles 
ecoules, croyaient fermement a l'existence de la generation spontanee, 
alors que le Coran ne lui accorde aucun credit 

Pareillement, pour la periode de 1900 a 1929, alors que le monde 
etait entre dans l’ere modeme, plus de 150 savants, tous laureats du Prix 
Nobel, ont ignore ou meconnu, a un moment quelconque de leur 
existence, que l'univers a ete cree a partir d'un atome initial, et qu’il est 
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en expansion dans l'espace, phenomenes parfaitement decrits dans !e 
Livre Sacre. Pourtant, une telle elite de savants, detenteurs des plus 
hautes distinctions en chimie, litterature, physiologie, medecine, 
physique, etc. constitue un capital scientifique unique en son genre. II 
englobe les disciplines fondamentales et les connaissances les plus 
completes de l'epoque. Et certains hurluberlus ont voulu faire croire que 
les competences d'un caravanier du desert surpassent la somme du savoir 
de l'humanite entiere ? En realite, les detracteurs de l’Islam, sont tombes 
dans leurs propres pieges. En pretant au Prophete des pouvoirs dont ils 
n'etaient pas en mesure d’evaluer la portee, ils ont engendre un 
surhomme aux facultes intellectuelles demesurees. 

Heureusement pour tout le monde, ce dernier, usant de sa 
legendaire modestie, a tenu a remettre les choses en place, en se 
departissant d'un exces de prestige, que ses adversaires tenaient a lui 
imputer. La raison en est sortie renforcee. Durant son apostolat, le 
Prophete a continuellement oppose un dementi a ceux qui l'accuserent 
d'avoir redige le Coran. II n'aurait pu le faire. La science qui y est 
contenue emane du Seigneur de l’univers et ne represente qu'une infime 
parcelle de Son Savoir inepuisable. La preuve, le monde entier n’a jamais 
pu elaborer un ouvrage aussi eminent. 
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L’ISLAM RELIGION D’AVENIR ET D’ETERNITE 


Le Prophete aurait-il pu etre l'auteur du Coran ? Est-il possible 
qu’un homme puisse inventer en toute impunite une nouvelle religion et 
l'attribuer au Seigneur de l'univers, sans aucune consequence ? Ce serait 
meconnaitre la Toute-puissance de Dieu que de croire qu'une telle 
mystification aurait pu prosperer a l'image de l'lslam qui se developpe 
dans toute sa vigueur, depuis quatorze siecles. Le Coran ecarte 
categoriquement cette hypothese en des termes tres violents : (C’est Dieu 
qui parle): « C'est la en verite la parole d'un noble Prophete, ce n'estpas 
la parole d'un poete. Que votre foi est bien faible. Ce n'est pas la parole 
d'un devin. Comme vous reflechissez peu. II s’agit d’une Revelation du 
Seigneur de l'univers. S'il (le Prophete) Nous avait attribue quelques 
paroles mensongeres, Nous I'aurions saisi par la main droite, puis Nous 
lui aurions tranche I'aorte et personne d'entre vous n'aurait pu s'y 
opposer. Ceci est un rappel pour ceux qui craignent Dieu... » (Coran 
65.40 a 48) 

Le Prophete Mohammed, que le Salut et la benediction d’Allah 
soient sur lui est lave de tout soupgon, puisqu'il est veritablement le 
Messager de Dieu qui le couvre de Sa Grace et de Sa Misericorde. « Dieu 
a fait descendre sur toi le Livre et la Sagesse (le Coran); II t'a enseigne 
ce que tu ne savais pas. La Grace de Dieu envers toi est immense. » 
(Coran 4.113) 

Non seulement Mohammed est le Prophete de Dieu, mais l'lslam 
est egalement la seule religion encore agreee. Alors que durant son 
apostolat, il etait en butte a l'adversite de ses ennemis et que son sort 
paraissait condamne, Dieu Lui revela une autre prediction tres remarquee 
dans le contexte de l'epoque. Elle annon?ait la victoire sur les idolatres 
qui etaient les pires ennemis de l'lslam. De plus, elle predisait le 
triomphe de la nouvelle religion sur toutes les autres formes de croyances 
dans le monde : « C'est Lui (Dieu) qui a envoye Son Prophete avec la 
Direction, la Religion vraie, pour la placer au-dessus de toutes les autres 
religions, en depit de l’aversion despolytheistes. » (Coran 61.9). 



Cette sourate a ete revelee, alors que le Prophete etait a Medine, 
expose a l'hostilite de la communaute juive (ou de ce qui en restait), et a 
celle des "hypocrites" qui s'opposaient insidieusement ou ouvertement a 
sa mission. II venait en outre de subir la grave defaite d’Ohod, face aux 
troupes ennemies coalisees, qui etaient convaincues d'avoir brise 
definitivement les forces musulmanes. (Mars 625). 

La peninsule arabique dans son ensemble (a l'exception de la ville 
de Medine) etait sous l'influence des idolatres qui exergaient un pouvoir 
sans partage. A Medine meme, les "hypocrites" travaillaient a miner son 
autorite, en s'alliant aux Juifs et aux Mecquois idolatres. Au nord du 
pays, s'etendait l'empire chretien, au summum de sa puissance. II 
englobait non seulement l'Asie Mineure, mais aussi le Bassin 
mediterraneen, l'Europe continentale, les lies Britanniques et une partie 
de l'Afrique orientale (Ethiopie). A Test, les Perses sassanides, mazdeens 
adorateurs du feu, etaient eux aussi au faite de leur apogee et dominaient 
de vastes territoires. Plus a l’est encore, les autres grandes religions 
dAsie comme le Bouddhisme Brahmanisme, le Confucianisme, le 
Shintoisme, le Taoisme, etc., se disputaient la multitude de societes 
peuplant ces regions encore fermees aux influences exterieures, mais 
neanmoins deja evoluees sur le plan civilisationnel. Enfin, les demieres 
parties du monde connu (Afrique-Oceanie-Asie) etaient plongees dans le 
fetichisme, l’animisme, et la veneration de manifestations sumaturelles. 

La situation se presentait ainsi : D'un cote, quelques centaines de 
combattants qui venaient de subir une grave defaite, et qui etaient 
cantonnes dans une partie de Medine. En face, le monde entier. Les 
autres religions et croyances avaient un potentiel militaire et humain des 
milliers de fois superieur a celui des Musulmans et la ville de Medine 
etait totalement enclavee dans ce gigantesque ensemble hostile a l'Islam. 

Ce fut a ce moment precis que parut la Revelation annongant la 
victoire de la nouvelle religion et sa predominance sur toutes les autres 
croyances ou formes d'adoration de la planete. La gageure semblait 
impossible, pourtant elle allait se realiser entierement, sous l’influence 
d’un destin maitrise a l’avance. En depit de leur petit nombre, les forces 
musulmanes reduisirent les Juifs, ils vainquirent les polytheistes et 
soumirent la totalite de la peninsule arabique. De la, elles s'engagerent 
dans ce qui allait apparaitre comme l'aventure la plus extraordinaire de 
tous les temps : affronter les empires perse, byzantin et romain, les plus 
grandes puissances mondiales de l'epoque. Elles remporterent victoire sur 
victoire, avant de se deverser en Afrique, au coeur de l'Europe, aux 
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confins de l'Asie et en Oceanie. Mais ces victoires furent mo ins celles 
des armes que de la foi. Depuis, l’lslam n'arrete pas de gagner du terrain. 
Son avance inexorable se fait au detriment de toutes les autres religions 
et doctrines. Le nombre de musulmans depasse un milliard six cent 
millions de fideles, et constitue la premiere constitue desormais la 
premiere religion au monde, corroborant ainsi totalement les predictions 
du Livre Sacre. 

Selon les estimations de l'ONU, en fan 2100, le nombre de 
Musulmans sera de 4 500 millions d'habitants, laissant loin derriere, le 
Christianisme avec 2 200 millions de fideles et le reste du monde avec 2 
890 millions de membres (la civilisation chinoise comptant pour 1 500 
millions d'adeptes). Quatre a cinq personnes sur 10 dans le monde seront 
alors de confession musulmane et la dynamique du mouvement ira 
crescendo. De tels progres n’ont ete rendus possibles que grace a la 
volonte divine, d’instituer cette religion et de la promouvoir a la 
distinction. Le Coran attire les hommes par la purete de sa foi et la teneur 
de son message authentique, le seul texte existant d’origine 
exclusivement divine qui a ete revele avec la Science de Dieu. (Coran 
11.14). II constitue une exhortation pour les croyants et une guerison 
pour fame tourmentee. (Coran 10.57). 

L’insistance avec laquelle le Livre Sacre evoque le recours a la 
science constitue une approche originale, qui satisfait mieux la logique et 
s'inscrit dans une demarche coherente : «Nous leur avons apporte un 
Livre, precise le Coran, et nous Vavons rendu intelligible, par la science, 
afin qu'Il soit une Direction et une Misericorde pour les croyants. » 
(Coran 7.52). Aussi, Dieu considere-t-Il, que parmi les hommes, les 
savants sont ceux qui peuvent interpreter le Message au mieux de son 
essence. De nombreux versets abondent dans ce sens : « ...Quant a ceux 
que la science eclaire, ils reconnaissent que ceci est la verite, venue de la 
part de ton Seigneur. Ils y croient et leurs coeurs s'humilient. Dieu dirige 
les croyants sur la voie droite. » (Coran 22.54). Egalement: « Ceux qui 
ont requ la science, voient bien que ce qui est descendu sur toi de la part 
de ton Seigneur est la Verite et dirige les hommes sur le chemin du Tout- 
Puissant, de Celui qui est digne de louange. » (Coran 34.6). 

Le Coran favorise le pardon, le repentir, la misericorde. Les deux 
mots les plus utilises sont : "clemence" et "misericorde". C'est un Livre 
Saint, beni, contenant les vraies Paroles de Dieu, un baume pour le coeur 
et l'apaisement de l'esprit. Bien loin de rejeter les prophetes anciens, le 
Livre Sacre des Musulmans, les honore de ses faveurs et leur accorde une 
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egale distinction, contrairement a la Bible qui affable la plupart d’entre 
eux d’epithetes degradants. De Noe a Jesus, tous les Prophetes 
veridiques font l'objet d'une grande consideration. 

Les progres actuels sont tels, que l'lslam restera pour les temps des 
temps, la religion dominante dans le monde et rien ni personne ne saurait 
arreter cette marche inexorable. D’ou les reactions affolees de ses 
adversaires. La logique biblique pourrait-elle admettre qu'une doctrine 
prechee par un faux prophete culmine dans le monde et que le Judeo- 
christianisme regresse sans cesse ? Non, evidemment. L’lslam affermit 
sa vigueur dans son authenticity, sa purete et sa piete, tandis que le 
Christianisme, le Judaisme et l'Atheisme s'effilochent sous le poids de 
leurs contradictions et de leurs alterations Ils fmiront sans doute par 
disparaitre pour avoir preche trop haut et trop fort, et pour avoir 
outrepasse leurs droits, dans un monde soumis a la raison et non plus 
seulement au pouvoir du canon. 
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EPILOGUE 


De toutes les religions monotheistes, seul l'lslam a su preserver son 
Livre Sacre de l'alteration, des oublis et de la destruction. Le Coran 
d'aujourd'hui est identique point par point a celui qui a ete revele, il y a 
quatorze siecles. Aucune lettre n'a ete ajoutee, retranchee ou modifiee. 
Plusieurs versets confirment l'inalterabilite du Livre Sacre, dont 
l'archetype (ou original appele « la mere du Livre »), se trouve aupres de 
Dieu. Voila qui suffit a garantir son authenticity et sa perennite. 

Le Coran Sacre ne peut plus etre modifie, car il est le dernier 
Message que le Seigneur de l’univers a fait parvenir a l'humanite, et doit 
rester en vigueur jusqu'a la fin des temps. Afm que les generations a 
venir ne soient pas privees de la possibilite de prendre connaissance de la 
Vraie Parole de Dieu. Quand bien meme nombre d’energumenes 
s'avereront etre des adversaires achames de l'lslam. Le Coran dit: « Nous 
I'avons dirige (I’homme) sur la voie droite, qu'il soit reconnaissant ou 
ingrat. » (Coran 76.3). 

Le Chemin de la verite est ainsi clairement indique a l'homme. S'il 
se detoume, cela ne saurait etre qu'en connaissance de cause. Dieu 
possede au premier degre, cette immense Misericorde qui consiste a 
enseigner et a instruire l'homme dans ce qui lui est salutaire pour sa vie et 
son avenir. Et qui plus que Dieu, peut se prevaloir de detenir malgre Sa 
Puissance illimitee, la Clemence et la Magnanimite a un niveau aussi 
sublime ? Qui d'autre que Dieu pourrait s'astreindre a transmettre, une 
Parole Sacree et salutaire, qui des milliers d'annees durant, n'a cesse 
d'etre combattue, deformee et alteree ? Le dessein de Dieu n'est pas de 
laisser l'humanite privee de Son Enseignement lumineux, mais au 
contraire, d'avertir et d'eclairer les consciences. Cela ne pourrait etre 
realise que si le Message reste intact. Une lourde responsabilite qui 
incombe aux Musulmans. 

Les generations futures ne doivent pas etre privees de la possibilite 
d'acquerir ce privilege extraordinaire qui est la connaissance de la Verite 
parfaite. Les hommes de demain seront, le progres aidant, beaucoup 
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mieux outilles pour voir l’CEuvre de Dieu a travers 1’ordonnancement de 
la creation universelle. De la meme fagon que ceux du troisieme 
millenaire sont plus proches de la comprehension absolue que ceux qui 
vivaient Moyen Age. Chaque fois que les chercheurs penetrent un peu 
plus dans le domaine de l'infiniment petit, de l'incommensurabilite de 
l’infmi ou de l'immensement complexe, ils decouvrent davantage, le 
merveilleux agencement de la matiere, lequel ne saurait emaner que 
d'une Intelligence Superieure qui n'a rien a voir avec l'anarchie d'une 
nature livree a elle-meme. Le Coran dit: « Si la verite devait se modeler 
selon leurs exigences, le ciel, la terre et tout ce qu'ils renferment 
sombreraient dans le chaos.... » (Coran 23.71). « Dieu est le Createur de 
Vunivers. Tout ce qui existe a ete cree d'apres un Decret divin. (Coran 
54.29), inscrit dans le Livre de VEvidence (Coran 34.3), et pour un temps 
determine. (Coran 30.8). Dieu preside en Maitre absolu a Vordre 
universel et dirige toute chose avec attention. » (Coran 13.2). 

L'CEuvre de Dieu ne peut etre soumise au laisser-aller, a 
1’incomprehension et a la negligence. Elle est perpetuelle, etemelle et 
precede d'elle-meme, dans son accomplissement. II est du dernier 
ridicule de vouloir adapter les Lois qui regissent l'univers aux exigences 
de 1'homme, plutot que d'integrer, cette si faible creature (en fin de 
compte) au contenu de la creation. 

Les lois physiques influent sur 1'homme au meme titre que sur la 
matiere, c'est une evidence que personne ne saurait nier. L'homme subit 
totalement les effets des contraintes dont il peut parfois tirer profit, mais 
sans jamais pouvoir faire disparaitre la cause. Par un phenomene 
identique, l'influence spirituelle, autre pendant des lois physiques, 
s'exerce sur la raison, dont l'homme est doue, plus que toute autre 
creature. Mais au lieu de tirer avantage de cette faveur insigne, il s'est 
souvent refuse a la clairvoyance. Tantot rebelle, souvent mystificateur, il 
essaie de nier la realite ou tente de l'asservir pour mieux se defiler. Au 
detriment du bon sens. Les incroyants et les incredules, qui ne veulent 
pas assumer la responsabilite de l’heritage spirituel, tentent de le 
deformer, de le contester et de le presenter comme un obstacle a leur 
epanouissement (?). 

Selon Freud, le fait de se voiler la face devant la verite et de nier 
une evidence eclatante, relevent des mecanismes de defense lies a une 
forme de psychose. Le deni ne serait que le refus du sujet d'admettre la 
realite dont la perception serait traumatisante pour lui. En clair, ceux qui 
s’astreignent a nier l'existence de Dieu, ne sont pas prets de renoncer a 
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leurs convictions, car le choc emotionnel provoque par la realite, qui est 
contraire a leurs croyances, risquerait de provoquer chez eux, de graves 
perturbations psychologiques. Aussi, campent-ils dans une position de 
refus et de denegation qui entretient et affermit leurs fausses illusions. Ils 
se trouvent naturellement entraines dans un cercle vicieux, ou 
l'incroyance renforce leur obstination et ou celle-ci, trouve un terrain de 
predilection dans le rejet de la realite. Un triple systeme d'occlusion et 
d’exclusion verrouille leurs facultes mentales et leur capacite de 
jugement. Sous l'emprise de la peur de la verite, ils subissent un blocage 
de leur personnalite. Une forme d'alienation invalidante vis-a-vis de leurs 
croyances chimeriques et inutiles. 

Et si l'heure qu'ils veulent ignorer, ne serait qu'une echeance qui 
s'accomplira inexorablement le jour venu, sur quelle assistance pourront- 
ils compter ? Quelle autre divinite pourra s'opposer a ce que la Justice de 
Dieu s'exerce pleinement et sans reserve a leur encontre ? « Si vous avez 
ete incredules, comment vous defendrez-vous le jour ou les cheveux des 
enfants blanchiront de frayeur ? s'interroge le Coran (73.17). Ce sera le 
Jour ineluctable, qu'il est impossible de repousser ou d'ignorer. Le Livre 
Sacre accorde une importance exceptionnelle a ce terme fatidique, celui 
du Jugement Dernier, ou chaque etre humain devra rendre compte de son 
comportement sur terre. Les nombreux qualificatifs employes attestent de 
la gravite de l'evenement. 

C'est bien sur, le Jour de la Resurrection et du Jugement Dernier, 
c'est aussi le Jour de l'Etemite, le Grand Jour, le Jour de Verite, le Jour 
promis, ineluctable, horrible, qui ne souleve aucun doute, le Jour 
douloureux, difficile, qui enveloppe tout, le Jour des lamentations, 
terrible, celui ou les hommes seront rappeles et retribues d'apres ce qu'ils 
auront accompli, c'est encore le Jour de la Decision, durant lequel aucune 
intercession ne sera admise. Tels sont quelques-uns des termes employes 
par le Coran. Ce n'est evidemment pas le Jour ou l'on mettra les formes 
pour faire eclater la verite, ni celui ou les managements et les egards 
seront de circonstance. Le traumatisme cause par la manifestation de la 
verite paraitra etre un doux sedatif, compare aux menaces terribles et 
etemelles qui s'ensuivront. «Malheur ce Jour-la, a ceux qui orient au 
mensonge. Lorsque I'homme verra ses oeuvres et ou I'incredule s'ecriera : 
Malheur a moil Si seulement jepouvais etrepoussiere. » (Coran 78.40) 

L'horreur du chatiment sera telle, que ceux qui auront nie la realite 
divine, appelleront de tous leurs vceux l'aneantissement total de leur etre, 
afm d'echapper a leur sort. Vainement. Le Decret de Dieu s'accomplira 
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dans toute sa rigueur. Tous les hommes ne seront pas trades d'une 
maniere aussi implacable. Les croyants musulmans, qui se seront atteles 
a glorifier leur Seigneur, a observer scrupuleusement les prescriptions de 
leur religion, l'lslam, a prendre comme modele, le comportement de leur 
Prophete, Mohammed, que le Salut et la benediction d’Allah, soient sur 
lui, ceux-la seront proteges du malheur de ce jour menagant et 
catastrophique (Coran 78.40). Le Coran foumit quelques details sur le 
sort reserve a ces bienheureux elus du Paradis : « Dieu les a proteges de 
ce Jour malefique. II leur fera rencontrer la fraicheur et la joie. II les 
recompensera pour leur patience en leur donnant un jardin et des 
vetements de soie. La, accoudes sur des lits d'apparat, ils n'auront a 
subir, ni soleil ardent, ni froid glacial. Au-dessus d'eux s'etendront des 
ombrages. Des fruits seront a portee de leurs mains, prets a etre cueillis. 
Ils seront servis a la ronde dans des vases d'argent et des coupes de 
cristal, de cristal d'argent, remplis jusqu'a bord. Ils boiront une coupe 
dont le melange sera de gingembre, puise a une source nommee 
«Salsabil». Des ephebes immortels circuleront autour d'eux, tu les 
compareras quand tu les verras a des perles detachees. Quand tu 
porteras ta vue tu ne verras en ces lieux que delices et magnificence 
royales... » (Coran 76.11 a 20). 

Le Livre Sacre fourmille de descriptions relatives a la vie etemelle, 
qu’elle soit infemale ou paradisiaque. II met en opposition, l'atrocite du 
chatiment reserve a ceux qui ont nie l'existence de Dieu, a ceux qui ont 
associe d'autres divinites a Son Regne et au partage de Sa Toute- 
puissance et l'extreme felicite des croyants qui verront s'ouvrir devant 
eux, les portes de l'etemite, dans des lieux enchanteurs et paradisiaques. 
Ce sera la juste retribution du comportement de l'humanite. Les athees 
qui nient tout aussi bien l'existence de Dieu, que la realite de fame, 
pretendent qu’a sa mort, l'homme se decompose et se desintegre avant 
d'entrer dans le regne mineral. En foi de quoi, la resurrection et le 
jugement Dernier ne sont que des inventions destinees a perpetuer l’ordre 
social au profit d'une classe privilegiee. Erreur, proclame le Coran : 
«Nous N'avons cree le ciel, la terre et ce qui se trouve entre eux 
(I'univers), qu'avec verite. » (Coran 15.86). 

La creation de I'univers est une manifestation extraordinaire de 
l'Omniscience et de l'Omnipotence divines. Un acte aussi solennel ne 
peut pas etre compare a un simple geste futile sans interet. L'extreme 
gravite et la fantastique puissance deployees lors de la Creation, 
impliquent que celle-ci doit etre consideree a sa juste mesure car elle 
reflete la Majeste du Createur. Dans cet ordonnancement de la nature, Le 
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Seigneur de l’univers, a promu l’homme en qualite de regisseure de la 
planete terre. Ce dernier a pris possession de la planete, il a regne en 
maitre absolu durant des milliers d'annees, repandant le malheur, le sang 
et les destructions sur son chemin. II a asservi toutes les formes de vie et 
s'est approprie l'ensemble des richesses sans retenue. II a renie son 
Createur et meconnu Ses Bienfaits et Sa Grace. II s'est comporte en 
conquerant inconscient et insoucieux de ses actes, au point de contester 
jusqu’a sa comparution devant le Seigneur de l’univers. Comme si les 
actions commises durant sa vie devaient rester ignorees et sans 
lendemain. Comme si sa gestion calamiteuse de la planete etait laissee a 
sa discretion absolue. Comme si aucune Autorite ne preside a l'ordre 
universel. Alors que lui-meme, s'il venait a confier le moindre pouvoir a 
l'un de ses semblables, s'empresserait de demander des comptes en 
controlant les resultats de cet exercice. Quel jugement errone et 
fantaisiste ! « Dieu tient compte de toutes les actions en vue du Jugement 
Dernier. » (Coran 36.12). 

Rien ne peut echapper a Sa perspicacite et fhomme n'est pas en 
mesure d'explorer une voie dont il ne comprendrait pas la signification. 
En fait, l'homme est un grand ignorant qui s'ignore. Les hommes d'il y a 
deux mille ans ignoraient tout de la vie actuelle, de la meme fagon que 
ceux d'aujourd'hui meconnaissent ceux qui vivront dans deux mille ans, 
qui a leur tour passeront leur vie en quete de la verite a un echelon 
superieur. Ce n'est pas sans raison que Socrate affirmait que la seule 
chose qu'il savait, est qu'il ne savait rien. Personne, exception faite des 
gens demunis de raison, ne saurait rejeter un phenomene, du seul fait 
qu'il n'arrive pas a demonter ses mecanismes et ses rouages. L'homme, ne 
connaitra jamais les Desseins de Dieu, sans cela il serait son egal, ce qui 
n'est pas le cas. Malheureusement, sa jactance le pousse a vouloir abolir 
trop facilement des obstacles qui sont et demeurent insurmontables. 

En religion, il ne suffit pas d'exposer des faits si probants soient-ils, 
pour convaincre des gens resolus a nier l'evidence. Car souvent les 
interets en jeu sont tellement considerables, qu'il s'avere plus pratique (et 
plus facile) de fermer les yeux que de bouleverser l'ordre etabli. De plus, 
le Coran ne s'accommode pas de compromis. Le Texte Sacre doit etre 
accepte ou rejete dans sa totalite. Une rigidite mal pergue au niveau d'une 
certaine opinion, qui a tendance a naviguer dans les meandres de la 
controverse. Mais parce qu'elle est immuable, la Parole de Dieu ne se 
prete pas a ce genre d'exercice. C'est un Verbe qui decide, tranche, fixe 
souverainement. Qui pourrait d'ailleurs desavouer un Enseignement dont 
les preuves sont si manifestes ? 
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Aucune autre religion ni aucune doctrine ne peut se prevaloir de 
renfermer autant de marques d'authenticite. Un seul exemple suffit a 
demontrer son origine divine absolue. Une simple phrase dont aucun 
scientifique n'a pu saisir le sens avant le vingtieme siecle Et pourtant, elle 
est d'une importance capitale car elle foumit les reponses fondamentales 
aux questions-cles que l’homme se pose sur l'origine de l'univers, du 
monde, de la vie. Ainsi s'exprime le verset suivant: «Les incredules 
n'ont-ils pas vu que les cieux et la terre (l'univers) formaient une masse 
compacte, et que Nous les avons separes et qu'au moyen de I'eau, Nous 
avons cree toute forme de vie » ? (Coran 21.30) 

Quitte a le redire une enieme fois, c'est bien le Coran Sacre qui a 
decrit la formation de l'univers, a partir de l’atome initial, (masse 
compacte), qui aurait explose dans un formidable Big bang (Que Nous 
avons separes, avec une notion de force et de violence) puis de son 
expansion a travers l’espace. C'est egalement le Coran qui a etabli que 
toutes les formes de vie sont issues de I'eau, element vital, dont 
l'importance precise ne devait apparaitre qu’au cours du vingtieme 
siecle, seulement. Qui done pouvait evoquer des phenomenes, tels que 
l'atome initial, le Big bang, l'expansion de l'univers, le role irremplagable 
de I'eau dans le cycle de la vie ? Ainsi que des centaines d’autres verites 
averees a caractere scientifique ? 

Le Prophete lui-meme ne cessait de repeter qu'il n'en n'etait pas 
l'auteur, que les Revelations emanaient du Seigneur de l'univers. Ce qui 
est quand meme le comble, car s’il avait pretendu etre l’auteur, il aurait 
ete rabroue, car il n’aurait pas ete a la hauteur ! D'ailleurs, personne 
n'etait en mesure de forger des theories aussi revolutionnaires. Il aura 
fallu attendre plus d’un millenaire pour voir les savants occidentaux 
«inventer» et revendiquer le plus sereinement, la patemite de ces 
decouvertes. Non, il suffit d'ouvrir le Coran pour constater que ni le 
mathematicien sovietique Friedman ni l'astrophysicien beige, Lemaitre, 
ni les physiciens americains Alpher et Gamow ne peuvent se targuer 
d'avoir imagine l'explication de ce phenomene grandiose. Le veritable 
Auteur n'est autre que le Seigneur et le Createur de l'univers qui a voulu 
manifester Son Omnipotence en divulguant des Signes evidents : « Afin 
que vous sachiez, qu'il connait tout ce qui se passe dans les cieux et sur 
la terre, qu'il connait toute chose. » (Coran 5.97) 

Les articles scientifiques developpes plus avant prouvent a 
l'evidence que l'origine humaine du Coran doit etre systematiquement 
ecartee. Seul, le Createur a pu reveler des informations inconnues de 
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l'humanite. II suffit de rappeler que le courant chretien qui s'est substitue 
a la science grecque avait entraine une profonde regression des 
mentalites et des connaissances. A la chute de l'empire romain, debuta le 
regne du Moyen Age, fait d'obscurantisme et de superstitions. C'est le 
moment ou fut revele le Coran Sacre, descendu avec la Science de Dieu. 
(Coran 11.14), Pour guider l'humanite vers la voie de la verite. » (Coran 
46.12). « A .L. R. Ce Livre t'est revele par Nous, pour que tu fasses sortir 
les hommes des tenebres vers la lumiere, et les engages par la Volonte 
du Seigneur, sur la voie du Tout-Puissant, du Tres-Glorieux, dans la voie 
de Dieu, Souverain, Maitre des cieux et de la terre... » (Coran 14.1-2). 

Le Coran exhortait les hommes a sortir de l'ignorance dans laquelle 
ils etaient plonges, afm d'acquerir le savoir, la science, la verite. Le 
rappel ne visait pas uniquement le domaine de la religion et de la 
theologie, mais egalement tout ce qui a trait a la creation de l'univers, a 
l'apparition de la vie, a l'existence, en un mot a toutes les manifestations 
de la Puissance Divine. Et pour !a premiere fois dans l'histoire 
universelle, le Livre Sacre allait devoiler les grands mysteres qui etaient 
caches jusque-la. L'humanite commengait a prendre connaissance et 
conscience de l'existence du cosmos aux dimensions incommensurables a 
la mesure de la Toute-puissance divine. La science grecque, dont nul ne 
saurait meconnaitre la portee ou l'influence, fut pulverisee par les 
Revelations. II est vrai que le savoir grec etait fonde sur les speculations 
philosophiques, neanmoins le nombre et la diversite des matieres 
abordees par le Coran, n'avaient pas d'equivalent dans les ouvrages 
occidentaux. La plupart des grands themes etaient inconnus des 
specialistes. II a fallu attendre l'epoque modeme et meme, souvent le 
vingtieme siecle pour les voir figurer dans la terminologie scientifique. 
Au point que lorsque les orientalistes se mirent en devoir de traduire le 
Coran, ils denaturerent involontairement (?) l’aspect scientifique faute de 
pouvoir le comprendre. 

Ce n'est pas par hasard, si la civilisation arabo-islamique connut 
son apogee, apres la divulgation du Coran. Les Arabes qui etaient 
plonges auparavant dans l'idolatrie et l'ignorance trouverent aupres du 
Livre Sacre, un guide qui leur servit de catalyseur et de tremplin pour 
subjuguer le reste du monde, durant pres d'un millenaire. Une telle 
entreprise n'a ete rendue possible que parce que le Texte Sacre introduisit 
des verites qui etaient inconnues des autres civilisations. Elies permirent 
de definir de nouveaux concepts et d'edifier une logique dont la 
coherence allait s'opposer fermement aux speculations anciennes. Ainsi 
comprise, la constitution du Coran allait apparaitre comme une oeuvre 
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depassant de loin les possibilites d'un homme seul. De la sorte, il ne sera 
que plus aise de mesurer le degre d'insanites des propos tenus par les 
athees, qui persistent a croire le contraire. Pour faire acte de soumission, 
les incredules exigeaient du Prophete des preuves personnalisees. 
« Chacun d'eux, precise le Coran, relativement a ces exigences, voudrait 
qu'il lui arrivat de Dieu, un edit personnel. Non, il n'en sera pas ainsi, 
puisqu'ils ne redoutent nullement la vie future. » (Coran 74.52-53). 

Malgre ses efforts, l'homme n'atteindra jamais la connaissance 
parfaite de tous les mysteres de la creation, en raison de ses facultes 
restreintes. De plus, il est limite par sa propre fmitude. Chaque fois qu'un 
homme meurt, une partie de son savoir est recupere par la communaute, 
tandis que son genie propre disparait irremediablement. Seul Dieu reste 
Etemel, Vigilant et Inebranlable. Son Existence, n'est pas seulement 
vraisemblable mais necessaire et fondamentale, afm d'assurer la bo nn e 
marche de l'univers. Dieu est le Createur Sublime, par definition et par 
essence. Mais le Dieu de l'lslam n'est pas ce dieu minuscule, a l'image de 
ce qui est venere par les autres croyances. Il s’agit d’Allah, le Seigneur et 
Createur de l'univers, Unique, Glorieux et Majestueux, Omnipotent et 
Omniscient a qui nul ne saurait ressembler ni de pres, ni de loin. Il est 
Celui dont la Puissance est illimitee et qui « au Jour de la Resurrection, 
fera ployer Vensemble de l'univers dans Sa Main. » (Coran 39.67). «Il 
est le Dominateur Supreme, Redoutable et Implacable dans le chatiment 
des incredules, mais aussi Misericordieux et plein de mansuetude pour 
les croyants. Il est Celui qui s'est present a Lui-meme, la Misericorde. » 

Si, malgre toutes les marques eclatantes de Son Existence, les 
hommes continuent a se bercer d'illusions et a se leurrer avec 
insouciance, ils ne le font qu’a leur detriment. « Ne pense pas que les 
infideles puissent affaiblir la Puissance de Dieu sur terre... ». (Coran 
24.57). En effet, nul ne saurait porter atteinte a la Majeste et a la Gloire 
du Seigneur, ni sur terre, ni dans le reste de l'univers. Tout lui est soumis. 
Tout perira exceptee la Face de Dieu aureolee de Majeste et de 
Magnificence. (Coran 55.26-27). « Gloire a Celui qui detient la Royaute 
des cieux et de la terre et de ce qu 'ils contiennent, et qui est Puissant 
sur toute chose. » (Coran 2.107 et 5.120). 


FIN 
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